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E X T R A I T S D E S L E T T R E S 

D E L E U R S G R A N D E U R S M O N S E I G N E U R L ' A R C H E V Ê Q U E D E C O U R G E S 

ET DE MONSEIGNEUR L'ÉVÊÛDÉ DE SALIT-CLAUDE. 

M O N S I E U R L ' A B B É , 

Je suis l'un des souscripteurs à la Bible que vous publiez d i r a 

M M . R E R C H E et T B A L I N . Je ne doute pas que les notes ajoutées par vous, 

aux commentaires si connus et si généralement appréciés île Ménochius, 

110 te complètent Ires-lieureusemcnt e t n'en fassent un ouvrage au niveau 

Ile la science actuelle, et dont le clergé pourra se servir très-utilement 

pour la connaissance des saintes Ecritures. 

Veuillez donc recevoir, Monsieur l ' A b b é , mes encouragements tres-
sincères. 

f C. A . , archevêque de Bourges. 

M O N S I E U R L ' A B B É , 

J'ai reçu les trois premiers volumes de votre Bible classique. S i je ne 

vous ai pas écrit plus tôt , c'est que j 'ai voulu recueillir les témoignages 

de mon entourage sur votre précieux travail. Tous s'accordent à en faire 

les plus grands éloges, et pour mon compte , je les juge très-mérités. Je 

suis heureus de voir cet ouvrage déjà entre les maius de mes séminaristes 

de Lons-le-Saulnier. C'est le témoignage que ma rendu lour digne et savant 

Supérieur, lorsque j'ai demandé sou concours pour son utile propagation. 

Veuillez donc agréer, Monsieur l 'Abbé, mes encouragements et mes 

félicitations avec les sentiments, etc. 

+ L . A . , éc/que ile Saint-Claude. 
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SAINTE BIBLE 
E N L A T I N E T E N F R A N Ç A I S , 

AVEC 

LES C O M M E N T A I R E S I)E M É N O C H I U S 

E T D E S N O T E S H I S T O R I Q U E S E L T H Ê O L O G I Q U E S . 

L E S P S A U M E S 

P r i è r e d " u 

P S A U M E C l ( e n ) , 

i c a p t i f < i u i d e m a n d e s a d é l i v r a n c e . 

1. Uralio pauperis, 
Cum ntixiiis luerit, e l iu conspectu 

Domini effuderit precem suam. 
2. Domine, exaudi orationem mcam ; 

cl clamor meus ad te venial. 
3. Non avertas facicm luam a me; in 

quacumque die tribulor, inclina ad me 
aurem tuam. 

•i. Quia dufeceruut si cut fumus dies 
mci ; et ossa mea sicut cremium arue-
runt. 

1. Prière d» pauvre lorsqu'il sei 
lion, et qu'il repandra sa prière £ 
du Seigneur. 

2. Seigneur, exauce: 
cris s'élèvent jusqu'à ' 

3. Ne détournez point votre visage de dessus 
moi. En quel« 
rendez-vous n 

En quelque jour que j e ' 
eez-moi proraptcmeul. 

•i. Car mes jours se sont évanouis comme la 
fumée : el mes os sont devenus aussi secs que 
le bois destiné à allumer le feu. 

a dans l'afflic-
a la présence 

i prière, et que i 

; invoque, 

PSAL. CI. — 2. Domine, exaudi ormionem. D'après la plupart lies saints Pères el dos in-
terprètes, ce Psaume a été composé au wraps de la captivité par Daniel, Jérémiu ou Nch^inias 
Cést une prière que l'autour adresse à Dion pour In '.mjurer de mettre (In ù la captivité de 
son peuple déjA trop loDguo et de lui jiormefcro de rebâtir Jérusalem. Les versets 14, 15. 
16 et 1< , prouvent, quo lu oaptiv.tf- <lo lîabvlone touchait h an On, ou que peut-être l'édit do 
délivrance çtait déjà rendu. l,a délivrance d'Israèl étant l'imago do la rédemption du monde 
par le Massi», on peuç voir dans ce Psaurno Jésus-Christ priant pour son ftsli*«. Ce sentiment 
paraît d'autant plus fondé, que saint Paul upplique au Christ dans leur snn* littoral los der-
nier*i vorsets de ce Psaume. On peut aussi voir dans ce Psaume 1.« sentiments d'un pécheur 
touene de sa misère qui implore la. miséricorde divine. C'est pour cela que l'Eglise le mot au 

péuitontiaux. nombre dra sept 

P S M , . CI. — I-Oratio pauperis. Nomine pauperis aliqui Christum Dominum iutel%unt. 
.P^P'Jlura in Babvlone oaptivum ; ahi unuro quempîam sanctorum , qui pro captivo populo 

"Î-ÏÎAÎ?.. ~ 9 u l l l B r " ad hos onirics aocoinmodori possunt verba Psainil : 
i conatituti c voluisse videtur <. sed tamea propr ia ftonoratim institut 

ad orationora confugfunt. 
,„4 ' o w - u n t . Creminm o n rcs crematu facilis, ctapta ad ignem concipien-

p r a n d l , t " e n >- Cremium quid sit e x p i a i Columella lib. c. 19. Ossa, nwiibrn. 
feÛ^fe*saae"Kl^¡r "" 1 ' * F o r t a s s o 0 * s i u m ! n e t a P h o r a fundaincnta et quasi columns. 

TOME I V . ) , 



SAINTE BIBLE 
E N L A T I N E T E N F R A N Ç A I S , 

AVEC 

LES C O M M E N T A I R E S I)E M É N O C H I U S 

E T D E S N O T E S H I S T O R I Q U E S E L I D E O L O G I Q U E S . 

L E S P S A U M E S 

P r i è r e d " u 

P S A U M E C l ( e n ) , 

i c a p t i f <iui d e m a n d e s a d é l i v r a n c e . 

1. Uralio pauperis, 
Cum ntixiiis luerit, el iu conspectu 

Domini effuderit precem suam. 
2. Domine, exaudi orationem mcam ; 

cl clamor meus ad te venial. 
3. Non avertas facicm luam a me; in 

quacumque die tribulor, inclina ad me 
aurem tuam. 

•i. Quia dufeceruut si cut fumus dies 
mci ; et ossa mea sicut cremium arue-
runt. 

1. Prière d» pauvre lorsqu'il sei 
lion, et qu'il repandra sa prière £ 
du Seigneur. 

2. Seigneur, exauce: 
cris s'élèvent jusqu'à ' 

3. Ne détournez point votre visage de dessus 
moi. En quel« 
rendez-vous n 

En quelque jour que je ' 
eez-moi proraptcmeul. 

•i. Car mes jours se sont évanouis comme la 
fumée : el mes os sont devenus aussi secs que 
le bois destiné à allumer le feu. 

a dans l'afflic-
a la présence 

i prière, et que i 

; invoque, 

PSAL. CI. — 2. Domine, exaudi ormionem. D'après la plupart des saints Pères el dos in-
terprètes, ce Psaume a été composé au wraps de la captivité par liant el, Jérémiu ou Néhémias 
Cést une prière que l'autour adressa à Dieu pour In '.mjurer de mettre (In ù la captivité de 
son peuple déjA trop loDguo et de lui jiermefcro de rebâtir Jérusalem. Les versets 14, 15. 
16 et 1< , prouvent, que lu oaptiv.tf- <lo lîabvlone touchait a an On, ou que peut-être l'édit de 
délivrance était déjà rendu. délivrance d'Israèl étant l'imago do la rédemption du monde 
par le Massi», on peuç voir dans ce Psaurno Jésus-Christ priant pour son ftsli*«. Ce sentiment 
paraît d'autant plus fondé, que saint Paul applique au Christ dans leur snn* littoral les der-
niers vorsets de ce Psaume. On peut aussi voir dans ce Paanme 1.« sentiments d'un pécheur 
touene ûe sa misère qui implore la. miséricorde divine. C'est pour cola que l'Eglise le mot au 

péaitontiaux. nombre dra sept 

PSM , . CI. — I-Oratio pauperis. Nomine pauperis aliqui Christum Dominum iiitellÎKunt. 
.P^P'Jlura in Babvlone oaptivum ; alii unum quempîam sanctorum , uui pro captivo populo 

" i - l ^ i f - ^ î 9ul l lBrn ad hos omn«s aocoinmodori possunt verba Psainil : 
i conatituti c voluisse videtur <. sed tamea propheia ftonoratim institut 

ad orationora confugiunt. 
,„4' o w - u n t . Creminm est res crematu faoilis, otapta ad ignem concipien-

p r a n d l , t"e n>- Cremium quid sit e x p i a i Columella lib. c. 19. Ossa, membra. 
feS^fe*saae"KlUgif* m ' * F o r t a s s o metaphora fundamonta et quasi columns. 

TOME I V . ) , 



frenuiA. Quern ad mod > 

Metaphor» a 
camerieri p<i 
aunt c.cleste 

fl. A voce 
Kroaclatus a 

rersatus 

.dhœsil 

br. est vox HNp quatl>, quam aliqui pellicanum , alii ono-
Pollicanus est'avis ¿Egyptia babitans ia Nili solitudinibus, 

to* sanguino quem rostro ex suis elicit lateribu3, vitas resti-
*gregie eonvenit. Sigriilicat prwpheta s« admoduui amantem 

q esse propter animi m<crorom. — Sieut nyclicorax. In hebrico ost,C*13 
alii bubonem, alii falconem, alii noc-.uam, alii cueulum interprotantur. Vox 
corvum nvctumuin sigaiflcat : 3imilitudinos ab hiscc avibus petit» amorom 

...stitiam signiacant, ut dictum eat. — In ilomicilio. Videutur nomine ilomi-
i-ilii intalligeudro parietina*. , et domicilia diruta, in quibus hujusmodi avos degore solent. 

8. Vigilavi. Noctom inaomnem transegi. — Sicvt passer soUtariu*. Vox hebraica T S i * 
tsippvr, quauilibet aviculam signincat : sicut avlcula solitudmem captans. — In tecto. in 
i-rreco est, iiri Suiaxti : sunt autcra <f«jj.a:a tecta plana, non fastigiata. quali» fieri sole-
bant in Palestina, quro etiara solaria dicebantur. Vide dicta Josuo c. '¿, n. 4. 

!>. Tota die. Quasi dicat : Accudii ad h»c mala quod nullu3 sit consolator, qui dolorera le-
iiiat; sed po-iui adsunt inimici, qui oxprobrationibus ilium exasporont, contuineliis aut alia 
ration« lacerante» aniraum ineurn. — El qui laudabani me. Qui olim tempore prosperitalis 
mo laudabant, nunc ex adverso conu-a me conspirant et conjurant. 

10. Quia cinerem tanquatn panem manducabam. Olim amici mei conjurabant udversum 
me, quia afHi<-twn me cernobani, »t malls eo redactum. utcincrcra tanquam panem niandiir 
..¡.rem, id est. cinercm vol pulvercm cam pane manduearem, at its acciditqul humi et in 
inilvere jacent prie mcerore et lue tu, quorum panis et alii cibi pulvere aut cinero -.»sperguntur 
••t inficiuntur. — Polum meum citxi flelu miscdam. Non intormittobam luctum, no bibundo 
i^uidem. 

11. A. facie ira. Calamito.«; mihi vehementis ira tue« imraissa coi 
jacere suadebat. — Eleoans allietili me. .Magna vi sulilatnm ad 8 

12. Dies "tei. Dies mei ad modani inanis ot fugacis umbric voli 
fànum ori«. Sicut herlw ilnmessa, aut aolis ardore percusaa. 

13. iMemoriale luwn in generalionem. Quomadmodum tu in i 

! rotai« 
dìcitur lili 

Sicut 

perniai 

11. Tu cxsurijens misireberis Sion. Tu, qi 
ris, misericordia movebcris populi lui fidelis. 
j.un postulat ut p>st tot calamitates misericord 

14. Venti tetnpuì. Jérómie avait annoncé cue la captività ne durerait que TO ans. Lo Psal-
miste voit ces an n tas révolues et alors il s'ecrio quo ¿o temps do la miséricorde est arrivé. 
Il ajouta : Plaeucrnnl servis luù lapides, parce que, dans l'exil les Juits, fideles leur foi et fa 
lour patrie, conservaient un culte véritable pour les ruinos et les débris de Sion et du temple. 
Les uns portaient des offrande* ft l'endroit même oli le temple avait été construit <Jcr., XLI, 
5), d'autres, comme Néhémiss, désiraient revbir lo tombeau de leurs ancêtres (li. Esd., II, 5). 

23. Et régis ut serviant Domino. Il y eut des rois qui, tout païens qu'ils étaicut, «dorfrre 
le vrai Dieu dans son temple, comme les prophètes l'ont souvent répété. C'est co qu'on pe 
voir dans les livres des Machabccs et les Antiquités de Josèphe. C'était, dit Bosauet, la flge 
des Gentil» qui devaient se convertir à la foi. 



de mes jours ; car vos années s'étendent dans 
la suite de toutes les races. 

2G. C'est vous, Seigneur, qui avez, dès le corn- : 
raenccment, fondé la terre : et les cieux sont 
l'ouvrage de vos mains. 

27. Ils périront; mais vous demeurez toujours. | 
Ils vieilliront lous comme un vêlement qui s'use, 

FA vous les changerez comme un habit dont 
on se couvre, et ils seront en effet changés : 

28. Mais pour vous, vous êtes toujours le 
même, et vos années ne passeront point. 

20. .4t'jm les enfants de vos serviteurs habite-
ront avec vous ; et leur postérité y sera conduite 
par votre puissance, dans lous les siècles. 

meorum : in generationem et generatio-

: 26. Inilio tu , Domine, terram fun-
dasti : et opera manuum luarnm sunt 
edili. 

I 2T. Ipsi peribunt, tu autem perma-
nes : et omnes sicut vestimentum ve-

( terascent. 
Et sicut operlorium mutabis e o s , et 

mutabuntur : 
2S. Tu autem idem ipse es, et anni 

tuinon deflcient. 
29. Filii servorum tuoram habita-

bunt : et semen eorum in saiculum di-
riger. 

P S A U M E C U a r i 

i \ o t â o n d o K f à o e « poux* lu l ' é m i ^ w i o n d o » p c o l i è s e t t o u s 
l e s b i e n f a i t s c j u e n o u s a v o n s rama d e D i e u . 

1. Pour David. 

0 mon ûme ! bénissez le Seigneur, et que tout 
ce qui est au dedans de moi bénisse son saint 

2. Mon âme, bénissez le Seigneur, et gardez-
vous bien d'oublier jamais aucun de ses bienfaits. 

M. Car c'est lui qui vous pardonne toutes vos 
iniquités et qui guérit toutes vos ¡ufirmilés ; 

i . Qui rachèl« votre vie de la mort, qui vous 
environne de sa miséricorde et de ses grâces : 

1. Ipsi David. 
Benedic, anima mea, Domino : et 

omnia quœ intra me sunt,nomini sanclo 
ejus. 

noli oblivisci omnes retribuliones ejus. 
8. Qui propilialur omnibus iniquita-

tibus Luis : qui sanai omues inlirmilates 
tuas; 

4. Qui redimit de interitu vilain 
tuam : qui coronai te in misericordia 

\ et miserationibus. 

3. Qui remplit vos désirs, en vous comblant 
de ses biens, et qui renouvelle vulre jeunesse 
comme celle de l'aigle. 

6. Le Seigneur fait ressentir les effets de su 
miséricorde; et il fait justice à tous ceux qui 

5. Qui replel in bonis desiderium 
tuura : renovahitur ut aquilie juventus 

6. Faciens miscricordias Dominus, 
et judicium omnibus injuriam patienti-

„ , , . . souffrent quelque injure'. 
. J" ! e c ' 1 v , a a Alo>'si > 7- " a fait connaître ses voies à Moïse : et il a 
Israël voluntates suas. découvert ses volonté aux enfants d'Israël. 
n„ f misericors Donu- 8. Le Seigneur est miséricordieux et plein de 

F i i s e f f i S X Ë r 1 c o r 8 - S r d r - 3 e 6 t p a i i c n i o t i o u t r e m p u à c m i ? é -

. „ S comminabilur. n usera pas éternellement de menaces, 
f J f " , s e c u n d u m p<*ca,a. . c l , ? , r ' 1 10- Il ne nous a pas traités selon nos péchés, 
a* L . s : n * i u V ' ' T u r n , û"iU ! U ' - 01 n n n "* « pas punis selon la grandeur de 

tes noslras rétribua nobis. nos iniquilés. 
H . Quouiam secundum altitudinem i I. Car autant que le cicl est élevé au-dessus 

du la terre, autant a-l-il affermi la grandeur de 
sa miséricorde sur ceux qui le craigne.nl. 

12. Lt autant que l'orient est éloigné du con-
chant, autant a-t-il éloigné de nous nos iuiquiiés. 

celi a terra , corroboravi! misericor-
diarn suam super tîmentes se. 

12. Quantum disiai ortus ab occi-
dente : longe fccit a nobis iniquità tes 
nostrns. 

13. Quomndo miseretur pnter filiorum 
misertus esl Dominus limenlibus se : 

l i- Quoniam ipse cognovit tigmen-
lum nostrum. 

Recordnius est quoniam pulvis su-

13. Car comme un pére a une compassion 
pleine de tendresse pour sus enfants, ainsi le 
Seigneur est touché de compassion pour cens 
qui le craignent, 

14. Parce qu'il connaît lui-même la fragilité de 
notre origine, 

Et qu"û s'est souvenu que nous ne sommes 
que poussière, et que le jour de l'honnue passe 
comme l'herbe. 

15. Il est comme la fleur des champs, qui 
fleurit. * M 

15. Homo, sicut fmnnm dies ejus, 
lamquam flos agri sic efflorebit. 

*f. juvenius ina. Co passage a donné lieu C, l'im&Kination <!«* rnh-

S i i ' S K " 

à n J . T i ' : S / ™ ' ! ! " • p»«» jour» n « » « s MU „ « » » I . . 
S T ? 3f c h ,J"'?"' v i ™ I J I » .»'«Ile, elle us 

mJSmì H "?S " '» P>'»- M»i> I» miséricorde de Dirà est de 
«turo eternile, etc. • c cil lo sens de la traduction de -..ine JcrOme. 

S W O Q„| „, h o i , i s a d v l c l u m „ooessarlis nbunde replet et 

modo juventuti restituì. do v.rii v a i e . Illud rtdîtSVSlSfiSâ r e " S ™ ¿ S 
ïï.il^ JÏÏ!JU I 'M>?»0 «••«»te« 1 a a u pmt c o n m periodimi tempor:» aeulte votare« abii-

T J i A T L ^ S S Z i J S ^ r " ' ^ m°i"!" a1 '— ' 
* b o r i p ' , n s « v™ d k s B s ' | " > 1 » 

7. Ha, mai. Les,™ sium, oj.i, volontà» explk-abetnr. 

S. JffOTi»™. nobr. est i l : n Ou»m™, gn.U6o.tor, 3 ™i,c et favor',« lawitor. -
'etaipnoiendaiu improbos. - U u l M miarteïrt. Onutibas , 

sive ¡m sint, sivo împu. 
-m™ iiipârpetuum ïrawtur. Sc4 aobi» placaMwr, qnippe rniiwricor». 

10. Itclrìbuil. Kopjndlt tantum po;aie quantum poooando meriti sumu8. 
11. irUUwL'wn... Quamaen ^levi-tlo cceli aupjrterram, tinta est eiut mi-eri-

oowïa erga tunoDtea se. — Corroloraoit. Confirm&Tit', ntalultvit. ' J 

li. Quantum duun ortua ab occidente, fd est. longissime et remotissime. 
• 13. Qmmcdc m i s e r e » p < u „ /UScrum. Parenlu.a in 81ioi magno» est aine,- et indul«en-

•«¡.""pS"* C°m"-'u,a A"dri». ao'- 5i »»»• « : Pccmlo mymrubm supplirti 
s i À l i f 0 9 " 0 0 * "»"""**"" " K l " " " . Fragllera M U naturam, novit quale» formati «ctiioe 

15. Sicut return dUi Ut enim tieaum stati® flewt ot atatim aolia vapore exciccatnr 
et amscit : ita hominia vita brevi» stati,ù vor^it ad oooasum. • In .ontentiis mSnostieiiis , oute 
tore anmptie sunt os Monandro titulo E:; , In juvenlutem, levions : 

Axiav, -C û-jv'.-'.v oiiiv avQw; itetçtpti. 
Proritu juvtnt« flotibut timiUima. 



¡rcmont moral, 
Lowth, y pron 

18. Sptrlius pertranxíbit in Mo, el non subíislet. Spiritus VÍCÍUHS. seu ipsa vita corporal i.s 
non permanebit in horaine; transiens in 60 »rit , e l nunquaim lu codem statu subsistât; 
auia semper mutabitur, do infaotla ad puerittam, do pucritia ad adoleseontiain, etc., et tandem 
de seuectut* ad mortem. * Vol sensus est : fiante vento f œ n u m arescit. Isaias, cap. 40, 7, 
idem icrc dîcit : Exgiccasum est feenum, et cacldil ¡los, quia spiritus Domini sufflacit in eo. 
— Et non coanoscel amplias locum suttm. Non redibil spiritus. .-»ivo vita ad locum undc dia-
cesBit; nam de senectute non redimas ad juvontutsm. * V e l fcoj-.um aridum facturo, locum 
Ruurn amittet, extirpabitur. 

17. Misericordia autem Domini ab aierno. Semper «idem e s t - . et aompsr propitia in omni 
vitre parte ïiis qui timent domînuiu. — Justicia. Veritas, fidea ao Constantin pronussorum por-
rigecur usque ad filios filiorum coruin qui Deum timent, et l e g e m e j u s servant. 

1S. Ad faciendum ea. Ut ea exequantur. 
19. In calo paravil stdem suam. Ostendit prophetu posse Doits inum facere qu¡e promisit ti-

mentibus s e , quia scilicot sumnuft est I>eu3, et m omniaquie tûsquam sunt late dominstur. 
20. Virtutc. Robore, lortliudine. — FacUntes verbum illius.. Q u i a jussa illias exequiinini. 

— Ad audiendam weem. Excqucntcs divina mandata ad hune £ n e m . ut obedinnt vooi e j u s , 
et se fidèles servos probent ; nam propter privatam aliquam sua. m utilitatera , vel necessita-

21. Viriules ejus. Exercitus. Sic appellat angelo« OIIIHM. 
2-2. Opera eju3. Oíanos ros ab oo creatre. — Tn amni loco tlcrmin/tlionis ejus. Ubioumquo 

tandem siiit in rcgno Domini, quod omnia complectitur. 
PSAL. GUI. — 1. Benedte. Lauda, prœdica. Vide dicta P s a l . £*uporîorl, n. 1 . — Magnifica" 

tus es vehementer. T e magnum ostendigti psr creationem i n u i » . i i , et per providentiom qaa 
illuin gubernaa. — C o n f e s s i o n e m et decorem induisit. L'iudis Taatçr lam flrmilor, copioso et 
arete poasedisti; laudo et majeatate indatus es ; totus es laudabil l s et admirandas. 

2. Luminr.. (Jloria, maiestatc. Deus onim inhabitat lumen înacçessibile. — Etctendens 
cœlum siculpellem. In Ilnbr. sicut cortina/,i; ad eum modum o c e a facilitato qua artifes tca-
torii cortinam convolatum expondit. 

P S A U M E O U I 

S x « * lî» g r a n d e u r d< 

:t decorem induisli 

2 . A m i c t u s lumine sicut vestimenta 



30. Emittcs spiritum tuum. Ou peut entendrc co ver set <Ic In prop&galiou et de la repro-
duction coutinuelle de» hommes et «le» animaux, ou 011 pout lappliouer f> la résurrection de 
nos corpa, et au renouvoIIemcOt 'lo la nature fi la fin dea siicles. Mais l'un ou l'autro do co* 
reaouvellemerito est un symbol© da renouvellement du monde- par l'effuslon do l'Esprit «le 
Dieu daris Ics cesure; tei qu'il se vit au temus de l'èU-.blLwcment do l'Bglisc. C e « dans ce 
aens quo l'Bglise entend ce verset lor&qu'cllc le cito dans sa liturgie on s'adrcwanl k Jéaus-
Christ, qui nous a promls de nomea voyer son Esprit rógénórateur. 



L E S P S A U M E S . 

^ 33. Pour moi, 
Seigneur taat qui 
cantiques à la glc 

s louanges du ! 33. a Cantabo Domine 
chanterai des psallam Deo meo quandi 
m tant que je 145. 2.J 

35. Deficiaut peccai» 

a i e n v e r s I s r a ë l . 

Alleluia [/. Par. 10. 8.) 

1 . Confitemini Domino, a et invocate 
loiueu ejus : annuuliale inler gentes 
ipera ejus, [a I. Par. 16. 8. Isai. 1 2 . 4.] 

2. Cantate e i . et psallite ei : narrate 
>maia mirabilia ejus. 

3. Laiidamini in nomine sapeto ejus : 

Allelui; 

I . Lou 

2 . Chanter, ses le 
struments; raoonl 
3. Glorifiez-vous 

merveille 

fortifie 

il a choisis. JÎ 

P . BeriM 

1. ConrUembn Domino. T. 
Pamlipomin-A , ch. X V I . 
nsport de l'arche de la ma 
vé que le Paaume X C V f j 
a r l i « aprì* le retour -lo la 

son d'Obèdéiiom dans lo tabei 
sait partie de ce cantique. C 
captivité , pour la dédicace di 
u verset 18 à la fin. Co Psuun 
dont Dieu a comblé Israél po 

33. Cantubo... in »ita mea. Celebrabo quandiu vixoro. — PiOliam. Ad psalterii sonum 
concinam. — Quandiu sum. Quamdiu vixero. 

34. Jucwidum «if ci . Placeat ci. — Delcctabor in Domino. Cariens laudes ejus, et momo-
rans bonitatom ejus. 

35. Deficiant peccatores a teçra. Peccatores qui Deum laudare n osci un t aul nolunt, defi-
ciant; ita »1 va! conversi ad Dominum non aiut aniplius peccatores ; vel si converti noluerint 
dejieiantur intra torram , nee nmplius comparcant. 

PASL. CIV. — Alleluia. Quamvis non habeatur aoud Hobrœos alleluia in principio Psalmi, 
habetur tamou in lino superiori*. Probabile est l ,XX vires iïlud legi.sse iuitlo, et ita in sua 
interpretationo quasi titillata uosuisso. Beno autein eoifvenit huic Psalmo et duobus sequonti-
bus , quia alleluia signifieat laudai,' Deum; bisce vero Psalmis narrantur beneficia a Deo 
populo Israelitico pr sesti ta, qua; laudi* Dei sunt urgumenlura. 

1. Confitemini Domino. Laudate Dominum. — Invocato nomen ejus. Cum aliqua vos ur«e-
rit necessitai . — Annunciale iuter gentts. Notas facite et predicato intor oxteras natlones 
opera ejus. 

2. Cantale ei, et psallite et. Oro canito, et musici* instrument!* personale in ejus laudem. 
3. Laudami ni in nomine $aneto <ju>•. Gloriamini ejus nomine. E x hebrcco vortl potest. 

laudate vos ipsos, id est, gloriamini et. placete vobls quod tam beneûcum in vos Doum expert! 
sitis. — fMtetur cor quterenifum Dominum. Lœtentur ex corde et solito gaudio omnos qui 
piacere student ei, et qui in necessilatibus quierant et invocant euro. 

4. Con/irmamini. Forti et constanti ostotc animo ad cuiu qurcrendum. V e l sensus est : et 
confirmabimini ctrobusti etficiemini. — Paciem ejus. Eum, ejus eonspectu:u, favorem et gra-

5. Judicia orisejus. Legem ctpricccpta oro suo tradita per Moien. 

G. Semai A braham. «crwf ejus. Vocativi casus : o soinna Abraham, cultore) e jus ! — Electi 
eju*. Grœco ixXtttToì où-vi : est casus nominativi vel vocativi. Vos qui elocti ojus estis. 

P S A U M E O X V 

l e s b i e n f a i t s « le D i e u e : 

P S A U M E C I Y . 1 1 

7 . Ipse Dominus Deus noster : in 7 . C e s t lui qui est le Seigneur notre D i e u , lui 
omversa terra judicia ejus. 1 dont les jugements s'exercent dans toute la terre. 

8. Memor I'uit in s«culum testament! j 8. II s 'est souvenu dans tous les siecles d o 
sui : verbi quod mandavit in mille ge- sou al l iance, de la promesse qu'il a faite pour 
neraUones : tous les a«es i. v e u i r ; 

9 . a Quod disposuit ad Abraham : et 9 . De la parole qu'il a donn^e a A b r a h a m , e l 
juramenti sui ad Isaac : [a Geit. 22. IB.] du serment qu'il a fait a Isaac, 

10. Et statuit illud Jacob in prascep- 10. Qu'il a confirmu 4 Jacob pour clre un d6-
tum : el Israel intestamentuma;ternum: cret irrevocable; et a Israel , pour ¿Ire une al-

liance eternelle, 
1 1 . Dicens : Tibi dabci terram Cha- 1 1 . En disant : J c vous dannerai la terre de 

naan. funiculum hairedilalis vesttffi. Chanaan pour voire heritage : 
12. Cum csscnt nomero b r e v i , pan- 12. Lorsqu'ils Gtaient encore en trfcs-petit 

cissimi et incoUe ejus : . nombre. et Strangers dans cette terre. 
1 3 . Et pertransierunt de gente in 13. Ht m>ime ils passirent iouccnf d 'uno nation 

gentera, et de regno a d populum- nlte- a une autre , et d 'un royaume a un autre peuple ; 

14. Non reliquit hominem nocere eis : 14. Mais il ne pennit point qu'aucun homme 
et corripuit pro eis reges. leur fit du m a l ; et il rcprit lufimu des rois il 

cause d ' e u x , 
15. a .Nolite tangere christos meos : 15. En leur disant; Gardez-vous bien de tou-

et in prophetis meis nolite malignari. cher i mes oints et de maltraiter mcs prophdtes. 
[a //. Reg. 1 . 14. I. Par. Mi. 22.] 

16. E l vocavit famem super terrain : 16. II appela la famine sur la terre; et il brisa 
et omne flrmamentum panis contrivit. toute la force du pain. 

13. El pertransierunt de gente in gettlem. Abraham, apr&s etre venu dans la terro d e C h a -
n a a u , paa*e eu Egvpie. Isaac n'eut point de demeure flxe dans le pays. Jacob se sauvo en 
MesopoUuoie, il revicnt duns la terre de Chanaan, puis il d e f e n d en Egypte avec toute sa 

neos. Abraham, Isaac et Jacob sont appelés les oints da Sei-
lt à la fois prêtres et rois. Comme prêtres , ils drossaient du-
t, et comme roi* >U faisaient des traites de paix ou outrooro-
avoc les rois leurs contemporains (Gen.. X I V , X X I . X X l I I 
l'onction sacrëo sur lo corps ; mais en raison de leur onctior 

i christs du Soigneur; co passage est uno réponse j>éremptoirr 
i le nom de Christ, parco qu'il n avait pas oto sacre materielle. 

X X V I ) . I l s D'I 
spirituelle, il! 
aux Juifs q u i . 

I ejus. Kxcmpla et ar^ 
prodigi» ot miracula 

H. Memor fuit in sœculum testamenti sui. Memorem so osten« 
sempiterna») esso vult. — Verbi. Promissionis sure. — Quod man 
bile osse voluit. — In mille generationes. la ¡eternum; ponitur oi 
oitus pro incerto et indeflnito, scilicet millcnarius , qui etiam longi 
tionum q u » ab orbo ooudito usque ad hanc dicm fuorUnt, et l'orlasi 
aunt; nam probabile est mundum non duraturum anuos quindeeim 
wirii ad exnleodas millo generationes, etiamsi cuilibet generationi 
bucromus, noe est, annos quindeeim, quot fere in homine requirun 

â. Quod disposuit ad Abraham. Quod pepigit cum Abraham, Oc 
15; et cap. 17, n. 7 . — El juramenti sui ad Isaac. Memor fuit 
Clones., 26, 3. 

10. Statuii illud. Fìrraltar pactum et juramontum constituit. — 
C.cptum, U t es sot quasi statutum ot lox qua seipsum obligavit 
gontt^m aiquc charam haberet et peculiarem ac Israelitieam ; et 
pnetor ipsum alium Deum coleret. - - Kl Israel. Kt Israel ! Jacob 
— Testamenlum atemum. Pactum icternum, ut oxplicatum osi 

11. Tibidabo tsrram Chanaan. Habetur hmo proinlssio Gei 
hœredilalis vertrat. Ut sit vostra hœrcditas. Do funiculis qi 
agrosdixi. Psal .77, 51. 

12. Cum eaent numero bravi. In hebnco est, viri numeri, i. 
erat omnos numerare. — Et incolte ejus. Peregrini in terra Cb 
ex Chaldœa et Mesopotamia. 

13. Pertransierunt de gente in gentem. Cum fixas s ivies non 
baniur.de Chalda-a in Mesopotamia«!, in Chananœam P a l » 
regno "d populum alteram. Eat repellilo priecedeutis heraiallc 

14. Hominem. Quoroquam. — Corripuit. Incropavit, caatig 
nie et A l g y p t i , Abimelech scilicet et Pliaraonem.Vide (Jen. 12 

15. Nolite tangere chrislos meos. Sunt verba Dei reges incr 
ges et principes meos, id est , a me constitutor et quasi inun 
hie agitur, qui ante legem lntam non rogali unguento, s cd Soil 
prophetis m-is. Abrahamum Deus vocavit prophetam. Gen. 20. 
tate pruphetavit, Gon. 25; et Jacob mort': proximus mira vati. 

id iccnorandu 
, 12, n. 7; let 

III«., ¿¿>,11. io. — c u m — 

[ili aflhibebantiir ad dividondo^ 

id est, pauci. quos proinde facili 

Jacob 



Misit tenebra», ni obsc 
esacerbavi seraioncs s 

28. Il envoya les ténèbres, el U 
irité : et il ne manqua pas d'ac 
ii'il leur avail promis. 
29. Car ¡1 changea leurs eaux -
ourir leurs poissons. 

30. Leur terre produisit des gri 
!m= loa ohomlH-ûi ila la.ir.-

: couvrit d'obs-
:omplir tout ce 

¡n sang, et il fît 

fa Exod. 8. 

31. a Dixit, et venit cœnomyia; • 
ciniphes in omnibus tinibus eorum. | 
Exod. S. 16.] 

32. a l'osûit pluvias eorum grand 
nem; ienem comborenlem in terra ii 
sorum. Ta Exod. 8. 2 i j . 

33. El percussit vineas eorum, . 
flculneas eorum ; et contrivit lignu 
tinium eorum. 

34. a Dixit, et venit locusta, et br< 
chus, cujus non cral numerus : fa Exo 
10. 1 2 j 

35. Kl comedit omne feenum in ter-
eorum; et comedit oranerofructum terr 

ou vit venir toutes sortes d< 
icherons dans tout leur pays 

32. Il changea leurs pluies en grêle, et il fit 
mber un feu qui brûlait tout dans leur terre ; 

35. Elles mangèrent loule l'herbe de leur 
rre : elles consumèrent tous les fruits de leur 

36. 5 Et percussit 
iers-nés de l'Egypte, les prémices de tout leut 

37. El il en fiL sorlir les Israélites avec beau-
:>up d'or et d'argent : et il n'y avait poinl de 
alades dans toutes leurs tribus. 
38. L'Egvpte se réjouit à leur départ, à causi 
u'cllc était saisie par la frayeur qu'elle avai 

Ta Exod. 12. 29.1 
jxiteoscum argento et au-
at in tribubus (»rum infir-

profec-

39. U étendit une nue 
vert, et il lit paraître 
pendant la nuit. 

40. Ils demandèrent 
des cailles, et il les ras 

protect! itlre à coi 
les éclaire 

irn raemor fuit verbi sancii 

PSAUME CIV. 

rit; I 28.11 

tomber un 

33. Et il frapp» lenrs vignes et l e w s figoicrs : 
il brisa lous les arbres qui etaient dans tout le 
pays. 

34. II commanda, et on vit venir un uombre 
infini de sauterellea de differentes espfcees. 

41. Et i l fendit la pierre : et il en coi 
aux : des fleuves se répandirent dans i 
ec et aride. 

42. Parce que le Seipneur se souvint 

« W E E a K i i c f m w 

g S J i s u Vi iwrt i ï « a a 



(5. Ut custndiani justiaonlionos ejus, 
legem ejiifi requir&ilt. 

I.ES PSAUMES. 

P S A U M E 

M i - m o . s n j e t q u f 

C 3 V ( O i l ) . 

l e p r o t c d c i i t . 

Et irritaverunt ascendents in mare, 
mare Rubrum. 

8. Et salvavit cos propter nomen 
suum; utnotara facerct potentiam suam. 

9. a Et incrcpuit inare Rubrum, et 
exsiccalum est; et deduxiteos in abys-
sis sicut in deserto fa Exod. 14. 21 .J 

10. Et salvavit eos de manu odien-

s irritercnt, etant pres d'eulrcr di 

lant le Seigneur les sauva pour 
>n nom, ailn dc fairc connaitre 

12. Et crediderunt verbi 12. Alors Us crurent 4 ses paroles, et ils fire 
retentir ses louanges. 

13. Mais cette reconnaissance dura pen. I 
oublifcrent bientft ses ccuvres; et ils n'attend 
rent pas avec patience qu'il accomplit ses dc 
seins sur eux. 

11. lis desirurent dc manger des viandes dai 
le. desert; et ils tentcrent Dieu dans un lieu < 
il n'y avait point d'eau. 

15. Le Seij/neur leur accorda leur demand) 
et il leur envoya dc quoi rassasier lours amcs. 

16. Et ils ¿'irritercnt dans le camp, en se r. 
uollant conlre Motsc et Aaron, lc saint du Se 

IS. a Et cuncupiurunt coucupisc 
tiam in deserlo; et tentaverunt Dc 
in inaquoso. ¡a Exod. 17. 2.J 

15. n Et dedit eis pelitionem ir 
rum; et misit saturitalem in animas 
rum. fa Num. 1 1 . 31. j 

16. Et irritaverunt Moysen in cast 
Aaron sanctum Domini. 

factious 
flummi 

'VoXaffCYi. De iagrodieiitibua 
23 : Qui dcsccndunt 

i mare, quia a w j u v 

lusi iuvalidi 

9. Incrcpuit mare Rubrum. Exagltavl»,, compcscuit, vonto n so lrnmisao vehement! c 
urente tola nocw, ut vcrtcrotur in smcum. Loquitur do mari tanquam iJn ro animate por pro 
sopopieiam poeticera. — In abyssis. Pop obysios, per profunda marls. — Sicut in dcscrto. At 
si fuiwent in deserw arido, ei aolido loco. 

10. De manu odientium. De manu ¿Egyptiorum, qui illos oderaut et perseqiicbantur. 
11. Et opcruil aqua. Mam obruil ¿Egyptios, etc. : Ixniclit»* tribul&nte« et vexaotos.— Unu; 

>'x eis non remanslt. Nemo piano j£gypiiorum ovasit qui cladom nuntiaret. 
12. Credi-lerunt. Vorbi3 Domini qusepor Mosen ioouebaiuc. — Laudaveruni. In Hebr. est, 

cecinerunt, hymnum inlelligit triumphalem et epinicium Mosis ct Maria;, Exod. 15. 
13. CUo fecerunt. Cito oblili sunt opera et prodigia que pniravit Deus. Ilaliee dleimus 

t'rxero presto a scordarsi. — If on suslinuarunt consilium cjus. Non cxspocluvormil ox'auin 
.livini consilii ot voluntatis. 

14. Coneupitcentiam. Carue» contompto manna. Num. 11. — Tenlavero.nl Drum in ina-
quoso. In deserto . in solitudiito , in qua dubitarunt de pr»sentia et omnipotentia Dei. Exod. 
17, num. 7. Vide Psalm. 77, n. 17 et 18. 

15. Petitioner¡1 ipsorum. Id quod ipsi petivcrnnl, id e*t, cornea eoturnienm. Num. 1 1 , 
31. — Misit sutwritatem in animas eorum. Tanta copia ut cos sntiarot, adoo ut exirent car-
nea per narcs, ct verterontur_ in nansoam, ut diciiur Num. 11, 20. ' Hauc saturitatcm raorbi 
speciem fuisse qua- irXr.ajAovn, id eat .replellv immodica, dicitur, conjiccro licet ex Hobrceo 
ex quo pro aaturitate vcrti potest macies, vel lubes. 

16. Irritaverunt Moysen. Concitando sehisina pornicinsum, *.t seilitsonem in ipaum et Dei 
iaccrdotos. Num. 16. 1. — Sanctum Domini. Consecratum in sacerdocom sacro oleo. 

17. Aperta ezl terra. Hiatoriam habes Num. 16, 32. — Operuit Abiron. Cooperuit ab-
sorbeus (i<etum minim qui secati faerant partes Abiron. 

1ft. Exorsit ignis in synagoga corum:^gr=sso igne a Domino, quo abaumpU aunt primum 
ducenti quinqaaginta, dctadc quumordecim millia septingenti , Num. 16, 49. 



21. Obliti SUD'. Deum, qui salvavit 
cos. qui fecit magnalia in ¿Égvpto. 

22. Mirabilia in terra Cham; terribilia 
in mari Rubro. 

23. a Et dixil ut disperderei eos ; si 
non Moyses electus ejus steli set in 
confractione in conspectu ejus ; [a Exod. 
32. 10.| 

UC UliraWB» unii» i c z j p u i j 
ì ices dans la terre de Cham 
rribles dans la mer Rouge, 
ni il avail résolu de les perdre 
il choisi ne s'y fût opposé, ei 
r, cl se présentant devant lui 

sa colère, et empêcher qu'il 

rent que du mépris pour la! 
était si digne de leurs désirs, 
is à lu parole qu'il leur avail 

Pour détourner 
ne les exterminât. 

24. E l ils n'eui 
terre promise qui 

Ils ne crurent p; 
donnée ; 

25. Mais ils mur 
lentes, et ils n'écoutèrent point la voix du Sei-
gneur. 

26. Alors il éleva sa main sur e u x , pour les 
exterminer dans le déserl; 

27. Pour rendre leur race misérable parmi les 
nations, et les disperser en divers pays. 

28. Ils se consacrèrent à Béelphégor, et ils I 
mangèrent des sacrifices des morts. 

29. Ils irritèrent le Seigneur par leurs œuvres, 
et i l en périt un grand nombre. 

30. Mais Phiuées s'opposa à leur impiété : il 
apaisa la colère du Seigneur; et il fit cesser la 
plaie dont il les avait frappés. 

31. Et ce zile Ini a été imputé à justice pour 
toujours, et dans la suite de toutes les races. 

ïdiderunt 

10. Fecerunl vilulum in HoreO. Notissima historia. Vidu Exod. 32. 
20. Glorium suum. !>cum decus suum, Deum gloriosum genti Israeliwrum. 
22. In lerri Cham. Vide dieta l'sal. 104, n. 23. 
23. Mail ut disperderei cos. Et jam de iUis perdenti* cogitabat, imo se ilio« perdfturum 

iiflirmaBnt. Vide Exod. 32. 10. — Stellaci in confractio>ie. Loquitur de Doo allegoria duols 
civitatem, mocbinis admolis et muro quassato, diruero et penitu? delern parenti*. Scasus est : 
Niai MOJ&S àtotissot. et se in muri ruptura opposuissct D w . Italico diceromus, nrfla breccia. 

24. Pro nihilo habtw.twjì. Non curaverurit, nec oplaverunt peryeniro in terram promUaam. 
Vide Num. 13, 32. — Tcrrum desiderabilmi. Tarrara lact® et rnelle manantem, id est, rebus 
non solum necessariis, sed etiatn voluptariia. — -Voti crediderunt verbo ejus. Quod soheet 
daturus osset, aut dare posset torram iltaia. 

25. Murmuraverunt. Vide loflutn libri Numcrorum proxime eitatum. — Non ex«udiorun< 
vocem Domini. Non obtemperaveruiit voci Domini, -ted dicci? oxploratornm adha»serunt. 

26. El-mcU manumsuam supér «oz. Manu in altum sublata juravlt se èos prostrajurani 
in deserto. Num. 14, 28 et sequontibus. Vel manus olevatio habitus est braclilua» attollentis 
ad feriendum. 

27. De nera semen eorum in nalionibu». O r m e r ò faceret intor nationw, vel dispergerei 
POT nationes etgentes, ut neo popuii, noe roipublic® forinam haberent. 

83. Intenti sunt Deelphegor. Religione oonjuncti sunt Beclphogor idolo Moabitarum et 
Madianltarum. Vide bistoriam Num. 25. — Comcderur.l sieri/¡ci" morluorum. Irtoiarura vita 
careutium. 

29. IrrUaverunt eum in lulitiwnlionibus suis. Pravis bisco studi!» Dei iram provocoverunt. 
MuMpIicvla csl inels ruina. ilebrreus babet, erupit in eos plaga. 

30. Stetti Phineet. Vide Num. 25,7. — Piacerti. Deum ¡ratjim. — (juassalio. F e r c u l o , 

uner. 25, 13; et Eceli . 45, 30. 
«uni Mose propter aqnat penu-
Veonius est Moyses proptor 

id oqvos Contradic 
lo hisloriora Numei 

33. Quia nxacerbaveruntspiritume.il 
Et distinsi! in labiis suis : 
34. Non disperdidcrunt gentes, qi 

dixit Dominus illis. 
35. Et commixti sunt inter gentes. 

33. Car ils aigrirent son esprit; 
Et il Ht paraître de la défiance dans ses paroles. 
35- Us n'exterminèrent point les nations que lo 

Seigneur leur avait marquées; 
35. Mais ils se mêlèrent parmi ces nations. Il> 

apprirent à imiter leurs œuvres, 
36. Et ils adorèrent leurs idoles taillées en 

sculpture : ce qui fut pour eux une occasion de 
scandale. 

37. Ils immolèrcnL leurs fils et leurs filles aus 

>t sculptilibi 
in scandali 

37. El immole 

38. Et effuderunt sanguine«! inuo-
;nlcm ; sanguinem filiorum suorum et 
iarum suaruru, quas sacrilicaverunt 

Et la terre fut infectée par l'abondance du saug 
qu'ils répandirent : 

39. Bile fut souillée par leurs œuvres crimi-
nelles ; car ils se prostituèrent à ces idoles qu'ils 
avaient inventées. 

40. C'est pourquoi le Seigneur se mit en co-
lère : il entra en fureur contre son peuple ; et il 
eut en abomination son héritage. 

41. Il le livra entre les mains des nations : et 
ceux qui le haïssaient eurent l'empire sur eux. 

52. Leurs ennemis leur firent souffrir plusieurs 
maux : ils fureul humiliés sous leur puissance ; 

43. Et souvent Dieu les en délivra. 
Mais ils l'irritèrent de nouveau par leurs des-

seins : et leurs propres Iniquités leur attirèrent 

39. Et conlaminala est in operibi 
«rum; et fornicali sunt iu adinventic 
l ibussuis. 

40. Et iralus est furore Dominus : 
»opuium suum ; et abominatila est ha 
•editatem suam. 

41. Et tradidit eos in maous gentiun 
ìt dominali sunt eorum qui oderunl eo 

42. Et tribulaverunl eos inimici e< 
u m , et humiliaii sunt sub manibi 

43. Saipc liberavit eos. 
lpsi autem cxacerbaverunt 

insilio suo, et humiliati suut 
uilatibus suis. 

>. a Et memor fuit testamenti su 
¿luit eum secundum mnltitud: 
îricordias sua;, [a Deut. 30. 1 .] 

st étant t( 
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^Esurienles et «Mente». Si in solitudine i l k csurierint et sitieriiil, i taut jam deficiant. 
0. Elclamaveruntad Dominum. Si clamaverint ari Dominum, etc. 

46. 11 lit éclater celte même miséricorde envers 
e u x , à la vue de tous ceux qui les avaient ossu-
jétis. 

47. Sauvez-nous, Seigneur notre Dieu ; c t r a s -
semblex-nous du milieu des nations, 

Afin que nous rendions gloire à votre saint 
n o m , et que nous nous glorifiions dans vos 

nous diront : Que le Seigneur, le Dieu 
d lsraë l soit béni dans tous les siècles. Et tout le 
peuple dira : Ainsi soit-il , ainsi soit-il. 

46. Et dédit eos in misericordias in 
conspectu omnium qui ceperant eos. 

47. Sai vos nos f a c , Domine Deus no-
ster : et congrega nos de nationibus ; 

Ut conflteamur nomini sancto tuo ; et 
gloriemur in laude tua. 

48. Benedictus Dominas Deus Israel 
a sœculo et usque ia sœculum : et diect 
omnis populus : Fiat, Hat. 

P S A U M E O V I ( e v i 

I l f a u t l o u e r D i e u . 

1 . Louez le Seigneur, parce qu'il est b o n , 
parce que sa misericorde est etorncllc. 

2. Que ooux-14 le disenl, qui ont uti rachet^s 
par !e Seigneur, q u i l a racheles de la puissance 
de l'enneiui, et qu il a rassembl6s des divers pays. 

3. Du lever du soleil et du couchant, du nord 
et de la mer. 

4. l i s ont erre dans la solitude, dans des lieux 
ou il n 'v avail point d'eau : et ils ne trouvaient 
point de chemiii pour aller dans une ville ou ils 
pussent habiter. 

5. l i s soulTraient la faim et la soif; ct leur Sme 
¿tait tombce en difaillance. 

(i. Mais au milieu de leur affliction ds cnerent 

Alleluia. (Judith. 13 . 2 1 . ] 

1. Conlitemini Domino quoniam bonus ; 
quoniam in sœcnlum misericordia e jus . 

2. Dicant qui redempti sunt a Domi-
mino, quos redemit de manu inimici; et 
de rcgionibus congregavit eos. 

3 . A solis o r t u , et occasu; ab aqui-
lone, et mari. 

4. Erraverunl in solitudine in ìnaquo-
so; viam civitatis habitaculi non inve-
nerunt. 

5. Esurientes, et sitientes ; anima 
eorum in ipsis defecit. 

6. Et clamaverunt ad Dominum cum 

47. Salvos nos fac, Domine. Ces paroles »'appliquent parfaitement à Israel à sou rot: 
li, -votivi!», l.es Juifs revenus de Babylono ft Jcrusulom comparent celle dormire épr* 

• l.ur? :n* Liras or Di oiiiimr.Mil. 1« î\Al<»nW!r dfl ftS il «I IV 

r de 
; cotte dernière éoreuvo à 

tout» celles qu'avaient subies leurs ancêtres, et ils conjurent le Seigneur de les délivrer de 
leurs ennemis comme 11 a délivré leur» prédécesseurs. 

•tó Fiat ! fiat.' C'est la conclusion du IV« livre des Psaumes, selon 1« division dos Hébreax. 
Voyou notre note à la fin du Psaume X L qui termino le premier livre. 

P S A L . CVI. — 1. Confitemini Domino, quoniam bonut. Ce Psaume est uno exhortation h 
louer Dieu. Nous croyons qu'il a cté composé après le retour de la captivité. L auteur enumero 
-.ou» les maux qu'Israël a eus à souffrir pendant qu'il a gemi sous 1 oppression des nations 
étrangères. Il compare ces maux à l'état d^un homme qui se serait égare dan» un désert, ou 
Mui aurait été condamné à une servitude accablante 4 ou qui aurait été frappe d'une affreuse 
.naiadie ou qui aurait été exposé sur mer à une «olente tempête. Il invite les Israelites dé-
livrés dè ces maux a louor la Miséricorde divine, ei il conclut on oxposant le jugement de 

' S. Ab aquilone et mari. Il s'agit ici «io lu mer australe ou mer Rouge car autrement la mer 

46. Dedii eos in misericordias. Fecit cum eis Deus miscncordiam ; posu.t co» insioum 
uis-ricorditc sure. — In conipectu omnium qui ceperant «oJ. Vidontlhus et mirantibus u» 
cui ceperant eos. * Vel sensus versiculi est : cffccit ut hoates miserorentur hebr»orum quos 
captivi« habebant, iDosque benigne tractarent, et liberlati eliain restituoront ot patri». 

47 Congrega nos'le nationibut. Collige nos iu unum ex variis nationibus per quas dissi-
pati sumus. - Ut conflteamur nomini sancto tuo. Ut simul in unum congregati laudare pos-
Umus nomen sanetnm tuum. — Et gloriemur in laude tua. Inter laudandum te exultemus do 

'^Bewlictos Domina*. In «ternani laudocur Deus, et dicat omnia populas : Ita fiat, ita 
1111 nino fiat. 

P S A L . e v i . — 1. Confitemini Domino, l'rlmus bic vorsiculug est piane idem cuin primo 
vai-siculo psalmi superioris. 

2. Dicant. Divinas laude». — De regionibus congregarti eos. De terraram varu» exuus 01 
•..ptivitatibus in unum oolloglt. 

3. El mari. Vide dieta Psalm. 83, 13. 
4 Erraverunt insoliludine. Non loquitur-solum de populo in deserto errante pi-st exltum 

d o / f i S S . a e d d o quibuseumque hisce cafamitatibuB affl.ctta quas W p^lmo 
coramemorat. Sensus ergo : si qui» oxul, aut peregrinus per deserta loca vagetur ncc cer-
umi sodom invoniatia qua rcquiescat, si clamuverit ad Dominum , eripiot eum ex calamitate. 
- I n in^^^.JoandoetaijìoDtiso^ ^ ^ c t ^ f i ^ U a c ^ 

Iribularentur ; et de nece? 
rum cripuit eos. 

7 . Et deduxil eos in v ia 
ìrent in civitatem habitatk 

isitati bi au Seigneur, qui les tira des nécessité? où ils se 
trouvaient. 

7. Et il les conduisit dans le droit chemin, afui 
qu'ils pussent aller ù la ville où ils devaient de-

8. Que les miséricordes du Seigneur soient le 
sujet «1e ces louanges. Qu'il soit loué à cause des 
merveilles qu'il a faites en faveur des enfants 
des hommes. 

9. Car i l a rassasié l'âme qui était vide, et rem 
pli de biens l'âme qui souffrait la faim. 

10. Ils élaienl assis dans les ténèbres et dans 
l'ombre de la mort; ils étaient captifs, dans l'in-
digence, et chargés de fers , 

11. Parce qu'ils avaient irrité Dieu en vio-
lant ses préceptes, et rais eu colère le Très-Haut 
en méprisant son conseil. 

12. Aussi leur œ u r a été humilié par la fatigue 
de plusieurs travaux; ils ont été affaiblis; et il 
n'y avait personne qui les secourût. 

13. Mais ils crièrent au Seigneur du milieu de 
leur affliction ; et il les délivra des nécessités où 
ils se trouvaient. 

1 t . Il les fit sortir des ténèbres et de l'ombre 
de la mort; el il rompit leurs liens. 

13. Que les miséricordes du Seigneur soient le 
sujet de ses louanges. Qu'il soit loué à causc des 
merveilles qu'il a faites en faveur des enfants des 
hommes; 

16. Parce qu'il a brisé les portes d'airain, et 
qu'il a rompu les barrières de fer. 

17. Il les a retirés de la voie de leur iniquité; 
car ils avaient élé humiliés à cause de leurs in-
justices : 

1S. Leur âme avait en horreur loule sorte de 
nourriture : et ils étaient fort proche des portes 
de la mort. 

19. Mais ils crièrent au Seigneur du milieu de 
leur afllictiou -, et il les délivra des nécessités où 
ils se trouvaient. 

rectam: ut 

8. Cônfiteantur Domino 
us; et mirabilia ejus fili 

sericordi 
hominur 

9. Quia saliavit aoimam inar 
limam esurientem satiavit boni 
10. Sedentes in tenebria, et 
orlis; vinctos in mendicitate, e 

»uia exacerbav 
ilium AlUssim 

12. Et humilialum est. in laboribu; 
cor eorum : infirmali sunt, nee fuitqu 
adjuvaret. ' 

13. Et clamaverunt ad Dominum cuir 
tribularenUir ; e l de uecessitatibus eo-
rum lilieravit eos. 

14. Et eduxit eos in tenebris, et um-
bra mortis; et vincula eorum disrupit. 

ID. Conflteanlur Domino raiscricor-
diiR ejus ; et mirabilia ejus filiis hotui-

atrivit porta} 
confregit. 

propter iojustilias 

ma eorum; et appropiuqui 
ad portas mortis. 

19. Et clamaveruut ad Dominum 
Iribularentur ; et de neccssilalibu: 
rum liberavit eos. 

8. Confileantur Domino. Ce verso 
cotte ode et qui revient aprfes lo d 
Psalmiste peint la détres se et la mis 

ifrain qui résume la pensée générale d-
chacune des images sous lesquelles le 
t la captivité. Voye» vers. 15, 21, 31. 



20. M'udì verbum s u u m . e l s 
e l erìpuil cos de interitionibi 

21. ' Coniìleantur Domino 
diaì e j u s ; e l mirabilia e jus 1 

20. Il lour envoya sa p a r o l e , el ila Ics guérit , 
el les lira des ombres d e la mori. 

2 1 . Que les misérioordes du Seigneur soient le 
sui et de ses louanges. Qu'il soit loué à cause des 
inerveilles qu'il a faites en faveur des enfanls .Ics 
bommes. 

22. Qu'ils lui olTrent un sacrifice de louanges, 
et qu'ils publienl ses cnuvres avee allégresse, 

23. Geux qui descendent sur mer dans les na-
v i r e s , et qui travaiilent au milieu des eaux. 

24. lis ont vu les ceuvres <lu Seigneur et les mer-
veillcs qu'il fait dRns la profoodeur des abimes. 

25. 11 a commandé. et aussitót il a esl élevé 
uu vent qui a aracué la lempéte; et les llots de 
la mer se soni é lcvés. 

20. Ils raontaient jusqu'au c ic l et descendiueul 
jusqu'au fond des abimes; leur àme lombali dans 
In défaillance à la vue des maux doni us etaient 
menarti. . 

27. lis étaienl troubles et ngitós, comme un 
homme ivre ; et leur sagesse étaittoute renversée. 

• misericor-
filiis hoini-

22. Et sacriiìcent sacrificium laudis 
et annuntienl opera ejus in exullalione 

23. Qui descendunt mare in navibus 
facicntes operationem in aquis multis 

24. Ipsi videruot opera Domini, e1 

mirabilia e jus in profundo. 
25. Dix i t , et stetit spiritus procella: 

et exaitati sunt fiuctus ejus. 

26. Asceudunt usque ad ccelos, e 
descendunt usque ad abvssos ; animi 

it. et moti sunt sicut 
sapientia corum devo-

23. Mais i ls crièrenl au Seigneur du milieu de 
leur affliction, et il Ics lira de 1 extrémité où ils 
se trouvaient. 

29.11 changed celle tempète «m un vent d o u x , 
e l les llots de la mer se calmèrent. 

30. Alors ils se r^jouirent de ce que les flols 
s'étaient calmés. Et le Seigneur les conduisit jus-
qu'au port o ù ils voulaient arriver. 

3 1 . Que les miséricordes du bcigneur soient l e 
s iyet de ses louanges. Q u i i soil loué a cause des 
merveil les qu'il a faites en faveur des enfant« des 
hommes. . . . „ 

32. Que l'on relève .sa gioire dans I assemblée 
du neuple , et qu'on le loue dans le l ieu ou sont 

d b 3 3 . i t a c h a n g é l e s f l e u v e s e n un désert, et les 
pavs arrosés d'eaux en un heu ou on a soufferl 

Et slatuit procellam ejus 
et siluerunt fluctus ejus. 
Et telati sunt quia siluer 

lit eos in portum voluntatis 

Confìleanlui- Domino misericordia 
et mirabilia e jus fìliis hominum. 

Et exallenl e. 
;t in cathedre 

olonos antea pauperc3 t 
qua commoac potest DÌ 

Terrain fructiferam 
a malitia in habitanti 

35. l 'osuit desertum 
im : et torram sine aqo 

36. Et collocavit illie esurientes; et 
anstiluerunt civilalem habitationis. 
37. Et seuiinaverunt a g r o s , et plan-

ivcrunt v ineas; el feccrunl fruclum 
alivitalis. 
38. Et benedixit e i s , el multiplic-ati 

int niinis : et jumenla eorum non mi-
oravit. 
39. Et pauci farli sunl ; et vexati sunt 
tribulalioue malorum. el dolore. 

Videbunt recti 

isericordias D< 

L E S P S A U M E S . 

el ils les guérit 

cordes du Seign« 

P S A D M E C V I T { 

A c t i o n d e g r a c e s . 

nt Ics grands et souc 
porter aux Babylon i© 
, délivrós de la capti-

n offiur est prépar é , ù mot 

,ot les la iblei ot 1« a malhet 
e t a u x Juifs. I^a p: remiori ù 
», revinront dans 1 our pays 

de CO Psaume est 1c memo 
.•enail do romporter probablt 

34. Terrain frvxliferam in salsuginem. In salsum ct sterile solum , ut accidit terra* Penta-
poliiarum, (¡enes.. ltf. — A malftia. Propter malitiam, scolcraet peccata. 

35. Posuit desertum in Magna aquarum. Vice versa, cum Deo plaeult, loco doserta, and* 
et siticulusa aquis reduiidare focit. — In exiius aqwirum. In :ontos ai|uarura; acaturire iocit 
aquas in loeis arid is et descrtfs. 

36. Coliocaoit illic esurientes. E t habitaro fecit in aa. i 
esuriwitei. — Const ¡lucrum cioilatem halUationis. Civil 
bitari. 

37. Feeerunt fmeturn nalivitatla. Copiosum provontum attalerunt agri illi et v i n e s . In 
Hobr., est, feceruxl fructum prou-.ntus. 

38. Benedixit eis. Fortuuavit eos, et multis bonis affecit. - Multiplied sunt n i m \ aldo 
sunt aucti numcrosa sobolo ctomni gonoro bouorum. — Non minoraoU. Non minuit posu-
lentia, aut alia calamitate. Vol etiam est miosis; v.-hementor auxit. 

39. Et pauci facti suit. Ostendit in terra nihil ess© stabile; nam iidem qui paulo anle flo-
ruerant'iiim, ita peccatis oorum postulant-bus, ad inialicem statu m redacti suut, eturb* Ire-
quen& ad civium paucitatem. — Vexati sunt a tribul<Uione malorum et dotore. AlUicti sant 
variis malis, tribulationibus et doloribua. 

40. EITuia est contsmptio super princtpez. Quos Deua propter poeciita despicabile.s redd It, 
ooruni aiiud subditos auotoritat^n hnmlrmens. - Errarc... in in Jo. et non in via. Deflector« 
3 recta v i a . e t aberrando ah ilia obliquas semil*s el invias soctori, quod faeiunt qui impru-
dentor agunt et impio. . 

41. Et adjuvit paupc.rem de inopia. Quasi dieat : Eodem tameu tempore non defuornnt virl 
probi quos Deos do inopia aublovavit et pavit , ot resit ut propria« oves lamilias eorum. 

42. Oppilabit os suum. Obmutescct ob tarn siugularia Domini judicia. 
43. Custodiel Kite. In cordo suo, probe ilia iiite'Jigenao, ot juxta ilia vitam dirigendo et 

mores componondo. — Misericordia Domini. Bonefieia quibus Dorainus suos afficit. 
I'SAL. CVII. (Expltcavtmus supra huncptalmum; nam </ua; kabet a primo ventculo usque 

ad septimum rep-jtitu sun ex Psalrao 56, « n. 8 usque ad finem Psalmi : qua vero hahvt a 
n. 8 et ileinceps, eadcru habes Psot. 59, a n. 6 usque ad flnem.) 
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cœur est préparé. Je chanterai vos louanges, et 
ie les ferai retentir sur les instruments, au mi-
lieu de ina gloire. 

3. Levez-vous, ma gloire; excitez-yous, mon 
luth et ma harpe : car j e me lèverai de grand 
matin. 

Et j e vous louerai, Seigneur, au milieu des 
peuples ; et j e chanterai votre gloire parmi les 
nations; 

5. Parce que votre miséricorde est pius élevée 
que les c i e u x , et que votre vérité s'élève jus-
qu'aux nuées. 

6. Elevez-vous, ô Dieu! et que voire gloire 
éclate sur toute la terre , 

1 . Afin que vos bien-aimrs soient délivrés. 
Sauvez-moi par votre droite, et exaucez-moi. 
«S. Dieu a parlé de son heu sainL 
Je me réjouirai, et j e ferai le partage de Si-

chern, et j e prendrai les mesures de la vallée des 
Tentes. 

9 . Galaad est à moi; aussi bien que Manassé : 
et Ephraim est la forcé de ma tète. 

Juda est mon roi. 
10. Moab est comme une marmite qui nourrit 

mon espérance. 
Je m'avancerai dansl ' Idumée : et j e la foulerai 

aux pieds. L e s peuples étrangers sont devenus 

^ l i ^ A t a i » qui est celui qui me conduira jusque 
dans la ville forte? Qui est celui qui me conduira 
iusque «laus te cœur de r i d u m é e ? 

12. Ne sera-ce pas v o u s , Ó «IOM Dieu, vous 
qui nous aviez rejetés ; et ne marcherez-vous pas, 
6 Dieu I à la tète de nos armées? 

13. Donnez-nous votre secours pour nous dé-
livrer de l 'affliction; car c'est en vain qu'on es-
père son salut de la part de l'homme. 

H . Mais avec le secours <k Dieu nous ferons 
des actions de v e r t u ; et lui-même réduira au 
néant nos ennemis. 

n , cantabo, et psallam in 

3. Exurge gloria mea , exurge psal-
terium, et cithara; exurgam dilucido. 

i . Confitcbor tibi in populis, Domine; 
et psallam tibi in nalionibus. 

5. Quia magna est super ctnlos mise-
ricordia tua; et usque ad nubes veritas 

ti. Exaltare super cœlos Deus, et su-
per omnem terrain gloria tua; 

7. Ut liberentur dilecti tui. 
Salvum fac dextera tua, et exaudi me ; 
8. Deus locutus est in saneto suo : 
E x u l l a b o , et dividam Sichimam, et 

convallem Tabernaculorum dimetiar. 

9. Meus est Galaad, et meus est Ma-
nasse*; et Ephraim susceptio capitis 

0 1 Juda rex m e u s ; 
10. Moab lebes spei meœ. 

In Idurna;am extendam calceamentum 
meura, mihi alienigenir, umici facti sunt. 

1 1 . Quis deducei me in civitalem mu-
nilam? quis deducet me u s q u e in ldu-
mœam? . 

12. Nonne l u , Deus, nui repulisti 
nos , et non es ibis Deus in virtutibus 
nostri s ? 

13. Da nobis auxilium de tribulatio-
n e ; quia vana salus hominis. 

P S A U M E O V I I X ( c i x ) . 

S u r t r a î t r e » e t l e » m é c h a n l s . 

1 . In tlnem, Psahnus David. 

2 . Deus laudem meam ne tacueris; 
quia os peccatoris , et os dolosi super 
me apertum est . 

3. Locut i sunt adversum me lingua 
dolosa, et sermoni bus odii circumdede-
runt me ; et expugnaverunt me gratis. 

1. Pour la fin, Psaume de David. 

2 . Ne taisez p a s , fi mon Dieu ! mes louanges. 
parce que la bouche du pécheur et la bouche de 
l'homme trompeur se sont ouvertes pour me dé-
chirer. 

3. Ils ont parlé contre moi avec une langue 
trompeuse: ils m'ont attaqué de tous cotes par 
leurs discours remplis de haine, et ils m o n t fait 
la guerre sans sujet. 

Iduméens et les Syriens. Comme il se compose de deux parties, tii^esl'une du P ^ u m e l Y l e t 
l'autro du Psaume LIX, les Pôresy ont vu, comme dans ces deux Psaumes, la résurrection ne 
Jésus-Christ et ses oonquCtcs sur les nations par 1 Lvangile. 

Psa l* CV11I. - 1. »«us laudem meam. David a été deux fois publiouen 
miôre par Do.* , qui le dénonçaperlidcraent près de Saûl « la seconde t 
rnrfa avoir ioui do toute son intimité e» do toute sa confiance ; embrassa 1 
S e a t h l'occasion de l'une de ces félonies qu'il composa ce Psaume, fca.nt I 
verset S do oo Psaume F> Judas, le plus abominable de t 
X 

t été a' 

îent trahi. La prê-
ter Aehitophel qui, 
o parti d'Absalom. 
'•erre a appliqué le 

i irai très, et les Pères do l 'È-
li des traîtres à l'égard du Mes-

¿s dolati. Judîc. seribarum, pharlaœorum, Judatorum, qui me mc.ida.ais conantnr opprimere. 

~3 . Scr 'mon ib i t s odii circumdederuM me. Inimicissermonihus omnia» : 

— Expugnaverunt me gratis. Oppugnaverunt me suis causa, nuua in re a m» 

diligerenl. Ct i me diligere debuissent. — D e l r a h e b a n t mihi. Male 
>o autem orabam. Ego autem sic quidam provœalu 
ibam te. Domine, ut mihi adesso» et Ulis ignosCeras. 
'a pro bonis. Rcpcndcrunt mihi mala pro beneficili 

fuerant aflecl dilectione. 
¡er eum peccai 
ihenderunt .lesi 

judicem 

Cumjudicatur, c 
.Juda* de hac viti 
iispendit. — Orali 

liti lis S 
debuiss* 

; vel non orat pro re t 
;um media torem Gli ri; 
>, aut fido, uut aliis ni 
ntiie, ex D. Hicronym, 
nonem, qui illi suspent 
ms dies ejuspauci. Pr 
ir. csi . — Kpiscopalum 
idorot neccssarium fui" 
>stolatum ojus accipion 

9. Fiant fitti ejus orjihani. Putat Genobrardus accamulari imprécation« 
adamu8sim accidant, sed quKcamque poterunt, donec penitua perçai, ideoque 
inodum apud Calliniachum. etOvidium in Ibiu. S . Chrysost., ThwKloretus, e 
Juda m coniuge carul-isc, quod nusquam fit illius mcntio. Apte convcniuntî 
rum dies post rnortom Christi fucrunt pauci, inexcidio Hierosolymitano maxi: 
edita, unuo plurimi orphani relieti s u n t , et plurim» vidu:e. 

10. Mutantes Iransfes-anlur filli ejus. Instabiles vagentir lìlii oius. — Bji 

liabitari 

11. Scrutetur far 
uni sortem et usuri 
ibi pignora e % » n t 
epe tes a proximo t 

non possint, ipsi fwnersttores Hörnum illorum ingredi&ntur, et 
«um 'firipiant. Videtur respicere legem Deut. c . 24, n . 10 : Cum 
tliquam. quam del et libi. non iii'ircdieris domum ejus ut pi-
i , et üie tibi proferel quod hahwrit. In oxeidio Hicrosolymi-
crutabautur milites Romani oxercitus, ut ctiam corporibus sectis 

. i t , sperantos se aurum quod deglutivissent inventuros. Testis 
de Bello Judaico. lib ü, capite 15. — Alieni. Extranet, qui non sunt veriac iegi-
des. — Labores ejus. Bona illiua laliore quwsita. 

P S A U M E C V I I I . 2 3 

4. Ego autem orabam. Cotte conduitc des onnomisdc David a óto celle des Juifs à l'égard 
du Christ. Pendant qu'il priait pour o u x , ils l'ont indignoment calomnié ot n'out cesse de 
blasphéraor contre lui jusqu'a ce qu'ils eussent satisfait leur haine abominable. 

8. El episcopaium ejus. Qu'un autre recoive sa Charge. Ce texte s'applique aussi au peuple 
Juif qui ótaitinvosti du sacerdote avant l'arrivée du Messia, et qui en fut ensuite dépouillé 
une foia quo la nouvelle loi o'ìt ótó promulguéo. Lo rosto du Psaumo s'ontend do celta nation 
déicide. 



¡am redeai iniquitas pa-
aspectu Domini : el pec-
i s , lion deleatur, 
itra Dominum semper, 

16. Pro co quod non est recordatus 
faccre misericordiam. 

1 7 . Et persecutus est homincm ino-
pem, etmendicum, et compunctum corde 
mortificare. 

18. Et dilexil inaledictionem, et ve-
nial ei : et iioluil benedictionem, et 
elongabilur ab eo. 

Et induit maledictionem si cut vesti-
mentum, e t intravit sicut aqua in inte-
riora e jus , et sicut oleum in ossibus 

17. I l a poursuivi l'homme qui était pauvre et 
dans l ' indigence, e l dunt le cœur était percé de 
douleur, afin de le faire mourir. 

I S . Comme il a aimé la malédiction , elle tom-
bera sur lui; et comme il a rejeté la bénédiction, 
elle s'éloignera de lui. 

Et parce qu'il s'est revêtu de la malédiction, 
ainsi que d u n vêlement, et gu'elle a pénétré 
comme l'eau au dedans de l u i , et romme l'huile 
jusque dans ses os. 

19. Qu'elle lui soit comme l'habit qui le couvre ; 
et comme la ceinture dont il est toujours ceint. 

20. C'est là devant Dieu l 'ouvrage de ceux qui 
m'attaquent par leurs médisances, et qui profè-
rent des paroles meurtrières contre mon âme. 

21 . Vous donc, Seigneur, Seigneur, prenez 
ma défense pour ta gloire de votre nom, parce 
que votre miséricorde est pleine de douceur. 

Délivrez-moi, 
22. Parce que j e suis pauvre et dans l'indi-

gence , c l que mon cœur esL lout troublé au dé-

ni . qui detrahuni 
et qui loquuntui 

luum 

decliuat, abln-
n sicut locusta!. 

porto ut vestimontum, illuniqae constringi 

licut locusl 
¡tout locustas , vilisii: 
ünlaphora e x locusti3. 

infírmala suni 
¡•poro passions 

Immutai •leurn. 

is est Juiiwis, cum vide 
mt : Vah! <¡v,i destruís 

Patris ad celorom resui 
litem corporis et acimœ. 
e ot apertuo, auxitium 

Prccatur Dominas do corpora 
corpori suo mj'suco, id est K< 

isc omnipotontia; tuœ. Vol sciont hanc mortis plagam a volúntate« 
¡so, et a te Lnflictam : Propter icelus populi met percussí eum , i 
28. Maledicent illi, et tu benedices. Malcdictw et malcflciis obrue 
i >nea oommoda ot felicítate!» couvertes. - - Qui imurgunt in me c 
!T in me iusurguut, pudulwnt, videntes Írritos esse conatus suc 
lus , et fideles lui hctabiinur. 
29. Induanlur pudore. Ignominia omni ex parto quasi veato co-
ir. Est cjùsdOm sentontiw repotitio. — Diploide. Vox grœca Sr. 
nificat. Magno ot qaasi duplicato dedecori; perluudantur. 
30. Confitebor Domino ni mis. Valde, multurn laudab» Domlnum 
eelesia. in copioso ûdelium cu-iu. 
31. Asiitit a dextris pauperis. Mihi pauperi adAiit auxUiator. - Vilam Aninwm 

PS&L. C1X. - - 1 .Dixit Dominus. Dous Pater. — Domino meo. Filio suc 
dextrin mets. Sod© raibi modo a dextris meîa, mecumquo nunc quiote 
îgna super omnia. — Donee ponam. UâQQo dum in novissimo die omne.< 
îabellum humile aubjiciam pedibustui's. Moe enim fuit O-ientaliuai ut \ 
us suis subjicerent . Vide Josuo 10,24. 

P S A U M E Q J X ( CXÍ. 

P r o p h é t i e w u r J é s u s - C h r i s t , 

1 . Psaimus David. ; i . Psaume de David. 

Dixit a Dominus Domino meo : Sede Le Sei»ueur a dit à mon Seicneur : Assevez-
dextris meis : fa Malt h. 22. 44-] | vous à ma droite , 



¡am redeat iniquitas pa-
aspeclu Domini : el pec-
i s , lion deleatur, 
itra Dominum semper, 

16. Pro co quod non est recordatus 
faccre misericordiam. 

1 7 . Et persecutus est homincm ino-
pem, etmendicum, et compunclum corde 
mortificare. 

18. Et dilexil inaledictionem, et ve-
nial ei : et iioluil benedictionem, et 
elongabilur ab eo. 

Et induit maledictionem si cut vesti-
mentum, e t intravit sicut aqua in inte-
riora e jus , et sicut oleum in ossibus 

17. I l a poursuivi l'homme qui était pauvre et 
dans l ' indigence, e l dunt le cœur était percé de 
douleur, afin de le faire mourir. 

I S . Comme il a aimé la malédiction , elle tom-
bera sur lui; et comme il a rejeté la bénédiction, 
elle s'éloignera de lui. 

Et parce qu'il s'est revêtu de la malédiction, 
ainsi que d u n vêlement, et gu'elle a pénétré 
comme l'eau au dedans de l u i , et romme l'huile 
jusque dans ses os. 

19. Qu'elle lui soit comme l'habit qui le couvre ; 
et comme la ceinture dont il est toujours ceint. 

20. C'est là devant Dieu l 'ouvrage de ceux qui 
m'attaquent par leurs médisances, et qui profè-
rent des paroles meurtrières contre mon âme. 

21 . Vous donc, Seigneur, Seigneur, prenez 
ma défense pour ta gloire de votre nom, parce 
que votre miséricorde est pleine de douceur. 

Délivrez-moi, 
22. Parce que j e suis pauvre et dans l'indi-

gence , c l que mon cœur esL lout troublé au dé-

ni . qui detrahuni 
et qui loquuntui 

luum 

decliuat, abln-
n sicut locustas. 

porto ut vestimontum, illumqae constringi 

licul locusl 
¡tout locustas , vilisii: 
netaphora ex Iocusti3, 

infírmala suni 
¡•poro passions 

Immutai •leurn. 

is est Juiiwis, cum vide 
mt : Vah! <¡v,i destruís 

Patris ad celorom resui 
litem corporis et acimœ. 
e ot apertuo, auxitium 

Prccatur Dominas do corpora 
corpori suo mj'suco, id est K< 

isc omnipotontia; tuœ. Vol sciont hanc mortis plagam a volúntate« 
¡so, et a te Lnflictam : Propter icelus populi met percussí eum , i 
28. Moledicent iili, et tu benedices. Malcdictw et matcflciis obrue 
i mea oommoda ot fellcitateui couvertes. - - Qui imurgunt in me c 
!T in me iusurguut, pudulwnt, videntes Írritos esse conatus suc 
lus , eî fideles lui lictabiinur. 
29. Induanlur pudore. Ignominia omni ex parto quasi veato co-
ir. Est cjùsdOm sentontiw repotitio. — Diploide. Vox grœca Sr. 
nificat. Magno ot qaasi duplicato dedecori; perluudantur. 
30. Confitebor Domino ni mis. Valde, multum laudabo Domlnum 
eelesia. in copioso ûdelium cu-iu. 
31. Asiitit a dextris pauperis. Mlhi pauperi adAiit auxUiator. - Vilam Aninwm 

PS&L. CIX. - - 1 .Dixit Dominus. Dous Pater. — Domino meo. Filio suc 
dextrin mets. Sod© raibi modo a dextris meîa, mecumquo nunc quiote 
îgna super omnia. — Donee ponam. UâQQo dum in novissimo die omne.< 
îabellum humile aubjiciam pedibustui's. Moe onim fuit O-ientaliuai ut \ 
us suis subjicerent . Vide Josuo 10,24. 

P S A U M E Q J X ( CXÍ. 

P r o p h é t i e w u r J é s u s - C h r i s t , 

1 . Psaïmus David. ; i . Psaume de David. 

Dixit a Dominus Domino meo : Sede Le Sei»ueur a dit à mon Seicneur : Assevez-
dextris meis : fa Malt h. 22. 44-] | vous à ma droile , 



Jusqn'à co que jc réduise vos ennemis à vo i 
servir de marchepied. 

2. Le Seigneur va faire sortir de Sion 
sceplre de votre puissance; régnez au milieu c 

V°3.*Laeprin'cipauté qui est avec vous wrait? 
au ¡our do votre puissance, au milieu de la gioii 
dcs sainls. Jc vous ai engendré dans mon se: 
avant que ferisse créé l'étoile du raatm. 

4. Le Seigneur, ajuré, et son serment deraei 
rera immuable : vous fttes le prètre óternel selc 

3. Tecum princi 
tua; iu splendori 
utero ante lueiferu 

is dans le cliemin de celle ! 1. De tnrrent. 
it : et c'est pour cela qu'il | oxaltabit caput. 

biliet : propterea 

Tecum prlncìpium. Les POres de l'Eglise, sa 
re, oat enieuau «>ea parolai du jour du juget 

onlouré do la aplcndeur de ses élus, v,en<lr. 

. S X X wù 

Chrysostome, Théodc 
moni o?i Jéaus-Chrisi, ro\ 
•a juger le monde entier. 
Populi lui spontanei erui 

etur libi ras adolescenti<c 

¿ J X R A W S R 
Ho inimicorum tuo 

3. Tecum principi 

tate, potentiam tuam regiam 
cuaregnum tuum incipiet.— 
iis luis, velini, noi ini. 
. gneco est , qux principi 

Dominare 

principili 

:ton. ia A u g u r i - l'i ài* 
•bit, solcm obseurabit, l e m 

prò principi 
tia tua cttlu 
tribunal luu Cimi acÙicet 

irain formar« 
ixenitobit, a«' ; 

n tuum temporale . ut sunt ea qua* ho-
tndutn ordìnem Melchiscdech. Quasi dicat : SjOTOdu» 
ra ordinom Aaronis. Per ordmem iato»igitur n«w, lex, 
icat vox Hebraica. f l t n ài&ra. DtsUnguiWr autom omo 
aultis, Primo enim Melchisodech non logitar succcssisae 

• A S S I , A 

C T | « « L L « ; N< 

tuecedit ; <p 
rn ; tandem 
it Malach. tabcrnaculo, sed , ut 

magmtm est w»ten » 

MS que 

preterito 

•orurÀ Comminuei. contri nget superboruni 
« inerdunt. — In terra muliorum. Se il ice; i 
St! in magna parte terne, quod idem e s t . qu 
us niultos superbos in terra invomn, si\ e sui 
De torrente in via bibet. TorrcoWm appelli 

siili in via et vita hoc mortali multorum dote 
fa. • Videtur aumpta similitudo a strenui* di 

erit par-
li. bibunt 
i 3umcndi 

tous Ics sièclcs. 
4. Le Seigneur, qui est miséricordieux et pie 

de clémence, a étemisé la mémoire de ses me 
veilles. 

5. Il a donnó la nourriture à ceux qui le cr. 
gnent. 

Il se souviendraétemellement de son allianc 

5. Escam dedit timentLbv 

Memor erit in sfeculum testamenti 

(i. Virtntem operum suorum annun- 6. 11 fera connaitre à son peuple la puissance 
tiabit populo suo : de ses cenvres, 

7. Ut del illis hffireditatem gentium : 7. En leur dounaut l'héritage des nations , Ie3 
opera manuum ejus, veritas et judicium. (euvres de ses mains sont toules ventò et justice. 

8. Fidelia omnia mandata ejus : con- 8. Tous ses préceptes soni fidèles, ayant été 

PRAL. CX. — 1. Confitebor libi. Ce Psaumo n'a pas d'antro titre dans l'Hébreu. lo Grec ou 
le Latin que ces mote : Alleluia. Louez Dieu. Ils cn indiquent parfaitement le sujet, oar ce 
cantique n'eat qu'uu témoignage d'actions de gràces rendues à Dieu. David veut uù'on loue le 
Seigneur à cause des mcrveilles qu'il a failea en délivrant aon peuple et cn lui douaant I» 
lo i .e l i l cn conclut quo l'ou doit uvoir fui cu ses promesso«. Co Psaumc est alphabètiquo ou 

composé dt •deux mombres qui 

de l'Eucharisl 
ne le monumec 

ilit, Dco illum ad gloriam sublevante. H 
>ens. 2 ,8. cum aìt : Humiliarti s*,„eitps 
iew, crucis. Propter quid et Deus exall 

mdabo te. — In concili 
uitorum. Vox Hebrxea ' 
isilìum quod secretum 

paucos justc 

2. Eccquisita 
eitum, ui Deus 
Ubi. LXX habe 
aliata explicati 

3. Confessio, 
ìnStructa, parai< 

nel insaxul'imsceculi. Virtus, bonitas, misericordia, qua 
nullo corrompitur, aut minuitur tempore. 

4. Memoriam fecil mirabilium suorum. Tarn admirand 
'atura Sit xterna apud fideles eorum memoria. — Miserici 
85,15. 

5. Escam dedit. Maona , qnod de ccelo pluit, et dedit 
pupulo ¡¡deli, et veruni Deum timenti et colenti. — Mem> 
Quemadmodum volebat Deus ut populua memor esset miri 
illiua, ita vi c'issi m promittobat so moraorem pacti cum illin 
protegendo. 

6. Virtulem operum suorum annunliabU populo sui 
populo virtutoin, potentiam et fortitudinem oporum suorui 

saluto suorum, u 
Vide dieta Psal. 

id est, Hebricorum 

.enden? pacti « 
:t promi 

•1 judicium. Vera sunt. t 
ymnia mandala ejus. Or •Ila, (Ideila su 

Confirmni« in scccul'tm 
dicere solemus, ìndisponsabilia. 

priecepta Dei, prr 
Ta "t justissi- • 
utabiha. et, x 
»titia decreta 



P S A U M E O X T ( e x i l j . 

O ï l e b o n h e u r d u . i u H l e . 

i re tour d 'Aggée e l d t Alle'.uia. Rever sk 

PSATJMB 
i ; ^ i i o r t i i t ï o 11 à 1 

C X 1 T ¡ c s m i . 

¡VUeluia, 
1. Laud, 

date nome 
2 . Sit m 

hoc mine 

r , vous oui i teî 
a Seigneur, 
i Seigneur mi l 
as les siècles. 



L E S P S A U M E S . 

doit ótre loué depuis le 3 . A solis or lu i 
juchant. laudabile nomea De 
'é au-dessus de toutes S. a F.xcelsus se 
m-dessus dos d e u x . Doiuiiius, et super 

[a Malach. 1 . i i . J 
i Soigneur notre Dieu , 5. Quis sicut Dor 
u s é l e v é s , qui in alti» habitat, 
i'il y a de plus abaissé 6. Et humilia r c s 

P S A U M E C X I I I . 

4. Montes esultaveruni ut arietes, et 
colles sicut agni ovium. 

5. Quid est tibi mare quod i u g i s t i : et 
tu Jordanis, quia convcrsus es retror-
sum? 

6. Montes exultasUs sicut ar ie tes , et 
colics sicut agni ovium. 

7. A facie Domini mota est t e r r a , a 
facie Dei Jacob. 

8. Qui convertit petram in stagna 
aquarum, et rupem in fontes aquarum. 

1 . NON N O B I S , DOM INK, NON NO-
B I S , sed nomiui tuo d a gloriam. 

2. Super misericordia tua, et veritate 
tua : ncquando dicant gentes : Ubi est 

itagnes sautèrent 

5. Qui est semblable 
qui habite les lieux les 

6. Et qui regarde ce 
dans le ciel et sur la te: 

7 . Qui tire de la pou 
l'indigence ; et qui élèvi 
fumier. 

G. P o u r q u o i , m o n t a g n e s , avez-vous sauté 
comme des bél iers? et vous, coll ines, comme les 
agneaux des brebis? 

7 . C'est que la terre a été ébranlée à la pré-
sence du Dieu de J a c o b , 

8. Qui changea la pierre en des torrents 
d'eaux , et la roche en des fontaines. 

1 . Ne nous en donnez point, Seigneur, ne nous 
en donnez point la gloire : donnez-la à votre 

2 . Ça été pour faire éclater votre miséricorde 
et votre vérité ; ç'a été de peur que les nations 
uc pussent dire : Où est leur Dieu? 

3. Or notre Dieu est dans le ciel , et tout ce 
qu'il a v o u l u , il l 'a fait. 

•I. Au lieu que les idoles des nations sont de 
l 'argent et de l'or, et les ouvrages des mains 
de? hommes. 

3. Elles ont une bouche, et elles ne parleront 
point; elles ont des y e u x , et elles ne verront 
point : 

G. Elles ont des orei l les, et elles n'entendront 
point; elles ont des narines, et elles ne sentiront 
point; 

7 . Elles ont des mains, sans pouvoir toucher; 
elles ont des p i e d s , sans pouvoir marcher; et 
ayant une g o r g e , elles ne pourront crier. 

8. Que ceux qui les font, leur deviennent, sem-
blables, avec tous ceux qui mettent en elles leur 
confiance. 

9. Slais la maison d'Israël a espéré au Sei-
gneur ; il est leur soutien et leur protecteur. 

lû. La maison d'Aaron a espéré au Seigneur : 
i et i l est leur soutien et leur protecteur. 

7 . Suscitar 
itcrcorc erit 

Simulacri 

134. I 5 J 
5. a Os habeul , et Hon loquentur : 

oculos habent, et non videbunt. fa Sap. 
l o - 1 5 . ] 

6 . Aurea habent, et non audient: na-
res habent, e l non odorabunt. 

palpabunt 

7 . Suscitons otee, D a v i d , Daniel, &<. 
quantité innombrable d« mis liant qui faciunt 

>nfidunt in eis. 

PsaI.. CXIII. — 1. In extlu Israel. L i 
ootid commence au verset 9 do la V u l g a t 
nuscrits hébraïques. Saint Jérôme ne l a 
rejettent. On ne trouve dans ce poème r 
10 et co qui suit avec co qui precedo. A-
favour d'Israël, to Psalmist® veut que Í 
J a c o b , et il prend do la occasion de faire 

Israel speravit in De 
ira et protector eorui 
Aaron speravit in D 
m et protector eorc 

>.vons 

Juda 

laudatum sod idom ost; proptereu 

Super e.elos gloria ejus. 
>ns ot superan*. 

4. Monies exult 
4. Super omnes gentes. Cura omnium sit creator ot ¡cubernator. 

ouper ciclos elevata «ti gloria majostatis e j u s , ccelestía orani» imi 
0. fíumilia respicit. Humilla respicit ot curat , illisque providet. • In creto sunt vari, ango-

íorum ordines, majores a lu, a!;i minores; hoc humiles in c<nlo appoltat. 
7. Susciians a Ierra inopem. Pauperem ct «ffiietum in sordibus et racerore iaeent«in o t 

cum inopia luetantein, erigit, et in florenti statu constituii. 
8. Ut collocet eum cum principibus. Non cura principibus quibuscumque, sed cum principi-

bus ponuli ot tribuum. Sonau auagogioo hi principes sunt aulra ccelesüs proceres, superna-
Jerusalom incolie, et participes regni «elorum. 

9. Qui habitare fácil sterilem. Qui mutiorem oh storilitutem suam despectam prius ct mce-
rootera , statu rerum in melius mutato. habitare facit domi snw lictara et hilarem proptnr 
multiplican. prolcrn suscoptam. * Talis tuit Anna Sarauelis raator, qu¡c fecunda Del íhuóoro 
'acta est et hilaris, I. Rog. 1. — Fitlorum. Graico ost tul TÍXVK;, filiorum causa. 

PSXL. CXIII. - - 1. Domus Jacob. Est repetitio pr¡ecedentis hemistichü : in exitu familia 
Israelii de i R g y p t o . — Populo barbara, Vox hebraica r y S iohets, signiflcat loquontcm lin-
gua iguota; ct barbarus dicitur, cujus lingua non intelligitur, juxta il lcd Apostoli I. ad Cor. 

"esC"r° v í r l u t e m voc'*> ero ei> loquor, barbarus : d qui loquitur mihí, 

2. Facía est Jud/ea sunctificatio «yus. Tune sonctiñcavit e l seposuit sibi K<mtem Judíeam, 
id est , populum Isracliticum, in quera p r « eteteris natiouibus poculiarius regnarco et dorai-
narctur. 

3. Mure vidit, et fugíl. l i a re Rubrum divinara sonsit potontiam et quasi cedoret retro 
el lugeret, adiium truuscuutibus patofecit. — Jordanis. Intransitu ejusdcrn populi revolutos 
«atin suum tontera, ct aquascoutinuit, doncc populus in ulf.riorem ripam perveniret. 

rupem 

2. Super misericordia »rdiara et liberali propter 

lui dicer« v a c a n t : Ubi nunc eàt Deus oor 
oolamus, nisi insigni potenti« luœ affectu t< 
Doum quern colimus nullibi esso. 

3. Deus autem nosier in calo. Quasi dicai 
sit Deus noster; nobis enim eertissime cona: 
majostatem glori» auie ostendere, et omnipt 

4.. Simulacra gentium. Contra vero gentil 
artincum industria et opera in cam formara I 

S. Similes iSlis fiant. Idololatnc digni sum 
voluti trunci et stipiti«. Quod si placeat hae 
runt conqueri idolorum cultores, ai eoa diis ç 

i». Domus Israel. Populus rtdelis Israelita! 
10. Domus Aaron. Aaronis domus ab Isr-.i 

fuit in duos status, laieorum scilicet et cleri. 

luin tui simulac: 
istiraabunt ot die 

»t: Veruni illi. utvole» 
stat Deura nostrum es 
totea lem osso. 
Ilium idola aurea et ai 
fabrefacta, sed numin. 

at qui aint statuì» ratio 
BC per raodum imprecai 

c<elis 

ibus similes 



11 Qui liment Dominum. Il y a dans ces versets i 
son d'Israël, 1« l'sa.'raiste désigne les simples Israèli 
cerdotnlo, les prêtres et les lévites; et par ceux ait 
c'est-à-dire, ceux d'entre les Gentils qui avaient emb 

PSAI.. C X I V . — 1 , Dilexi. quo niant exaudiet Dai 
les sentiments du juste qui, ayant été exposé \ un 
délivré. David l'a composé sans doute après avoir av 
nature, mais dans quelles circonstance» de sa v i e ! 
chez Achis où s a v i e avait été en danger: ¡es antro 
embûches que lui tendit Saûl; d'autre* euilri, »près 
dit que c'est Jésus-Christ qui parle dans ce Psaumo 
dans ce cas une prophétie qui se rapporterait à la 
Psaume dans la bouche du juste oui est ici-bas exile 
aères de toutes sortes auxquelles il est en proie et <i 

>ir reçu du ¡Seigneur un bienfait de 
I.es uns veulent que a soit au soi 
>i apréî qu'il eût triomphé de tout 
la révolte d'Absaîora. L e P. Houl 
comme dans lo Psaume XXI. Co 

12. BanedixU nobis. Beneficia nobis cc 
13. Putillis cum majorants. Citra delt 

4, Invocan 
quitto, Domi 

Ilebr. invocalo : dicens scilicet 
c ; nam vox f U N "'"»o < es! blandi. 
;so obsecro, etc. — Libérant anim> 
nimam meant a poriculo salutis auir 

'J Domine. In l lebr. est 
partícula, quam vorccr; 
leam ab hoc mortis dis-

1 1 . Ceux qui craignent le Seigneur ont mis aui 
Soigneur leur espérant« : ci il esl leur soutien i 
et leur prolecteur. 

12. Car le Seigneur s'est, souvenu de n o u s , et 
nous a bénis. 

Il a béni la maison d'Israël ; il a béni la mai-
son d 'Aaron; 

13. il a béni tous ceux qui craignent le Sei-
g n e u r , les plus petits comme les (»lus grands. 

1 i . Que le Seigneur vous comble de nouveaux 
biens, vous et vos enfants. 

15. S o y e z bénis du Seigneur, qui a fait le ciel 
et la terre. 

16. L e ciel le plus élevé est pour le Seigneur : 
mais il a donné la terre aux enfants des hommes. 

1 7 . Les m o r t s , Seigneur, n e vous loueront 
point , ni tous ceux qui descendent daos l 'enfer. 

18. Mais 
Seigneur d 

nous qui v i v o n s , 
> maintenant et da 

bénissons le 
is les siècles. 

1 1 . Qui liment Dominum, sneraverunt 
i Domino : adjutor eorum et protector 

eorum est. 
12. Dominus memor fuit nostri et 

benedixit nobis. 
Beiiedixit domui Israel : benedixit 

domui Aaron. 
13. Benedixit omnibus qui liment 

Dominum, pusillis cum majoribus. 
14 . Adjiciat Dominus super vos : su-

per v o s , et super filios vestros . 
15. Benedirti vos a Domino, qui fecit 

cœlura et terram. 
16. Gœlum cœli Domino : terram au-

tem dedil fìliis bominum. 
17. a Non mortai laudabunt te Do-

mine : ncque omnes, qui descendunt in 
infernum. (a Baruch. 2. 17.J 

18. Sed ños qui vivimus, benedicimus 
Domino, ex hoc nunc et usque in sœcu-
lum. 

P S A T J M E C X I V ( c x v 

A c t i o n d e g r à o e e . 

Alléluia. : Alléluia. 

1 . J 'ai aimé te Seigneur, parce que le Seigneur : 1. Di lexi , r 
doit exaucer la voix de ma prière. vocem oralioi 

2. Parce qu'il a abaissé son oreille vers m o i . 2. Quia ini 
j e l'invoquerai pendant fous les jours 

3. L e s douleurs de la mort m'ont 
les périls de l'enfer m'ont surpris ; 

J'ai trouvé l'affliction et la douleur : 
i . El j 'ai invoqué le nom du Seigneur, cl 

lui ai dit : 
irl délivrez mon âme. | Q Domine, libéra a 

et in diebus meis invocabo. 
3. Circomdederunl me dolores 

lis : et pericola inferni inveuerun 
Tribulationem et dolorem inven 
•S. Et nomeri Domini invocavi . 

i repend; 
idicerim i 

•ccipiam. Calt 

5. Misericors Dominus, ci j u s l u s , et 
Deus noster miseretur. 

6. Custodiens parvulos Dominus : 
humiiialus sum, et liberavit ine. 

7. Converte , anima mea . iurequiem 
tuam : quia Dominus benefecit tibi. 

fi. Quia eripuil animam meam de 
morte. oculos meos a lacrvmis . nedes 
meos a lapsu. 

9 . Placebo Dontuo in regione v i v o -

5. L e Seigneur est miséricordieux et j u s t e . et 
notre Dieu est porté à faire grâce. 

0. L e Seigneur garde les petits : j 'ai été humi-
l i é , et il m'a délivré. 

7 . Rentre donc, û mon âme ! dans ton repos , 
puisque le Seigneur f a comblée de biens. 

8. Car il a délivré mon ûme de la mort, mes 
yeux des larmes et mes pieds de la chute. 

i Seign. , dans la terre 

5 A U M E C X V ( c x v i ) . 

S u i t e < l u p v ^ o c c l e n t . 

Alleluia. 
10. a Credidi , propter quod locutus 

sum : ego autem humiiialus sum nimis. 
fa ¡I. Cor. 4 . 1 3 . J 

1 1 . a Ego dixi in cxcessu meo : 'Om-
nis homo menda\. [a Horn. 3. 4.] 

12. Quid reiribuam Domino, pro om-
nibus qnee retribuii mihi? 

1 3 . Calicem salutaris aocipiam : el 
nomèa Domini invocabo. 

Alleluia. 
10. J'ai c r u , c'osi po , 

été dans la dernière afflici! 

H . Dans ma 

quoi j'ai parlé , 

dit : Tout lion 

reudrai-jc donc ai 
les biens qu'il m'a faits ? 

13. J e prendrai le calice « 
querai le nom da Seigneur. 

r pour tous 

et j ' i n v o -

tliccm salutaris accipiam. Saint Chryaostome entend co calice de la coupe où était U 

5. Deii3 noster miseretur. Non solum est miserlcors , sed etiam miserator. Non solum na-
tura sua est misericors, sed etiam actu misericordiarn, cum opus est , in nos oxpromit. 

fl. Custodiens párvulos Dominus. Dominus custos est siMplielum , qui candide et sino do!" 
agunt. Parvulos. In Hebr .cst , D \ N D 5 pelhaim, quod non tam parvulum « U f e quam 
simplicem, candidimi et aportum moribus significai, et eum qui facile persuadetur. — Rumi-
halus sum. I lebr. attenuai** .mm. A1«ictus sum sed me servavit. 

7. Concerie!-* anima mea in requiem tuam. ltodi, anima mea, ad pristinarn tuam quietem 
et tranquiilitatein , icquo et pacau» animo osto. 

i». Placebo Domimi in regione vivorum. Curabo Domino piacere dum v i v o , ojus pnrceptl* 
parendo,in eju* mandati? ambulando, oW. In Hcbr. est , ambulabo coram Domino. Vel seri-
sus est in W Ì lesti patria, q u e est regio vivontium vera v i t a . Domino perfecto placebo ; nani 
îfunt C V l l a p C ° n t ' n o n P o r f o c t e P i c e n i , propter leves culpas quas subinde admit-

PSAL. C X V . — 10. Credidi, propter quod locutu* sum. Credidi Deo: quare non timul lo-
qui, nec interinisi dicere et profiteri omnem hominom esso fallacem. Vel sensus est cum supi--
rioribua coutinuatus * test en ini Psálmus hic eiusdem argumenti cum precedente, uudc apul 
Hcbrscos culcm adnectitur), quasi dicat : Placebo Domino in regione vivorum ¡credo enim 
iiuiusmodi regioiiein osse, h e « oam non viderirn, — Ego nilem kumilialus sumnimis. 
didi guidera, sed non dosii affligi et vexari. Voi ego credidi esse regionom vivorum quia 
humiliatas sum; ncc mea nitor ingenio, sed demisse ampleetor quie me docet s p i r . t ù s i o -

l i . Ego dixi in excessumeo. In fuga et in discessu meo. In Ilebr. est , in festinados 
mea, vel in trépidation* mea, in precipiti evasione mea. In g r e c o ost, ¿v t í íxtrími 
in stupore, pavore et perturbinone montis qua corripiebar cernens mihi persceutionem undi-
Quc iinmincro , et obstuposcens ad tanta pericula. Vel sensus ost : ego uui me humiliavi ei 
domisi, cxaltatus a Domino ad mentis excessum, in eo oxcettsu videns quam falsa et fallaci.-, 
sint qua* videntur hominibus vera et solida bona, dixl : Omnis twmo mendace.—Omnis homo 
mejidax. Quasi dicat : In homlne non est sperandum , non est ab eo sains expecinndn, osi 
inndus, noe datan, fidem servat. • Omnis sp -̂s in homino posita fallero potost. Vel juztaalium 
scnsum ; omnis homo qai humano afiectu loquitur de felicitato, ot magni ¡estimât borin 
hœc üuxa et caduca, mendax est; vera cairn et Stabilii bona non invoniimtnr nisi in iv-piopr-



I.KS P S A U M E S , 

que 1« mori de se 
;neuri parce que j< 

Dirupisti vincula mea : 
17. Tibi sacritlcabo hostiam laudi 
. nomea Domini invocabo. îtj 'invoqi 

18. Vota mea Domino reddam in 
conspectu omnis populi ejus : 

19. lu atriis domus Domini, in medio 
lui, Jérusalem 1 

P S A U M E C X V I (CXVII\ 

V o c a t i o n <les G e n t i l s . 

Alleluia. 
utes le Seigneur : peuples, 1 . a Laudale D< 

Alleluia. 
1 . Natioi 

louez-le toi 

ifirmala est 
: a et veri If 

.. [a Jow. 1: demeure éternellement. 

le. Seigneur, parce qu'il est bc 
a miséricorde s'élend dans tous .uiculuiii 

coupe vin dont l'oblation accompagnait les sacr 
la figuro <lu calice du sang do Jésus-Chris 
selon cetra parole de l'Kvangilo : * Pouvc 
le Prophôt" accepte co calice d'amertumo 
Toutes ces interprétations so concilient pi 

Ps»i.. CXVl , — 1. Laudali Dominum 
phfcii» y convie toutes les riutions A louai 
cucilo il a rempli envers son peuple toutu 
Romains (XV, II), en a fait l'application 

Ptot. CXVII. — I . Con/ttemM Domiti 
ouollo occasion David lo composa-t-il » On . 

boire le cali 

EpUre 

irtcwd'lsbo-

rinum grattami 
ittlicem hauria 
a vitro hujus v 
Domino reddt 

imquo invocabo ut 

.!am ot toto populo 
pretiosi 

laudi s 

motwm justorum 
i facile Deus impi 

eatnquc 
t occid: • Vol sonsus 

facile largìD 
16. El fil' 

Kideles Eccl 
ces dissipas 
dura dicmoii 

1?. HostU 

fruor liberiate. 

13. Vota 
Domini. Ad hi 

In medk 
Êcclosiam 

>borala 2. Co/ifirmata est super 

promis» lunicanda. — Vérités Domini. Fidolit 
«rrarum datorum fuerat pollicitus. 
PsaIi. CXVII. — 1 . Confilemini Domi mise ricordi 

•2. Dicat nunc Israël quoniam bonus : 
quoniam in sœculum misericordia ejus. 

3. Dicat nunc domus Aaron : quoniam 
in sœculum misericordia ejus. 

4. Dicant nunc qui timent Dominum : 
quoniam in sœculum misericordia <yus. 

5. De tribulatione invocavi Dorniuum : 
et exaudivit me in laliludine, Dominus. 

6. Dominus mihi adjutor, non timebo 
quid facial mihi homo. 

7. a Dominus mihi adjutor : et ego 
despiciam inimico« meos.Ta//n&r. 13.6.1 

8. Bonum est conlidere iu Domino, 
quam contidere in homine : 

9. Bonum est sperare in Domino, 
quam si>erare in principibus. 

10. Dmues gentes circuicrunl me : et 
in nomine Domini quia ultus sum in 

11.Circumdantes circumdederuntme: 
et in nomine Domini quia ultus sum in 

12. Circumdederunt me sicut apes, 
et exarseruut sicut ignis in spinis et in 
nomine Domini quia ultus sum in eos. 

2. Qu'Israël dise maintenant que le Seigneur 
est bon, et que sa miséricorde s'étend dans tous 
les siècles. 

4. Que tons ceux qui craignent le Seigneur di-
sent maintenant que sa miséricorde s'étend dans 
tous les siècles. 

5. Car j 'ai invoqué le Seigneur du milieu de 
l'aillicliou : et le Seigneur m'â exaucé, et m'a mis 
au large. 

6. Le Seigneur est mon soutien, et je ne 
craindrai point ce que l'homme pourra me faire 

7. Le Seigneur est mon soutien, et j e mépri-

8. I l est bon de se confier au Seigneur plutôt 
que de se confier dans l'homme. 

9 . 1 1 est bon d'espérer au Seigneur plutôt, que 
d espérer dans les princes. 

10. Toutes les nations m'ont assiégé; mais îe 
me suis vengé d'elles au nom du Seigneur. 

.11. Elles m'ont assiégé et environné, et ic 
m en suis vengé au nom du Seigneur. 

12. Elles m'ont toutes environné comme des 
abeilles, et elles se sont embrasées, comme un 
feu qui a pris à des épines, mais j e m'en suis 
vengé au nom du Seigneur. 

13. J'ai été pousse, on a fait effort pour me 
renverser ; et le Seigneur m'a soutenu. 

•14. Le Seigneur est ma force, le sujet de mes 
louanges ; et c'est eu lui que j'ai trouvé mon sa-

15, Que les cris d'allégresse et de salut se fas-
sent entendre dans les tentes des justes. 

16. Car la droite du Seigneur a fait éclater sa 

13. Impulsii3 eversus sum ut cade-
rem : et Dominus suscepitme. 

14. a Kortiludo mea, et laus mea 
Dominus : et factus est mihi ia salu-
tem. fa Exod. 15 . 2.] 

ir». Vox exultationis et salutis, in 
labemaculis justorum. 

16. Dexlcra Domini fecil virtutem : 

S t e S . ' ' ' 8 ' " r " , u s » r a 8 n t *•> loml iou, cl il a pris praseisicu de son royaume 

1. Dicant nune qui timent. Voyez il r i e veraci Il du P a u m e CXIII. 

^ f ™ ? ' «M««•» excilarev»« ad o c u m tauduidum : Israeliti . e-uur, 
. S I S e'<l'«em lev,licum aot, pertinentes, pr*icrea feriii„rôSfi 

3. Domus Aaron. Sacerdote« es Aaron fnmilia. 

5. latitudine. Lnrgiter et copioso, vel cum latitudine et lœtitia urna oxaudivit me in lo-
cura latum et spatiosum constituit me, in quo periclitari non possoin. 

G. Quid facial mihi homo. Quid facial mihi mortalis et infirma creatura 
S. Bonum est. Melius i*st, magis bonum est. 

niwf"-< 'r-"' l i "^•.Ofcsedoront, undique oppugnarunt. —El in nomine 
j u s q u e virtuto factura est ut eas ulciscercr, pœnas de eis sumere 

textns hebneus, eascmderem, vel perimerxm. 
n ! f J ï L " * i a c u I 1 . ® M v « " r e n t e s , quibus figèrent me. - Sicut ignis 
uarum ignis est acemraus, licei brovissimus : mn«*niim etiam ©dit stiv>nitnra ci 
assumpiuru» et pepulaluru» videtur. _ ,'» nemim Domini. H ? c " ï p ° i » ' i J k « ¡ V W " ~ 

13. Impulita. Ab inimici* meli ta de eau.., emotus sum ni » „ , 

" i i ' T Ï ' I S ? ' , " » ¡ m « K « l » - - F<KH» .» mihi in M m , Fuit mibi » l u l i . 
. ¡ S ' " " " ' «.*•" '""•. O » « <!"•»! : Kei|Ue eso solus . . . ean.m, sed V.JX inbila-

™ i S " " " ' » ™ « M « l > r t e vita e. «Iute cou.crvaS audietur iu deruibui ¡ „ . „ r a i 



L E S P S A U M E S . 

¡levé; la dextera Domini exaltavit m e , dcxtcr 
isnncc. Domini fecit vîrtutem. 
rai et j e 17. Nun moriar, sed vivam : et nai 

rabo opera Domini, 
i r r i g e r ; 18. Casti (raus castiga vit me Dominus 

et morti non tradidit me. 
ice , afin 19. Aperite mihi porla? jnst it i®, ii 
teigneur. gressus in e a s contìtebor Domino : 
Seigneur: 20- Ilœc porla Domini jusli intre 

bunt in earn, 
ue vous 21. Conlìlebor libi quoniam exaudis 
i devenu me : et factus es mihi iu salulem. 

19. Ouvrez-moi les portes de i 
que j ' y entre, et que j e rende grâw 

20. C'est là la porle de io m o v o 
et les justes entreront par elle. 

2 1 . Je vous rendrai grâces de 
m'avez exaucé, et de ce que v o i 

redificantes. hie factus est in caput an-
guli . fa Isa. 28. 16- Malik. 2 1 . 42. Luc. 
21). 1 7 . Act. 4. 1 1 . Horn. 9 . 33. I. Petr. 
2 . 7 . ] 

23. A Domino factum est istud : id est 
mirabile in oculis nostris. 

24. H » c est d i e s , quam fecit Domi-
nus : exul temus, et tetemur in ea. 

2 5 . 0 Domino! salvum me f a c ; o Do-
iuine! bene prosperare : 

26. Benedictus qui venit in nomine 
Domini. 

baverunt. Littéralement o 
le veulent, de Zorobabel. 

it de David. 

23. A Domino fa< 
'est le Psalroiste qi 

18. Castigavit me. In utilitatem raeam, non in peroiciem, nam in mortem cadere me non 
permisit. 

19. Aptrite mihi. Apostrophe ad saeerdotcs ot tcdiluos, ut »ibi aperlunt portas templi et 
eec les i» , quo publice ot solemuiter Domino agni gratias pro acceptis bciicficiis ; vol certo di-
vini* beneficila animatua, majora sperare et postulare auaet, ideoque petit sibi crelestis Jeru-
salem portas rescrari. — Portas justitiœ. Portas templi appellai portas jnstltlie et virtotis. 
quia intra e&3 Dominus homines justifient, et quia por eas justi ingrcniuntur ad laudandum 

- Di-um. Oidi ei.iam poi tie sunt porne justitiic, quia nullu3 eas ingrecitur qui justus non sit, et 
omnes labe* absterserit. 

2D. Ha>c porla Domini. Porta templi Domini, voi porta c œ l i , in quo splendei majestas Do-

sl.' Factus est mihi in salulem. Fuisti mihi saluti. 
22. Lapidem, quem reprobawrunl adiflcanles. Lapis ilio, quem Kdificantes rojocerunt tau-

quam faoricte ¡ncplum, non solum admissus est, sed e li am in potìori et lionestiori fabricie loco 
constitutum est. Judan, phiirls»! et sacerdote», euibusereditum erat munus oecleslam veterem 
»dificandi doctrica et exemple, Iii Christum reieeenint, sed Christus digniori fabric© loco PI>-
silua est , hoc e s t , in capite anguli, ut scilicet duos parietes necteret, populum nimirum Ju-
daicum et populum gentilein, et ex utrisque unicam coagmentaret Ecclesiam. 

23. A Dommo factum est istud. Non fortuito hoc accidi t , sed divino Consilio ot voluntate, 
imo aiteo magna res est, ut a nullo, prieterquaui a Domino pairari potueril. 

24. IIire est dies quam fecil Dominus. Hicc dies, in qua id factum est , qua scilicet lapis 
Christas factus est in caput a n g o l i , est proprie dies quam fecit Dominus, quam insigni hoc 
beneficio notabilem reddidit : ideoque in ea oxultandum, etc. Ilœc dios est dies rcsurroctionis, 
qua Christus exal tatua et gloriücatus est post passionem qua a Judit is reprobatus tuerai. 

Zt. O Domine. Vide dicta Psalm. 114, n. 4. Nam oadeni vox hobrœa hic recurrit. — Salvum 
me fac. Has laudes Christo dixerunt turb» in die Palmarum, ut S . Hieronymus notavitad 
c . 2 3 S . Matth., quod onim dixerunt: Hosanna, benediciw ouiyenit in nomine Domini, in 
hoc versiculo habemus, aed in Evangolio rclinquitur vox hebraica Rosanna , quic hie oxpli-
catur per ilia verba : O Domine salvum me fac. * Sum: posaunt htec verba ut a Christo pre-
cante prolata, cui populus ot sacerdote® aequentibus verbis bene ominantur. — Bene jtrospe-
rare. In inchonto regno tuo. In gr»co est tWSwasv, bene procédant res t u » , et aucces3om 
quem optas naueiseantur : simile est iilud Paal. 41, 5 : Prospere procede. et regna. 

2G. In nomine Domini. Mandatoci potenlia Dei ad tollondos (hostes nostro* peccatum, 
mortem, etc. — Benedftdmus. Non sacerdote» et prophet» benediximus vobis populis fideli-
bus. annuntiantes mystcria divina in salutoni vestrain. — Vobis de domo Domini. Vobis, 
qui ostia de domo Domini, domestici Doi.* Vel sensus est : etiam nos, qui do domo Domini 
sumus, id est , sacordotïs, Christi regi et fldoli populo bene precamur. 

PSAT7ME CXVITT (exix). 
S u r l a l o l d e D i e u e t le-« s e n t i m e n t o d o n i 

a r i i i n ó à e o n ó g i u - d . 

Alleluia. I Alleluia. 

i17. Const Uwtc diem soler,ine,n in cvndensls. D. Cal mol croit quo le Psalmiate fait lei alht-
on h ce qui s'observait h la fèto des Tabernacles, oil les Juife faisaient des tentes de 
-anches de ve^lure jusque dans les parvis du temple. Il traduit ainsi l'Hébreu : « Faites des 
mtes de branches touffues au jour de votre solennité jusqu'aux cornes de l'autel. »Ce sens 
1 rüiiHnvNiii licKiii-min da TALLII E'« TAHA».̂  



pronuntiavi om-

Ut soient alli parandis dîvitiis dolectari, aut illis quœiiti 

ptrspexero. Cura intentus fuero ad custodiam 

18. Otezle voile qui est sur mes yeux : et j e 
considérerai les merveilles qui sont enfermées 
dans voire loi. 

19. Je suis étranger sur la terre. Ne me cacher, 
pas vos commandements. 

20. Auiti mon âme a désiré en tout temps, el 
avec une grande ardeur, vos ordonnances qui 
sont pleines de justice. 

21. Vous avez fait éclater votre fureur contre 
les superbes ; ceux-là sont maudits de vous, qui 
su détournent de vos préceptes. 

22. Délivrez-moi, Seigneur, de l'opprobre et 
du mépris où j e suis tombé à cause que j'ai re-
cherché avec soin les témoignages de votre loi. 

23. Car les prince» se sont assis, et ont parlé 
contre moi : Mais cependant votre serviteur 
s'exerçait dans la pratique de vos ordonnances 
pleines de justice. 

24. Car vos préceptes étaient le sujet de ma 
méditation, et la justice de vos ordonnances me 
tenait lieu de conseil. 

mandata tua. 
desiderare 
tempore. 

21. Increpasti superbo* 
ni déclinant a mandatis t 

22. Aufer a me opprobrium, et coi 
temptum : quia testimonia tua cxqu 

23. Eleni in sederuut principes, et ai 
versum me loquebautur, servus aute 
luus exercebatur in justiflcationibi 
luis. 

24. Nam et testimonia tua méditât 
mea est : et consilium meum justifies 

25. Adhœsit pavimento anim 
vifica me secundum verbum ti 

25. Mon àme a été 
rendez-moi la vie, se' 

26. Je vous ai expo 

ittachée à la terre 

28. Dormitavit 
confirma me in vi 

'lue je puisa« voir non-seulement la lettre *t pour ainsi i 
£en pénétre le sens et que j'y découvre le Christ qui y 
David seene (verset 34> : Da mihi intelleclwm, parco c 
s-alrc d'abord pour comprendre la loi ot ensuite pour 1, 
les versets 35 et 36). . 

22. Etenimsederunt principes. C©3 paroles s'applique 
les persécuteurs et losennemis de David, el d..:it il dit 
lions, non pas en passant et d'uno maniera irréfléchie 
|V;d. Ps. XLIX. 20). D. Cal met, qui croit que ce Psaui 
entend cc« paroles de IWiinl ainsi que ce qui se trouve 
ICI), et il conjecture que co Prophète -m e.t probabloui 

ideare. Veh< 
saltcrn desideri 

Meditandis 

13. RcccIm oculos meos. Ketege, velum ah ocuiia mois aufer. — Consideraci. Videbu, 
telligam. — Mirabilia de lega tua. Mirabile« legis tua» seiinus. 

10. Incoia ego su m interra. Peregrinua. hodio vivus, cras moriturus, undeobiter hac 
utur, ae in oa unica consolano estlex tua. Voi sum pcregrinusf ideoque in parurn mlhl i 
itmoribus tuis facile aberrare possum; postulo ergo ut mandata tuo, quibus dirigi poss 
non abscondas a me. 

20. ConcupMt 

atuporem rovocari. 
21. Increpasli. Comminatus es prnnam superbis, ot transgreworibus legum tuarum. — Ma-

Icdtcn qu» dcchnanl. Videtur esse alkisio ad illud Deut. 27,27 ; Malediente qui non perma-
net in sermoiiiùus legis hujus, ncc eoe opere perfecil. 

22. Opprobrium et conlempium. Quem ub hisce superbis sustinoo. ouod aim legum tuarum 
Studiosus. — Exquisivi. Custodivi. 

23. Jiienim. Ilebr. eliam; quasi di rat : Ktiam prlncipes , quorum e rat tueri pioa et virtutis 
studiosos, in sub conventiculis do me kedeudo consulmbant. — .S'ire«... tuus. figo servus 
o Z a é r u i ' Ì [ . ' " ' ' Mcditabar, colloqucbar cura tuis decretis, sicquo muniebam me .«intra 

21. Meditano mea. In Hcbr. ost, delictw mev. — Consilium. Cousultor, consiliarlus. 
25. Adhxzsit pavimento anima mea. Adeo immillata et nfllicta est anima mna. ut malorum 

prem.?ntium pondero terrte udhaserit. — Pavimento. Pulveri, ut est in Hcbr-, quasi dicat : 
Propemodum perù, morti sepnlcroque proximus. — Vivifica me secundum verbum luum. 
Pri&uno statui restitue me secundum fidele promiaaum luum. 

SS. Vias m-.as enu/Uiavi. Mea negotia, re«, facta, vit» mete necossitatos esplicavi tibi. 
27. Inslrue me. Ad verbum ex Hebr. inMligere me fac. — Exercebor in mirabilibui tuis. 

loc est quod dixit supra, n. 18 : Consideralo mirabilia de lege 

prcc indio. lu Hebr. est stillarti, nsS"T dalepha. Quare vi-
, stillami, et non , ut nunc habotur, ¿vó^a^ev. Sententia 





tu : et ¡o bonitate li 
aliones tuas. boulé, vus ordonnances pleines de justice. 

09. L'iniquité des superbes s'est multipliée 
contre ir.oi ; mais pour moi, je chercherai de tout 
mon coiur vos commandements. 

70. Leur cœur s'est épaissi comme le lait : 
mais pour moi, je me suis appliqué à la médita-
tion de voire loi. 

71. Il est bon que vous m'ayez humilié, afin 
que j'apprenne vos ordonnances pleines de jus-

7~L>. La loi qui est sortie de votre bouche me 
paraît bonne et préférable à des millions d'or et 
d'argent. 

73. Vos mains m'ont fait et m'ont formé : don-
nez-moi l'intelligence, afin que j'apprenne vos 
commandements. 

74. Ceux qui vous craignent me verront, et se-
ront dans la jo ie , parce que j'ai mis toute mon 

mandata tua. 

is tuœ fecerunt me, et plas-
qe : da mihi intellcctum. et 
idata tua. 
timent te videbunt. m e , et 

75. Gognovi, Domine , quia œquita? 
idicia tua : et in veritate tua humi-

icordia tua ut consolí 
n eloquium tuum serv 

80. Fiat cor m. 
slificationibus U 

immuculalum 

79. Converlanlur mil 
et qui noverunt testimoi 

76. Répandez sur moi vo re miséricorde, afin 
qu'elle soit ma consolation selon la parole que 
vous avez donné« à votre sí rviteur. 

77. Faites-moi sentir les ffels de olre bonté, 
afin que je vive, parce que votre loi est h sujet 
de ma méditation. 

78. Que les superbes soi nt confo dus. parce 
qu'ils m'ont injustement i allraité. .Mais pour 
moi, je m'exercerai toujour dans / mMUatUm 
de vos commandements. 

79. Que ceux qui vous raignent se tournent 
vers moi, ainsi <?tie ceux q i connai sent, les té-

. moignages de votre loi. 
SI). Faites que mon cœur 

: la pratique de vos ordonna 
tice, alio queje ne sois poi 

û c e f p ï e 
ve pur dans 
nés de jus-
lu. 

SI). Faites que mon cœur 
: la pratique de vos ordonna 

tice, alio queje ne sois poi t confon 

ve pur dans 
nés de jus-
lu. 



l'attente de votre tccours salulnire, et j 'ai con-
servé une espérance très-ferme dans vos paroles. 

82. Mes yeux sont tout languissants à force 
d attendre votre promesse. l is vous disent • 
Quand me consolerez-vous? 

83. Car je suis devenu comme un vase de peau 
exposé à la gelée : mais je n'ai point oublie vos 
ordonnances pleines de justice. 

S i . Quel est le nombre des jours de votre ser-
viteur? Quaud exercerez-vous votre jugement 
contre ceux qui me persécuteuL? 

83- Les méchants m'ont entretenu de choses 
rarôes. Mais que cela est différent de votre loi ! 

86. Tous vos commandements sont remplis de 
vérité : ils m'ont persécuté injustement. Secou-
rez-moi. 

. 87. Peu s'en est fallu qu'ils ne m'aient fait pé-
rir sur la terre : mais je n'ai pas laissé de garder 
vos préceptes. 

88. Faites-moi vivre selon votre miséricorde : 
et je garderai les témoignages de votre bouche. 

89. Votre parole, Seigneur, demeure éternel-
lement dans le ciel. 

90. Votre vérité subsiste dans la suite de toutes 
les races. Vous avez affermi la terre, et elle de-
meure stable. 

91. C/asl par votre ordre que le jour subsiste 
tel qu'il es t ; car toutes choses vous obéissent. 

92. Si je n'avais fait ma méditation do votre 
loi . je serais péri , il y a longtemps, dans mon 
humiliation. 

93. .4in«i je n'oublierai jamais la justice de vos 
ordonnances; car c'est par elles que vous m'avez 
donné la v ie ; H 

mea : et in verbum luum superspe-

82. Dcfecerunt oculi mei in eloquium 
tuum, dieenles : Quando consolaberis 
m e ? 

83. Quia factus sum sicut uter in 
pruina : justilicationes tuas non sum 
oblitus. 

8i. Quot sunt dies servi tui : quando 
facies de persequentibus m e , judicium? 

85. Narraverunt mihi iniqui fabula-
tiones : sed non ut lex tua. 

86. Omnia mandata tua veritas : ini-
que persecuti sunt m e , adjuva me. 

87. Paulo minus consummaverunt 
me in terra ; ego autem non dereliqui 
mandata tua. 4 

88. Secundum misericordiam tuam 
vivifica me : et cuslodiain testimonia 
oris lui. 

89. In ffitcmumT&omine> verbum 
tuum permane! in cado. 

90. In geueratioiieni et generationem 
veritas tua : fundasti terram, et oer-
•nauet. 

91 . Ordinatone tua perseverai dies : 
quoniani omnia serviunt tibi. 

92. Nisi quud lex tua meditatio mea 
e s t , time forte periissem in humilitate 
mea. 

93. In leternura non obliviscar justi-
fied ioiies tuas : quia in ipsis vivificasti 

d ì J ì i C ^ ' X i " ì e L Bossuct cite, à l'occasion rio co verset, ce passage 'le saint Am-
broiso (Serm. XI. ™ Psal,,,. a. 0) : Nonne quando aìiquem dtsideramus et speramus adfore, 
codWyxnws ocu/os unde sperar*»* esse venturoni... Sic I-nera? uxor mat is. de specula 
J¿, a h i ' W e e « » " * * ? conjugis prœslolaïur advmtum ut quamcumiue xavim vide-
nt.Ulíc.putei conjugem navigare, meluatque ne videndi gratium dilecti alias anleeerlat, 
nec ipsa posai prima dicere : Video te. marite (Vid. reliqua apud Ambros., toc. cit.). 

88. Defecerunt oculi mei in eloquium tuum. Mens mea expectando promissum aaxilium, 
quod diutius .:;tcrtur, déficit pric desiderio : quo modo oouli coraoris deilcium cura nimis diu 
respiciunt locum ex quo cxpectatus el. desiderátum amicus venturus crcditur. — Diccntcs. 
Diccndo : est prosopopaia : qua-si <K;U!I lcquamur. 

Factus íiíjn sicul uter ínpruína. Proptor calamlcalum magnitudinem et diuturnitatem. 
e. propter desideru veíiemnntiam, jum tacta est. cutis me utri coriáceo pruína concrelatu et 
eonstrlcto símilís, id e*t, totus arco el contabcsco. In hebríeocal, Sicut uter in fumarlo, Ut 
aliqui vertunt, vel in fvsmo; nam Ti lQíp quitar, vapore.ii, nébula... ,aut fumum signlllcat. 

Si. Quol sunt dies scroi luí. Quot sunt dies quibus ego servus luus in hisc.ilamitatil.us 
victurus sum < Quar.do fací«*. Quando judíeabis ct condemnabis vexantes et persequentosmo? 

S5. Narracerual mihi iniqui fabulalíones. Aflbrt causan cur máxime cupial ab ¡uiouorum 
consuetudino se subducero, quia scihcot impii tentantes píos uarraia dclcctationes mundi . 
Í e ^ ' i V e r M S " n t 0 1 inoptidí, quio comparari non possunt cum deliciis et suavitate divina» 

tü. Omniamandata tua verítas. Verissimas promissiones continent, non autem iabulatio-
nes et cugus, qualus narrant. iniqui. 

t>7. Pauto minus consummaverunt me. Parurn abi'uitquin me perderent et exilio afficerent. 
— /«térra. ferrigenie, mortales, qui ín torra degunt. 
mffi ' V t V i ' " ' a m c - C o u ¿ c r V l 1 1 0 0 i n vivís : sum voluti mortuus; erue me. Domine, ab hls 

rti. Invtcrnum Domine. Decrctum et mandatum taum in ¡etornum pcrmanel in cwlis : Cccü 
tuo decreto et verbo sunt stabiles et fíni.i in peructuum. 

90. Vertías lúa. Firmiias decretorum tuoruni. 

porsóverat' ia í í í>Mfi J U * U d ' s f > 0 E Í , i ü i l c i n o t voluntatem tuam dies in suo cursu aemper 

92. Nisi quod /ex tua meditatio meo. es!. Id est, nial lex tuo meditatio mea fuisset. Italica 
phrasis hene responde!; riicimus euini : Se non fosse che io medito fatua legge, sareí aquetl' 
l a t e n ~ ~ McdiCj3C'°- ln "elir- delectaüo. — In humili-

93. In ipsis vivir,casti me. Quia per ipsas vitam mihi conservasli. 

94. Tuus sum e g o , sûlvum me fac : 94. Je 
loniam juslificaliouès tuas exquisivi. recherché 
95. Me exspectaverunt peccatores ut 9o- Les 
¡rdercut me : testimonia tua iutellexi. dre : j e ini uis appliqué à l'intelligence des té-

; votre loi. 
la hn de toutes l e î choses les pluf 
ais votre commandement est d'uni 

M . J'ai vu 
parfaites : m¡ 
étendue infini 

mmmatic 

97. Combien grand. Seigneur, est l'amour que 
j 'ai pour votre loi! Elle est le suiel d e i u a médi-
I talion durant ioul le jour. 

98. Vous m'avez rendu plus prudent que tous 
mes ennemis, par les préceptes de votre l o i , 

I parce qu'ils sont continuellement devant mes yeux. 
99- J'ai eu plus d'intelligence que tous ceux qui 

m'instruisaient, parce que les témoignages de 
votre loi étaient le sujet de ma méditation. 

100. J'ai été plus intelligent que les vieillards, 
parce qui-, j'ai recherché vos commandements. 

101. J'ai détourné mes pieds de toute voie 

¡li mandato tue 

100. Supet 
mandata tua « 

101. Al> on 

105. Votre parole est une lampe qui éclaire me» 
pieds, et une lumière qui me fait voir les sentieri-
où je dois marcher. 

106. J'ai juré et j 'ai résolu fortement de gardet 
les jugements de votre justice. 

107. Je suis tombé dans la dernière humilia-
tion, Seigneur; redonnez-moi la v ie , selon votre 

i parole. 
108. Faites, Seigneur, que les sacrifices volon-

taires que ma bouche vous offre soient agréables 
| et enseignez-moi vos jugements. 

ajustitue tuce. 
107. Uumiliatuf um usnueqi 

secundum v 



113. J'ai hal les mdchauU 

itinuellerafint sur I; 

s avez in6prisK to« 
jugemcnts, parco 

luy. A mma mea in manibus meis sempar, Quain serio constituerin 
ox hoc intollisi potest, quod quotldlo do v i t , . periclitor propter lesris 
manibus ahquld, est vorsari in poriculo; i>;xrn quod ¿at in maim , 'cst 
extern» direnuom, aut facile in terrain d o v o l v i potest ct coofringi. -
hilominua a legis tuaj observation« non p a l l o r mc divelli. 

110. I)c mandatis luis wonerrael . Non <i«fl«U a mandatistuis, se. 
111. UcerediitUe acquktoi, Grace, ¿/-Xr.pcvoW*, hiereditavi, hicre< 

hm^ditatem, pro ha>rednaw olegi. — Eamualio cordis inei. Jucundi: 

112. In teiemum, propter relribultonam, n . Hieron., vertit, proptt 
num. lox;us hobraicus utramque Interjirotationom admittit. 

113. In-'juos, In Ilebraso est ichtzpkim. Quidnm cxponunt 
malos el iniquas, infrucluosas; alii, cogitabundos, autcorruptores 
politic! 

114. AdMOr, ct susceptor. In Hebrwo «s i . , lalibulum, et scutum ,_„ 
docct sc sub tutela Del absoondi, nt tanquain scuta defend;. — In verbumtuum supersperaei. 
In tuis promissionihas valdo spcravi. 

115.pectinate a me, muligni. Consuetude onim malorum divinarum rerum moditationein 
irapedit, quic aniiuuin quicturn ct pacatum requirit. 

110. Suscipe me. Adjuva me , contirma, scjstenta secundum promisaum tuum. — Et vicam. 
Potest esso optantis : fac vivam, vivaru obseero. — Non con fundus me. No patiari* mo fru-
stratum excidere spo rnea, :u; proptcrc* erub-sscoro. 

IIS. Sprcoisti. In Hebraw est, HH-D .-"xlitha, conculeasli.—Iryusta cogitaliocorum. In 
Hebrao est, quia falsilas, vel mendaciun* dolus novum, id est. uuia fallax ot mondax est 
calliditas corum. 

11». Prtevaricantes reputuvi. In hobneo o s t . n S W l O W D sigim hisbalha scorias ceasaro 
fecial!, dolevisti, abrnsisti. Metaphor»ab awrifico desumpta , qui argenti vol auri scoriam ab-
licit, ut Dousimpio3. Vident.ur unpii et policici splendere, et aurnm esse: sed illorum splen-
dor est in an is e t fa lsus .ut etiarn eorum sapientia iiuain non probat Dominns. Porro oinnes 
peccatores sunt pnevancantes, quia aut lc^-.jm scriptam violant et pravaricantur, aut c o m 
legem naturalem. — Ideo dilexi leslimonic, sua. Ut tarn magnum malum effugiam, dilexi le-
gem tuam et illi adhwsi. 

120. Confige timort tuo comes meas. In est, wmjXo«ov, clavis timoris tui rransflge 
carnes meas, >i* ad sua desideria fcrantur. S ic faciendum docet Apostolus cum ait: Qui au-
tem sunt Christi, carnem suam cruci/ixerumt cum vitiis et concupisccnliis, Galat. 5, 44. — 
A judtcas emm luis HmuS. Id est, quia tirnere ccepi judicia tua ot pcenas quas legem 
taam violantihus intontas, idcirco cupio c l a v - s hujuft timoris plane confli-i. ut in eo persevo-
reiu ct in logo t.ia, necab ilia uncuam div-olii pnssim. 

cuatodire 1» 

oxpost 

relributic 



I.ES PSAUMES. 

13». Délivrez-moi des calomnies des hommes, 
afiu que je garde vos commandements. 

135. Faites luire sur votre serviteur la lumière 
de votre visage, et enseignez-moi la justice de 
vos ordonnances. 

136. Mes yeux ont répandu des torrents de 
larmes, parce qu'ils n'ont point gardé votre loi. 

137. Vous êtes juste, Seigneur, et vos juge-
ments sont équitables. 

138. Et vous nous avez ordonné très-expressé-
ment d'observer les témoignages de votre loi , 
comme étaut la justice et la vérité môme. 

430. Mon zèle m'a fait sécher, parce que mes 
enuemis ont oublié vos paroles. 

140. Car votre parole est éprouvée très-par-
faitement par le feu : et votre serviteur l'aime 
uniquement. 

141. Je suis petit et méprisé; mais je n'ai 
point oublié la justice de vos ordonnances. 

142. Votre justice est la justice éternelle, et 
votre loi est la vérité même. 

143. L'affliction et l'angoisse sont venues fon-
dre sur moi : vos commandements sont le sujet 
de ma méditation. 

14». Les témoignages de votre loi sont rem-
plis d'une justice éternelle; donnez-moi l'intelli-
gence ; et je vivrai. 

145. J'ai crié de tout mon cœur, exaucez-moi, 
Seigneur : et je rechercherai la justice de vos 

>todiam mandata ti 

justificatioi 

:uslodi it legem tuam, 

Domine : et rectum 

141. Adolescentulus sum ege 
conlerajitus : justilicationes tua? 

142. Justitia tua, justitia in œter 
et lex tua veritas. 

143. Tribulatio, et angustia in 
runt me : mandata tua meditata 
est. 

144. ¿Equitas testimonia tua in 
num : intellectum da mihi, et v 

commandements. 
e suis hâté, et j'ai crié de bonne 
ous, parce que j'ai beaucoup espéré 

14t. Adolescenti 
insiderò cornino ri. 

Favore m tuum ostendt 
aquaruin ; copiosissim Cuslodierent. Oculi, vcl 

>rvare j i 

>d inimici mei tue 
'erborum i 

¿•»0. Igni purum 

. Adolesceniulus sum tgo. Parvuf 
— Jusiliicalior.es (sai non sut 

»blitus pnccapU tua. 
Justitia 1«a. justifia in œl&rnw, 

x tua, Veritas. Quia ¿ihit falsi ci 

mc coasolantuc et roboran--
J 44. sEquitas testimonia tua in 

a l v e r b i s . Sensus est : prweepta 
Intellectum da mihi, et oicam.Da 
impietatèm, indoquo morto» gigm 

145. Justification** tuas requir-
cognoscere qua;ram ct eflVvta dar 

146. L'i eus lodi" rn mandila tua, 
tuam. 

147. Prte veni in maturiate. Mi 
prœveai. Hcbr. habet rw^a barn 
ut etiaro legit S. Augusti oc- : xeni 

Idem repetit quod 
»>«>•.j». fitto .quii 

csaudiCri 

153. Vide humilitatem meam, et 

& R ; **,ESC"' | M ' ° " O N 6 U M 

154. Judica judicium meum, et redi-
me me : propter eloquium tuum vivifi-

155. Longe a peccatoribus salus : 
quia justifications tuas non exquisie-
lunt. 

lofi. Miseri cordi© tua; inulta;. Do-
mine : secundum judicium tuum vivi-
fica me. 

157. Multi qui persequuntur me, et 
tribulant me : a testimoniis luis non 
declinavi. 

153. Considérez l'humiliation e 
lignez m'en retirer, parce que 
iblié votre loi. 
154. Jugez ma cause et délivrez-
ai la vie à cause de votre parolt 

ordonnances 
156. Vos : 

dantes. Faite 
jugement. 

157. Il y en a beaucoup qui me persécutent et 
qui m'accablent d'affliction : cependant je ne 
me suis point détourné des témoignages de 
votre loi : 

158. J'ai vu les prévaricateurs; et je séchais 
de douleur, parce qu'ils n'ont point gardé vos 
paroles. 

159. Voyez. Seigneur, combien j'ai aimé vos 
commandements : et faites-moi vivre par un 
effet de votre miséricorde. 

•160. La vérité est le principe de vos paroles, 
et tous les jugements de votre justice sont étor-

iaiuto, quia mandatorum tuo-

149. 

148. Prasvenerunt oculi mei ad te di-
luculo : ut meditarer eloquia lua. 

•149. Vocem meam audi secundum 
misericordiam tuam, Domine : et se-
cundum judicium tuum vivifica me. 

159. Appropinquaverunt porscqucn-
tes me iniquilati : a lege autem tua 
longe facti sunt. 

151. Prope estu, Domine : et omnes 
vim turn Veritas. 

152. Initio cognovi de testimoniis 
tuis : quia in tetemum fundasti ea. 

•158. Vidi, prœv ricantes, et labesee-
bam : quia eloqu lua non custodie-

•159. Vide quon am mandata tua di-
lexi, Domine : in 
vi fica me. 

nisericordia tua vi-

160. Priucipium verborum tuoruin, 
Veritas : in alterni 
sti'.ix tua;. 

148. Mes yeux se sont tournés vers vous dès 
le grand matin, afin que je médite sur vos pa-
roles. 

1»9. Ecoutez ma voix , Seigneur, selon votre 
miséricorde; et conservez-moi la vie, selon l'é-
quité de vos jugements. 

150. Ceux qui me persécutent se sont appro-
ches de 1 iniquité et se sont fort éloignés de 
votre loi. 

151. Pour vous, Seigneur, vous êtes proche, 
et tontes vos voieB sont remplies de vérité. 

152. J'ai reconnu dès le commencement que 
vous avez établi pour toute l'éternité les témoi-
gnages de votre loi. 

dicta n. 132. — Vivifica me. Eklmoua me a poriculi 



ICI. Principes p e n 
•alis : c l a verbis tuî< 

161. Les princes m'ont persécuté sans su 
et mon cœur n'a été touché que de ia craint 
transgresser vos paroles. 

162. Je me réjouirai dans vos ordonnai! 
comme celui ciui a trouvé de grandes dépoui 

163. J'ai bai l'iniquité c l j e l'ai eue en ab 
nation : mais j'ai aimé votre loi. 

164. Et je vous ai loué sept fois le jour à c 
des jugements de voire justice. 

165. Ceux qui aiment votre loi jouissent c 
grande paix ; et il n'y a point pour eux de scam 

'.66- J'attendais, Seigneur, votre assis tan c 
lulaire ; car j 'ai aimé vos commandements. 

167. El mon âme a gardé les témoignag» 
votre l o i . et elle les a aimés très-ardemmeu 

168. J'ai observé vos commandements e' 
témoignages de voire l o i , parce que toutes 
voies sont exposées à vos yeux. 

162. Lœtabor ego super eloquia tua : 
sicut qui invenit spolia mulla. 

168. Iniquilalem odio habui, et abo-
minatus sum : legem autem tuam dilexi. 

16-4. Septies in die iaudem dixi t ib i , 
super judicia jusUtim tuai. 

165. Pax multa diligenlibus legem 
tuam : et non est illis scandalum. 

166. Expeclabam salutare tuurn, Do-
mine : et mandala tua dilexi. 

167. Custodivit anima moa testimonia 
lúa : et dilexit ea vehementer. 

168. Servavi mandata tua, et testi-
monia tua : quia omnes vi® me® in 
conspectu.tuo. 

169. Appropinquet deprecatio mea in 
conspectu tuo. Domine : juxta eloquium 
tuum da mihi inlcllectum. 

•170. Intret postulatio mea in con-
spectu tuo : secundum eloquium luum 
eripe me. 

1 7 1 . Eructabunt labia mea bymnum, 

160. Seigneur, que ma prière 
vous , devant vous : donnez-moi 1' 
toi préceptes, selon votre parole. 

170. Que celle demande que ie 
nètre jusqu'en votre présence. Déli 
votre promesse. 

1 7 1 . Mes lèvres feront retentn 
lorsque vous m'aurez enseigné la . 
ordonnances. 

172. Et ma langue publiera v c _ . 
que vos commandements sont pleins d'équité. tuum ; ouia omi 

173. Etendez votre main pour me sauver, puis- 173. Fiat me 
que i'ai choisi la voie de vos commandements. quoniam manu 

174. Seigneur, j 'ai désiré avec ardeur votre 174. Concupi 
assistance salutaire, votre loi est le sujet de ma ne; et lex tua r 
méditation. . . . . 

175. Mon âme vivra et vous louera, et vos ju- 1<5 : > »vet ar 
geraents seront mon appui. . . et judicia tua a 

176. J'ai erré comme une brebis qui s est per- 17b. b r r a v i , 
due. Cherchez votre serviteur, parce que je n'ai quœi 
point oublié vos commandements. non 

161. Sep!tes in dit laudem di.td libi. Plusieurs eommo 
pour un nombre indéterminé,comme quand i l eat dit quo U 
thier n'est pas de ce sentiment. Il veut que ce soit un no 
Jacob so prosterna sept fois devant Esatl, quo Josué: fit s 
Bcrfjeait sept fois certaines victimes. 11 ajoute quo 1 Kgl 
La fois, <fu lever du soleil au coucher, et que c'est i 
commencement les sept hour«« canoniales, sans comptoi 
matines. Car le Prophete, outre ces sept heures de prière 
de la nuit : Media nocte, surgebam ad confdendum tibx. 

itateurs prennent ici le nombre sept 
juste pèche sept fois. Mais le P. Ber-
ibro fixe, comme quand il est dit que 
pt fois le tour de Jéricho , qu'on as-
se a cru comme lui que David priait 
»ur ce motif qu'elle a établi dös le 
l'office de la nuit qui est celui des 
i, avait dit qu'il priait dans lo milieu 

— Non est Ulfs ecandalum. Offendi-

* ear um es inspector. 

J? BATI M13 C X IX (cxx). 
J^cts H é b r e u x , a c c a b l é » p e n d a n t l a c a p t i v i t é p a r l e s c a l o m -

n i e « d e l e r n « e n n e m i s , » o n p l r e n t a p r o a lu. p a t r i e . 

1. Canticum graduum. i 1. Cantique des degrés. 

A d Dominum cum lobularer clamavi ; J'ai crié vers le Seigneur lorsque j'étais dans 
"et exaudivit me. l'affliction, et i l m'a exaucé. 4 

2. Domine, libera animam meam a 2. Seigneur, délivrez mou âme des lèvres in-
labiis imquis, et a lingua uolosa. justes , et de la langue trompeuse. 

3. Quid detur t ib i . aut quid appona- 3. Que recevrez-vous? et quel fruit vous re~ 
tur tibi ad linguam dolosam? . viendra-t-il, ô langue trompeuse? 

4. Sagillaî polentis acut», cum car- 4. Fous serez perde aoec des flèches très-poin-
bonibus desolatoriis. tues poussées par une main puissante ; et vous 

serez brûlée avec des charbons dévorants. 
5. Heu m i h i , quia incolatus meus S. Que je suis malheureux de ce que mon exil 

prolongatus esl : habitavi cum habitan- est si long ! J'ai demeuré avec les habitants de 
tibus Cedar; Cédar; 

PSAL. CXIX. — 1. Cantica graduum. Les 15 Psaumes suivants sont appelés les Psaumes 
des degrés au les Psaumes graduels. Méiiochius expose les divers sentiments qui existent ft 
Ce sujet..Dans le sens spirituel, ces Psaumes indiquent les degrés par lesquels notre âme s'à-
lève h Dieu au moyen du our et chaste amour. Si vous voulez. dit saint Chrysostome. monter 
ces degrss . retranchez 1 esprit et les délices de la terre, ernbrasw-z un gonre de vie auitcre 
et laborieux, ne voua mt-lez point deB affaires du monde. Voila lo premier degré. Vous voyez 
la hauteur du ciel, vous savez que le temps eat court, quo le moment de la mort est incertain ; 
ne temporisez point, ne différez point votre conversion. — Ad Dominum cum MbUlarer. Da-
vid a pu composer ce Psaume lorsqu'il était persecute par SaOl ; mais il semble mieux s'ap-
pliquer aux Israélites captifs A Dabylono. On peut aussi, dans un sens prophétique l'entendre 
do l 'Eglise qui demande A t\K délivrée do tous les ennemis au milieu doscuels elle v i t , et 
qui s'efforcent de l'obscurcir par toutes les calomnies qu'ils imaginent contre elle. 

5. Habitavi cum habitantilus Cedar. Cédar indique l'Arabie, et c'est de l'Arabie qu'est parti 
Mahomot qui a lait une guerre si rude aux chrétiens. L'Hébreu porte Mesehcch . et on prend 
va nom pour Moschus qui se trouvait en Ibério. Cette dénomination, jointe a celle de Cédar, 
mnrquo les doux limites de l'empire de Babylone au sein duquel les Hébreux vécurent dispor-

PSAL. CXIX. — l. Canticum graduum. In graco est ù)$r, rûv àv 
maehus verteront, ¿líri «i- r i ç âvxCcion;, camicum ad ascensio 
áv«6a«»v .caniicum ascensions,-. l n Hebr. ost, r V T O E n « 
graduum. Htec de vocibus. Kern alii aliter expllcnnt. Aliqui putan-
cira psalniuï qui sequuntur, quod a levitls caaorcntur, cum ab atrio 
ruia ascenderent, qu» atria cum essent in monte, flebat ut lllarum ¡ 
esset hurnilius. Alil canticum graduum dictum putant, quasi asea; 
dicerentur. et per singulos, quasi gradus, una vox attollerotur. V i 
ralip., 20, num. 19. Alii putant ¿-•iZao'.i, ascensionem, de reditu ex 
bosque psalmos composite esse ut eo tempore canerontur. Alii ita 
potissimum çanerentur ab iis qut ter in anno ex omnibus Judie 
templum. Vido dicto initio superior!* Psalmi US. Alii quod de edit« 
templo, tanquam in ambone et nsccnsu suggest!, de quo dicitur 
runiautcm super gradum levitarum Josue, etc. Alii tandem qnw 

quindocim templi graduum. Fuisse aatem qu' 
fis, ubi^»rius^septeni gradua in portis siiigu! 

2. A laMis iniquis. In Hebr. est, mendact 
innocentis impLngentibüs. 

3. Quid detur tibi. In Hebr. est, quid dab, 
fructum, quod emolumontum capíes ex lingu 
pra 1 i nguara dolosam ? 

4. $ agi Ua: polentis. Uespondet pricccdcnti 
gruvissimœ pœnœ et incendia porniciosissiiai 
per inetaphoram sagittas vocat a poteuti De' 
iwe.acutœ, etc. Vol sonsas est, linguarn dolo 

IQJAÛV. Aqmla et Sym-
j; Theodotio ia\m TÔV 
/tamahalolh, canticum 
a appel lar 1 hos quinde-

lolligendi 

mondac 

imilera 

5. Incolatus n 
lio sub inlldelibt 



1)2 L E S P S A U M E S . 

G- Mon âme a été longtemps étrangère. 1 6. i lultum incola fuit anima rnea. 
7. .le gardiis un esprit do paix avec ceux qui 7. Cura his qui oderunt pacem, eram 

haïssaient la paix: mou pour eux, dès que j e leur paciflcus ; cum loquebar ilfis, împugna-
parlais, ils & élevaient contre moi sans sujet. | bant me gratis. 

P S A U M E CXX (cxxi]. 

ur la confiance en T)i 

1 . Cantique <fes degrés. 

J'ai levé ics yeux vers le« montagnes d'où il 
pourra me venir du secours. 

r du Seigneur qui 

1 . Canticum graduum. 

Levavi a oculos meos în montes . 
unde veniet auxilium mihi. Ta II. Par. 
2 0 . 1 7 . ] 

2 . Auxilium meum a Domino, qui fe-
cit coilum et terram. 

3. Non det in coramotionem pedem 
tuum; neque dormite! qui custodit t e . 

i . Bccc non dormitabit neque d or-
iel , qui custodit Israel. 
5. Dominus custodit te, Dominus pro-

tectio tua. super manum dexteram tuam. 

r diem sol non uret te : neque 

» custodit te ab omni 

2 . Mon secours me doit v 
a fait le ciel et la terre. 

3 . Qu'il ne omette donc point, 0 mon âme.' 
que votre jiied Mit ébranlé : et que celui qui 
garde ne s'endorme point. 

4. Assuréa&nt celui qui garde Israël ne s 
soupira point ni ne s'endormira point. 

5. C'est le Seigneur qui vous garde. Oui, le 
Seigneur qui garde Israél est à votre droite, pour 
vous donner sa protection. 

(i. ytinsi le soleil ne vous brûlera point durant 
le jour, ni la lune pendant la nuit. 

7. Parce que le Seigneur vous garde de tout 
mal. Que le Seigneur garde votre âme. lo : custodiat animam tuam Domin 

8. Que le Seigneur protège voire entrée et I S. Dominus custodia» introitum tuum. 
votre sortie, dès maintenant et jusque dans l'é- et exitum tuum; e x hoc nunc et usque 
ternité. l i n s a c u l u m . 

PSÎLL- CXX. _ I. Levavi oculos meos in montes. Jerusalem était bStio sur los r. 
de Sion ci <ic Moria ot le» captifs de Babylone se tournaient <lu c'a« de Jéruea: 
(Dan., VI, 10; m . Reg., VIII, 4«, 4SJ. Ce cantique nons montre le pc 
tout secoun et a e i*>iriptaut quo sur la protection do Dieu qui a prom 
L'Egliso psnago eau« sécurité, parce qu'elle est sûre de trouver part 

8. Introilan tuum *f eiciSum tuum. Exitum pout designer loi la a< 
troitum, Feoiréc du peuple dans Rapatrie après l'expiration des 70 ai 
lo Prophète. D'autres veulent quo l'outreo et la sorti« d a i g n e n t toute 
dont los uoï$ sont sociétés «t los autres publiques (Cf. Dont., XXVIII 

l u n a j 

lo : 

iplo d'Israel 
d'ttrc son uiierau 
t'l'appui du Scigm 
ie de captivité, 
ics d'exil prédit, 
es actions de la 
, 19; Act., I, 11). 

i tagnes 
r prier 
;:tué de 

>t ir.' 

Prolongatut est. Diuturnum factum e3t oxilium raeum. — Cum habiiantlaus Cedar. Cum Ce-
darenis, siva Saraconis. Non Codareni sunt Arabix populus, a Cedar uno ex flliis Ismael, quos 
posterior ;«mt Sar&conos appollavit. llahitavi cum barbaris captivus, vol uxul. Q u i j voro C e : 

dar nigrediaem, obscurilatem et tonebras sonat, sensu3 sublimior esso potest: bei mihi, qui 
habito cum bojninibus versautibus in tenobri3 orrorum, poccatorum, miseriarum, otc. 

6. Mull** incola fuil anima meu. Scilicet cum habitantibus Codar. 
7. /tapugA'ibzni me gratis. Mihi sin« causa adveraabantur, cum illos non provocassom, new 

u l la in ro vii>lassc:n. 
pR*z.. CXX. — 1. In monies. In c « l u m , vel in locum ubi situiii crat tabernaculum in monte 

Sion. 
3. Non del in commolionem pede-m luum. In Hehr. e s t , non doMt ad nulandum pedem 

luum. Non pennittet te in adversis vaci l larc, ant ad caaum inclinare. — Neque dormitcl'iui 
custodil l'. Metaphor* ducta a diligentibus oxcubitoribu3, Dornlnns qui te et populum suum 
Israel custo;lit, vigili eura tuebitur suo$, et iogruentia mala avertst. 

4. Non dormitabit. Non modo non dormiet, sed no dormitabit quidcra. Dormitant qui somno 
nondum sunt correpti, sed in ilium jam feruntur. 

5. Protectio tua. In Hebr. ost, Dominus umbra tua super rnanum dexteram tuam; quasi 
dicat : Docinus to custodiet ut non 3yluiu ue cadas,aed etiam ne fatigoris in via x t l u solis 
per diem, aut lume lamino per noctem. 

<i. Neque tuna per noctem. U r « t t e , id est , cruciabit, voxabit. iscdot: sic Gones, 31, 40 : 
¿Estv ureter el gelu. Vide ibi dicta. ' Ktiam frigoris vis urere dicitur. Tacit. , Anna)., lib. 13 : 
Ambusti, iEquit, mullorum arlus vi frigoris, et quidam inter excubiat exanimati sunt. 

7. Animam tuam. Vitam tuam. 

InlroHum luum el exituni tuum. Custodial te Dominus domi ot foris, in ncgotiis domes-
ticis et oxterais. Vide III. Ueg. 3, 7 ; et II. Paralip. 1, II). 

PSAI,. C X X l . — 1. In his'rua; dicta sum mihi. Cum invitarer et ojcoitaror AD ascendondum 
in Jerusalem. In domum Domini ibimus. Similis adhortatio habetur Issile 2, 3 : Venite, el 
ascendamos od monism Domini, el ad d>mum Dei Jacob. 

2. Slant** eranl pedes nostri. Substitimus in atriis luis , ve) , ut ost in hohraw», in porlis 
luís; vel spoctaculo putehritudinis portarum atque murorum doloctati, vol troquentia populi 
partira ingrodiontÍ8, partim exountis impediti. 

3. Quce œdificalur ul civitas. Cumdictuin sit in atriis, Jerusalem, vídotur dieendum </wz 
tcdiflcaris; sed est onallago person«. Scnsus vorsiculi ost Jerusalem icdiScatnm esso , et 
quotidio magis »iliflcsri, ut sit civitas cujus participatio, est in idipsum; id est , cujus bona 
simul et communiter participantur ah omnibus, qua scilicet eat civitas pacata , et in qua cives 
vitam socialem et anilcabllom vivuut. Parlicipilio ejus. Vox ejus red and at ox ph ras! hebraica. 

4. Tribus, tribus Domini. Omnes tribus Israelis : aio Genes. 14,10, ubi habemus : Valli* 
•vitem sili-esiris h'jbabvf púleos mullos bituminiiu hobrœo est púleos, púleos. — Testimo-
nium Israel. In locum, sivo domum sc3timonii Israelitici populi, id est , ad œdem sanctunrii 
et tabernaculum. " Vel svnsus est : juxca testimonium, s ivo legem divins/.n , qua 1er in anno 
jubobwitur Hebr»i templo sister« se. lOxod. 23, 17. — Ad confile,idum. Ad laudaadum noraen 

5. Míe. lu Jerusalem. — Sederunt sedes ir, judíelo. Siti ot const imi sunt throni, et t-ibu-
nalia judicial!a regiíe poi-.-siatls. ' Magnum etiara consilium Saucdrin appellatum. — Sedes 
super domum David. In Hcbr. os t , throni domus David. Sedes ro.icni oui;; fúndala crat s a -
por Davidis râmlliam, ox qua reges Juda longa serio prodicrunt. In Ecc lcs ia . quœpor Jeru-
salem slgnificatur, tundatus ost thronits Christi, qui est o semine David. 

C. Rogate quce ad paca/c sunt Jerusalem. Preiíaininl ut Jerusatom oritingaut prospera, 
omnia, et quiu ad pacom illlus faciunt, et aunt illi salutaria. — Et abundant'«. Felicitas ot 
rerum iropia sint hujus urbis civibus 

7. Fiat pax in virtute tua. In bobino eat, sil pax in antemurali tuo, ut otiim hahet Aquila 
qui vertit , £V ITÎC.TTI/.Ï'ÏP.XTI W J , in antemurali tuo ; ET Symrnoch. qui habet, ¿» mpiéciX» «CU, 
in muroruiii ambitu. Sensus ergo est : longo ¡üisiiit, be l la , e l in ¡psis propugnaculis quié 8uat 
robur et virtus urbis pax insideat; ibiqu« statiouem hahwtt. — Et abundanlia. Itone cum 
pace rnnntio Ut abundantia . hcec enim fere illam sequitur. — In turribus luis. Ilebr. in paUi-
liis tuis : grrceo os t , ;v t«Tí îTUî-jtSâjcoi ecu : sunt autem jrup-yoSxjEis turros munita, aut 
regia palatin in quibus regia; g a x à conduutur. 

P S A U M 

C ' a n t i q n e t i e j o i c e t d" 

1. Canticum graduum. 

Lartatus gum in his qua* dicta sunt 
mihi : Iu domum Domini ibimus. 

2 . Stantes erant pedes n o s t r i , in 
atriis tuis Jerusalem. 

3 . Jerusalem qua; ¡cdificalur ut civi-
tas : cujus participatio ejus in idipsum. 

5. Illuc enim ascenderunt tribus, tri-
bus Domini; testimonium Israel ad con-
ntendum nomini Domini. 

:». Quia illic sederunt sodes in judi -
c i o , sedes super domuiu David. 

6 . Rogate qme ad pacem sunt Jeru-
salem : et abundantia diligentibus te. 

7 . Fiat pax in virluto tua : et abun-
dantia in turribus tuis. 

E C X X I (cxxii 

' a m o u r e n v e r s l a c i t ó s a i n t * - . 

1 . Cantique des degrés. 

Je me suis réjoui à cause de ce qui m'a été dit, 
que nous irons dans la maison du Seigneur. 

2. Nos pieds se trouvent dans ton enceinte, ô 
Jérusalem! 

3. Jérusalem, qui est bâtie comme une v i l l e , 
et dont toutes les parties sont dans une parfaite 
union entre el les. 

4. Car c'est là que montaient toutes les tribus, 
les tribus du Seigneur, selon le précepte donné à 
Israël , pour y célébrer les louanges du nom du 
Seigneur. 

3. Car c'est là qu'ont été établis les trônes de 
la maison de David. 

6. Demandez à Dieu tout ce qui peut contribuer 
à la paix de Jérusalem : et que ceux qui t 'aimenl, 
') ville sainte.' soient dans l abondance. 

7. Q u e l « paix soit dans tes forteresses et l 'a-
bondance dans les tours. 



1)2 L E S P S A U M E S . 

G- Mon âme a été longtemps étrangère. 1 6. i lultum incola fuit anima inea. 
7. .le gardiis un esprit de paix avec ceux qui 7. Cura his qui oderunt pacem, eram 

haïssaient la paix: mou pour eux, dès que j e leur paciflcus ; cum loquebar ilfis, împugna-
parlais, ils s élevaient contre moi sans sujet. | bant me gratis. 

P S A U M E C X X ( c x x i ] . 

u r l a c o n f i a n c e e n T ) i 

1 . Cantique des degrés. 

J'ai levé les yeux vers les montagnes d'où il 
pourra me venir du secours. 

r du Seigneur qui 

1 . Canticum graduum. 

Levavi a oculos meos in montes . 
unde veniet auxilium mihi. Ta II. Par. 
2 0 . 1 7 . ] 

2 . Auxihum meum a Domino, qui fe-
cit o/cium et terram. 

3. Non det in cornmotionem pedem 
tuum; neque dormit»:! qui custodit t e . 

i . Eccc non dormitabit neque d or-
iel , qui custodit Israel. 
5. Dominus custodit te, Dominus pro-

tectio tua. super manum dexteram tuam. 

r diem sol non uret te : neque 

» custodit te ab omni 

2 . Mon wcoars me doit v 
a fait le ciel et la terre. 

3 . Qu'il ne permette donc point, 0 mon 6me! 
que votre jiied Mit ébranlé : et que celui qui 
garde ne s'endorme point. 

i . Assuréa&nt celui qui garde Israël ne s 
soupira point ni ne s'endormira point. 

5. C'est le Seigneur qui vous garde. Oui, le 
Seigneur qui garde hraiï est à votre droite, pour 
vous donner sa protection. 

(i. ylinsi le soleil ne vous brûlera point durant 
le jour, ni la lune pendant la nuit. 

7. Parce çue le Seigneur vous garde de tout 
mal. Que le Seigneur garde votre âme. lo : custodiat animam tuam Domin 

8. Que le Seigneur protège votre entrée et I S. Dominus custodia» introitum tuum. 
votre sortie, dès maintenant et jusque dans l'é- et exitum tuum; e x hoc nunc et usque 
ternité. l insœculum. 

PSÎLL- CXX. _ I . Levavi oculos meos in montes. Jérusalem était bStio sur los r. 
de Sion ci <ic Moria ot le» c a p i i « da Babylone se tournaient <lu c'a« de Jérusa: 
(Ban., VI, 10; m . Reg., VIII, 46, 4SJ. Ce cantique nons montre le pc 
tout secours et ne i*>inptani que sur la protection do Dieu qui a prom 
L'Egliso psnage cette sécurité, parce qu'elle esi sûre de trouver part 

8. Inlroilan tuum 't eicitum tuum. Exilum pout désigner loi la a< 
troitum, rentrée du peuple dans Rapatrie après l'expiration des 70 ai 
lo Prophète. D'autres veulent quo l'outreo et la sorti« désignent toute 
dont les une» sont sociétés et les autres publiques (Cf. Doni., XXVIII 

l u n a j 

lo : 

iple d'Israël 
d'itcc son iwerau 
t'l'appui du Scigm 
ie de captivité, 
ics d'exil prédit, 
es actions de la 
, 19; Act., I, 11). 

i tagnes 
r prier 
;:tué de 

>t ir.' 

ProlongUm est. Diuturnum factum 03t oxilium mcuui. — Cum tiabliantiaus Cedar. Cum Ce-
darenis, siva Saraconis. Non Cedareni sunt Arabix populus, a Cedar unu ex flliis Ismael, quos 
posterior ¡etas Saraeenos appellavit. Ilabitavi cum barbaris captivus, vol uxul. Quia vero C e : 

dar nigrediaem, obscuritatem et tonebras sonat, sensu3 sublimior esse potest: bei rnihi, qui 
habito cum tominibu? vers« ntibus in tenobri3 orrorura, peccatorum, miseriarura, otc. 

6. Multum incola fuil anima meu. Scilicet cum ha'oitantibus Ccwiar. 
7. Impugtobani me gratis. Mihi sine causa adversabantur, cum illos non provocassem, new 

ulla in ro vii>lassc:n. 

Pr*i.. CXX. — 1. In monies. In c « l u m , vel in locum ubi silum crat tabernaculum in monte 
Sion. 

3. Non del in commolionem pedem tuum. In Hehr. e s t , non dabit ad nulandum pedem 
luum. Non pennittet te in adversis vaeil larc, ant ad casum inclinare. — Neque dormitel qui 
custotttl l'. Metaphora dncta a diligentibus oxcubitoribu3, Dornlnus qui te et populum suum 
Israel custo;lit, vigili cura tuebitur suos, et iogruentia mala avertet. 

4. Non dormitabit. Non modo non dormiet, sed ne dormitabit quidera. Dormitant qui somno 
nondum sunt correpti, sed in ilium jam feruntur. 

5. Protect™ twi. In Hehr. est , Dominus umbra lua super manum dexteram tuam; quasi 
dicat : Docinus tc custodiet ut non 3yluiu ue cadas, sed etiam ne fatigeris in via x t l u soli* 
per diem, aut lume lamino per noctem. 

6. Neque tuna per noctcm. U r e t t a , id est , crueiabit, vexabit. laidot: sic Gones, 31, 40 : 
¿Estv ureter el gelu. Vide ibi dicta. ' Ktiam frigoris vis urere dieiiur. Tacit. , Anna)., lib. 13 : 
Ambusti, rnquit, mullorum arlus vi frigoris, et quidam inter excublas exanimati sunt. 

7. Antmam luam. Vitam tuam. 

IntroHum luum el exituni luum. Custodial te Dominus dorai ot foris, in negotiis domes-
tici3 etexternis. Vide III. Keg. 3, 7 ; et II. Par-dip. 1, II). 

PSAI,. CXXI. — 1. In his'/ua: dirt; sum mihi. Cum invitarer et ojccitaror ad ascendondum 
in Jerusalem. In domum Domini ibimus. Similis adhortatio habetur Issile 2, 3 : Venite, el 
ascendamos od montent Domini, et ad domum Dei Jacob. 

2. Slant** erant pedes nostri. Substitimus in atriis luis , ve) , ut est in hehraw», in partis 
tuis; vel spoctaculo piilchritudinis portarum atque luuroruin doleetati, vol frequentia populi 
partira ingredientes, partim exeuntis impediti. 

3. Quce tedificalur ut civitas. Cumdictuin sit in atriis, Jerusalem, vidotur diccndum </wz 
•Edi/îearis; sed est onallago person«. Sonsus vorsiculi ost Jerusalem tediâc&tam esso , et 
quotidio magis «difleari, ut sit civitas cujus participatio, est in idipsum; id est , cujus bona 
simul et communiter partieipantur ab oninibu-i, qua scilicet est civitas pacata , et in qua cives 
vitam socialem et anilcabilein vivunt. Participalto ejus. Vox ejus red and at ex ph ras! hebraica. 

4. Tribus, tribus Domini. 0mue3 tribus Israelis : aie Genes. 14,10, ubi habemus : Vallis 
'zutem síli-estris hababvt púleos mullos bituminii, ¡u hobrœo ont puteas, púleos. — Testimo-
nium Israel. In locum, sivo domum tc3timonii Israelitici populi, id est , ad œdem sanctuaríi 
et tabcrnaculum. " Vel svnsus ©st : j u s t a testimonium, sivo legem divinsm , qua ter in anno 
jubobwitur Hebr»i tempio siste re se. lOxod. 23, 17. — Ad confitendum. Ad laudaadum nomea 

'6. Iltic. In Jerusalem. — Sederunt sedes tnjudicio. Siti et constituti sunt throni, et tribu-
nalia judicial! i regi» poi-.-siatls. ' Magnum etiam consilium Sanedrin appellatura. — Sedei 
super domum David. In Ucbr. os t , throni domus David. Sedes rotini qua; fundata crai s a -
per Davidis famliiain, ex qua reges Jada longa serio prodicruni. In Eccles ia , quœper Jeru-
salem slgnificatur, lundatus est thronus Christi, qui est o semine David. 

C. Rogate quce ad pacem sunt Jerusalem. Preiiainìni ut Jerusalom oritiugaut prospera, 
omnia, et quiu ad pacem illius faciant, et sunt illi salutarla. — Et abundant'«. Felicitas et 
rerum copia sint hujus urbis civibus 

7. Fiat pax in virtule tua. In bobino est , sit pax in antemurali luo, ut otiam habet Aquila 
qui vertit , £V ITÎC.TTI/.Ï'ÏP.XTI W J , in antemurali tuo ; et Symaioch. qui habet, ¿» mpiéciX» «CU, 
in murorum ambitu. Sensiis ergo est : longe absidi be l la , et in ¡pais propugnaculis qaié 8unt 
robar et virtus urbis pax insideat; ibiqu« stationem habeat. — Et abundanlia. Itene euia 
pace rnentio lit abundant!» . hcec enim fere illam sequitur. — In turribus luis. Ilebr. in pula-
lii3 tuis : grrcce os t , ;v t«Tì ìTUì-jtSàjcoi sou : sunt autein jrup-yoSxjEis turros m u n i t e , aut 
regia palati,-, in quibus regia; g a x à conduntur. 

P S A U M 

C ' a n t i q n e t i e j o i e e t d" 

1. Canticum graduum. 

1.»tatus sura in his qu® dicta sunt 
mihi : Iu domum Domini ibimus. 

2 . Stantes erant pedes n o s t r i , in 
atriis tuis Jerusalem. 

3 . Jerusalem qua* ¡cdiflcatur ut civi-
tas : cujus participatio ejus in idipsum. 

5. I l luccnim ascendcrunt tribus, tri-
bus Domini; testimonium Israel ad con-
ntendum nomini Domini. 

:». Quia illic sederunt sedes in judi -
c i o , sedes super domum David. 

6 . Rogate quie ad pacem sunt Jeru-
salem : et abundantia diligentibus te. 

7 . Fiat pax in virtuto tua : et abun-
dantia in turribus tuis. 

E C X X I ( c x x i i 

' a m o u r e n v e r s l a e s t é m a i n t e . 

1 . Cantique des degrés. 

Je me suis réjoui à cause de ce qui m'a été dit, 
que nous irons danî la maison du Seigneur. 

2. Nos pieds se trouvent dans ton enceinte, ô 
Jérusalem! 

3. Jérusalem, qui est bâtie comme une v i l l e , 
et dunt toutes les parties sont dans une parfaite 
union entre el les. 

4. Car c'est là que montaient toutes les tribus, 
les tribus du Seigneur, selon le précepte donné à 
Israël , pour y célébrer les louanges du nom du 
Seigneur. 

3. Car c'est là qu'ont été établis les trônes de 
la maison de David. 

6. Demandez à Dieu tout ce qui peut contribuer 
à la paix de Jérusalem : et que ceux qui t 'aiment, 
') ville sainte.' soient dans l abondance. 

7. Q u e l « paix soit dans tes forteresses et l 'a-
bondance dans les tours. 



tcraplu : Sic TI 

P 8 A U M K O X X X I I 

A c t i o n « le gx&0€&» 

. Cantici 

Z A 
i Dominus < 

irgerent homii 
«vos déglutis! 

8. J :ai parlé de paix pour loi, 6 Jérusalem ! à 
cause de mes frères et de mes proches. 

9. Et j 'ai cherché à te procurer toutes sortes 
de biens, à cause de la maison du Seigneur notre 

8. Propter fratres meos, et proxi 
î e o s . loquebar pacem de te : 

9. Propter domum Domini Dei no 

P S A U M E C X X I I (cxxin). 

L E S P S A U M E S . P S A U M E C X X I V . 

Cumirasceretur furor eorum in n o s , 
4 . Forsitan aqua absorbuisset nos . 
5. Torreutem pertransivit anima no-

stra; forsitan pertransisset et anima 
nostra aquam intolerabilera. 

e . Benedictus Dominus qui non dédit 
nos in captionem dentibus eorum. 

7. Anima nostra sicut passer erepta 
est de laqueo venantium : 

Laqueus contritus e s t , et nos liberati 

t U 8. l Adjutorium nostrum in nomine Do-
mini , qui fecit cœlura et terram. 

5 5 

Lorsque leur fureur s'est irritée contre n o u s , 
4. Sans doute que ¿es eaux nous eussent abîmés. 
5. Mais notre âme a passé ce torrent. Assuré-

ment, notre àme eût trouvé cette inondation in-
surmontable. 

tf. Béni soit donc le Seigneur, qui ne nous a pas 
laissés en proie à leurs dents ; 

7. Car notre àme a été arrachée de leurs mains, 
comme un passereau du filet des chasseurs. 

Le filet a été rompu, et nous avons été déli-
v r é s ; 

8. Notre secours est dans le nom du Seigneur, 
qui a fait le ciel et la terre. 

P S A t J M E O X X I V (cxxv). 
C o n û a n o e e n T)iea. 

i . Canticum graduum. 
Qui confidunt in Domino, sicut mons 

S i o n ; non commovebitur in œternum, 
qui habitat 

1 . Cantique des degrés. 
Ceux qui mettent leur confiance dans le Sei-

gneur sont fermes comme la montagne de Sion : 
celui qui demeure dans Jérusalem ne sera jamais 
ébranlé. 

2. Jérusalem est environnée de montagnes, et 
le Seigneur est autour de son peuple , dés main-
tenant et pour toujours. 

3. Car le Seigneur ne laissera pas toiyours la 
race des justes assujétie à la verge des pécheurs, 
de peur que les justes ne tendent les mains vers 

_ l'iniquité. 
~"T.~Beñefác, Domine, bonis, et ree- 4- Faites donc du bien , Seigneur, a ceux qui 
lis corde s o n l b o n s e t d o n l l e c < e u r e B t d r 0 , t ' 

' 5 . Declinantes autem in o b l i g a t i o n s , ¡ 5. Mais pour ceux qui se détournent dans les 
adduccl Dominus cuni operantibus ini- ! voies obl iques, le Seigneur les joindra a c u i x qui 
quilatem ; pax super Israel. I commettent I iniquité. Que la paix soit sor Israel. 

2 . In Jerusalem. Montes in circuitu 
ejus ; et Dominus in circuitu populi sui, 
e x hoc nunc et usque in sœculum. 

3. Quia non relinquet Dominus vir-
garn pecatorum super sortem justorum; 
ut non extendant just i ad iniquilalem 

0 figure très-souvent omployèo dans l'Ecriture pour 

at en sftretê celui quo Dieu protésro. Da-
.... ,'iuu« m loi 

5. Aqwrn inlolerabilem. L'eau « 
désigner do grandes calamités. 

P s a l . C X X I V . — 1. Qui confidunt in Domino. Il e 
vid a pu composer ce Psaume, qui est tout moral, pi>— .— 1—----- - - -
assurant de la protection de Diou au milieu des éprouves de la v.o. I). Carnet certain 
WomUrc de coium-ntat-jur* supposent qu'il a ètô compose après le retour do la captività * 1 oc-
S n des Î c r ^ m i o n s quo los7uL:s c irent 0 essuyer de l a b a r i des Samaritains qui voulaient 
Íes empêcher de w b â û r l e u r s murailles (Cf. K s d , IV, et Neh., I\). _ 

4. Forsitan aqua absorbuisset nos. Copia et magnitudo roalonim et perseeutionum. Alludit 
ad suhmeràos in mari .Kgyptios. 

4. Torrentera. Maximum poriculum, quod hic torrentis, ut superiori ve^ioulo aqurc . no-
mine signiûcatur .-Pertransisset anima -noslroaquam intoleraMUm. 
nos, in aquas adoo profundas incidissemus, ex qu.hus evader-; autenaiare nullo ...odo licuis-
a e t . - A q u a m intoUrabilcm. I». est g n c c o , vftôo 70 awiM«tT6v, aquam fundo carcutem, 
qurc non tolérât humanum vestigium, quod nuUibi h*i potest Simile est illud : Verni in aU.-
ludinem maris, et tempesta-i demento me , Psal. Û3, 3. V.de ibi dicta. 

6. In captionem. l'riedam. 
7 . Sicut passer. Sicut av icuU; m>m vox hebraica «y®* tsippor, non tara passerem qua.a 

avieulaiu quamlibot signifient. — De laqueo venantium. E x hostium mach m i s , artibus, msi-
di is . quibua constricti tenebamur. . . 

5. Adiulortum nosirum. Nobis auxilium est in nomino Domini c » ! l terraquo opifiel», et 
ideo oerium et ñrmuin. Illique soli salutero nostrani aoceptam reforimus. 

PSM.. C X X I V . — 1. Sicut mons S/on. Firmus immotusquo nrlt ut mons Sion, qui auo loco 
dimoveri non pot-.-at. 

S. Qui habitai in Jerusalem. Id est . et qui habitat in Jorusalem non commovebitur m rçtcr-
n ¿m -Montes in circuii» ejus. Sicut urSs Jérusalem ab hostium incursu luta est , quod co-
rona montiiim cingatur; ita Domiuus seuto protectionis surc populum fidclcm cireumciogit. — 
Kx hoc nunc et usque in sœculum.Quasi dieat : Et heee tutela non est ad terapus, sod perpetua 

et a 
2.'Non reliwiuel. Non permittot Dominus pios ©t lldeles populos f 
tas illius suut, diu vex;u-i Cagello impiorum. — Vt non extendanl. > 

, qui ; 

et impiis meliua sit. , . . 
5. Déclinantes autem in obligaliones. In gneco est , t a c çox-rçay.'.*:. Aqu.ia 

5iajïXc*ÀI ; Symmoch. O»S>.ICTY,T«« ; Thcodotio, ÎTCÇ-PAAJMFA . quie omnes verslonos ahquid 
©bliquum et côntortuui aîgniflcant, ut etiain int«rprt>uiiiò nostra latina; nam obligatioues ot 
nodi tuokulorum et restium aliquid constringentium obliqui sunt, ot in 8« redeuntes. Sonsus 

n A > • . : ;"> 
y w s a - -



5 6 L E S P S A U M E S . 

PRAT.. CX XV, — I . 7»? convertendo Donimi*. Ce Pa 
la captivité. Le* Juifs revenus à Jérusalem domande 
frères rostes captifs àBaby lone . Parmi lc-s commentai 
Aggée et Zacharic , d'autros à Esdra*. 

S. Time dicent. D. Calmet traduit : Alors ou c dit. < 
servent le temps du futur : Alors on dira : 

5. Qui seminata in lacrymis. Cotte expression était 
lions des justos ft uno scmonco. Ils déposent cotta sen 
l'arrosent de leurs larmes. Elle devient ainsi fecondo : 

PSAL. C X X V l . — 1. Comic 
Cantique pour Salomon. C'est 

ergo c s t : qui strophas ncctunt, laquoos, et toctas et implicat&s fraudes, hos puniec Dominus. 
— Adducet Dominus. Eodem loco h&bobit ac operantes palam iniquiUtcm. — Pax super 
Israel. Super Israelem autem qul fideiti et pietatom Jacob imitatur, pax et bonorura omniurn 
copia requioscet. 

PSAL. C X X V . — i . In convertendo. Quando convertit, quando rcvocavit et rednxlt 
Dominus captivitatom, valdo sumus consolad. — Sicut consolad. In hebrieocat, D ^ ^ r j eho-
leirnm, qu¡e vox somniantcs significat. Adeo consolati sumus ot la-tatí nostra restitutiono. ut 
nobis ipsis non crederemus . sed rom quw «gebatur quasi somnium putararnus, adeo prater 
speni aeciderat. * Sie D. Petrua cum educerotur o carecre, A c t . , 12, S, putabat so visum aut 

2. Tune dicent Ínter gentes. Cum scilicet htec fama rodiles nostri lata vulgata ad a uros 
longo distantium populórum pervonit. — Maqnlficavit Dominus facere cum eís. Plañe admi-
randa sunt ea q u a Dominus in populi Israclitici gratiam patravit. 

5 . Magnificvit Dominus. Sane magnis nos benaliciis affecit Dominus. 
4. Converte... captivitatcm noslram. Rcduo captivitatem nostram in patriam. — Sicut lor-

rens in austro. Ct simul plurimi magna volocitatc- revertamnr in patria sinum, quomadmo-
dumaquictnrreutium, austro llanto et nivea solvento, por alvcum eitisslma denirrunt, .ei ad 
mace proporant. 

5 Qui seminant in lacrymis. Motaphora x!> agricolis duela; sicut qui seminant cum labore 
et dolore, et qui semon projicoro, ct quodammodo perderé videntur, postea gaudent in messe; 
ita malis captivitatis vexati, largam ejus consolatioais ot líctiti¡e, quam nunc motnnt, semen-
tem focorunt. 

6. Manipulo». Fascículos collsctarura frugum. 
PSAI.. C X X V l . — i . Canlicum graduum Salomonis. Psa'mus eat Davldis, sed scribitur in 

poisona Salomonis, qui prior reuificavit ternplum Domini; ct convcnirnter; nam continet 

P S A U M E C X X V (cxxvi). 
I ^ e s J u i f s d e m a n d e n t a u S e i g n e u r l o x - e t o u r t i « l e u r s f r è r e s 

c a p t i f s . 

i 1 . Canticum graduum. 1. Cantique des degrés. 
Lorsque le Seigneur a fail 

Sion qui étaient captifs, nous av s été comblés 

!. M o r s noire bouche a été remplie de joie, e t ] 
notre langue d'allégresse. 
_ Alors on dira de nous parmi les nations : L e i 
Seigneur a fait de grandes choses en leur faveur. ' 

3. En e f f e t , le Seigneur a fait pour nous de» 
grandes chose: 
joie . 

•S. Mais, Seigneur, faites revenir le m í e de nos 
frires captifs , comme un lorrent, dans le pays 
du midi. 

5. Ceux qui sèment dans les larmes moisson-
neront dans la joie. 

8. Car, eu s'en allant à Babylone, ils marchaient 
en pleurant, et ils jetaient la semeuce de leur ré-
conciliation avíe vous, Seioneur. 

Mais en s'en revenant de Jérusalem, i ls mar-
cheront avec des transports de j o i e , et en por-
tant les gerbes de leur riche 

P S A U M E O X X V X 

A c t i o n d e CTâce«. 

I . Cantique des degrés de Salomon. 

Si le Seigneur ne bâtit une maison, c'e 

rain que travaillent ceux qui la bâtissent. 

aptivitatcoi 
o lat i ; 

2 . Tune repletum est gaudio os no-
strum; et lingua nostra cxullalione. 

Tunc dicent inter gentes : Magnifica-
vi! Ilominus faccre cum eis. 

Magniticavit Dominus facere i «gü». 
t sommes remplis de : biscum : faeli < tetantes. 

. Qui seminant in lacrymi? 
one melent. 
i. Euntes ibant et flebant, 

Venientes autem venient ct 
tatione, portantes manípulos s 

1 . Canticum graduum Salomonis. 
Nisi Dominus œdifleaverit domum, in 
iniun laboraverunt qui «¡diñeant cam. 

ividcmment composé après 
r lot 

X piophètos 

une prophétie con 

ur compare les ac-
I* la miséricorde et 
iti ils reoueilloront ¿Visi Do minus tedi fie 

>liri instituant, nisi I 
rlus icdificatoi-7 — — 

2. Vanum est nobis ante luce in ¡urgere. Inani? o 
vigilantiu. — Surgfte postqu-nn seder His. No nim 
et opera vostra repotito. cum corpora, quantum opi 
panemdolori*.O vos qui panem laboro, et dolore, et » 
scilicet cuín icrumnis conmetamini. — Cum dederit diU 
et qua.';! ropotcre oraculum David editum, quod habemus 
ab omnibus inimicis luis ; prœdicitquè libi Dominus qu 
tern osso videtur, mirti Deus dllsctis suis otium concassai 

3. Ecce hœreditas Domini, filii. Non solum redilicare i 
vurum ctiam multo plura ejus dilecli 
Ecce adorunt Illii, qui bareditas Dor 
bcnoflciis ornati. — Mer ces fructus i 
filii, qui fructus sunt ventri«. In gra 
T Í ; - ¡ x r y k . Seusua est idem, merce* 

•!. Sicut sagino-.. Sontentia est: : 
sunt ñli: quasi sagitt» in parontum rnanibus, qui eos .. 
nocess:lates, dostinant. — Excussorum. Korum qui mali! 
quadam lectio consontaaoe intorpretatìoni a l i a t a habet, 
mach us tamoa vertit, TTÇ nôrr.Tcç jut* 
soient. 

5. Qui tmptevit desiderlum ¡ 
fuerit. In llobr. pro desidcriutr 
allegoria sagittaru.il. — Awn e 
contendere cum adversarii3 sui! 

PSAI.. C X X V I I . — 2. Im!,or, 
partii, tabi sufficient, nee ab ali 

,nis vestra solUcitudo et cura, et solors 
toUiclii siila, ned tum demura surgite, 
ibuat, cur averi lis. — Qui manducati* 
sollicitudino quasitum comediti*: qui 

s It. R i g . , 7, 11 z R r ' / u i c . m ' d a ^ l t b i 
uod domum facìet libi. Sententi* au-
irìt, et quieta tempora quasi sornaum. 
domum aut urbrm custodire poterunt, 

il tor uni cnim filiorum patres évadant, 
poculium ejus, et ab ipso dilecti , ct 

talli, eî donnm a Deo profectum oruut 
¿ jA'.cOiî T5Ù xxpwsù fructus est ge 

Mititluc, ut l'amili,* postulant 
icussi et qnassali sunt. G r a c a 
«effy.TMV, compeditorum. Sym-

robustiorc 

phraretrt 

idicare 

P S A U M E C X X V I I . 

Nisi Dominus custodierit c ivitatem, 
frustra vigi lai qui custodii cara. 

2 . Vanum est vobis ante lucem sur-
g e r e ; surgite postquam sederilis, qui 
manducati^ panem doloris. 

Cum dederit dileelis suis somnum; 

4. Sicut sagitUc i 

mplevit desiderit 
. confundetur cu 
is in porta. 

Si le Seigneur ne garde une vi l le , c 'est en 
vain que veille celui qui la garde. 

2. C'est en vain que vous vous levez avant le 
jour. Levez-vous après que vous vous serez re-
posés , vous qui mangez d'un pain de douleur. 

Car après le sommeil qu'il aura donné à ses 
bien-aimés, 

Ils verront «ûifre des enfants qui seront 
comme un héritage du Seigneur; ct ainsi le fruit 
de leurs entrailles sera la récompense de leurs 
travaux. 

». Or telles que sont les flèches dans la main 
d'un homme fort , tels sont les enfants de ceux 
qui ont é lé éprouvés par l'affliction. 

6. Heureux l'homme qui a accompli son désir 
eu eux. Il ne sera point confondu lorsqu'il par-
lera à ses ennemis à la porte de la ville. 

P S A U M E C X X V I I (r . x x v i i l ) . 

S u r l e b o n h e u r <ltx j u s t e . 

1 . Canticum graduum. i 1 . Cantique des degrés. 

Ecali omnes qui timent Dominum, | Heureux tous ceux qui craignent le Seigneur, 

qui ambulant m vus ejus. ¡ et qui marchent dans ses voies. 

quia i 2. V o u s mangerez en paix le fruit des travaux mauducabis; heatus 
erit. 

> êtes heureux, et tout \ 

PSAI, C X X Y I I . - 1. Beati omnes. Ce Psaume est purement moral , et l'on ne peut diro ni 
I " 0 1 ^n>ps, ."< A quelle ooeasion il a été composé. Lo Psalmisto y représente le bonheur 

le ceux qui craignent la Soigneur et qui marchent dans ses voies. 



3. Abandons. In Ilebr. est, frudifîcans ; uxor tua fu>cunda crit, ot faciet te mult-x et <;gre-
œ prolis parontem. — In lateribm domus. In penetralibus : s i c , Jonœ, c. I, n. 5, ubi dicitur : 
descendit ad interior« navis, in Ilobr. est, in lalus navis. — Sicut novella olivarum. Tao-
unm surculi et nova germina olivarum , q u a suo tempore fructum pollicentur. ' Compars-
one o i e s utitur etiam Eccli . c . 50, u. 11. - In circuitu mttua tuce. Vol assidente* mens», 
el minisirantes, et patria familias nutum e&pcctantos. 
5. Ex Sion. Ur.de omnis sa lus , ex Sion nl>i tabernaculum erat, vol ox cadesti Sion , cujus 
irrestris erat figura. — Videos bona Jcrusalem. l i t ad privatam felicitatora adjiciat etiara 
ublicam, ut sciîicet cum jucuaditate videas prosperitatem Jérusalem , et illius particops sis. 
el certe ad crolostem Jérusalem et illius bona ndmittnris. 

6. El videas filios fiUorum. Diutlssime v ivas , et nepotes e x ûliis tuis suscipias. et Jerusa-
>m pncatnm ot prospere açentem cerna*. In ce lest i patria âlios spirituale* quos genuimua m 

P&A.L. CXXVIII . — 1. Kcpugnaverunt. Oppugnavorunt. — A juventi 
nam ab Eccles ia principio semper jiislia adversantur i n j u s t i . e t illts in 
nunc Israel. Merito dicere potest Israel et Ecclesia se ab initio oppugnai 

2. Non potuerunl. Praivaioro. ' - M M . Contra me. 
3. Supra dorsum meum fabricavruni peccato',-es. Imposuerunt dorso 

In l lobrxo est , ar«c*runl arantes. Nihil meain viccm miserati, dorsum 
Hebrœo 

"i. In Ion In longum protraxeru-. 
extonderunt Iniquas 

4. ConcMlt cèrvie 
5. Confundantur 
C. Sicut fœmtm 

justain magnitudine 
ûabetur IV. Keg. , 
arefiicia est « a f f -
ina, dicebat : 

Excidant s 
cctorum. li 

Plauti Psoudolo, 

0 8 

3. Votre femme f 

L E S P S A U M E S . 

. . . . x dans le secret de votre I 3 . Uxor tua sicut vit is abundans 
e v igne qui porte beaucoup de lateribus domus tuœ. 

fruit. 
V o s enfants seront autour de votre tabie comme 

de jeunes oliviers. 
4. C'est ainsi que sera béni l'homme qui craint 

le Seigneur. 
5. Oui, que le Seigneur vous bénisse de S i o n , 

afin que vous contempliez les biens de Jérusalem 
tous les jours de votre vie, 

6. Et que vous v o y i e z les enfants de vos en-
fants , et la paix en Israël. 

Filii tui sicut novellœ o l ivarum, in 
circuitu rnensie tute. 

•4. Ecce sic benedicetur homo qui ti-
met Domiuum. 

5. Bcnedicat tibi Dominus e x S ion; 
et videas bona Jerusalem omnibus die-
b u s vita; ture. 

6. Et videas filios Dliorum tuorum , 
pacem super Israel. 

ils n'ont pu 

P S A U M E 

S u r l e s 

1 . Cantique des degrés. 

Qu'Israël dise maintenant : Mes 
souvent attaqué depuis ma jeunes? 

2. Ils m'ont souvent attaqué, mi 
me détruire. 

3. Ces méchants ont frappé sur mon dos; ils 
ont prolongé leur iniquité. 

•i. Mais le Seigneur qui est juste a brisé la tête 
des pécheurs. 

Que tous ceux qui haïssent Sion soient main-
tenant couverts de confusion, et qu'ils retournent 
eu arriére. 

6. Qu'ils deviennent comme l'herbe qui croit 
sur les toits , qui se sèche avant qu'on l 'arrache ; 

7 . Dent celui qui fait la moisson ne remplit 

x x v i i i ; c \ x i x ) . 

d ' I s r a ë l . 

1 . Cauticum graduum. 

Sa;pe expugnaverunt me a juventute 
mea , dicat nunc Israel. 

2. Saipe expugnaverunt me a juven-
tute mea; etenim non potuerunt mihi. 

3. Snpra dorsum meum fabricaveruot 
peccatores ; prolongaverunt iniquitatem 

•1. Dominus justus concidit cervices 

rorsum omnes qui oderunt Sion. 

6. Fiant sicut tamum tectorum; quod 
»riusquam evellatur, esaruit ; 

7 . De quo non impievi t manum suam 

PSAL. C X X V I I I . — 1 . 5 
furent persécutés par Sanai 
cut ion, on se rappelant qui 
tection leur garantit la vie 
dès le «•omuionceracnt et qu 

— Evellatur. Colligatur. 
7. De quo non imp ¡et il. Quod ad co e 

ligentis imploro, noe ullus existimet o; 
et ."X eo manipules faccre. 

P S A U M E C X X I X . . 

l qui manipulos 1 point sa main ; 
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Ics g e r b e s , qui metit, et sinum suum qui manipulos ' point sa main ; ni celui qui 
colligit. son sein ; 

8. Et. non dixerunt qui prœlcribaiit : 8. Rt à laquelle ceux qui passaient n'ont point 
Benedictio Domini super vos ; benedixi- dit : Que la bénédiction du Seigneur soit sur 
mus vobis in nomine Domini. I vous : nous vous bénissons au nom du Seigneur. 

P S A U M E C X X I X c x x x 

1 . Canticum graduum. 

De profundis clamavi ad te, Domine ; 

2 . Domine, exaudi vocern mcam. 
Fiant nu res tuœ intendentes in vocem 

deprccalionis m e » . 
3. Si iniquitates oljservaveris, Domi-

ne ; Domine, quis suslincbit? 
i . Quia apud te propitiatio est; et 

propter legem tuam sustinui te. Domine. 

Sustinuit a i in verbo ejus ; 

5. Speravit auima tnea in Domino. 
6. A custodia matutina usque ad noc-

t e m , speret Israel in Domino. 
7. Quia apud Dnminum misericordia; 

et copiosa apud cura redemptio. 

8. El ipse redimet Israel e x omnibus 
iniquitatibus ejus. 

3 ? r i ò r e . 

1 . Cantique des degrés. 

Du fond de l'abîme j 'ai cric vers v o u s . Sei-
gneur ; 

2. Seigneur, écoutez ma voix. 
Que vos oreilles se rendent attentives à la voix 

de mon ardente prière. 
3. Si vous observez no3 iniquités. Seigneur; 

Seigneur, qui subsistera devant vous i 
( i . Parce que vous êtes plein de miséricorde; 

^'ai espéré en v o u s , Seigneur, à cause de votre 

Mon àme s'est soutenue par la parole du Sei-
gneur. 

5. Mon àme a espéré au Seigneur. 
6. Qu'Israél espère donc aussi au Seigneur, 

depuis la veille du matin jusqu'à la nuit; 
7 . Parce que le Seigneur est plein de miséri-

corde , et qu'on trouve en lui une miséricorde 
abondante. 

8. Et lui-même rachètera Israèl de toutes ses 
iniquités. 

PSSL. C X X I X . — 1 . De profundis. Co Psaume ost un des se 
lo composa après son péché pour exprimer a Diou son repentir 
fondeur de l'abtme dans lequel «on crimo l'a ontraîne. confesse ses fautes et reoourt a la r 
sericorde du Seigneur, qui est l'objet de son espérance. D. Calrnel et quelques commentate! 
y voient une priero quo los Jui fs , accablés sous le joug des Babyloniens, fern au Seign* 
pour obtenir Tour délivrance. L'Eglise l'a appliquée f» l'état dos ftmes au purgatoire soupir, 
après la céleste paU-ie. 

6. A custodia matutina. Saint Jérôme traduit : A vigilia matutina usque ad vigiliam r, 
tuiinam. C'est-ft-diro : D'un matin \ un autre, par conséquent, qu'Israéi espère perpétuel 
ment. D ' a p i s l'Hébreu : Mon amo porto son attento vers fo souvorain Maitre avec plus d' 
dour quo les sentinelles ver* l'aurore. 

S. Et non dixerunt qui pra-.teribant. Kst allusio ad i 
>nt salutem et benedictionem messoribus, vel agris . > . 

ibus dixit : Dominas vobiscum, Ruth., 2, 4. Hun. 
tura nomo illud secet aut colligat. • Vel sensu* est 
rat, nomo diceret : Deus beneaixlt vobis, largam s 

oeuuudo — Benedixhnus vobis in nomine Do; ' ' " ' 
quasi dicat : Nemo dicet, vobis benedicimus in 

•lebant pra;tereuntes cura ad m essores accedei 

vobi 
S ï coincer 

, qui prœtoroundo impertir 

scilicet et oopiosam messern 
>1 est repetitio ejusdem bone-
Domini;vel priora ilia verba 
sterlora, cum ab iUis rece-

PSAL. C X X I X . — 1. De profundis.Dò pro fund itatibus calamitatum, 
rum, quibus mersus sum. 

2. Intendentes. Attenti». 

3.Si iniquitates observaveri*. Si mea, aut hominum peccata accurato ì 
xeris, vel ob oculos posucris. — Quis sv3tinebit? Quis justitiœ tiuo ae\ 
* Jososo more poetico dixit Ovid., lib. 2, Triât. : 

Si qvotie* homines parent tua fulmina mi liât 
Jupiter, exiguo tempore inermi> crit. 

4. Quia apud le propitiatio est. Quasi dicat : Verum, sat scio, non 
observas, quoniam tecum est propitiatio, et pronus es ad indulgcndurr 

8. Redimet. Liberabit, eripiet, purgabit a peccatis per C'hristam salvi 

i iniquitates noj 

I'om et redempU 



'avais pas des seuliinents huir 
ìvé m oìi âme vers tes grande»! 

«oit réduite au même élat qu 

limara mer 

1 . Canticum graduum. 
Memento, Domine, D a v i d , et oronis 

mansuetudinis ejus ; 
2. Siouljuravit. Domino, votum vovit 

D e o Jacob; 
3. a Si iutroiero iu tabernaeulum do-

mus meaï , si ascenderò in lcctum strati 
mei; [ a / / , fíeg. 7. 2J. 

i . Si dcdero somnum oculìs ineis, et 
palpebris mois dormitalionem, 

le Seigneur > 
de ¡na mai 

préparé pou 

$ yeux de de 

PSXL. CXXX. — 1. De 
renioolic; de vouloir mon 
. . . . .1.,.:. i »_ ....>. 
sa conduite, et il juro qu'il n'a jamais écouté la voix t 
ment en l>ieu toute son espcranco. Il engage Israel à ¡a 

FSIL. CXXXI. — I. Memento, Domine, David. David 
eut fait connaître lo lieu oh il voulait qu'on lui bâtit un i 
chantât lorsqu'on y transporterait l'arche. Cost le sei 
Mais il nous semble plus naturel de l'attribuer & Saloim 
pfcre.et qui rappelle les promesses que Dieu lui avait f 
d'ailleurs les versets 1, S et 9 de ce Psaume daus la t 
l'occasion de !a dédicace du temple (II- Par., VI, 41). 

>mo lorsquo D 
imposa pour qt 

hoc membrui 

îpratribuit Psal. 17, ?S : O culos íupi 

iculoruia ne dederis rniAi 

.mbulr » Ytïirabi 
iperanti 

Si non humililcr sentie' 
h umili* 
matee 'acte depulsus, < 

-tributio in animr 

'er l i i , ei omnis aff.ic-
st. i m - y hanavatho. 
'.issîmum eluxit, quod 
:ile illum oecidere po-

niansuetudlnts ejus. Mi 
Sauli a quo tam pertiniw 

2. Sicut juriivil Domino. M amento etiam qucni 
veril Domino. — Volum KOVU.Voti huius meni io . 
lame a colli«! vidotur ex lib. II. Reg-, 7,5?, ubi D. 
(edificare témplum Domino. 

3. Si Inlroiero. Formula jurandi, ut superiore 1 
nee reperirò area m tabernáculo Dei Jacob icdiflc 
htec n*ihi faciat Deus, el bac addai, ut non seme 

pro ali jura-

S u r 

1. Canliiju o des degrés. 

Souvenez-' . 'eus, Sc igne 
iule sa ilou 
2. Sonroje T-tlits aussi • 

mur. et fit ce vœu au n ¡ 
3. le ceux . dit-il, (¡m i 
j'entre <lf 

onte sur 1 
ms lo scorni j'entre <lf 

onte sur 1 e lit qui r s t 

P S A T T M T S C X X X I ( c x x x n ) . 

. • o m e ^ e s f a i t e s à D a v i d . 

P S A Ü 3 Í E 

j u s t i f i e d \ i > > e p f o c 

O X X X ( C X X X I 

e d e p r é e o m p t i c e t d ' e 

1 . Cauticum graduum Davi 

Domine, non est exaltatum. 
leque elati sunt ocuh mei. 

Ncque ambulavi in magnis 
nimbilibus super me. 

2. S 
sa l ta -

Sicut ablactatus est si 
la retribuiio in anima n 

3. Sperei Israel in D 
rane et usqufi in srcculu¡ 

¡ f« í , capiti meo, cujus pars sunt tempora. — Locum D 
Talemuculum Deo Jacob. In quo loco tnbernaculum 

trouvée de notre temps h Cariathia 
tre ron.s, ote. Cariathiorira signifie 

5. Temporibus meis. Tele xgorá 
mino. Aream locando templo. — 
wdes Deo .lacol» excitetar. 

6. Ecce audivimus . 
varetur arc i , l'onitur per eyneedocheu Ephrat i , pro tribu lieiijamin, ad quam Ephrata, qui 
ex Gen. 35, 49, et 43. 7, est eadeiri cum Bethîehem, pert¡nebat. Nam pars Jcsuralon. ouïe e n 
ad sepwntrionem, ad Benjamin, quœ vero ad meridiem, spoetnbat ad tribum Juda.Vido Josue 
1S. 88, et ibi dicta. Sensusergo est : audivimus, id est, cognovimus, vol Deo nobia rovelanu:-, 
vol os majorum nostrorum traditlone, loeum sedomquetempli futuram in tribu Benjamin. 
Videtur autem potius a Bethîehem quarn ab alia civitate tribum Benjamin denominasse, «aia 
David era* Bethlehemites, et quia vicina admodutn .lerosolvime erat Bethîehem , sex tantum 
miUianbus distans • ex Adrichomio. — Inoenxmus eam in campii sil vai. Jcrosolymis in area 
Areun» Jehunsei silvosa, et nemorosis arboribus consita. II. R a g . Si, 10 et deinceps. 

7 . Introibimus. Cum tcmplum fuerit ex truc tura. — In loco , ubi steterunl pedes ejus. In 
hc&rxo ost, ut vortit Pagninus, íncurvabimus nos scabello pedum ejus. Arca enira est quasi 
3cabellum podura Dei sedentis super alas cherubim, ut alibi etiam explicatum est. Vide II. 
Keg G, 2. 

S. Surge Domine. Sunt verba desumpta ex oratione Mosis. Kumer. 10, 35. Sententi!» est : 
surge, Domine, et noblscam veni in eum locum, quera tibi «legisti, ut iu eo prie cietcris re-
quiesceies. — Arca sanctificationis luce. Quam tibi sauotíúcasti, et in qua sauctificaris et 
non orari». 

9. Sacerdotes tui induantur juslitiam. Pictatcm. sanctimoniam , vitamque co gradu, in 
quo sunt, plano dignam.— El sancii fui exultent. Videtur intelligendum de lAviti« m ««n«n» 
sit : et levita» ad minlauarium tuum cónsAAratí tA M n . M « r » m 
strumenUs. Val generutim de fidolibuí 
fidèles, populus scilicot quera tibi sant i f icast i . 

10. Propter David servum tuum. Quasi dicat Salomon, in cujus persona Psolmam 
scriptum esso djxiraus : Quanqaam ego indiguus sim quem exaudías, tamen propter I: 
servum tuum tibi charissimum me sinaa in irritum cadere preces ineas.— Non averias fa 
dirteli tui. Non conflindos, ncc pudefams me, qui tuo beneficio rex popul! lui sutn, sol. 
unctlono inauguratus. 

11. Veritatem. Verum ct fidole juramontum, quod oracino effoctam dabit. — Non fru. 
bitur eam. Non fallet fidem datam. — De fructu ventris tul. Filium tuum Saloraonera. 
bemus hanc promissionem II. K«g. 7, 12. 

lV'K' nepotes et posteri. — Teslamcnlum meum. I^gem meara et prœc 
quie lilis tradidi et tradam. — Sedebunt super sedem luam. Regni tui successore* erunt. 

13. '¿uoniam elegil Dominas Sion. Ipsam enim Sion , in qua regni Davidis regia et s 
est , Dominus prœ alila locis ologit sibi. — Elegil eam in habitaiionem sibi. Elegit eam 
solum ut in ea ossei regium solium, ^cd otiam precipua roligionis sedos ct arca Del, e x 
presidio otiam regni perpetuitas colligi possit. 



P S A U M E C X X X i l (CXXJ 

S u r l e s a v a n t a g e s d o l ' \ » n i o n ot- «.lo l a 

3. Comme la rosée du mont Hermon 
;end sur la montagne de Sion. 

Car c'est là que "le Seigneur répand ¡ 
ion et accorde une très-longue vie. 

PSAL. CXXXIL — 1. Ecce quam bonit 
qu'il vit la guerre civile terminée et loai 
qu'un seul ot mémo royaume. On pout 
leur dispersion, réunis d m j lo temple , 
C« Psaume peut être également consider, 
comparaisons empruntées au culte et à la 

n. On croit que David composa en Cantique lors-
lea tribus réunies sous son sccptro, no formant 

tussi l'entendre dc3 Juifs qui ao trouvèrent, aprfis 
remplissant les devoirs que la loi leur imposait. 

L E S P S A U M E S . 

I i . Hase requie* mea in sœculura so-
culi : hic habitabo qnoni3m elegi earn. 

63 

P S A U M E O X X X I X I íoxxxiv). 

I - e * p r û t r e s e t l e s l é v i t e s s o n t e x h o r t ó « à l o u e r D i o « . 

P S A U M E C X X X I V (cxxxv). 

C a n t i C | u b e t l o u a n g e d ' a c t i o n d e g r / i o i 



liœe vos ego ¡avito, quia scio Dcui 

iibymis. In omnibus aquarum prolunditatibw 

P S A U M E O I X X V (CXKÏI;. 
S u r l e « m e r v e i l l e s o p é r é e s 

A U E L U I A - I I . Alleluia. 

« ^ ^ V t S S T 9 U 0 ° i a m 1 . b o n . u s ; L o u C z l e Seigneur, parce qu'il est b o n , parce 
q T S £ 3 5 K Ï ' n , s e r i C O r d , f l Iqne sa miséricorde est eternale . ' P 

2. Confi temi ni Oeo deorum : quoniam 2. Louez le Dieu des d i e u x , parc« aue sa mi-
.n s t e r n u m m.sencordia ejus. séricorde est éternelle. ' P q 

3. Confitemim Domino dominorum, " * 
quouiam in sternum misericordia ejus. 

4. Qui facit mirabilia magna solus : 
quoniam in sternum misericòrdia ejus. 

5. a Qui fecit crelos in intellectu : 
quoniam in s t e r n u m misericordia *in$, 
[aGtfrt. l . l . J 

0. Qui firmavit terram super aquas : 
quoniam in ceternum misericordia ejus. 

7 . Qui fecit lumiuaria magna : quo-
niam in s t e r n u m misericordia ejus. 

8. Solem in pntestatem diei : quo-
niam in sternum mÌ3ericordia eius. 

9 Lunam et stellas in polestatem 
noetis : quoniam in œlernum miseri-
cordia ejus. 

10. a Qui percussit /Egvptum cum 
pnmogenitis eorum : quoniam in s t e r -
num misericordia ejus. [a Exod. 1 2 . 

i ' u v e u r « l ' I s r a ë l . 

4. C e s t lui qui fait seul de grands p r o d i g e s , 
parce que sa miséricorde est éternelle : 

5. Qui a fait les cicux avec intelligence, parce 
que sa miséricorde est éternelle ; 

ô. Qui a affermi la terre sur 1RS eaux parce 
que sa miséricorde est éternelle ; 

7. Qui a fait de grands luminaires, parce que 
sa miséricorde est éternelle : 

8. L e soleil pour présider au jour, parce que 
& miséricorde est éternelle ; J F 1 

9. La lune et les étoiles, pour présider à la 
nuit, parce que sa miséricorde est éternelle; 

10. Qui a frappé l 'Egypte avec ses premiers-
n é s , parce que sa miséricorde est éternelle: 

1 Qui eduxit Israel de medio eo-
rum : quoniam in sternum misericordia 
ejus. la Exod. 13. J7.1 
e e k n • m i m i P ° U , n l i ' e t b r a . c h î ? e * ' 
dia ejus. 

. 13. Qui divisit mare Rnbrum in divi-
aiones : quoniam in sternum miseri-
cordia ejus. 

U . Qui a fait sortir Israël du milieu d'eux , 
parce que sa miséricorde est éternel le; 

12. A v e c une main puissante et un bras élevé, 
parce que sa miséricorde est éternelle ; 

1 3 . Qui a divisé en deux la mer R o u g e , parce 
que sa miséricorde est éternelle; 

C X X X V . — 1. Confitcmmi Domino. Co Psaume e ì ¿numération do toutes los 

„ . . I —I i li.in ^av etemeiie, uavia est 
n le chanta d'abord devant l'arche (I. Par.. XVI, 41). Salomon 1« 
ice l u DNHIl«- l-inn1- nnn- I.mi— I- « v u — . • t. : - - : • 

i les Machabéos après une insigne 

C X X X V . — 1. Confllemint Domino. Laudate Dominum. — Honus. Misericor*. bo-
s r S ^ & n . T oittrnum. Quia in perpetuum duratura est misericordia ejus. E s t v e r -
KÎ̂ A , . more poetico. qui In hoc FsaJmo ad »ingulos versus ropetitur. Porro versus 
ï ' , c e S t T b i K S C * n t a 6 a t a r « r e p ^ l m u r a populo, ut fit in nostri* litaniia, v d a leviti* et 

v i f & f ™ ™ D i V O r U m ' a c £ ° l o r , i m . caelitoin. Vol Deo qui eorum, qui dii appel lante , 

3. Domino dominorum. Deus enlm oss Rex regurn ot Domlnus dominantium. 
4. Solus. Nomo enim mirabilia ut Dous patrare pot«**, quia solus est omnijwtens. 
y. In intellectu. Intel l igente ot sapieuter. 
6. Firmava. Expandit, extendit, exporroxit; hoc enim significai vox hebraica VZV) rooah 

ï J g Z S S i ï ; 5 S R *ap0riore,n ^ d u : Q e*m *uprn •*»» 
7. Luminaria magna. Solcm et lunnin. 

" S , ' ' ? 1 " " B f - » " non unlora eam officiando' n « ¡ . m n o m 
I S ' ' f " " " M d » » * ««'»«••"» « i « « 6 k o > « raboa „ « a r a U b L „ 5 . ' 

« h f e Ï Ï f " 1 " * " " V ' P " " m l ° o a 1 , i U 9 m i l l ™ i » ™ t . " l n li«« e « » » Inferioia a S a n l 
10. Pcrauiil AÌ'jìjplum. Vide Ksod., l ï . 20. 
1 1 . E'Juxit [ira.-l. V i d c E s o d . , 13. l ï . 

» i'.' 1. 01 sik-nonm r i , miranda potomia ol oScooitalo, 
«•cnones. aqui. hino«! ladosunti l . i i«, Dso illas conlinoms n . 

. obraocèot. Assuoruat HoOraj! aio mi.ro populo iranseunti cesalaso ut non uno* 
î ! ï ï . ~ i î w . ' • « ^ • " » ' » » " • » • » ¡ l , «od divisai ail in duodscim parlas , i l» ni „ 1 . 

trioui au.» s.;mila aa pro^rcaieadum aporia ait. 

T O M IV. 
5 



14. Qui a fail passer Israël 
¡uè sa miséricorde est étenu 

15. Qui a renversé Pharaor 
a mer R o u g e , parce que 
éternelle ; 

i-num misericordia ejc 
ssit Pharaonem. et v 
tari Rubro : quoniam 
icordia ç jus . ( a Etre 

1 5 . a Et 
tutem ejus 
asternum r 
14 . 28.J 

1Ü. Qui îduit son 
iséricordi 

rnagnos; que 17. Qui a frappé de grands rois , parce que i 
miséricorde est étemelle ; 

18. Oui a fait mourir des rois puissants, part 
que sa miséricorde est éternelle-, 

19. Séhon. roi des Amorrhëens, parce que i 
miséricorde est éternelle; 

20. Et O g , roi de B a s a n , parco que s a mis 

ricorde est éternelle ; 

2 1 . Qui a donné leur terre en h é r i t a g e « 
peuple, parce que sa miséricoi 

22 . En héritage à Israël , BOI 
que sa miséricorde est é t e r n e l l -

23. Car il s 'est souvenu de nous dans notre 
affliction, parce que sa miséricorde est éternelle. 

24. Et il nous a délivrés de nos ennemis, parce 
que sa miséricorde est éternelle. 

25. C'est lui qui donne la nourriture à toute 
chair, parce que sa miséricorde est éternelle. 

inisé-| 

occidit reges fortes : quo-
ìrnum misericordia e j u s , [a 

in regem Amorrhœorum : 
quoniam in teternum misericordia ejus. 

;é- 20. a Et O i regem Basan : quoniam 
in œtemum mi3oricordia e j u s , [a i iuat. 
2 1 . 33.1 

0„ 2 1 . a Et dédit terram eurum hœredi-
>st éternel le; taten». : quoniam in œternum misericor-

irdia ejus, fu Jos. 13. 7 . ] 
•vlteur, parce 22. Hœr*ditatem Israel servo suo : 

quoniam in a:teroum misericordia e j u s . 
23. Quia in humililate nostra memor 

fuit nostri : quoniam in mternum mise-
ricordia ejus. . . . . . 

24. Et redemil nos ab lnimicis no-
stri* : ouonidui in sternum misericor-

25". Qui dat escaui 

20. Confiteli;:ni De 
mternuin misericor 
Contitemini Doniii 

îoniam iu œternuui : 

r-ordia ejus-
iœli : quoniam 

' . „ „ « le D i e u 
list éternelle, 

a le Seigneui 
ïricorde est ét 

L E S P S A U M E S . 

ir l e milieu, pai 

¡t'son armé.; ils 
, miséricorde 

16 . Qui a 
parce que 8 

O X X X Y I (cxxxvil). 

c a p t i f s à B a f c y l o n e . 

S .U. .CXXXVI. - 1-
J u i i i d u r . n l la capt iv i» . Ils «moi 
me l e j o u g , et il* n'avaient d>utro 

" l i r a i un'râi l a l qui soupi: 
i-.Pi.ul (Heb. XI, IO, XIII, 1 « . 

•i l laty lonis , Co Psaui 
•saiont au iniliou doi n 
nonsolation que do po: 

l'imago de l 'état de* 

lions étrangères 'l"1 

2. In salicibus i 
dimus organa nos 

medio ejus, suspen-

3 . Quia ¡UIC mtcìrogaverunt nos, qui 
captivos duxerunt o o s , verba caatio-

Et ' qui abduserunl no» : Hvmnnm 
cantate nobis de canticis Sion. 

ì . Qnomodo caulabimus canticum Do-
mini in terra aliena ? 

5. Si oblilus fuero l u i , Jerusalem, 
oblivioni delur d e s t e n t mea. 

l ì .Adhiereatlingua meafaitcibusmeis, 
si non meminero lui : 

Si non [iroposuero Jerusalem, in prin-
cipio Istillai indie. 

7 . Memor o s t o , Domine, Gliorum 
Edom, in die Jerusalem : 

Qui dicunt : Esinanite, esinanite us-
que ad iucdamentnm in ea. 

8. Fil ia lìabylouis misera; beatus qui 
retribuet libi retribuitone™ luam .¡1111:11 
retribuisti nobis. 

!). Beatus qui tenebit, eta l l idet par-
vulos tuos ad pctram. 

2. Nons avons suspendu nos instruments ile 

S ' r e e " *'"C ** q U 1 " " m i l i e u d c M U e 

3. Car ceux qui nous avaient emmenés caplifs 
nous domanda«:« que nons ebantassions d e s 
cantiques: 

Et c e u x qui nous avaient enlevés M i a m i : 
U a n l c i - n o u s de ces cantiques de irne que e o a . 
c/ianltes dans Sion. 

». Comment chanterons-nous tra cantique du 
beigmuirdans une terre ótranaèrc? 

5. O u i , si j e f in ib i le , 6 .iérusalem! qui: ma 
miun droile oublie lou! ce quelle fail. 
. 6 . Que ma langue soit al iachée à mon eos ier 

si j e ne me souviens poiut ile toi.' 
s i j ' i ne me propose pas Jérusalem commo le 

pnncjjial sujet de ma joie . 
• S o u v e n o M o n s , Selgnenr, d e s u n l a a t s d ' E -

dom, au TOM do la prue d o Jérusalem, 

Lorsqu ils disaieul : Estcrminer. celle ville. et 
a l a t t e i Jusqu à ses fondements. 

S. .Vlalbcur a l a i . Bile de Babylone. Heureux 

w l i r i r ™ 1 0 1 , 5 ° " " " t ^ ° 0 U S a i i a i l 

9. Heureux colui qui prendra t c s pelila entants 
et qui les briscra contre la pietre. 

P S A l . ' M E C X X X T O (curaviui. 

S u r l a . x u i a è r i o o r d e . e t l a I x i u U : i l e D i e u . 

t . l p s l D a v i d . l . P o u r David. 

Conlitelior libi, Domine, in toto corde ! Je vous lonera 1 . Seiennur et vini- remimi 
meo; quoniam audisti v e r b a oris mei. 1 Brilces de Ioni m i n ceeur, na ice quo v o u s a v ™ 

I écouté. Ica parole» de ma bouche. 

l's.11.. C X X X 7 1 I . — I. ConUteiov un. Q , Psaum» e t do David. 11 lo compona l o r , , » ' ^ « , 

portwvt narrano, liccli., 20, Q. «««e» in tuctu tm-

t ì h i f •°biil
iy-s fuero<u* Jcnualem. Oumi dicant : Susceptum h « n c a uobLs luci.ira ob ,n 0mo. 

.. ." • — - - y — > -V.-ÌUVUI, >.U.KIO UJ^urg i s i i s canunus oc musiois INSTRUM'LIITI'« L IRÎ R-
S S Ä V 5 Ä T * " " " " " " M r a • "bsluposeat, M i . b l l i s a.,™o' 

n o n m £ Â ! Î Î Î 3 i " i ? . ™ / ' , a f f 4 " â ° " , i f - ' no possln, canero voi loiiui. - S i 
: i- " ' " • S l » " " W ci Vitalis o l , l i t » , latitile et c a n t l E » Indnlseio. - Si kok 

vosuero. Si non proposuero Jerusalem siimrom lroilti»; sl non tìatuero Jerusalem 
caput nt argumentum o „ o . l S t i i i , e In „ « * , . . J ^ S S S Ä T S S S S S Ä 

reeordationelû urina 1 

caput ut «rgumentum osso latiti le nin.n. là Hoir 
super caput lvr:i;<rr nu-tc.'Sl uon plnria feooi ' 
3U1D1IIH qua, mltil in oxilio eontingere possint g a u m a . 

t î " ' l " " " « 1 1 ' o x ! " ! " " " u m i e i s , qui Babvlonio, contra ae ¡ M Ì O , » ^ 

adversus nos in di» vastationls Jcniaalem , quid o i s S l e r e m i i n t " ¡ 2 " V S 

8. F,ha Dab>jlonu. Babylon, ve! Babylomi; nar. 
rauoiiem habet ?<! c m t a t e m , voi gentem. quam filia i 
id MC mm est devastanda. - Beatus. Bine illi ait 
ractis tibi repcndec. — Quam retribuisti nobis. Talia i 
o£i£tneytC' A P P M ! l c u ' J c t ' corripiet. — A lüdet. Qui 

ium et habitantìum raultitndo eam 
itrem. — .Visera. Hebr., devastala, 
orit. — Retribuet. Qui digna tuis 
OOS tibi, qual i : nobis mala ìntulisti. 
inlantulos saxis illisos pari ssv i i ia 



LES PSAUMES. 

Je célébrerai votre gloire à la vue des anges ; 
2. J'adorerai dans votre saint lemple, et je 

publierai les louanges de votre nom, 
Sur le sujet de votre miséricorde et de voire 

vérité, car vous avez élevé au-dessus de tout 
votre saint nom. 

3. En quelque jour que je vous invoque, exau-
cez-moi , vous augmenterez ainsi la force de mon 
âme. 

4. Que tous les rois de la terre vous louent, 
Seigneur, parce qu'ils ont entendu toutes les pa-
roles de votre bouche, 

5. Et qu'ils chantent les voies du Seigneur, 
parce que la gloire du Seigneur est grande. 

fi. Car le Seigneur est très-élevé ; et il a re-
gardé les choses basses; et ne voit que de loin 
les choses hautes. 

7. Aussi quand je marcherais à prêtent au mi-
lieu des plus grandes afflictions, ; espérerai tou-
jours que vous me sauverez la vie. lit, vous avez jours que . . . 
étendu la main contre la fureur de mes ennemis, 
et votre droite m'a sauvé- , 

8. Le Seigneur prendra ma défense. Oui, Sei-
gneur, votre miséricorde est éternelle. Ne mépri-
sez donc pas les ouvrages de vos mains. 

In conspeetu angelorum psallam tibi ; 
2.Adorabo adtemplum sanctum tnum, 

et confitebor nomini tun, 
Super misericordia tua, et veritate 

tua ; quoniam magnificasti super omne, 
nomen sanctum tuum. 

3. In quacumque die invocayoro te, 
exaudi me; multiplicabis in anima mea 
virtutem. 

i . Conflteantur tibi, Domine, omnes 
reges terr® ; quia audierunt omnia verba 
oris tui. 

5. Et cantent in viis Domini ; quoniam 
magna est gloria Domini. 

6. Quoniam excelsus Dominus, et hu-
milia respicit; et alta a longe cognoscit. 

7. Si ambulavero in medio tribulatio-
nis, vivîficabis me ; et super iram inimi-
corcm meorum extendisti rnanumtuam, 
et salvum me iecit dextera tua. 

S. Dominus retribuet probe me; Do-
mine, misericordia tua in s«culum , 
opera manuum tuarum ne despicias. 

P S A U M E C X X X V X I I ( c x x x i x \ 

S u r l a s c i e n c e i n f i n i e d e D i e u . 

1. In flnem, l'salmus David. 
Domine, probasti me, et. cognovisti 

2. Tu cognovisti sessionem meam, et 

adressées. Il i 

1. Pour la fin, Psaume de David. 
Seigneur, vous m'avez éprouvé', et vous 

vez connu; 
2. Vous m'avez connu, soit que je fusse a 

ou que je fusse levé. 
la guorro de Syrie, il so vit délivré tant à l'intérieur qu-fe l'extérieur de tous tes oni.cinis._Il 
renvoie & Dieu ln c-loire de ses succès, et il reconnaît qu'ils aont lo Irait dos prières qu'il lui u 

:nvito tous les rois do la terre a lou?r Je Seigneur comme il lo fait. >» Seigneur 
a tenu envers lui ¿es promesse«, et il espîro qu'il lui accordera toujours la mémo protection. 
C'est ce qui le remplit de confiance pour l'avonir. 

5. Et content in xiis. On peut aussi entendre ces voies dcschemtns qui conduisaient au lemple, 
et traduire : Qu'ils aillent fi Jérusalem, qu'ils prient le seigneur dans son tempio et qu lis ie 
comhlent do leurs dons, parco que, etc. 

Prat.. CXXXVIII. — 1. Domine, probasti me. l>nns ce Psaume, David nous peint la science 
intinio de Dieu qui embrasse tous les lieux ot qui pénètre jusque dans es pensees les plus 
secrètes de l'homme. La pensée qu'il avait .1« celle connaissance lu: a été d'un grand s&cours 
pour comprimer ses passions. Ses ennemis avant élevé diiTérentos accusations contre lui, il 
invoque comme témoin do son innocence le Seigneur qui sait lout, et il juro on sa prestance 
n'avoir jamais haï que los méchants. 

2. Ad irmplum sanctum tuun. In templo , vel versus toioplum. — Confftebor nominituo. 
Nomen tuum luudabo. — Super misericordia tua. Misericordiara tuam Jaudubo, ceieoraoo te 
propter misericorùiain tuam. — YerHole lua. Fidolitnte promlssornm tuorum. — Magnifi-
casti. Colebre ot inclytun. fccistl nomon tuum. - Super omne. Super omnem rem, super 

3. MullipUcabis in anima mea virtutem. Vires et animos mihi adùos. 
4. Confiieanlur libi. Laudent te. — Audierunt. Cum audierint. to oris tui promiss, ad un-

gue:u implessc. 
5. In oUs Domini. Cantct vias Domini, facta et consilia ejus mirabiha. 
6. Excelsus Dominus. Qui licet sublirr.t solio in cœlo rcsideat, non tam?n respicer* dedi-

gnatur hurnile-., et illis proiBlcere. — AUa a/onge cognosce. Superjws quasi e longioquo 
dospiclt, non se ad illoa démitt'-t, ut cum illis tamiliariier agat, sed potius so oh illis abducit. 

7 Vivificabis me In vita mo conservabis. — Et super iram. Et contra furentem hostium 
impetum tutum servabla et incoiumcm . proiensa in amilium meum dextera tua. 

S. Dominus retribuet pro me. Me u'.ciscetur. ropendet vicem hostibus pro mo. — Domine 
misericordia lua in sw.ulum. Nam misericordia tua non est mstab.lisauî m o m e n w n e a -
- Opera manuum tuarum. Me qui sum opus manuum tuarutn non neglige, sed mih adcria 
et c nuilis eripios. In Hebr. est, façta manuum tuarum non dimittas,- quasi dicat : ouoda te 
inehoatum et imperfecta m ne relinquas. 

PSAL. CXXXVIII. — 1. Probasti me. Probatum, exploratum et perspectum habos. • 
2 Sessionem meam. Tu m« sedentis otia, tu stationes meus incessusquo moo* perspexisti. 

iX-c solum habitus corporis, se« <ju» his siguificruitur, scilicet .¡uandonam, cur et quomodt. 
vexandus easem ot promendus, ot rurau* «citandus, engendus, ot fellciori statut re-sti-

3. Intelkxisti cogitationes meas de 
longe; semitam meam, el funiculum 
incutn investigasti. 

4. Et omnes vias meas prsevidisti; 
quia non est sermo in lingua mea. 

5. Ecce Oomine, lu cognovisti OrnniH, 
novissuna et antiqua; tu formasti m e , , 
etposuisti super me manum iuam. 

ti. Mirabilis facta est scientia tua ex 
me; coufortata est, el non potero ad 

7. Quo ibo a spiritu tuo? et quo a 
facic tua fugiam? 

8. a Si ascendero in cerium , tu illic 
es; si descendero in infernum, ades. 
fa Amos. 9. 2.] 

9. Si sumpsnro pennas meas diluculo, 
et habitavero in extremis maris; 

10. Etcniin illuc manus tua deducet 
me; et lenebit me dextora tua. 

11. Et dixi : Forsitan tenebrs con-
culcabunt me; et nox illuminatio mea 
in dcliciis meis. 

3. Vous avez découvert de loin mes pensées; 
vous avez remarqué le sentier par lequel ie mar-
che , et tonte la suilo de ma vie. 

4. Vous avez prévu toutes mes voies; et avant 
même que ma langue ail proféré quelque parole , 

" 5! Ouf? Seigneur, tout vous est connu, l'avenir 
et le passé. C est vous qui m'avez formé, et qui 
avez mis la main sur moi pour me créer. 

6. Vous pénétrez tout ce qui est en moi, d'une 
manière admirable ; et votre science est si élevée 
que je ne pourrai jamais la concevoir. 

7. Où ¡rai-jc pour me dérober à votre esprit, 
et où fuirai-je pour me cacher à la lumière de 
votre visage? 

8. Si je monte dans le ciel, vous y faites votre 
demeure; si je descends dans l'enfer, vous v êtes 
présent. 

9. Si je prends dès le matin les ailes de l'au-
rore , et que j'aille demeurer aux extrémités de 
la mer, 

10. Votre main même m'y conduira, et ce sera 
votre droite qui me soutiendra. 

11 . J'ai dit : Peut-être qun les ténèbres me 
cacheront. Mais la nuit même devient luule lu-

pour me découvrir à nous daus mes 
_ . ; plaisirs les plus secrets. 

12. Quia tenebrai non obscurabunlur 12. Car les ténèbres n'ont aucune obscurité 
a te , et nox sicut dies illuminabitur; | pour vous ; cl la nuit est devant tous aussi claire 
sicut tenebrœ ejus, ita et lurncn ejus. > que le jour : car les ténèbres de la nuit sont à 

I votre égard comme la lumière du jour. 

xinvttligasH. Le moi funiculus, corde, sa prend ici pour la 
i durée do la vio. Lea Egyptions^vaî^knt icTdi 
u par métros; de là cette expression employée par les Septante. s par toises 

« ante lu me formata. 
1 in circuilu, cap. 10, S. 
cum lu ipso me forma-
nte quasi lutum flnge-

3. De longe. Mnlto nutcquam illos concipiam; ab ¡eterno. — Semilam meam. Viam meam 
actiones meaa. — Funiculum meum. Involutes, ulin glomo, variia spiris octionoa meas claro 
nosti. * Pro funlcuïo Grrcci habent r»lv cy cm;, qu» vox iuncum signifient, vel ÎUncra ex 
junco plexum. Estetiam <r/.ctvoç menaura corti itineria ^Eiyptiaea, et de qua Plin., 1. 22, c. 
i t i . 2 ™ 6 S â a i ! , i l i d c m f o n a s a e h i c u t nsitalà, in Psalmis pnesertim 
ojusdtfiu rei rej>et'.tio. r 

XoviiKima el antiqua. Nova et vetora. * la Hebra-o ost. retro 
isiinlle illud Job : Manus tun feeerunt me et ptasmaeerunt me loiu 
- Tu formant me. Quasi dieat : Mirum non est si omnia mea aosli 
veris. — Posuisti super me manum tuam. Admovisti mihi manu», u 
res . eat emm metaphara sumpta a figulis. 

6. Mirabilis facta est scientia tua ex me. Tui cogoitio , cua- ex 1 
opificio gigmlur, est mirabilis. Mo ipsuœ noscens. oxcelleatiam tu«c sipientii et eximiam 
t-uaœ potenuam agnosco. — Con for lata est. Ilebrœus habet, elevata est. sublimis admodum 

8. Quo ibo aipirtlu tuo! Si mihi irulus iucris, quo mo rocipiaioî Spiriiui hic. »1 alibi iram 
sigainoiit : »iolsai^ » . 8S : SpM,«,wlut lirrm 
..'i/L'"."''""'" P " » " » « " « . In hobrieo est, si lumpsm, vtnmu dllucuii, <ivo 

H i J • A u r u r " " " PMMOli», momento totum hcmisphœrium perv^dit. Si ponnas 
' 1 u a l e s K o n m Valgatie sentantlamt : Si dentn miti 

Lm i- I - ! - n ? « * » >•"«"•" volooia.™. (agian. rt oriente, al kaM-
tom u extreme m.~.na, asc, ID ultimo ooc.Jonw, uon tamen w p^tero elTagdra. 

n „ a i i " " ' ««• s ™ aioe Bei ausllio moveri non poisiunus, et quoeumous 
° s m » ' " " M " , « Hunur, Act. 17 ,28. ' -

i m». Quasi capuvum. utoffosoro noquaam. Vol l,„,obii mo illuc delaïur«. 
. . . , l . i f . l " ' i a0"'"' - T " l ' h ' œ » « « » " » « « .»«. llan«.. cali-o ma invoivet. et 
£ . ¡„S" subauoet. «uod „ , lerra padlbua calcawr. ab ocalla «ubtrahitur. S. Hierea. variit, 

! f ~ tttumxnatio mea. lu hobrico est, tt nox lua est circa me. Adeo nou 
mo lego.« M i t a , ut pol.U! me «iut pioditam oculis mis. qaibu, omnia pamul ot luoida 
«uut. — l.i dehem la««. In hebraocsl, batodemni: circa nu. SsdLXX deduxerunl 
haric vocem ab p j « « M , quoil signideat voluMaiem, ot bono verier uni m dcliclit * « , 
non'fugTain80"""' , ° a S ' d ' C i t ; S ' lr-iùobr-'* oaptavoro. et volnpuii indiilsaro . oenlos tues 

" I ' l l l i »»» « " « • - Sicut M i t a i eju>. Iteo porir.de 
»si. ai vo u.oa an, sive nox; nam arque omnia aampar videt. 



13. Posteditti ranea meos. Omnia intima mea fecisti, et nusti affectus meos . 
sil ia. In hebneo est , n ' - " - quanitka, qnod significai pro'lucere, et titulo prol-
udere ut rem suam. — ' Suscepisti me de- utero. A d j u v i s t i , protesisti a prima 
In hebneo est , texístíme in utero matrismeœ. 

1-1. Confitebor libi. Laudabotc. — Terribiliter magnificalt/s. Magnus et adra: 
• " ' onifloio. — Anima mea cognoscit nimis. Mirabilia sane opera t u ' 

co. »al ice dlceremus : Lo veggo , finiendo, pur troppo, 
t occullatum osmeum a te. Ossium meorum numorum nosti. Nul 
'ecisti in occulto. Elaborasti In intimis visceribus matris m o s . — . 
occultala a te. In hebrioo ost, ' r C v * ! ru<¡uamlhi, variegatus su 
et potentiarum ornatus. — In 1 ¡nfcríoribus terrtz. In via 

nasi in antro abdlto terree. 
cctum meum. Corpus meum nondum perfeetum , noe suis organis 
In tua notitia et memoria. — Dies formabunlur, et nemo in eli 

: novi existent, ot nullus in tua uotitia et tuo libro deerit; omnes 

mcmbroi 

17. Mihi aatem. Est altera pars Psalmi , qua docci prs2sortim apud Ilei amico«, divinara 
viceré providentiam. — Mihi. Apud me; ut ego quidein «entio. — A'fmtó. Valde. — Princi-
pals corum. Excellcntia et dignità» corum. 

1S. Dinumerabo eos. Si amicus tuos dinumerare aggrcdlar, perinde fceerim ac si a r e n » nu-
merum iniroconer. — Exsvxrexi, et <«lhuc sum tecum. Quasi dicat : ̂  idcns tam multos esse 
amicos tuo3. et me in illia censendum s p e r a i ; itaque excitavi m e , et tecum persistere statuì, 
uni tibi vivere et placoro studens. 

19. Si occideris Deus peccalores. Si occiderc voluoris peccatore», et eos perdere, ut sane 
voles : «uaadoquidem tor toro voles peccatore*, idcirco impii a me fuccssite, ne eoa?m vobis-
cnm exitio in vulvar. - V i r i sanguinum. Homicidio. Homicidarum putì us ineminit,, quam 
sltoríu?. generis improborum, et quia homicidium est scelus gravissimnm; et quia descripserat 
fabricationora hominis admirabilcm. 

l'SATJME CXXXIX (oxi.J. 
Q u e l s e r a l e s o r t d e a m ó o b u n t s . 

I>SM,. C X X X I X . — S. Eripe me, Domine. Lo méchant dont David demande ici à être déli-
vré est Achitophel qui , après avoir été comble de ses bienfaits, l'avait trahi et l 'avait atta-
qué par les armes e: la calumnio ( II . R e g . . XV, XVII ) . David avant été la figuro do Jésus-
Chvist, on peut appliquer ce Psaume au Messie. I » Kol-ProphOta oncourago ici tous les 
hommes au bien en lour montrant que les méchants finissent toujours par òtro punis, tandis 
que les justes triomphent. 



P S A U M H C X L (CXLI). 

T > a v i d i m p l o r o l o s o c o u r s d e D i e u c o n t r o l e s p e r f i d e s 
a t t a q u e « d e l e u r s a o a e n u a . 

1. Psaume de David. 1. Psalmus David. 
Seigueur, j'ai crié vers vous, exauccz-moi ; Domine, clamavi ad te, exaudi m e : 
:outez ma voix , lorsque je pousserai mes cris intende voci me®,cum clomavero ad te. 

2. Que ma prière s elevo vers vous, comme la 2. Dirigatur oratio rnea sicut incen-

speram offortur. Val 
¡lem sacrificio vesper 

'»[¡um circuitet 
Metapaoram ex 

i . Non declina cor meum. Ne permittas -
aul mala. — Ad excuaawÀas excwwlìones. ' 
hoc David qui reprobandoli torà Nathan audì 
ingenue se peccasse professa? 
nitAis operantibm inxquitaien 
purgare nituutur. — Non co 
raiuo, no me iti lingua labi pei 
aut gaudere Iis qu« ipsi eligu 

5. Corripifi ma juslus. QU 
maniter corri piat cum peccavi 
demulceant mo. Malo corrlpi 

probanl 

istus pharlsj 
Oleo caput 

impiort 

erifleium • jesperiinuiii i nobili us or; 
i euchariaUi c vospcri inst 

è°tabiis » W&.'ostiua I qUOd Circu: 
uni Gricci in dictione 
Eadem u* 'US Theogni s, cum ait : 



1 . Intellectus D a v i d , cum esset 
apelunca, oratio, f/. Heg. 24.] 

2 . o Voce mea ad Dominum clama-

voce mea ad Dominum deprecatus su 
fa Supr. Iii. 2.J 

3 . EITundo in conspeclu ejus oral 

ipsum pronunlio. 
4. in deficiendo e s me spirit 

meum , et tu cognovisti aemitas me 
In via hac qua ümbulalwin, absc 

derunt laqueum mihi. 
!}. Considerabam ad desteram, et 

debam; et. non erat qui cognosceret l 
Perii i fuga a m e , et non est qui 

6. Clarcavi ad t e . Domine, dixi : 
es spes mea. portio mea in terra viv 

1 . Intelligence à David U 
caverne ; prière. 

2 . J'ai élevé ma voix pot 
gneur ; j 'ai élevé ma voix po 

secret , dans cette 

1 droite, et je 
qui me conn-

cherche à sa-

crié vers vo 
i mon vttique 
iste dans la te 

Seigneur, et j 'ai dit 
érance, et le seul bici 
des vivants. 

(ci Domi David campt 
¡eriié de (oui. d'Elighddì 

jama it 
6. Porne presente, 

Domine, Domine oculi mei. Verum, Domine Deus r 
li mei, auxilium a te expectant»«, ne pïrmittos hoste* 

9. A 1er 
l i s , insidi! 

10. Cade) 
lariter surf 
solus sum c 

Singu-
u s . Vel 
lllorum 
i dic.it : 

•piorum 
o presidio fret us. — Done 
. de transitu mortis interp 
consuetudine, donee ad meli 
sijjnif.cet intellectus dixi ic 
ida est o x I . K e g . c . 24. 
ipolunca pericuìo mortis pt 

Solitarius et rcductus ero ab e 
PSAL. CXLI . — I. Intellect! 

31. — Cum esset in t ' 
2. Chmavi. Affetti 

potuit, nesuavo. ' 
•1. In doftcicndc 

evmlcndi jam feri 

icriptior 

riamare 

t p i r i t u m 

ambulfbarn in »allibi ìua amhulo,bom. Nam ir 
ils loci?, insidiar! mihi r 
tbarn. Circumspicicbam. 
iator ad veniret. — Non 

henevolus Aci dextcrom. An mihi doxtor aliqu 
t qui cognosct'rel me. Omncs abduc 
riculum »ibi croiront. — Perla fug-

patct effugium. — Non est qui req 'Ot anima«i 

P S A U M E C X L I I (CXLIH). 

L e d e r n i e r « l e a P s a u m e s t i e l a p e n i t e n e « 

P S A U M E C X L I ( L 

F r i è r e p o u r . o b t e n i r 
d a n g e r , 

'squ'il était dans la 



4. Homo vanitati similis factus e s t ; a 
dies e jus sicut umbra pratereunt . fa 
Job. X. 9. et 1 4 . 2 . ) 

5. Domine, inclina cœlos toos, et des-
cende; lange montes, et fumigabunt. 

(3. Fulgura coru3cationem, et dissipa-
bis eos ; cmitte sngittas tuas et contur-
b a o s eos. 

7 . Emitte manum tuam de alto, eripe 
me, et libera me de aquis muitis; de 

Ü. Quorum os loculum est vanitatem : 
dcxtera eorum, dextera iniquitatis. 

9. Deus canticum novum can'.abo 
bi; in psalterio decachordo psallam 
bi. 
10. Qui das salutem regibus ; qui re-

îinisli David servum tuum de gladio 

rum, quorum os locutum est vanitatem ; 
et dextera eorum, dextera iniquitatis : 

12. Quorum fil», sicut novelice plan-
tationes iu juventute sua. 

Filia: eorum composite ; circumornabn 
ut simiiitudo templi. 

1 3 . Prompluaria norum plena, eruc-
tantia e x hoc in illud. 

s in lacum. C e lac c 

PSXL. CXL11I. - 1. F-1 <*&*<>( 
J>. Misericordia mea- D e u s q 

Hebr. e s t , ara mea. A u x i l m t o r 
Qui gui) dil populum meum sub > 

3. Seigneur, qu'est-ce q. 
vous être manifesté à lui ? c 
tils de l 'homme, pour qui ^ 
tant d'estime? 

1- L 'homme est devenu semblable au néant 
ses jours passent comme l'ombre. 

5. Seigneur, abaissez vos c i e u x , et descendez 
FrapfM-z de vos foudres les montagnes, et elle 

6. Faites briller vos éclairs contre mes ennemis 
et v o u s l e s dissiperez : envoyez vos f lèches, c 
vous les remplirez de trouble. 

7 . Etendez du haut du ciel votre main, cl d é 
livrez-moi ; sauvez-moi de l'inondation des eaux 
arrachez-moi d e la main des enfanis des étran-
g e r s , 

8. Eux dont la bouche i 
de vanité, et dont la droite 
quité. 

Alors, 6 mon Dieu! j e vous chanterai ur 
cantique nouveau, et j e célébrerai votre gloire 
sur 1 instrument â dix cordes. 

10, O vous qui procurez le salut aux r o i s ! qui 
avez sauvé D a v i d , votre serviteur, de l'épée 
meurtrière, 

1 1 . Déliv 

nt parées et ornées 
P S A U M E C X L X I X { e x i 

A c t i o n d e g r â c e * a p r è s u n e 
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4. Homo vanitati similis factus est; a 
dies ejus sicut umbra pratereunt. fa 
Job. X. 9. et 14.2.) 

5. Domine, inclina cœlos tilos, et des-
cende; lange montes, et furaigabunt. 

(3. Fulgura coru3cationem, et dissipa-
bis eos ; cmitte sagittas tuas et contur-
baos eos. 

7 . Emitte manum tuam de alto, eripe 
me, et libera me de aquis mnitis; de 

Ü. Quorum os loculum est vanitatem : 
dextera eorum, dextera iniquitatis. 

9. Deus canticum novum can'.abo 
bi; in psalterio decachordo psallam 
bi. 
1(1. Qui das salutem regibus ; qui re-

iinisti David servum tuum de gladio 

rum, quorum os locutum est vanitatom ; 
et dexlera eorum, dextera iniquitatis : 

12. Quorum fdii, sicut novelice plan-
tationes iujuventuto sua. 

Filia; eorum compositœ ; circumornabn 
ut similitudo templi. 

13. Prompluaria eorum plena, eruc-
tantia ex hoc in illud. 

s in lacum. Ce lue c 

PSM,. CXL11I. - 1. F-1 <*&*<>( 
2. Misericordia mea- Deus q 

Hebr. est , ara Auxi lmtor 
Qui swdil populum meum sub > 

3. Seigneur, qu'est-ce q. 
vous être manifesté à lui ? i 
tils de l'homme, pour qui ^ 
tant d'estime? 

4. L'homme est devenu semblable au néant 
ses jours passent comme l'ombre. 

5. Seigneur, abaissez vos cieux, et descendez 
s i r e S 8 * t c o * foudres les montagnes, et elle 

6. haïtes briller vos éclairs contre mes ennemis 
et vous les dissiperez : envoyez vos flèches, c 
vous les remplirez de trouble. 

7 . Etendez du haut du ciel votre main, cl dé 
livrez-moi ; sauvex-moi de l'inondation des eaux 
arrachez-moi de la main des enfants des étran 
gers , 

S. Eux dont la bouche i 
de vanité, et dont la droite 
quité. 

Alors, 6 mon Dieu! je vous chanterai ur 
cantique nouveau, et je célébrerai votre gloire 
sur 1 instrument â dix cordes. 

10, O vous qui procurez le salut aux rois! qui 
avez sauvé David, votre serviteur, de l'épée 
meurtrière, 

11. Déliv 

ni parées et ornées 
P S A U M E O X X J Ï I X {CXI 

A c t i o n d e g r â c e * a p r è s u n e 

L E S PSAUMES, 



1 . Laudatio ipsi D a v i d . 

Exaltabo t e , Deus met Je célébrerai votre g lo i re , ô Dieu! qui êtes 
mon roi , et j e bénirai votre nom dans le siècle 
présent, et dans tous les siècles. 

2. J e vous bénirai chaque jour et j e louerai 
votre: nom dans le siècle présent, et dans les 
siècles de* siècles. 

3. L e Seigneur est. grand, et digne d'être loué 
infiniment, et sa grandeur n'a point de bornes. 

4. Toutes les races loueront vos œuvres et pu-
blieront votre puissance. 

o . Elles parleront de la magnificence de votre 
gloire et do votre sainteté, et elles raconteront 
vos merveilles. 

6. Elles diront quelle est la vertu de vos œu-
v r e s , qui sont si* terribles ; eL elles feront en-
tendre quelle est votre grandeur. 

7 . Elles attesteront avec force quelle est l 'a-
bondance de votre douceur, et elles tressailleront 
de joie en chantant votre justice. 

8. Le Seigneur est clément et miséricordieux ; 
il est patient et rempli de miséricorde. 

9- Le Seigneur est bon envers tous , et ses mi-
séricordes 6'étendenï sur toutes ses œuvres. 

10. Que toutes vos œuvres vous louent, Sei-
gneur, et que vos saints vous bénissent. 

4 . Generalio et 5 
opera tua ; et potenti 
tiabunt. 

5. Magnificeutia 
tum loquontur ; et mi; 

abundanti 
itabunt; et 

10. ConfiteanU 
icra tua; et sac 

lum quoeum sic agitur, e x (lu<arum harum reri 
falluntur; nam vera bea:itudo sita est in Dei cnltu 

PSAL. CXLIV. - Genm-allo ei genetriiio. Sin, 
tuant pronunliabunl. Omnipotoatiam tuum, quie : 

5. Magnlficentlam gloriœ sanclilatis luœ. Glorli 
6. Viriutem. Potontiam, foratudinom. — Terril 

rum qu*e merito atuporem , et quasi quemdam terr 

ü oc ¡etates. — Pof< 
î lucet , cclebrabunt. tribus 

debrabui 
a. Do tus 

Super onuiia opt 
loqui c 
omnic 

•icordi 

i A D M i : O X L I V 

L o i U U i g ô S à D i e « . 

CXLV). 

est acrostiche ou alphabétique, c'est-à-dire 
ar une des vingt-deux lettres de l'alphabet 
quo dans l'IIébreu, mais il se trouve dans la 
, exalte les attributs do Dion, sa grandeur, 
m té. 1/f.s six Psaumes qui suivent sont d'aii-
lo Dieu. Ils torment en quelque sorte l'épi-

L E S P S A U M E : P S A U M E C X L V . 7 9 

P S A U M : E C X L V ( C X L V I ) . 

O n < l o i t m e t t r e s o t i e s p e r a n e e d a n s l e S e i ß n e a r . 

1 . Alleluia. Aggmi , et Zacharias. I 1 . Al le luia , par Aggöe et Zacharie. 
2 . « L a u d a , nnima mea Dominum, lau-1 2. 0 mon äme! louez le Seigneur. Je 



L E S P S A U M E S . 80 

le Seigneur pendant ma vie : je célébrerai la 
gloire de mon Dieu tant que je vivrai. 

Gardez-vous bien de mettre votre confianco 
dans les princes, 

3. Ni dans les enfants des hommes, d'où n e 
peut venir le salut. 

4. Car leur âme étant sortie de leur corps, ils 
retournent daus la terre d'où ils ont été tirés. En 
ce jour-là même toutes leurs pensées périront. 

3. Heureux au contraire est celui de qui le 
Dieu de Jacob se déclare le protecteur, et dont 
1 espérance est dans le Seigneur son D i e u , 

6. Qui a fait le ciel c l la terre, la 
les choses qui y sont contenues. 

r et toutes 

Qui garde toujours la vérité de ses promesses : 
i . Qui fait justice à ceux qui souffrent injure; 

qui donne la nourriture à ceux qui ont faim. 

Car l e Seigneur délie ceux qui sont enchaînés : 
8. Le Seigneur éclaire ceux qui sont aveugles. 
Le Seigneur relève ceux qui sont brisés : le 

Seigneur aime ceux qui sont justes. 
9. Mais l e Seigneur défend aussi les étrangers. 

Il prendra en sa protection l'orphelin et la veuve, 
et il détruira partout les voies des pécheurs. 

. 10. Enfin le Seigneur régnera dans tous les 
siècles. Oui, ton D i e u , û Sionl Tiquera dans la 
suite de toute les races. 

dabq Dominum m vita m e a ; psallam 
Deo meo quamdiu fuero. |aP*. 144. 2.1 

Rollile confidere in principibus; 

3. In filiis hominum, in qijibus non 
est salus. 

4. Exibit spiritus e jus , et revertelur 
in lerram suam ; in iila die peribunt om-
nes cogitationes eorum. 

5. Bealus cujus Deus Jacob adjutor 
e j u s , spes ejus in Domino Deo ipsius : 

G. a Qui fecit eiElum et terram, mare, 
et omnia qnœ in eis sunt. [a Act. 1 4 . 1 4 . 

1 . Qui custodii veritatem in sipculum, 
facit judicium injuriam patieutibus; dat 
escam esurientibus. 

Dominus solvit compeditos : 
8. Dominus illuminât ciecos. 
Dominus erigit elisos; Dominus dili-

git justos. 
9. Dominus custodii advenas, pupil-

Inm et viduam suscipiet et vias pneca-
torum disperdet. 

10. Regnabit Dominus in sajcula, 
Deus tuus, Sion in generationem et ge-

P S A I J M E C X T . V I (CXLVII;-

C a n t i c i . « l ' a o t i c d e g r â c e s . 

l ' A l l e l u i a . j Alleluia. 

I.ouez le Seigneur, parce qu'il est bon de le ' 1 . Laudate Dominum, quoniam bonus 
louer. Que la louange que 1 on donne à notre Dieu i est psalmus : Deo nostro sit iucunda. 
lui soit agréable et qu elle soit digne de lui. decoraque laudatio. 

les enfants d 'Iaraêl i uc point mettre leur confiance dans le* hommes, mais dans 1., Scignenr 
dont il exalte la puissance, la fidélité, la bonté, la justice et le règne éternel. Cotto v é n t i èst 
do tous 1 « temps et nen n'indique ft quelle époque, ni a quelle occasion ce Psaume a été com-
pose Aggeo et /achane 1 ont tait chai,tor avec les cinq suivants fc la cérémonie de la dédi-
cace des mura dn Jérusalem. C'est sans doute ce qui a motivo le titre de la Vulgato , que l'on 
ne trouve pas d'aillours dans l'Ilébreu. ° 4 

4. El revertelur in lerram. Au versot procèdent. l'Hébreu porto : Ne confidatis in princi-
p e s , tn /¡ho >u,mi,»cm, Vt dans ce vereot, revertelur ne so rapporte pas A spiritus . mais & 
fihus h o m l n i f . L * <lilf»rence des genres rend tout» équivoque impossible. T.:. pensée revient 
à celle-ci de VEcclésiaste, XII, 7 : Reveriaïur pulvis in teJ-am siïm, et spiritus redeat <vl 
Deum. C'est ce que l'auteur du poème do la Religion a exprimé dans ¿es deux beaux vers : 

Le corps formé de terre à la terre est rendu, 
L'esprit retourne nu ciol dont il est descendu. 

h r G c n D Î " a U ; 0 î 0 m P l 0 <f<êh V , ,vgg.. I|. Après cette horrible fumino, té 
temple ayant etc reconstruit, les champs redevinrent fertiles et les Israélites se trouvèrent 
dans l'abondance. La P a n i s i * en remercie Dieu dont il relève la grandeur, la puisaane», 
la sagos8o, la juatioe et la bonté. ° y 

3. In quibus non est salus. Qui salutem aiferre non possunt. 
4. Exibit spiritus ejus. Migrablt o eorporo anima principia. — ReVertetur in lerram suam. 

Homo quoad corpu3 in lerram aolvetur. * Psal. 103. 2Û : Au fere spiritum eorum. el deficie.nl. 
c o n a t o » ^ t u ^ a ^ ^ a ^ a n ^ o ' t ~~ T e m P o r e mortis. — Cogitationes. Consilia, 

7. Custodii 7. Custodii veritatem. FIdein servat in promissis. — In sœculum. In tcvum, semper. — 
Farti judicium. Roddit jus . Italice dioimus : Fa ragione, fa giustizia. — Compeditos 
Vinctos compedtbus et carcere detentos. 

8. Elisos. Afflletoa. Vido Psalm. superiore , n. 14. 
9. Suscipiet. Juvabit, defendet. — Vias. Consilia , action es. 
10. In sœcula. In œternum. — Deus tuus, Sion. Scllieot rognoblt in saacula et in perpetuas 

PSAL. C X L V 1 . — 1. Bonus etlpxalmw Deo nostro. Ad verbnme 
lere Deo nostro. — Jucun,la. Grata, accepta Deo, suavi» etiain « 
<audandu8 est hilariler Deus, sic etiam décerner ot modesto. 

et omuibus 
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M ô m e s u j e t . 

, lou 
Alleluia. 
12. Jérusalem, loue le Seigneur 

ion Dieu. 
13. P a r c e tju'il a fortilié les serrures de Los 

Sortes, et qu'il a béni les enfants que tu ren-

:rmcs dans Ion enceinte. 
1-4. Il a établi la paix jusqu'aux confins de tes 

Etats , et il te rassasie du meilleur froment. 
•15. Car il envoie sa parole à la terre ; et cette 

parole court avee vitesse. 
10. H fait tomber la neige, comme îles- flocons 

de laine. Il y répaud les bruines , comme de la 
cendre. 

1 7 . Il envoie sa glace divine comme des mor-
ceaux de pain. Qui pourra soutenir la r igueur de 
son froid ? 

IS. Cependant au moment qu'il aura donné ses 
ordres, il fern fondre toutes ces g l a c e s : son vent 
du midi soufflera ; et les eaux couleront. 

19. C'est ce Dieu qui annonce sa parole à Ja-
c o b . cl fait comailrc ses jugements cl ses ordon-
nances à Israël. 

20. Il n ' a point traité de la sorte toutes les 
autres nations , et il ne leur a point manifesté 

me il a fait à Israel. 

l ' s 

Alleluia. 
12. Lauda, Jerusalem, Do 

lauda, Deum tuum . Sion. 
1 3 . Quoniam coniortavit sera 

r u m t u a r u m ; benedixit filiis lui i te . 

I S. Qui posuil fines tuos p a c e m ; el 
adipe frumenti satiat te. 

1 5 . Qui cmittit eloquium suum t e r r a ; 
velocitcr currit sermo ejus. 

16. Qui dat nivem sicut lanam; ne-
bulam sicut cinerem spargil. 

1 7 . Miltit crystallum suum sicut buc-
cel las : ante faciem frigoris e jus quis 
susliuebit? 

i S . E m i t t e t verbum s u u m , e l lique-
f a c i e t e a ; Habit spiritus e j u s , e l fluent 
aquie. 

•19. Qui annuntiat verbum suum Ja-
cob ; jus t i t ias , et judicia sua Israel. 

20. Non fecit taliter oroni nationi; et 
judicia sua non m a n i f e s t a v i e i s . 

¡'ils 

P s a l . C X L V I 1 I . — 13. Cotifortavit 
(nam in grisco ost . ne in civii 
civibus tuia qui te iucolunt. 

14. Posuit fines iuos pacai- Pinestuos paoavit, ne nllus hostis : 
»rtoili. Tritici polline et farina puriore. ' Pacem sequitur agiwuir 
quod dìcitur Psaim. 181, 7 : Fiat pax in tir iute ina, ei allumanti 

15. Qui emiltit eloquium suum. Quasi dicat : Non solum propt« 
dandus est , sei: ctiam proptor admirabilcra suum polo: 
fieri jubet in terra, statilo illud ctfcctum d: ' 

M». Robustas fecit s 
rumpero. — i 

iiiodui 
— Velos iter curril 

trribus luis. 
elìci» memorata Iau-
eloquitur, et aliquid 

•nao ejus. Parent ei 

liq« 

'OLÜL 

i lanam. Lume similem in candore et levitai*. Nives CDim diut 
juia exhalatlones terr¡c includunt et comprimunt, et retroagunt 
:ii¡un sensim instillant. — Nebttlam. In hobreco est copilo 

.gnitìcat. L X X verterunt íuíxXrv, nebulam : hawj duo alfinia ¡ 
altero eÍKnitur, pruina scilicet ex nebula frigida et húmida. Porro pni i i 
refert, et ut einis urcluciendi vim habet; quare prumnm a perù rendo oict 

17. Crystallum. Grandinon Intelligit, quin similis est bucceJlis, hoc est , bolis : descendit 
eviim in globos compacta maguitudinis fere boli nnius. Grœcis y^iM-aXXc; et glaciem significai, 
et lapidem crystallum. In hebroso est ~"lp querah, quie vox proprie gluciem significai. Sed 
convenit ctiam hoc vocubulum grandini, quia omnisgrando quredam g i u d e a est. — Ante far 
cica Maoris ejus quis sustinebitQuis torre possi t vim frigoris e jus ; adoo onim frigida est 
guando, ut qui multa illnis grana manibua colle-erit, frigus ejus 1 e r « non posait. 

18. EmiUet vrbum suum. Solo suo jussu solvet grandiuem et aruinam. — Ftabil spiritus 
ejus. Ventus calidos, cujusnodi estauster. — Fluent aqua. Solventur in aquas, vel pluvia 
aderuut, et omnia fluent aquis. 

19. Qui annuntiat. Transit ad beneficia splritualia. Annuntiarc verbum, justitias et judiciU, 
est legem divinan» docere. - Jacob... Israel. Sunt dativi casus. 

20 Non fecit taliter omni nationi. Ut scilicet tantis nfficoret beneflciis. — Judicia sua. 
Legem suam, qua I)eum nossent, et cultum ejus docerentur, et ad omno vlrtUtU genus ìnsti-
tucrentur. 

P S A U M E C X L V I I I . 

Q u o t o u t e « l e s c r é a t u r e s l o u e n t D i e u . 

1. Alleluia. 

Laudale Dominum de cadis : laudalc 
enm in cxcelsis. 

2. Laudalc cum, omnes angeli e j u s ; 
laudale e u m . omnes virtutcs ejus. 

3. Laudate eum, sol et ¡una; laudato 
eum, omnes s t e l l a , et lumen. 

4. a Laudale , eum cadi cceiorum; et 
aqua; o m n e s , qure super ccelos sunt, 
[a Dan. 3- 59. 6U.J 

5. Laudent nomen Domini. 
Quia ipse dix i t , et facta s u n t ; i p s e ' 

mandavit et creata stmt. 
6. Statu it ea in ffitemum, el in s®cu-

lum seeculi; pncccplum posuit , et non 
prarferibit. 

7 . Laudato Domiuum de terra . d r a -
cones, et omnes abyssi . 

8. Ignis , grando, n i x , g lac ies , spi-
ritus procel larum, qu® faciunt verbum 
ejus. 

9. Montes , c t omnes c o l l e s ; Iigna 
fructifera, et omnes cedri . 

10. B e s t i e et universa pecora; ser-
pen les , e l volucres pennat®. 

1 1 . Reges t e r r a , et omnes popul i ; 
pnncipes et omnes judices t e r r a . 

12. J u v c n c s , et v i r g i n e s , senes cum 
junioribus laudent nomen Domini; 

I 1 . Alleluia. 

Louez le Seigneur, 6 vous qui êtes dans les 
« e u x : louez-le dans les plus hauts l ieux. 

2. Louez- le , vous lous oui êtes ses an"es 
louez-le, VOUS tous qui êtes ses puissances. ' 

3. Soleil et l u n e , louez-le : étoiles et lumières 
. louez-le toutes ensemble. 
j i . Louez-le, d e u x des cienx : et que toutes 

les eaux qui sont au-<lessus des cieux 

.'». Louent le nom du Seigneur ; 
Parce qu'il a parlé , et toutes ces choses ont été 

laites : il a commandé, et elles ont été créées. 
6. Il les a établies pour subsister éternelle-

ment, et dans tou3 les siècles : il leur a prescrit 
ses ordres, qui ne manqueront, point de ^accom-
plir. 

7 . Louez le Seigneur, i. vous qui êtes sur la 
terre ! v o u s , d r a g o n s , e l vous tous abîmes. 

1 8 - F c u - S T ê l e , neige, glace , vents qui excitez 
les tempêtes , et v o u s qui exécutez sa parole; 

9 . V o u s , montagnes, avec toutes tes col l ines: 
arbres qu» portez du fruit avec lous les cèdres ; 

10. V o u s , bêtes sauvages , avec tons l e s au-
tres animaux; v o u s , serpents, et vous oiseaux 
qui avez des ailes. 

1 1 . Que les rois de la terre c l tous les peu-
ples, que les princes et tous l e s juges de la terre ; 

1 2 . Que les jeunes hommes cL les jeunes lilies, 
les Vieillards et les enfants louent le nom du 

13. Quia exaltâtum est nomen ejus ' i l Parce qu'il n'y a que lui dont l e nom soit 
s o u u s - grand et élevé. 

brûlant" d S S S l - T C e Psaume est purement moral. L'auteur, tout 

P s A i . C X l . v n i . - J. Ile c a m . 0 vos oui estis d i « l i s : o cœlita. . i . - i á i . 
- f t « « ù ù . O » » esita in c r i s i s . V . 1 , „ « O ^ i t ' ^ S ^ Í ^ S S & T " ' -

2. Víriutct. E x . m t i i s cœle,Uuni spirituuio 

r s i"!sf5sr «• o-»»» f*». 
l ' « l r o s , G e n . . l , 6 . 1 u ® sub e»!o .unpjrao : ot doccol 

5. Dixit. Jnssit. 

^ c s j ï s s s i ' ^ S i S — w - • p ' « . o . « . -
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1 1 . S a louange et sa gloire s'élèvent au-des-
sus du ciel et de la terre : et c'est lui qui a élevé 
la puissance de son peuple. 

Qu'il soit loué par tous les saints , p a r les en-
fants d 'Israël , par ce peuple qui est si proche de 
lui. Alléluia. 

14 . Confessio ejus super ocnlum et 
terrain; et exaltavit cornu populi s u i . 

llymnus omnibus sancii e jus ; flliis Is-
rael , populo appropinquanti s ib i . Al le-
luia. 

P S A U M E O X L I X . 

Q u ' I s r a ë l l o u e l e S e i g n e u r d u r e p o s d o n t i l j o u i t 

s o u s s » p r o t e c t i o n . 

C h m t e ï ' a u Seigneur un nouveau cantique. ' Caît lÙ:" Domino canticum no 
Que sa louange retentisse dans l'assemblée d e s ¡ laus ejus in ecclesia sanctorum. 

Qu'Israël se réjouisse en celui qui 1 a c r e é , 
que les enfants de Sion tressaillent de joie en ce-
lui qui est leur roi. . . . 

3. Qu'ils louent son nom par de saints concerts ; 
on'ilB célèbrent ses louanges avec le tambour et 

2 . Lœtetur Israel in eo, qui récit eur 
et fllii Sion exultent in rege suo . 

3. Laudent nomen ejus in choro ; 
tympuno et psalterio psallant ei ; 

son plaisir dans 
: qui sont d o u x , I 

4. Quia beneplacitum est Domino in 
populo suo ; et exaltabit mansueto» in 
salutem. 

5. Rxultabunt sancii in g lor ia , lœta-
buntur in cubilibus suis. 

ExaltationesDei in gutture eorum; 
et gladii ancipites in nuuiibus eorum; 

qu'ils célèbrent ses louanges a 
1 instrument à d i s c o r d e s ; 

>. Parce que le Seigneur a m 
sou peuple, et qu'il ¿lèvera ce 
et les sauvera. . . . . , 

5 . L e s saints seront dans la joie , se voyant 
comblés de gloire : ils se réjouiront dans le re-
pos de leurs lits- , , 

0. Les louanges d e Dieu seront dans leur cou-
c h e : et ils auront dans leurs mains des epees à 
deux trauchants, 

PSAL. C X L I X . - 1 . Cantate Domino. Ce Psaume est ^ ^ ^ ^ ^ ¡ g J ^ ^ S f ^ -

l S î , . . . » l i f r i n » gui 1 « "01 « M M , w » r 1 » reprendre et ta « » » m • »M ' -
qûnaoM Si leur lîjustioe. « Isa « o o l m w » on obitimont eternol. 

~ > . TÎM 1.<IUS eius — S"P*'- Ofium cl lerram. Ubiquo iwl glori , reluccl, et ubi-

ï » i ' i S o v e u i l k jmnua lalaeliti! qui sunt popola» I ta . propinquo»! pet fi'lem et i«ll-

' " „ " S " ! « „ „ • r*rH l!i l lobrao o»l, in fatto ' l i s mis; qui loooendi modus indio«» 
^ S i w S m l r S t o » . - Firn Sion. P i l i oceie.ue. - i » ref « • • 

S m - L n o t i b i a » i » » m . voi libilo et instrument! musici gonus quo utotantur .n onoris , ut 

e ier i t ad s a l a l e £ . 1» H«br. es i , storittcaKt in salute, donubit 

„ n e seeaoteastrlngenl c o m i . impies. 

1 . Ad faciendam vindictam in nalio-1 7 . P o u r se venger des nations, et pour chàtief 
n ibus , increpationes in populis. les peuples. 

8. A d alligandos reges eorum in com-| 8. P o u r lier leurs rois en leur enchaînant les 
pedibus; et nobiles eorum in manicis U i e d s , et les grands d'entre eux en leur mettant 

9. Ut iacianl in eis judicium conscrip- 9. Et pour exercer ainsi contre eux le j u g e -
t u m ; gloria hœc est omnibus sanclis . ment qui est prescrit por ta justice de Dieu. Telle 
ejus. Alleluia. l es t la gloire qui est réservée à tous ses saints. 

I Alleluia: 

P S A U M E CL. 

Q u i d < L u i d s o n a i . D e u m s o n e t . 

1. Alléluia. 

Laúdate Dominum in sanctis e j p s ; 
laúdate eum iu firmamento virtutis ejus. 

2 . Laúdate eum in virtulibus e jus ; 
laúdate eum secundum multitudinem 
magnitudini3 ejus. 

3 . Luudato eum in sono tubas; laú-
dale eum in psalterio, e l cilhara. 

4. Laúdate eum in tympano, et cho-
r o : laúdate eum in chordis , et organo. 

5. Laúdate eum in cymbalis beneso-
nantibus; laúdale e u m ' i n cymbalis ju-
biiationis : 

6. Omnis spiritus laudet Dominum. 
Alléluia. 

PsAt. CL. — 1. Laúdate Dominum. C 

1 . Alléluia. 

Louez le Seigneur dans son sanctuaire : louez-
le sur le trône inébranlable de sa puissance. 

2. Louez-le dans les effets de sa vertu : louez 
le dans sa grandeur qui est infinie. 

3. Louez-le au son de la trompette ; louez-le 
a v e c l'instrument à dix cordes , et avec la harpe. 

4 . Louez-le avec le tambour et la flûte; louez-
le sur la viole et sur l 'orgue. 

5. Loucz-le avec les timbales d'un son éclatant : 
louez-le avec des timbales d'un son gai et agréa-
ble. 

6 . Que tout ce qui respire loue le Seigneur 
a v e c allégresse. Alleluia. 

, parce qu'il appartenait a 

conclusion «le tout le Psautier, e t . 
'. On pcul aussi le considérer comme 
i. Dans le Psaume CXLVIII , le Psal-
ms le Psaume C X L I X . il s'adresse 
particulièrement aux prêtres et aux 
: prêtres et aux lévites de jouer des 

Ad faciendam vindictam in nationibvs. Ut in die judicii vindictam sumant de hoatibus. 
— Increpationes in populis. Ut eos increpent et illis oxprobreni iaiquitatos eorum. 

8. Ad alliganfios. Cuín scilicet principes Infideles et Eeelealse persecutoras, ligatis maní-
bus et pedibus, jubebit Dominus projici iu tonebras exteriores. Mattb. 22. 1». 

9. Ut faclant in ets judicium conscriptum. Jam olim conscriptum decrotum, quoi! rnutari, 
aut Infringí non potest. — Gloria /ucc est. Hœc erit gloria quam sancti habebunt, ut judicia-
riara potostatem in dnmnatos cxerceant-

PSAt. C L . — 1. In sanclis ejus. In sancto, sive sanctuario ejus. ut est inhcbrico. Itaque 
>n sanctis est goneris neutrîus. In cœlo, ubi precipuo sedem auarn hahet Dominus. — I» fir-
mamento. Hebr. in expansione, in expansé et firmiter a ao const i tué cœlo. In fortissimo pa-
latio suo. — Virtutis ejus. Fortitudinis e j u s , in quo divina ejus virtus et fortitudo elucct. 

2. In virtulibus ejus. la griteo eât, ¿ÎT'I TOÏC IÛVAÇTIXIÎ XÙTOÛ, super poteslalibus ejus. Ob 
fortissima ejus tacta, quia omnîpotons. — Sccundum multitudinem magniludinis ejus. U t 
requirit eximia ojus magnitudo et exceilcntia, et quamvis moritum ejus ¡square non possitis, 
quantum tiunen ficet conamlni. 

3. In psalterio. Vide dicta Psalmo superiori, n . 3. — Cilhara. Vide ibidem; est enim in 
hebrteo " " 3 cinnor. 

4. Tympano. Quid sit diximus Psalmo suporiori, n. 3. Choro. Do hoc etiam ibidem dietum 
est. — Chordis. Musida Instrumedtis q u » fidibus sunt instructa. — Organo. Organis. musi-
óla inatruuientia generatim. In hebrwo e s t , 2 S y ougab, quod putant esse fiatulam, vol muai» 

En mihi ditparibtu leptem compacta cicutis 
fistula... 

5. Cymbalis. Sunt instrumenta quiedain música ¡erca, concava, tinnula, qu¡s pulsata tinni-
turn eu un t. — Cynt-alis jubilationis. Cymbalis jubilautibus, vol ad jubiWduin excitantibus. 

G. Omnis spiritus laudet Dominum. Quidquid nspiam spirat, Dominum laudet. Vel cette 
instrumenta spirltuulia et pneumática îutelligit. qu® ore inflantur et spiritu sonum c l u n t , 
quasi tredio prolixioris enumerationis omnia simul muaica instrumenta comprehendens. 



Ce l i v r e , q u e la V u l g a l e in t i tu le les P r o v e r b e s d e S a l o m o n , Proverbia Salo-
raotiis. est appelé p a r les Sep t an t e nsActuiai ^AJAÛVTOC , c ' e s t - à - d i r e les S i m i l i -
tudes ou P a r a b o l e s d e Sa lomon . Les anc i ens P è r e s d e l 'Egl ise le dés ignen t 
souven t sous le n o m d e Iï<mpi?cç, Panarète ou Recue i l et p réc i s d e règ les d e 
mora le . Méli ton de S a r d e s d i t q u e l 'on appel le aussi les P r o v e r b e s d e Sa lomon 
Sosi*, la Sagesse. 

Tou te s ces dénomina t ions Se jus t i f i en t d ' a i l l eu r s d ' a p r è s le c a r a c t è r e d e l ' o u -
v r a g e l u i - m ê m e . Il renferme des max imes exp r imées d ' u n e f açon l a c o n i q u e et 
i nc i s ive , c o m m e n o s p rove rbes ; de s compara i sons e t de s figures qui sont, de 
vé r i t ab les p a r a b o l e s , îles exhor t a t i ons et de s expos i t ions de p r i n c i p e s qui revien-
nent a u g e n r e p a n a r é t i q u e , e t l a doc t r ine q u ' i l cont ien t e s t t ou t à la fois s i i n s -
t r u c t i v e ' e t s i so l ide , q u ' o n n e peut mieux la c a r a c t é r i s e r q u ' e n lui d o n n a n t le 
n o m d e Sagesse . 

Ce l ivre , tel q u e nous l 'avons, se c o m p o s e d e t r en te et un c h a p i t r e s qui se d i -
v isent en t rois pa r t i e s . 

La p r e m i è r e e m b r a s s e les neuf p r e m i e r s c h a p i t r e s . C ' e s t u n e e x h o r t a t i o n 
mora le qui a p o u r b u t d e nous inspi rer l ' a m o u r d e la sagesse e t do nous p o r t e r 
à la r eche rche r , en nous faisant conna î t r e les r é c o m p e n s e s m a g n i f i q u e s qu ' e l l e 
u o u s a s s u r e , e t ' l e s m a u x all'rcux qui sont la su i t e inév i t ab le d e l a fol ie . Ce t te 
p r emiè re p a r t i e e s t une sor te d ' i n t r o d u c t i o n ou d e p r é f a c e q u e l ' a u t e u r d u l ivre 
a mi se en t è t e d e son o u v r a g e , p o u r r e c o m m a n d e r l ' é tude des m a x i m e s e t de s 
sen tences qui s u i v e n t . « Elle est var iée , d i t L o w t b . é l é g a n t e , s u b l i m e e t v r a i -
ment p o é t i q u e ; l ' o rdre y règne; les pa r t i es en son t l iées a v e c a r t ; elle est p a r é e 
d e tous les o r n e m e n t s d e la poésie ; et. pour le mér i t e d e la b e a u t é , e l l e n e le 
cède à a u c u n a u t r e m o n u m e n t d e la poésie s a c r é e . » 

La secoude p a r t i e , q u i s 'é tend j u s q u ' a u c h a p i t r e x x i v i n c l u s i v e m e n t , a u n 
c a r a c t è r e t ou t d i f fé ren t . C'est la p a r t i e f o n d a m e n t a l e d e l ' o u v r a g e q u i m é r i t e 
spéc ia lement le n o m d e P rove rbes . E l l e n e se c o m p o s e q u e d e s en t ences d é t a -
c h é e s , i ndépendan te s les unes des a u t r e s , et q u ' o n c h e r c h e r a i t va inemen t à l ie r 
e n t r e elles. Ces sen tences sont à peu p r è s au n o m b r e d e 500 . 

Elles sont habituellement, c o n t e n u e s d a n s un seul ve r se t qui se c o m p o s e d e 
d e u x m e m b r e s , cons i s t an t c h a c u n en t rois ou q u a t r e mo t s . Ces d e u x m e m b r e s 
son t p re sque t o u j o u r s opposés l ' u n à l ' a u t r e , et c e t t e opposi t ion se r e p r o d u i t 
d a n s c h a q u e t e r m e . P a r f o i s le p r e m i e r m e m b r e e s t r e p r i s d a n s le second, o u b ien 
l 'un des m e m b r e s est exp l ique d a n s l ' a u t r e p a r u n e c o m p a r a i s o n . 

L e s anciens s ages o n t ép rouvé tous le besoin d ' e x p r i m e r en p e u d e m o t s , sous 
une forme sen ten t iense , les vé r i t és m o r a l e s les p l u s essentiel les à l ' h o m m e et à l a 
s o c i é t é , pa rce qu ' i l s o n t reconnu q u e c ' é ta i t le m o y e n d e les g r a v e r p lus p r o -
fondémen t d a n s l 'esprit, et le c œ u r des peuples . 

L e s G r e c s o n t e u , au débu t d e l eu r c ivi l i sa t ion l e u r s poésies g n o m i q u e s q u i 
n'étaient, q u e des s en t ences mises en v e r s p a r de s ph i losophes ou des lég is la teurs , 
p o u r ê t r e p lus faci lement app r i s e s e t r e t e n u e s p a r le vu lga i re . E l l e s é t a i en t 
cou r t e s comme les P r o v e r b e s d e S a l o m o n , p o u r n e point t r o p s u r c h a r g e r la 
m é m o i r e , et el les é ta ien t exp r imées avec sensibi l i lé et concis ion p o u r f r a p p e r 
l ' imagina i ion p l u s fo r t emen t . Nous a v o n s des f r a g m e n t s de ces s o r t e s d e poesios 
c o m p o s é e s p a r Solon, Théognis de M é g a r e , X é n o p h a n e d e Colophon, P y t h a g o r e 
et ses disciples . Ma i s el les"sont bien ""inférieures aux P r o v e r b e s d e n o s l ivres 
s a i n t s , n o n - s e u l e m e n t p o u r le fond d e la d o c t r i n e , ma i s e n c o r e p o u r la préc i -
sion , l ' é légance e t l ' exac t i t ude d e l ' express ion . 

L a t rois ième p a r t i e , qui va d u c h a p i t r e xxv à ta lin d e l ' ouvrage , se subd iv i se 
en d e u x par t ies . La p r e m i è r e , qui comprend les c h a p i t r e s x x v et s u i v a n t s 
j u s q u ' a u c h a p i t r e x x x , est un nouveau recuei l d e sen tences d é t a c h é e s fait, sous 
Rzeehias . Ce recueil a b e a u c o u p d 'analogie a v e c le p r é c é d e n t . Il n ' y a n i p l a n , 
ni m é t h o d e , cl il e s t , pour ce m o t i f , imposs ib le à ana lyse r . L e s m a x i m e s qu ' i l 
r en fe rme sont moins laconiques que cel les du p r e m i e r recueil ; el les n e sont ni 
aussi s i m p l e s , ni aussi faciles à c o m p r e n d r e ; el les o n t par fo is une f o r m e é n i g -
m a t i q u e qui leur donne un a i r p lus t r ava i l l é . 
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L a seconde subdivis ion d e ce t t e t r o i s i ème par t i e s e c o m p o s e des c h a p i t r e s xxx 
et x x X i . Le p r e m i e r d e c e s chap i t res r e n f e r m e des m a x i m e s que l ' inscript ion 
a t t r i b u e à A g u r , fils d e J a k é . e t le de rn i e r , con t i en t les av i s q u e le roi Lamue! 
r e ç u t d e s a mère f x x x i . 1-9) , e t u n chant, ac ros t i che q u i e s t l 'éloge ou le p o r -
t ra i t d e la f e m m e f o r t e ( x x x i , 4 0 -31 ). 

Quel est l ' a u t e u r d u l ivre des P r o v e r b e s ? Il e s t ce r t a in q u ' i l n ' a point é té 
réd igé p a r Sa lomon tel q u e nous l ' avons . Nous s a v o n s , p a r les l ivres des Rois 
( m . R e g . , iv , 33; q u e c e p r i n c e avai t laissé t rois mi l le p a r a b o l e s . Ces paraboles 
é ta ien t sans d o u t e des . sen tences ou des m a x i m e s c o m m e celles d o n t se compose 
le l iv re dos P r o v e r b e s . El les r e s t è r e n t d a n s la m é m o i r e d u peup le ju squ ' à ce 
q u e l ' o n en eu t fa i t u n choix s o u s l ' iusp i ra t ion d e l ' E s p r i t - S a i n t . 

Ce choix semble avo i r é t é f a i t à d i f férentes époques et p a r d ive r s a u t e u r s . Car 
l ' inscr ipt ion d u c h a p i t r e x x v nous en p r é v i e n t , en nous d i s an t q u e les sentences 
qui su iven t ont é té recuei l l ies sous Ksd ra s . Ce second recueil s u p p o s e l 'existence 
du p r e m i e r , cl. c o m m e o u t r o u v e d a n s l 'un e t l ' a u t r e les m ê m e s p r o v e r b e s 
r épé tés j u s q u ' à q u a t r e fo i s , o n est fo rcé de r econna î t r e là l ' œ u v r e d e plus ieurs 
p e r s o n n e s . L e m é m o c o m p i l a t e u r n e s e r a i t pa s t o m b é assu rément d a n s d e p a -
re i l les redites. 

N o u s c r o y o n s q u e la p l u p a r t dos s en t ences compr i ses d a n s ces d e u x recueils 
sont d e S a l o m o n , et a u e le l iv re lui a é t é p o u r ce mot i f a t t r ibué . -Mais il no fu t 
pas le seu l à r é d i g e r de s pa rabo le s e t de s p r o v e r b e s , e t d a n s le n o m b r e il peut 
s ' en t rouver q u i soient- l ' œ u v r e d ' a u t r e s s ages d o n t la sc ience a é t é cé l èb re d a n s 
Is raë l . C ' e s t c e q u e semble i nd ique r l ' inscr ip t ion q u ' o n lit au c h a p i t r e x x i v . 
v e r s . 2 3 . 

L ' a u t e u r des d e u x de rn ie r s c h a p i t r e s e s t p l u s difficile à d é t e r m i n e r . Les t i t r es 
a t t r i b u a n t l ' u n à A g u r ( x x x ) , e t l ' au t re à L a m u e l ( x x x i ) , il s ' e s t t r o u v é des 
c r i t i ques q u i o n t c r u qu ' i l s n ' é t a i en t pa s d e Sa lomon . Ma i s l 'op in ion c o n t r a i r e 
nous semble b e a u c o u p plus p robab le , e t nous expl iquerons , d a n s nos no te s , ces 
d e u x l i t r e s , pour m o n t r e r q u ' i l s c o n f i r m e n t n o t r e s e n t i m e n t au l ieu d e le 
c o m b a t t r e . 

On n e p e u t d o u t e r q u e ce l ivre n e soi t tout en t i e r , p o u r le fond e t la s u b s t a n c e , 
l ' œ u v r e d e S a l o m o n . Il a t o u j o u r s figuré |dans le canon des J u i f s et- dos c h r é -
t i e n s , et T h é o d o r e d e M o p s u e s t e . a y a n t con te s t é son insp i r a t ion et s o n a u t h e n -
tici té, fu t a n a t h é m a t i s é p a r l e c i n q u i è m e conci le œ c u m é n i q u e d e Cons tan t inople . 
l 'an £>53. 

C e l i v r e , c o m m e l 'a dit. sa in t J é r è m e . renferme un r i che t r é s o r d e c o n n a i s -
sances ut i les . On v t rouve des p r é c e p t e s d e m o r a l e p r o p r e s à c o n d u i r e l ' h o m m e 
dans les d i f férents é t a t s e t les d ive r se s c i r cons t ances d e la vie. C ' e s t u n e école 
où pouvent. é g a l e m e n t s ' i n s t r u i r e las g r a n d s et 1RS p e t i t s , les p a u v r e s e t les 
r i c h e s , les m a î t r e s e t les d o m e s t i q u e s , les f e m m e s et leurs m a r i s , les p a r e n t s e t 
les e n f a n t s . 

C e t t e m o r a l e nous f a i t p r e s s e n t i r , p a r s o n é léva t ion e t s a p u r e t é , la m o r a l e 
é v a n g é l i q u e , et elle décou le d ' u n e d o c t r i n e q u i est c o m m e l ' a u r o r e des e n s e i -
g n e m e n t s sub l imes que le Chr i s t devait, a p p o r t e r au m o n d e . C a r a v a n t d e nous 
d o n n e r ses max imes , Sa lomon nous en m o n t r e le p r inc ipe d a n s la Sagesse d iv ine 
qui e s t , p o u r lui c o m m e p o u r n o u s . . l e V e r b e d e D i e u , le Fi ls é ternel d u P è r e , 
la L u m i è r e é t e rne l l e qui éc la i re t ou t h o m m e venant en c e m o n d e . C ' e s t à ce t t e 
h a u t e u r qu'i l se p lace p o u r nous d i c t e r ces vér i t és q u i son t de t o u s les t e m p s e t 
d e t o u s les l i eux e t q u i d o i v e n t serv i r d e base à tou tes les soc ié tés h u m a i n e s . 

C h a q u e fois qu'i l in ter rompt , ses m a x i m e s , c 'est p o u r nous exc i te r à l ' é tude 
d e c e t t e d iv ine Sagesse d e v a n t laquel le la sagesse h u m a i n e n 'est que mensonge 
e t i nce r t i tude . E t ï ! t e rmine s o n l ivre p a r le po r t r a i t d e la f e m m e f o r t e et d e la 
f e m m e modèlo, q u i n'est, pa s a u t r e q u e la f e m m e c h r é t i e n n e tel le q u e l 'Evangi le 
nous la r ep résen te . 

Q u a n d on cons idè re l ' impor t ance d e ce l i v r e , on e s t po r t é à c r a i n d r e q u e 
l ' é lude n ' e n soi t t rop nég l igée . D a n s ses Maximes lirkes de l'Ecriture sainte, 
Rol l in y a fai t d e n o m b r e u x e m p r u n t s , pa rce qu ' i l a u r a i t vou lu voir ces p r i n -
c ipes g r a v é s d a n s le c œ u r d e tous les j e u n e s gens . Il se ra i t à d é s i r e r que les 
p r é d i c a t e u r s les rappelassent , p lus souvent, à l e u r s aud i t eu r s . C a r la v é r i t é , p r é -
sen tée ainsi s o u s f o r m e de s en t ences ou d e p r o v e r b e s , impress ionne vivement, 
le p e u p l e , et ces a p h o r i s m e s , quand ils son t e n t r é s dans ses m œ u r s , sont de s 
règles qu ' i l se r appe l l e f r é q u e m m e n t e t d o n t il n e s ' é ca r t e pas volont ie rs . 



CAP. I. — 1. Parabola:. la hebraoeit, I ^ U E miste, qua vox sentemias grave--) et utiles 
signifient ..axiomata et documenta pracipua, qu» aliis prastent et quasi dominontur; 
nam radix moscai, ex qua factum est îTitfîS miste. dominari significai, si ve prinoi-
patum tenero. Vox vero gratta «asafìoW,, parabola , quanquam comparailonem proprie si-
initìcat, tamen (quod «io hcbraica voce diximus) la:ius sumitur, ut sentential ot gnomas sa-
,aentes signif.cet, sive adjunetam habeaut comparationern aut «llogoriam aliquam, si ve non 
.lubcant. 

2. Disciplinar*. In gncco 03t, et hebraico "KSIC musar, qua voces eriiditioricm, 
•orreptionem. Castlgationom significant. Videtur ergo significo« hoc libro tradi caatigationem 
•it correction©™ morum. Porro inter sapicntiwn ot diseipfinam hoc disorlmon statuaro fortassc 
[.ossimus, quod sapicntia ad COÏ pertinent qui in hac doctrina provcctiorcs aunt et absolu-
tion»; disciplina vero od cos qui rudes sunt, et adhucab ejus consuituuatione lungo absuat, 
ut significctur utrosquo ex hac sapienti» institution© posse prufieeie. 

3. Ad intelligenda verba prudentiœ. Ad acquireadaiu prodentiam. In hobrœo est, ad intel-
ligenda verba tntrtligentiœ; id est, ad intelligeuduin ea quœ întelligonwm et piuicntcm 
In.ruinem taciunt. — Et suscipiendam eruditionem doclrir.ce. Si velimus hoc distinguere, 
dicore possimus verba prudeutia, sive intelligenti», pertinere ad oain quam sapientiam ap-
pellavi!, erudilionem vero doetrinre ad cam quam dixit disciplinam. Justitiam... judicium... 
•cquitatem. Videntur haw omnia nomina coacervata ad idem melius signifleandum , et ad rei 
•|uam tradii perfectioaein indleaudam, qmc unico vocabulo explicari non possit. 

4. Parvults. Simplìclbus, ut ostendit vox graea cbtxx«« ; parvulis non tam »tate quam 
sensu. — Astulia. Astutia, ut etiam «avoupvi'a, in bunum accipitur, scilicet pro circuraspec-
tione. — Adolescenti. K*t repetitio aliis verbis praeedeutis scienti». Adolescentes- foro in-
cauti sunt, ideoque erudiendi ut dolos sontiant, et a p.*riciiìi* se abducant. 

5. AU&lens. Si .audiat sapions hac documenta, sapientior fieU - Cuber,tacula possidebil. 
In Hebr. est, ^ T O n n thachbutotf., quw vox significai Consilia soler zia, quibus bone se 
«lubernare possiti ad qnem sensum etiam LXX vertere ni, y.i>Sip'»r,!itv, gn'<ernationem, sive 
gubernandi rationem. 

ô. Animadvertel parabolani, et intei-pretationem. Quasi dicat : Non solum ad ea qua 
diximus util is erit hlo liber, verum etiam ad intolligeadam quaaicuinque parabolani ot ronig-
maticum sermonem in simili argumonto vorsantem lucem alferet. — JEnigmata cor urn. Sa-
pientiam quam anigiaaiibus,symboli3 , pars boi is velant sapientes, ne, si obvia sii et patens 

Rages-s-e. 

is, fìlii David 

ntiam, el disci-

L I V R E D E S P R O V E R B E S L E 

CHAPTTRE PREMIER. 
D « l ' u t i l i t é c l o s E > r o v e r t > « s . 11 f a u t ¿ c o û t e r l a 

Salomoi 

Rapii 

¿dL^-J^- r™rrsa- ^ . ^ m e s e ^ c r M U « » 
pientirç. bitpienliam, atque doctrmam ment. le principe rie In saitesse; les insensé m.'--
stulli despiciunt. f , Ps. n o . id. Been. I prisent la sages»,, ut la doctrine. 
I. 1G.J 

S.Audi, fili mi. disciplinampntris lui, I s . Vow écoule», mon Bis. les instructions de 
et ne dumltas legem matris lum : voir« père. et u'abaudonne-* point la loi de votre 

mère; 
9. Ct addatur gratia capiti tuo, et 9. El elles seront un ornement i voire tf-te 

torques eollo tuo. et com»« de riches colliers à votre cou. 
10. Fdi un , s. te lactaverml peceatn- 10. Mon tils, si les pécheurs vous allirent par 

Veni Dobiseum, in- t K ^ S ^ 
sidiemur sançuini, abscondamus Undi-1 des embûches pour répandre le sang, tendons en 
culas contra însontem lru?tra : secret des pièges à l'innocent qui ne nous a fait 

aucun mal : 
12. Doglutiamus eum sicut infernus 12. Dé%-orons-le tout vivant, comme l'enfer, ct 

viventem et integrum quasi doscenden-; dévorons-le tout entier, afin qu'il soil comme celui 
tem m lacum. qUj descend dans la fosse. 

13. Omnem pretiosnm substanliam 13. Nous trouverons dans sa ruine toutes sortes 
reperiemus, implebiuius domoa nostras de biens et de choses précieuses; nous remoli-
spohis. rons nos maisons de dépouilles. 

•14. fcortem mille nobiscum, marsu- U . Entrez en société avec nous: n'avons tous 
pium nnum sit omnium nostrum. qu'une même bourse. 

15. Fiji mi, ne ambules cum eis, pro- 15. Mon fils, n'allez point avec eux: gardez-
Inbe pedem tuum a semitis corum. vous bien de marcher dans leurs sentiers ': 

16. a Pedes enim illortim ad malum 16. Car leurs pieds courent au mal et ils «e 
outrunt, et festmant ul effundant san- hâtent de répandre le sans. 
guinem. [a Isa. 59. T.] 

J y \ i u f < '"i patris lui. Cotte science du père est l'enseignement tradition-
nel sur lequel reposent le culte et la religion. Les fils n'ont toujours qu'a eeouter et à imiter 
leurs pères qui ont reçu lea divin» enseignements de la foi, suivant cette parole de Moiao ; 
Inlerroga palrem luurn et annuntiabit libi (Dent., XXXII, 7). ICt au livre des Proverbes 
pins loin : i\e transgreatans ternunos antiquos, quos posuerunt patres fui (Prov., XXII, 28}. 

7. Ttoor Domini. Eadoin sentontia habetur, I'sal. Ill), 19; et Ecc::. 1. 16. In llcbr. est , 
rru,\sp reschith, ct grace, qu,c voces et principium et principatum significant, ct 
census esse potest : timor Domini ìnitiuru est ot primitia sapieutiic. Vcl timor Dei atque reli-
gio , etc.. m virtutibus moralibus principatum tenet. Vel timor Domini primus sapienti» efiec-
tus est. — Stolti. LXX habent, impii. Aquila , Symmachus et Theodotio , acocvs;. impru-

S. Audi. Hautenus pr*xemium : nuneprìmum tradit pracoptum de audiendis parentilms, — 
Disciphnam patria. Sententia eet : admits od aurea et ad animum documenta , eruditionera 
pracepta patria et matris tua. Quamvis onim de patre dicat : Audi disciplina,,, pairts; de 
.uatre autem : ¿\e dimittas legem rtvitris ; utrumque tamen ¡ul utrumque parentem , utexpli-
caviinns, reierendum est. 

9. Ut addatur gratia. Significai per obedieniiam parcntibua exbibitam filios consecuturoa 
apud homines grauam ct lavorem; ita ut eos omnes liboater aspiciant, et complectantur, e , 
magai faciaut, voluti torque et corona ornato. 

10. Si te lactaverint. Si te seducere voluorint. Lactara non est lacte potare, acà pclticore. 
' ¿ O i ^ i c t o verbis allioere ; estquo frequenta tivum verbi lacio, ex quo composita alll-

11. Insidiemur sanguini. LXX vortorunt, parli'-.e,>s esto sanguinis, id est, occisionia, quw 
patratur toso sanguino. — Tcndiculas. Insidias. —Insontem. lunoccntom, qui nemincmlro-
s't. — Frustra. Vox hobrwa C - H chinnar/i »igniticat gratis, id est, otiamsi in nullo violati 

12. Deglutiamus. Non infrequons motaphoru devorandi ct dcglutiendl In ha no senium - sic 
PÌÌJ. 13, -L : Qui devorant plebe»i meam sicut escam panis ; et hoc libro L'roverb., cap. 30.14 : 
(ieneralto qw pro dentibus gladios hubet, et commandit molaribm <u«s, ut comedi>. iitopes 
deterrà, et pauperes ex hominibus. Ex-his patet quid sit devoraro ot deglutire. — Sicut in-
femus viventem. Sub,to illuni ct facile, nulio residente, perdomus. Italico diceremus : Se lo 
mangeremo bello e vivo. Videtur allusum a-t hiswriam Datàan et Ahi run , qui vivi absorpti 
sunt a terra dehiscouw subito, et suminacura facilitate in lacum, hoc est, in fo ve ara inform 
.recepii aunt. — Lacum. Hcbr. 1 1 2 «o»-,quiq vox foveam. cisternam, etc., significat. 

1«. Omnem pretiosam substantiam reperiemus. Pradam multom capiemus ot oiotiosaiu, 
qua ditabimur. 

14. Sortem miti* nobiscum. Vol sententia est : habeamns bona omnia communia; quod no-
atrum est, tuum sit, et quod tuum. nostrum. Ka qute sors tua sunt, quie Ubi hwreditate pa-
terna, out abo jure obvenerunt, nobiaenm communica. Vel sensus ost : committe te nobiscum 
;ortunre, expenamur commuiiem fortuna, aleam, ut unum sit omnium nostrum marsupium , 
hoc est, commune ait lucrum quod aliena diripieudo eonsoquemur. 

15. Semitis. Studiis, etagendi ratione qnern illi soquuntur. 
16. Effunda,xt sanguinem. Per scelus homicidii. 



L E S P R O Y E R B E S 

bia, saluri 

C J H A P I T R E I X . 

D e s a v a n t a g e w d e l a 

CAP . II. — 1. FUI mi, si susceperls sermones meos. avanUges quo la sagosae procure 
soat de aeux sortes : I" olio donne a l'homtno toute sort* «1« bions, on luí inspirant la pratioue 
des vertus 1m plus tondamentales (1-10»; 2- elle f-.it óviwr les plus grands maux k ¿ n x 'mi 
la eultivent ot qui la pos&édent (10-22). 1 

27. Cum irrueril repentina calamitas. Nimirum mors oS imrainentes pa-n* ¡nferorum 
«ternic. — Quasi tempestas. Ttns.íi enim ex hac vita abripiuntur invitS. cum de mono 
ittious cogitaut. — Angustia. Moras, damaatlonis retorna. 

23. Tune. Próxima jam raorto. Invocabunt me, et non eccaudíam. Eüunwi ínvoccnt. ot mane 
surgant, hoc est, sollicite postuleut, aut quicrant salutera, illam non conscquuntur, qula non 
detestantur peccata ut oportet; sed dolont et averaantur iramtuens malum ob solum auum 
ineommodum et mUeriam. Talis Antioohus, de 4uo II. Hachab., 9, 13 : Orabas autemhicsce-
leslus vominum, a quo non esset misericordiam comecuturus. 

29. Disciplinan Sapientiam, ut babeat L X X . — Susceperint. Conceperint, admiseriut. 
»). Delraxerint correptioni wa:. Admoniciones sapientí», et hominum sana consitia 

suggerentium non audiverint, sed rojocerint tanquam gravos et importunas, et de iis malo 
Iocuti fUerint. 

81. Comedenl... fructvs vicesuce. Qua;onim seminaceril homo, hox el melet. Qalat., 6, S. 
—• Suisquc consilits saturabuntur. íÑiturari suis consllilí ost abundo et usoue ad nauseara 
lructibus, hoc est, affectibns saturari, quos illis prava sua consitia pepererunt. 

32. Averslo parvulorum. Aversio a aapientia et a salutaribus admonitionibus perdit insi-
pientes. Kx hebras» verti possot, prosperílas simplicium interficiel : quee intorprotatio cura 
sequenti hemistichio bono cohieret, iii quo de mors «ídem repetitur seateutia.' Aliqui putant 
aversiones e»m esso quam Grieci vooane «ufocrs^xv, id e s t , negligentia/n, segniliem, cum 

oixirlct non intonditur. — Pros per i tai stul^runt perdet ülos. Exemplo 
"•'"itur Ezechiolis 1«, V) Hac fuit imguitas Sodomce sororls tuo>, super-

abundantia, ct otium ipsius, et fiharum ejus. 

99 Absque terrorarequiescet. Quie hoo versículo promittnntur potissimum locum habent in 
iis qui ad ceternam folicitatciu pervenerunt, quanqaatn etiam in nao vita horuin bonorum per 
pacatam cousciontiam et aliis raodls participes sunt. 

C'AV- II. — 1. Si susceperis sermones mcos. Si statuisti suacipere, si vulueris admitiere 
sermones meo3. — Ht móndala mea absconderls. Et mándala me* qua si thesaurum apud to 

2. Inclina cor tuum. In primis et ante omnia requiritur ut inclines cor tuum ad cognoscen-
dam prudentiam, ud hoc ut atteute et cum fructu auris tua audiat sapientiam. 

3. Sapientiam intocaeerís. I'recibus eam a Domino aostulaveris. 



qucerunt, sollicite, dilisca toc ut assiduo lucri occ 

V-wm sapientiam , qu» In eognatione veri X>ci 

0. Tunc Meitzes justitiam.* 

16. Vi eruarts a muliere alia 
IX, XXIII,27,28. 

17. Et relinquit ducera pubertalìs 

18. Et pacti Dei sui oblila est; 

limo parallèlo au versoi 

«plus loin, cap. V. VI 
chapitre. 

1. Fili mi, ne obi 
et pracepta mea co 

2. Longitudinem 
nos vita;,'et pacem 

3. Misericordia e 
serant, circumda . 
describe in labulis 

1. .Mon fils, n'oubliez point ma loi, et que votre 
Eur garde mes préceptes; 
2. Car vous y trouverez la longueur des jours, 
multiplication des années de votre vie, et la paix. 
3. Que la miséricorde ut la vérité ne vous aban-

jnnent point: mettez-les comme un collier au-
mr de votre cou, et gravez-les sur les tables di-
stre cœur; 
4. Kl vous trouverez grâce devant Dieu et de-

mi les hommes, comme ayant une conduite sage, 
o. Ayez confiance en Dieu du loul votre cœur, 

; ne vous appuyez point sur votre prudence. 

apponent tibi. la 
ït veritas te non de-
eas guttun tuo, et de 

•atiam, et iliscip 
Deo et homiuibi 

innitarî 

i tombent dans une cave 
plongé dons l'abîme de 1; 

féroces 

prudentes ".pud 
, 19). Christus f< Xil , Iii). Perdam sapieni 

x a l)*o (I. Cor., I. 30, 311. 

20. Custodia*. 
21. Habüaban terra. 1 [abitare in t-ri 

lachus verlit, harredi 
.oculati. LXX, sancii. 

if terra m, id est possìdebunt. — Slmplìces. 
lermanetrunl. Doo nimirum protegeute. 
ÌI dmturnam; longitvAinem atatis, ut haben! 
quœ Itebrieis nomine pacis signiiicatur. 
uepa junguntur in Scriptum, ut Psal. 88, 15 : 
n. H i W uaim duabus virtimbus omaos alia 
impcnduutur ex bonignitate proximis officia 

iquitatem, irapcnduntur Deo et hominibus oni-
ce e»rum officia. — Circumda eas gulturi tuo. 

Prosperitäten! et felicitai 
a et aeritas. FI» duo; virtù 
•«rilax procèdent fadem 
endi. Por miaerleordlam 
itatom, hoc est, justitinm 

Misericordì 

gratuita; per vei 
eia debita. - Te 
Id est, firmi ter c 
quo semper prce 

itelligei 

C I T A P T T I I I Q X T X. 

l a s a g e 

nata est enim ad mortem dornt 
et ad infero s semita; ipsius : 



8. Sanila«... crii umbilico tuo. LXX vertoruat, erit sanltas corpori tuo. Sanltatem tribuil 
umbilico, qui in medio ventri» est et totius humani corporis; quasi dicat : Sanità3 erit ventri 
tuo et toti corpori tuo. Bene etiara urabi'.ico sanitos cribuitur, quia p«r umbilicum prima ho-
minis nutritio Ut in mairi» ventre, et quia umbilici disaolutlo Inthahs osi. Yeram quia modus 
toquendi est allegurieus. per sauìtatcm umbilici bona ot firma animai conutHuUo signifieniur. 
Credidenm tamen pcculiantar inuere sapientem oum qui servai prweepta hactenus tradita, 
ac potissnnum ea qua anni de multerà ahoun, saaitatem hablturum umbilici, hoc est, tem-
perantiam circa voluptatos, tactue, ot corpus bene valons ot sucoulentum. quod irrlgationo 
ossilitn slgmfieatur. Hoc enim passim videmus accidorout qui veneri intemporanu-r indulgent 
parum valoant, et corpo» exsucco sint et exhausto. — Irrigatio ossium. Irrigatio ossiura 
mcduUnrum pinguodinem significai; quara Symmaclius vertit, sterne , pinguedo. 

9. Sonora. Oblationibu* etprimitiia offorcadis. — Substantia. Divitiia tals. 
10. Salttritale. Id est, frugum abundantia, quibos le et tuos saturare possis. 
11. Disciplini* Domini. Corrcptionom. castigationem. óve verbo fiat sivo ttegellis ac ma-

lte a ivo« immissis. - Necdeficias. L X X Libent fatlgeris. Ilcbr. et chaldau«, ne latito 
affinarti. Italica diceremus : Non li rincresca. Idem pneceptum legimus in libro Job.,c. 5, 
17 : Increpalionem ergo Domini ne reprobes. 

12. Qwni pater in /ilio complacet slbi. 1). Paulus ad Hebr. 12, 6, citai hunc locuin juxta 
versionem LXX qui habent : flagellai autem omnem filium.quem recipil. Interprotatìonum 
divoreitas orta est ex hebr«-. voce 2X3 qute si legatur cura scheva et camels chcab. si-
gnlncabìt qw/si pater; si vero logatur oum chirìc et tscre, 2»0 chieb, in conjusutione piel, 
significai,it dolere facit. «iHigil, llagellat. Ita leguut L X X , et ex ila 1). Paulus : sensus ergo 
est, Itominumstbi tanquam pat-em In eo que-m urguit compiacere, quia illuin suo beneplacito 

14. Acquisilio. Hebr. et Cbal. negoliatio. — Negotialione argenti. Qua wilicet argentasi 
acquiritur. — Aurt primi. In Hebr. est J m n c'iaruis. ' quod sigaiucat aurum et id quod in 
hominis divitiia pretiosum est. Allqul voc^m hebrccam soUlcitum significare volunt, «ivo sol-
ciludinem, quod nitro ot rebus protiosis bone convmit, qua? sollicite custodiuntur. Aurum 
primura est aurum puri3simuiù. — Fructus ejus. Ut sensus bene perclpiatur, ita ordinandi 
sunt yerba : molior est acquisiti!) ojus nogotiationo argenti, «t iiegotiationo auri primi et pu-
rissimi melior est iructus ejus. 

* 15. Opibus. Ali qui pu tao! vocem 
aui gemmaa siçnifieuro rubri Colori 
antiquo, sapphxro ptilchriores, in VÌ 
bue,-e prò: margarite, prie D ' a V S 

16. Longiludo dierum. Sententi:! 
vitltiie et gloria. Quod si placcai vi 

D'1'23 p en ini m, qure hln suhest, margac 
iod Thre». 5, 7. dicitur : Rublcundiores e. 
ignini ab Aria Montano recognita habetur 

pule Arai. Caronte? niini 

jcundo loco op-

«. — Pacifies. 

LES P R O V E R B E S . 

tua sali 
redundi 

10. El alors vos greniers seront rempli 
blé, c l vos pressoirs regorgeront de vin. 

CHAPITRE III. 

25. Ne payeas repentino terrore, 
ruentes libi putentias impiorum. la puis-

i ix . Est ; 
mortalem 

f 'rudentia. Hebr. inlelligentia.Ide 

20. EruptruiU abyssi. Aqu 
>are, quando erumpebat ql 
•scido concroscunt iu pluvii 
p-saouç, nubes fluxerunl ro 

Hoc est, 
iloa proci 

î, 8 : Quii conclusil ostili 
re concrescuilt. Ex vapore 
it L X X , vi^r, Sè ifó'ji¡m'i 

22. Grafia faucibus tuli. Gutiuri tuo, ut est in hebnco, quia quasi torque orQabltur col-
un tuum, si tibl accoscrit decus snpicntiic. 
23. Fiducialitcr. Expere timoris anxii, sapiontiic non errantis ductuin sccutus. 
25. Ne paceas. Torti potuit, non pavebls; ita Pagninus. 
26. Ne capiaris. Laqusis et tondlculis contra te ab Inimlcis instructis. 
* 28. Va,le, et revcriere. Nani, ut est in adagiali versiculo, * t« i p p x ^ i w j ; «x«f»! 
afi? : Gratta qua tardo zenit pede. ingrata est gratia. Antigonusrex, ut tradii Plutarchus 
ictus est iaoov quod so dnturum proiitcrotur, noe tamen darci &ó<rev idem est aC daturus. 
30. Frustra. Id est, sino cau 
81. Ne tcmulcris. No imitcri 

Abominai io Domini. Ahi 
1 L«brino. Mnlus, sceleius, in 
liei bus. ltectis, justis, sinc? 

facit. — Sim-
agit , et tan-Sermacinati 

imiaunici 



hobraoos i " - p qucneft; significai 

C'AP. IV. — 1. Audilc, fili*. Salomon rappelle les instructions plein«* ile sagesseque son pére 
lui a «lonnèea et il exhorto tous Ics hommes a les suivre avec docilité comma il los a suivies 
lui-mimo il-Sì. Il finumère les avactagcs qui resulterout do cette dociltió (8-13J, et il espose 
nn cuoi consistaiont princlnalement ees instructions. C'ctait 1« d'avoir en borreur la consulte 
des méchants et de fuir leur compagnie (U-19> ; d e garder son cceur avoc soin (20-24); 3" de 
veiller su- sos discours (24«; 4» d'eiro circo¡is]"-ct dans sesdémirohes et de suivro la bonne 
volo (2i ad fin.). 

itionem qua ego vos paterno affec 
hobrxos est , tribuí; sed 

C H A P l T l i E I V . 

" F ì x l i o r t a t i o n à a n i v r e l e 3 e n s o i g n e m e i i t s d o l u e u s e t ì s e . 

34. Il se moquera des moqueure; el il donnei» | 31. Ipso deludel i l lusore*, et man-
sa grilce à ceux qui soni doux. suetis dabit graliatu. 

35. Les hommes sages posséderont la g io ire ; 35. Gloriara sapientes possidebunt 
mais l'élévation des insenséssera leur coniusion. I stultorum exaltatio, ignominia. 

9. Dabit capiti tuo augmenta gratia- 9. Elle mettra sur votre lète un acrroissempnt 
r u m , et corona inclyla proteget te. d e j r à c e } et elle vous couvrira d'une eclatante 

10. Audi , fili m i , et suscipe verba 
m e a , ut multipliceulur tibi anni viUe. 

1 1 . Viam sapienti® monslrabo t i b i , 
ducam te per semitas lequitatis : 

12 Quas cum ingressus f u e r i s , non 
nrrtabuutur gressus tui. et curreus uou 
habiebis oQendicu I um. 

13. Tene disciplinam, ne dimittas 
e a m ; custodi illain, quia ipsa est vita 

14 . Ne delecteris in semitis impiorum 
nee libi placcat malorum via. 

1 5 . Fugo ab e a , nec transeas per ii-
lam ; declina et descre eam. 

Il i . Non eniin dormiunt nisi malefece-
rint; et rapitur somuus a b e i s nisi sup-
pianlaverint : 

1 7 . Coraedunl panem impietalis, et 
vinum miquitatis bibunt. 

13. JusUirum autem semita, quasi lux 
spienneus procedi! et crescit usque ad 
perfeclam dietn. 

19. V i a impioruin tenebrosa: nesciunt 
ubi corruant. 

20. Fili mi, ausculta sermone* meos, 
et ad eloquia mea inclina aurem tuam • 

2 1 . Ne recedant ab oculis l u i s , cu-
stodi e a in medio cordis tui ; 

22. Vita enim sunt invenientibus ea , 
et universa; carni sanitas. 

23. Omni custodia serva cor luuin , 
q u i a e x ipso vita procedit. 

24. Kemove a te os pravum, et de-
trabentia labia sint procul a te. 

10. Ecoutez-moi, raon fils; reccvez mes pa-

ti°U q U e 1 C S H n n é C S < l c V O l r e v i e s c m " 1 -

1 1 . Car j e vous montrerai la voie de la sa-
gesse ; j e vous conduirai par les sentieri de l 'é-

1 2 . Et lorsque vous v serez entré vos na* ne 
s 'v trouveronl plus rèsserrés , el vous courrez 
snrs (iue n e n vous Tasse tomber. 

13. Tenez-vous donc attaché à la discipline, et 

Jotre vie P ° " ' 1 : s a r d c i ! * l a i P j r c e c'est 
14 . Ne regarde* pomi avec plaisir les sentiers 

des impies. el que la voie des méchants ne vous 
agrée point. 

l o . Fuyez-la, n 'ypassez point; détùurnez-vous-
e n , et ne vous y arrètei point; 

l o . Car ils soni si méchants qu'ils ne peuvent 
aormir, s i l s n o n i fait du mal; et ils pe^Ienl le 
somme?1,, 8 i I b « ont fait tomber queiqu'un dans 
leurs nieges. 

1 7 . Ils se nournsscnt du pain de l'iinpiété; ils 
boiveut le vin de l iniqui lé: 

18. Mais In sentier des justes csl comme une 
lumière brillante qui s'avance et uui croit ius-
qu'au jour parfait de l'ètere,ité. 

19. Au conlraire, la voie des méchants est pleine 
de ténèbres ; et ils ne savent où ils tombent à 
leur mori. 

20. Pour vous, mon (ils, écoutez mes discours : 
prétez l'oreille à mes paroles ; 

21. Qu'elles ne partent point de devant vos 
y e u x : conservez-ies au milieu de votre comr ; 

22. Car ellos sont la vie de ceux qui les irau-
vent et la saoté de toute chair. 

. P - Appliqiiez-vous avec tout le soin possibic 
n la garde de votre cceur ; parce qu'il est la source 
de hi vie . 

24. Rejetez de vous la bouche maligne: et que 
les lèvres médisantes soient bien loin de vous • 

nn llobr. est copulam „rati*. 

verba pnrenus sui Davidi* retulissa, licer oihi] certi statui possi! oolomonom 

« « U . scilicet h i e 4M v i v i , , e , p o s , , , . v i l , „ 

11. f V l U f . K M » » 'MfwK».», per v i , , r e c l s , et e o m p l a , , « , , . 
12. A n m m v m r . Cosentur io angu.Ium, i m psrtieui a r . 

16. ¿Voti... dormitila nifi mnlefrccrtnl. Quièt^m caue-e non nossn.i ... .1.... 
satmo eoueaporun l , g r p o « a v S r i S , . • T , ( o l o g ^ R I F Ì S . T i ^ ì V i ™ e S I ^ T s ' : ^ 

jz « •-"«-• ™ « » » - = ^ ^ 

19. Tenebroso. Quia piena erroribus et iirnoranti^ • « p , « • 

°.?f* " Ì 5 " » M i a - - «*> <f° P'OMU. n, corde 
' a ^ ì u S S a m è " a t ì o si 'Imi *" » " a i a » nulo-

21. OS J M M . Ne eujusquaai fame detrai,.«. « p a t j j „ m , hei0L,tiehio. Potasi eli., , , 

TOME I V . , 



vi. Pour tire disciple de la sagess 
:ous le» moyens qu'elles emploie! 
abominables attirent sur ceux qi 

il fuir les femmes de mauvaise 
séduire, et en même temps los 

ubtuguent (2-14). Il fait lólogo 
issè pas d'autres que ¿on épouse 
qui l'ont le malheur do l'homme 

C H A P I T R E V . 

S u r l ' a d u l t è r e . 

:t n'approchez 

6. 

t 
7. None ergo, fili mi, audi me 

¡oídas a verbis oris mei. 



C H A P I T R E VI. 

T , a c a u t i o n . L u p a r e s s e . L ' o p o a t u ^ i e . L e » « i x c h o s e s 
q u e D i e u d é t e s t e . L ' a d u l t è r e . 

8. Parati : 
-•regat in n: 

i œstnte cibum sibi , et c 
?sse qnod comcdat. 

9. Usquequo, piger, dormies? quando 
consnrges u somno tuo? 

10. n Paululum dormies, paululum 
dormitabis, paululum conseres mauus 
ul dormias; f a / n f r . 2 i . 33.1 

11 . Kt veniet tibi quasi viator, ege-
stas, c l pHuperies quasi vir armatus. Si 
yero impiger fueris, veniet ut tons mes-
sis lua, et egestas longe fugiet a te. 

12. Jlnmo apostata, vir inulilis, gra-
ditur or« perverso. 

13. Aunuit oculis, teril pede , digito 
loquitur. 

14. Pravo corde mnchinatur malum, 
et omni tempore jurgia seminal; 

15. Huic Bxtemplo veniet perditio sua, 
et subito contereiur, nec babebit ullra 
medicinam. 

16. Sex sunt quœ odit Dominus, et 
optimum detestatur anima e jus; 

17. Oculos sublimes, Unguam menda-
cem, mnnns eiTundentes innoxium san-

t grandi 

8. Elle fait néanmoins sa provision durant l 'été, 
et elle amasse pendant la moisson de quoi sè 
nourrir durant l'hiver. 

9. fous donc, jusqu'à quand dormirez-vous? 
sommeil1? ' q u a a < ' v 0 u 8 rêveillerez-vous de votre 

10. Vous dormirez nn peu, dites-vous; vous 
sommeillerez un peu, vous mettrez un peu les 
mams 1 one dans 1 autre pour vous reposer : 

IL Et pendant ce temps-là l'indigence vous 
viendra surprendre, comme un homme qui mar-

3 pas; c l la pauvreté se sRisira de 
2 fer oit un nomme armé. Que si, au 

. . . JUS Clos diligent, votre maisou sera 
comme un source abondante, et l'indigence fuira 
loin de vous. 

12. I,"homme apostat est un homme inutile à 
tout. Ses actions démentent, sa bouche. 

13. Il fait des signes dos yeux contre t o u i , il 
frappe du pied, il parle avec les doists. 

14. 11 medili: lo mal dans la corruption de son 
cœur, et il sème des querelles en tout temps. 

15. Aussi sa ruine viendra fondre sur lui eu 
un moment; il sera brisé tout d'un coup, et sa 
perle sera sans ressource. 

16. Car il y a sis choses que le Seigneur hait; 
et son âme déteste la septième : 

17. Les yeux alders, la ¡angue amie du men-
songe, les mains qui répandent le sang innocent, 

18. Cor machinans copilalianes pes-
sima*, pedes veloces ad currendum in 
malum. 

19. Proferentem mendacia tcslem 
fallacem, et cum qui seminat inter fra-
tres discordia». 

20. Conserva, ti li mi, prmeepta paliis 
tui, et ne dimillas legem matris tua;. 

21. Liga ea in corde tuo jugiter, et 
eircurada gutturi tuo. 

18- Le cœur qui forme de ( 
pieds prompts et légers pour ci 

4 desseins. IKS 
r au mal , 

19. Le témoin trompeur qui assure des men-
songes, et celui qui sème des dissensions entre 
les frères. 

20. Observez, mon fils, les préceptes de votre 
père , et n'abandonnez point la loi de votre 
mère. 

21. Tenez-les sans cesse liés à voire cœur, et 
aliachez-les à votre cou. 

11. Quasi viator. In hebr«o est vox - p T i Q mehallech, viator, sive grassalor, a radice -¡'-¡I 
a l!^-n<lo estgrassari , et videtur significare «rassatorem . nut laWonom ex eo-

K Œ : , b ± n i l l l M ' 8 ' ? ^ i ® 9 ° o r ' u , l , u r ' n peregrino«, et eos spoliant, et male 
., ' " <«ot et vexant, quasi dieat : Aderii inopinata pauperta*, qua» te grassatori* mores 

pellet. Kavent huic interpretation! L X X viri, qui habent, «¡¿«a, tópo«, velutima-
r B n 6 e m l U o «Pfi?"«i »" lus viator qui «e peregrini* comitom adiunglt, 

Z f f l T 8 l ™ l a n . s - ?c P r i l V U/" consilium tegens, sed data opportunità^ «os spoliât, aut etiam 
occidit. — Quasi vir a,*mal;s. Repetitio cjusdem sentontite. 

v i d e d S n X f l « - !!; U H Ì T ^ 1 : 8 C l ! B ? ? u . < : . i M , i c e : diavolo. 
'- — Vir inulilis. Estliptote , slve miosis ; plus onim 
, hujusrnodi hominem esse maxime noxium et per-
a horainibus. Italico diecrcraus, procede. — Ore r*r-
irim mala cogitane et moliens. 

•il pede, digito loquitur. Signltìeatur impium qui verbis amicitlam 
rtihn» contrari«!» significavo sui» compUcibusin pemiciBm «iusquom 
est quod habemus Psal. 34, iy : Qui oderunt me gratis, et annuunt gratis, 

i poterit c 

signitìcaturquam dicitur ; san 
niciosum. — Gradiiur. Agit, 
verso. Loquens benigne et an: 

13. Annuii oculis, le. 
slinulat, aliia corporis pi 
decipere conatur. Simile est quod 
oculis. Quoniam mtht quidem pacific« loquebanlur,' 

15. Perditio. Exillum. — Nec habebit ultra medicinam. Hoc est , 
•eterno mvoivetur oxitto, a quo nulla raiiono poterit liberari. 

J f c * * f.1""' J*odus loquendi satis frequens in sacris Littori*, nU0 tamen non semper si-
gnitìcatur id quod ultimo loco propomtur doterius esse prawedontibua, sed «ensus est : sunt 
*>ex si ve septom, qutn odit et detestatur Dominus. 
v v ! \ ^ f f ? Superbo®; nam elatio oculorum arroganti» signum est; sic Psalmo 
luper'rÀe '' sunf ° m"!' ambulavi in magni*, neque in mirablltbus 

21. Liga ea in corde tuo. Alte Impressa sint in cordo tuo. Alludit ad ea cu» habentu 
Uent., c. 6, 6, et 11. 18. — Circumda gutturi tuo. l 'nc oculis semper habe.quemudinodum 
quod do collo appensum gestamus somper versatur ob oculos. Vel aim libi chara quasi monl-
liaprcttosa circa collum. 1 



34. Car la jalousit 
>ore ne bti pardom 

31. Reddet septuple 
arrive ordinairemout i 
druplo at au plus lo 

L E S P R O V E R B E S . 

mandatum lucerna e s t , 
via vita; increpatio dh 

35. Pro redemptio/ie. Id e s t , liberations; id e s t , ne aoeeptam injurimn ulciscatur, sod do-
preheusum adulterum diiriittat. 

CAP. VII . — 1. Rtconde ti/'i. Quasi thnsaurum. 
22. QuasipupiUam oculi. Kolortissima custodi» : sic orabat propheta, Psal . 16,8 : Custodi 

me. Dominr , ut pupillam oculi. 
3. Liga... in dtgttis luis. Re sjpicit raonitura Mosia, Deut. 0, 8 : El Hgabis ea quasi signum 

in manibus luis. Quo motaphorice sigaificantur semper hobcnda ante oculos, ut ea quro ha-
bentur in manibus. 

4. IHc sapientite, Soror men es. Videtur nomine sororis sponsa significari, q u a soror cadom 
c t arnica appellor! solet, ut pat?t ex lib. Can tic. Suadet hoc simiiis alius locus Sap. 8, 2. 
Hone amavt, et exquisivi a JuveiUute men, el qucesivi sponsam mihi earn aigumera, el 
amotor factus sum forma: illius. Loquitur do frapientia. Suadet etiam quod Salomon juve-
nem ab amore muUwwn abstrahcro studet, et transfer!* ad sapient! am, quasi dicat : III as 
nspcrnarc ct avarsaro, banc tibi opta spons&m contingere, hujus nuptias ambi. 

5 . Ecclronea. Alieoa uxor«, vol meretrice. 
7. Parvuios, Simplices. In hebneo est Q I N n S petaim, quro vox ©nm significat qui faoilis 

est ad deeipiendum. Parvulumnon » t a l e , sad »ensu. 
8. Transit per plaicam. Otiosus, adquo ideo niaeis opportune* nt impure amoro capiatur. 

— Juxta angulum. L'bi domus meretricis , loco scilicet obvio et ad eapiendos tran3cuntcs ju-
venea aceommodato. 

10. Garrula el zaga, quielis impatient. Not» sunt mulieris impudic»; nam quro c a s t » 
sunt parum et considerate loquuntnr, et domi so continent. 

12. Insidians. Incautis juvenibus. 
U.Viclimas pro salute vovi. Htec dicit ut oat*ndat ae valde ilium amare, ot do salute illius 

C I I A P I T R E V I I . 1 0 3 

3D. Nec aequiescet ctijnsquam pre-1 35. /lior« il ne se rendra aux priercs dc per-
c ibus , nee suscipiet pro redemptionc sonne , et il ne recevra point pour satisfaction 
dona pluriiua. I tons les presents qu on lut pourra faire. 

O n A P l T B E VIZ. 
D e ? a r t i f i c e s < l e l a f e m m e a & u l t e r e . 

C a p . VII. — 1. Fill mi, custodi scrmones. Salomon exhort* de nouvoau In ieuno homme a 
la Sagease. II veut qu'il vive dans sa society, qu'il l'apnolle sa ¡weur, et qu'il aonoo il la Pru-
dence le noiu d'amie, pour qu'elln le detourne des pieges do la femme adulter* (1-5). II d6erit. 
dans le reste du chapitre, les artifices de cetto femme, et expose lo malheur ce ceux qui s'y 
¡aissent surprendre. 

14. Victimos pro salute trot«. Lorsque lo* particuliera affralontau temple des sacrificcs p a . 



cifiques, la alu: 
et o,, fainai.ua 
purcte lógale. 

20. Sacculum 
la Vulgate trac 
rait qu'il ««t a!, 
te rid de la í íte 

C A P . VIII. — 1. Nuhxtiì'X non sapienti* riami tal. La Sagosse divino dont il C3t io! ques-
tion a Vai pas auire chose qu* le Verhe cterncl do Dieu, l'intelligence increto par loquello 
tout u e te eròe. C'est cette lumiere qui cclairo lo ut hoinnie veuaut daua co monne et qui ró-
sido nu fond de nos conseienccs pour noua fair* connaitre h tous nos Uevoir*. C e s i elle qui 
¡ormo au sein de la sociótè ccs priacipes géiiéraux et ìinmuables qui sont lo* basrei de tous 
les empire», et par conséquent, c'est par elle quo los rois regnent, et c'est par elle qua tous 
le* homines so conduiaeat. 

3. Justi sunt omnet sormonti mei. La loi nouvello est lo londeraent ci la principe de toutos 
Ics autros loia. Klle est promulguée au sein do nutre conscicncc, et c'est d'aprts se* prescrip-
tions, quo nous sorons jugés. Malbeur à colui qui va contro eette lumiere, il sera san« oxeu&e. 

•apitur pro prudenti 

O H A P I T R E V i l i . 

E x o ò l l e n o e d e l a s a g e s s e . 



& 14. AiquUaH. LXX bubont, incuriloa. 
15. Per me reges régnant. Quia et per me ad rcgnurn légitimé pei 

ecte gubemant. 

16. Vecemunt justitiam. Tum in legtbu 
indo. — Mane vigilant ad nie. Id est. 

;ur. — Opes super bœ. Excelsœ scilieet « 

Adhuc terram non Iccorat, et 
1 cardines orbis terrai. 

22. Dominus. possedit me. Ce qui précède, peut s'appliquer fi Jésus-Christ, la Sagesse in 
carnée; mais ici Salomon s'élève à l a Sagesse ir.créee, au Verbe éternel dont saint Jean 
dit : In principio crut Vcrbum, et plus loin , Omnia per ipsum facia suns (Joan., 1,1-3), « 
qu'il appelle ailleurs Prineipium creaturœ Dci(Apoc., III, 14). 

81. Ludens in orbe. Ces expressions désignent la facilité, la variété et l'agrément avec 
lesquels elle a produit se3 œuvres. La fin du verset s'applique parfaitement à Jésus-Christ 
dont le Prophète a dit (Par., III, 33) : Post h<ec in terris visus est et cum homlnibus convor-

, quando statuit fitndat 
ua velut in fundamente 
Alitalem suam. Noster i 

»9. Appendeb"t fundamenta terrai. In hebrœo e 
nt autem fundamenta terrie ipsa illius Ktabilltas, il 
Ma illud Psal., 103,5 : Qui fundasti terram super s 
verbo appendebot, ut oatenderet Deum sua manu . 

L., 40, 12 : Qui* Itppendit tribus digitis molem terra; et libravit 
'les in Slatera > Et Job, 5W. 7 : Qui... appmdtt terram super nihii 
». Componens. Constituons et ordinans. LXX, àgu,c£«wît, aptan. 
r singulos dies. Signifient Deum in rerum creatïono vnluptatem ce 
tum, jugea illud Gênas., 1, 81 : Vxditque Deus cuncta quœ fecera 

adyta sapionti«. — Observât. Est 

futuro sasculo. — Haurtet salutem. 

respuentes. — Diligunl mortem. Quia iis 



— Accipera. Admitiera sapientiam et doctfi-

C H A P I T R E I X . 

a t t r a i t s d e la s a g e s s e o p p o s é s a u x t t r a i t s d u 

bi 

C H A P I T R E X . 
D e l a d i t ï & r e n o o q u ' i l y a e n t r e l e Airs e t l ' i n s e n s é , 

l ' H o m m e j u s t e e t l ' i m p i e , l e d i l i g e n t e t l e p a r e s s e u x , 
l ' h o m m e c h a r i t a b l e e t l ' h o m m e h a i n e u x , l a b o n n e e t l a 
m a u v a i s e l a n g u e . 

P A R A B O L E SALOMON IS. 
1. Filius sapiens lœ ti lì cat patrem; fi-1 1. Le Iiis qui est sage est la joie de son pòro : 

liusverostullusraœslitia est matris suie. le (ils insensé est la tristesse de sa mère. 
2. a Nil proderuut tbesauri impiota- 2. Les irésurs de l'iniquité, ne serviront de 

tis; justitia vero liberabit a morte, fa |rien : mais la justice délivrera d e l à mort. 
M r . I l - * . ] 1 I 



l'salmo 36, £5 : Junior fui. ewnini tenu 
reni panem. — insidias mptorum. Q« derelictum 

diviliM SLU 

3 ili hebra» au 
a «iiooiv«, qv 

i forum. 
L vecordos 
l.XX te», 

l i . Sapientes abscondunt scientiam; 
os autem slulti confusioni proximuin 
est. 

15. Substantia divitis, urte fortitu-
dinis c jus; pavor pauperum, egestas 
eorum. 

16. Opus justi ad vitara ; fructus au-
tem impii au peccatum. 

• - ir:,. 

1». Les sages cachent leur seience; la bouche 
do l'insensè est toujours prés de s'altirer la 
confusion. 

•15. Les richcsses du riche sont comme sa ville 
forte : l'indi gence des pauvres les tieni, dans la 
erainte. 

lii. L'oeuvre du juslc conduit à la v ie ; le fruit 
du mécbant tend au péehè. 

l ì . Celui qui garde la discipline est dans le 
chpmin de la vie ; mais celui qui neglige Ics ré-
primandes s'ógare. 

1S. Les livrea menteuses cachent la haine; 
celui qui outrage ouvertement est un insensé. 

19. Les longs discours ne seront poinl exempts 
de péchó : mais celui qui est modéré dans scs pa-
roles est trés-piudenl. 

20. I-a langue du juste est un argent épuré, 
mais le ccnur des méchants esl de nulprix. 

21. Les lèvres du juste en insiruisent plu-
sieurs : mais les ignorants mourront dans l'indi-

19. In multiloqi 

20. Argentum electum, lingua justi: 
>r autem impionim prò nihilo. 
21. Labia justi erudiunt plurimos; 

li autem indbeti sunt, in cordis ege-
ale morientur. 
22. Benedietio Domini divites facit. 
ic sociabitur eis aftlictio. 

22. La bunódlction du Scigneur fait les hor 
ches : et l'allliction ne se trouvera point 

23. Quasi per risum stullus operatur 23. L'insensè commet le crime comme en se 
scelus; sapienti» autem est viro pru- ;ouant : mais la sagesse est la prudence de 
dentia. ; rhomme. 

24. Quod timet impius, veniet super. 24. Ce que craiiit le méchaut lui arriverà : mais 
euin; desiderium suura justis dabitur. les justes obtiendront ce qu'ils désirent. 

25. Quasi tempestas transiens non 25. Le méchant disparaftra comme uue lem-
erit impius; justus autem quasi fun- p<?te qui passe ; mais le juste sera comme un fon-
damentum semoilernum. demenl ctcrael. 

26. Sicut acelum duntibus; et fumus 26. Ce qu'est le vinaigre aux dents et la fumèe 
oculis, sic piger his qui miserunt eum. aux yeux, tei est le paresseux il l'ógard de ceux 

¡ qui 1 ont euvoyé. 



juslorutn diriget eos; 
pcrvcraorum vastabit 

CAP. XI. — 1. Staterà dolosa. Les ve 
milité et la «implicito (1-4). Il montre 1 
15-10). et Tait ressortir les suites tune-ste 
discrétion et des bons conseils, et lo da; 
Il tait enltn l'éloge do la femme modeste. 
heur (lfl-SSj, et il oppose à ce caractère 
Sou par des depenses excessives. 

int pour autrui 
it I aumône av 
!e trouble dans 

C H A P I T R E XI. 
D e s a v a n t a g e * de l a v e r l u e t d e s suite!- f u n e s t e s d u vice. 

5. Justitia simplicis dirieet viam ejus : 
et in impiotale sua corruèt impius. 

6. Juslitia rectorum liberabil eos; et 
m insidiis suis capienlur iniqui. 

7. Morluo homine impio, nulla eril 
ultra spes; et expectatio soUicilorum 
peribit. 

S. Justus de angustia liberatus est: 
et tradelur impius pro co. 

H.Simulatororedccipitamicum suum • 
jusli au lem Jiberabuntur scientia. 

10. In bonis juslorum exultabit civi-
las; et in perditione impiorum crit lau-
datio. 

11. Benedictione juslorum exaltabitur 
c m t a s ; et ore impiorum subvertetur. 

•12. Qui despicit amicura suum, indi-
gens corde esl : vir aulem prudens la-
cebit. 

13. Qdi amliulat Traudulenler, reve-
I j i arcana; qui autern fidelis est animi, 

l i . Ubi non esl gubemator, populus 
corruet; salus auleiu, ubi multa consi-

15. Affligetur malo, qui fidem facil 
pro estraneo ; qui autem cavel laqueos, 

16. Mulier gratiosa inveuiet gloriam: 
et robusti habebunt divitias. 

17. Bencfacit. animai su® vir miscri-
cors ; qui aulcin crudelis est, etiam pro-
pinquos abjicit. 

r * L U J U u Ì C e ! u ™ n d , r a M TOie heu-
rcu^e et la malice de I impie lui fera faire de 
tunesies chulés. 

6. La jnstice des justes les délivrera ; mais 
les méchants seront. pris dans leurs propres 
piéges. 

7. A la mori du méehant il ne resterà plus 
d espérance ; et 1 aliente des ambilioux périra. 

8. Le juste a élé délivré desmaux qui le pres-
saient; le raecnanl sera livré au heu ne lui 

!»- Le faux ami séduit son ami nar s c s n a r ò w • 
les justes seront délivró» p a r la science ' 

10. Le lionheur des justes coinbìera de ioie 
toute la ville, et on louera Dieu à la ruine des mé-
chants. 

11. La ville sera élevée en gioire parla béné-
diction des justes ; et elle sera renversée par la 
bouche des méchants. v 

12. Cclui qui n'a poinl de sens méprise son 
ami : mais l'hommo prudent gardera le silence. 

13. I.e tromneur révèlera Ics secreta * mai«' 
celai qui a la tidelité dans le cceur garde avec 
som ce qui lui a été confió. 

14. Où il u'y a personne pour gouverner. le 

1». Celui qui rfpoml pmir un ilraoger tombera 

euTorelé " r ' w I m ì q u i é v i l c l c * | , i é s c s s c r a 

16. La lemme modeste sera èlevèe en Gioire-
el les Aomms iorls acquerelli les richesses. ' 

1 i . L iiomme cliarilable fai! du bien à son urne -
celui qui osi cruel rejotle ses proches mimes. ' 

5. JusHtta. Umplieie. 11™ scoienti» ropelitur ex u. 3. 
G.Juttitia reetorum. Ejnsdcm sententitc repetiLo et inculcano. 

"«11» est redemptio.'- ExpeetatU MUdler*» 

n S l ^ S " " • « W i s , 

cinte'r!" 5us: ' ' >"">' "»¿"»t i» felici t a t e m i m p f i " s f f t ì i d t S i 

3 ? * ™ Deeiporc conalur. _ Liìmsbmur setentia. Quia UUtts siiniiH-
tiunem et fraudem quantumviu toctam lieprehcadent. 

10. Io benle juslorum. Cura viderint bona iustis continuerà et bene il':- . . . dalie. Justitla, e t p r a v i d c n S j S i . J i®nun„ere, et bcae •liti esse. - Krillau-
11. BenedictioM Juslorum.Boato cotamsel meniiis instoram utili 

j s s s i s r ^ - ' « - l x x s s w s n r à s t s s a i i s n a 
15. Qui despicit anicuyo suum. Ca:i> ia aliqaem ..rrorem au- nrceatn-e l.l,-,i,,r _ 

ecrie l»,ipi„n , . _ Vir pruder toceiis. Lu d.mnrt™., ^ ¿ r i f f i ° J Z '¡kTmlIZS-
rmt, saie tnemor ImUocilUtati., . t se etiaai hpsui obnoxiu.,; scicus ' P 

s W ^ f S ' ffii™1'"- n o l S M i c Q 8 ' » « c o r f o - - nmmtmsm. Arcana,,, 
- P«> extra,ve. Itera eal ne si diii.«,t prò alle ut 

SLIn ".Wtócmp,» a.,.,y.e lue d.-^Miapud extra-
•iema man u n luam eie. •• ,de ibi dieta. _ Case t lafueos. Caret obllsationes fldeiuiSionùm 

16. Mler astiosa Mailer - rat» venustatis et probiutis. _ lr.eer.iel owàm Celebris 

.Siti ' -5 io omnibus famosissuo«, quoniam limebas Domixu,,\ ealde. — Ut 
iaeutur* » • « » 6«liosa deeus et sieriain. ita Ciruis viri t U r i S , onse-

- e ì n i I a d u l g c t sibi vir libcralis debituiu a,i eommodun, 
— Cpidchs. Avarus, qui ut parent peeuniat aibi non pareit, et .sui-. 

'•° ' " l . 0 I" m et realis non comiuovetur ut illos sublevet. — /Uhm proptmuoe »>•-
, b " c i Ì W " ' » " iu.b«aeu,n,ue non benefa.;it, ut etiatn sibi propinquità!,? J u j u n d o s 
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juslorutn diriget eos; 
pcrvcraorum vastabit 

CAP. XI. — 1. Stateri dolosa. Les ve 
milite et la »implicite (1-4). 11 montre 1 
15-10). et Tait ressortir les suites funeste 
discrétion et des bons conseils, et lo du; 
11 fait eultn l'éloge do la femme modeste. 
heur (lfl-SSj, et il oppose à ce caractère 
sou par des depenses excessives. 

int pour autrui 
it I aumône av 
le trouble dons 

C H A P I T R E X I . 

D e s a v a n t a g e s de la v e r t u et d e s s u i t e * f u n e s t e s d u vice. 

r>. Justitia simplicis dirieet viam ejus ; 
et in impiotale sua corruèt impius. 

6. Justifia rectorum liberabil eos; et 
in insidiis suis capienlur iniqui. 

7. Mortuo homine impio, nulla eril 
ultra spes; et expectatio soUicilorum 
peribit. 

S. Justu8 de angustia liboratus est: 
et tradelur impius pro co. 

¡».Simulatororedecipitarnicum suum • 
just! aulem liberabuntur scientia. 

10. In bonis juslorum exultabit civi-
las; et in perditione impiorum crit lau-
dalio. 

11. BenedicUone juslorum exaltabitur 
Civitas; et ore impiorum subvertetur. 

12. Qui despicit amicura suum, indi-
gens corde esl : vir aulem prudens la-
cebit. 

13. Qdi ambulai Traudulenler, reve-
Iji arcana; qui autem fidelis est animi, 

l i . Ubi non esl gubemator, populus 
corruet; salus autem, ubi multa consi-

15. Affligetur malo, qui fidem facit 
pro estraneo ; qui autem cavet laqueos, 

16. Mulier gratiosa inveniet gloriam; 
et robusti babebuut divitias. 

17. Bencfacit. animai su® vir miseri-
cors ; qui autem crudelis est, etiam pro-
pinquos abjicit. 

¿ L ^ J O » ! U T « ™ M ™ c heu-
rcus» et la malice de 1 impte lui fera faire de 
tunesies chutes. 

6. La jnstice des justes les délivrera; mais 
les mécbants seront. pris dans leurs propri 
piéges. 

7. A k mori du méchant il ne resterà plus 
d espérance; et 1 atiente des ambilieux périra. 

8. Le juste a été délivré desmaus qui le pres-
saient; le mecnant sera livré au lieu ne lui 

!»- Le faux ami séduit son ami nar s c s n a r ò w • 
les justes seront délivrós par la science ' 

10. Le lionbeur des justes coinbìera de ioie 
tonte la ville, et on louera Dieu à la ruine des mé-
cbants. 

11. La ville sera élevée en gioire parla béné-
diction des justes; et elle sera renversée par la 
bouche des méchants. v 

12. Colui qui n'a point de sens méprise son 
ami : mais l'homme prudent gardera le silence. 

13. Le trompeur révèlera Ics secrets * mai* 
celai qui a la fidclité dans le cceur garde avec 
som ce qui lui a été confié. 

14- Où il u'y a personne pour gouverner, le 

1». Celui qui rfpond pour un étraniKr tombera 

euTorelé " r ' w I m ì q u i é v i l c l c * | , i é s c s s c r a 

16. La lemme modeste sera èlevee en Gioire-
et les hmmts [ori« acquerelli l e B richesscs. ' 

ú i . L homme chanlable fait du bien á son fime • 
ceiui qui osi cruel rejotle se» proebes intaes. ' 

5. JrnUlla. simplicis. I l ™ sententi» ropetitur ox u. 3. 
G.Jmtitia rectorum. Ejnsdcm sementile repetiLo ci inculcano. 

®uia.ÌQ.' l ,r°rno nulla esl redemptio.'- EzpccutU MUdUrm» 

- . « Saulis. 

cinTu'r.'" 5us:'' >"">' folicitatem,° impS ™if"é ! idt«5i"Ssu ' s " ì m ^ S Ì -

. iLf- fX"! ' .? . " ! ' " "" •""""• ">«eiporc conatur. _ Lilerabunlur scientia. Quia lllius si.niiH-
tiuncm et fraudem quantumviu toctam lieprchcadeut. 

10. In bontà juslorum. Cum viderint bona ¡ustis continuerà et hr-m il':. .... delio. J u i t i t t e e t p r o . i d c u S j S l . J »min.«™, a beau illi. esse. - Kritlau-
11. Bene/licitone Juslorum. Bontà eonsiliis «t meniti* iuslomn. utili . . . i ; , ^ 

Essir**»"-LXX
 • » « « « . S S W S N R À S T S S A I I S N A 

12. Qui despicit unicum suum. Cu:,» la aliquem envrom au- IKU-CMIIT» l.l,-,i,,r _ r.„>; 
cord, loiipions. - Vir pruder lece«,. Son d.mnS, noiSiS ¿¡^Ì f S 
rmt, « n moinor ImUocilUtaù., .1 !» etiaai hpsui obnoxiu.,; scfin, ' p 

» i b f ^ S ' f c f f i Ì ™ ' ' " - Micas' » « - Commhsum. Arcana,,, 

- varane e. lieta esl ne si diii.«,l prò alio u". 
SJSÌ l i i . ™ '-PS ".WKlcmp.» a„.,y.e tuo depisti 
eeum man un luam eie. ,de ibi dieta. _ CaseI lafueos. Caret obllsatlonas fldeiuSionii 

16. Mulier ar.;lima Mulier stai» vonuslatis et prabltati». _ Ir.eer.iel odiare Celebris 

. K i . S ; ' '5 in omnibus famosissima, quoniam limeiat Domine,* roìiìc. — Ut 
iuentur* " " « » e « l » s a decus ei siuràiu. ita b n m viri ¿ f f i S r a U . : 

Il' s""f"ei'.""">f sua tir mieericors. Indulge! sibi 7ir libcralis deliluiu ne commodum 
— Cpidelts. Avarus, qui ul parcni pecunia sibi non nareit, et .sui--. 

'-° ' " l.0I"m '"eemm-dw ot realis non commoveiur ul ÌII03 sublevel. — Htiem propimuoe e',. 
, b " c i Ì r«P«J.us qu,b«seu,„,-ae no» benefa..-it, ui eiiain sibi propinquilatÌ c l junctos 
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du méchant ne sera point stable 

la justice. 
19. La clémence ouvre le chemin à 

la recherche da mal conduit à la mort. 
20. Le Seigneur a en abomination le 

rompu; et il met son affection eu ceux 

19. Clementia prœparat 
tatio maloruin mortem. 

20. Abominabile Domine 
et voluntas cjus in ii$ q 
ambulant. 

21. Man« 
malus; set 

it innocen 
m salvati 

mulier pulchra et fatua. 
23. Desidcrium justorurn orane bonura 

est ; nnestolatio impiorum furor. 
24. Alii dividimi propria, etditiorcs 

fiunt; ahi rapiunt non sua, et semper 
in egestate sunt. 

23. Anima qua; benedicit, impingua-
bitur ; et qui tuebriat, ipse quoque ine-
briabitur. 

20. Qui abscondit frumenla, malcdi-
cetur in populis ; benedictio autem su-
per caput vendentium. 

27. Bene consurgit diluculo qui qua-
nt bona ; qui autem investigator malo-
rum est, opr.rimetur ab eis. 

28. Qui confidil in divitiis suis, cor-
ruet : justi autem quasi virens folium 
germinabunt. 

29. Qui conturbat domum suam, pos-
sidebit ventos; et qui stultus est, scr-

23. Le désir des justes se porte à tout bien; 
l'attente des méchants est la fureur. 

24. Les uns donnent ce qui est â eux, et sont 
toujours riches ; les autres ravissent le bien d'au-
trui, et sont toujours pauvres. 

25. Celui qui donne abondamment sera en-
graissé lui-même; et celui qui les enivre sera lui-
même enivré. 

20. Celui qui cache le blé sera maudit des 
peuples ; et la bénédiction viendra sur la tête de 
ceux qui le vendent. 

27. Celui qui cherche à faire le bien est heu-
reux de se lever dès le point du jour, mais celu 
qui cherche à faire le mal en Ber« accablé. 

28. Celui qui se fie en se3 richesses tombera 
mais les justes germeront comme l'arbre dont h 
feuille est toujours verte. 

29. Celui qui met le trouble dans sa maisor 
ne pussédera que du vent; et l'insensé sera as-
snjeti au sage. 

i od evanescet, noe aolidum aliquem fructum feret. Videtur ht 
perio.-i, ut sensualo, avarum qui neraiui beaefacit, nec cleem-
cervandis poCunlis insistit, falere opus instabile, quiaperibunt 
o test- — Seminanti autem justitiam. ICleeraosynara Indenti. -
ilis et non peritura. 
ir intelli.-ore ¡iboralitatom in erogandis pecuniis in indigentes. -
, et etiam tomporariam , quia conciliât civiutn bcaevolentiain . 
iis. — Seclatío malorum. Sordida et illiberalis avantia, qua 

20~. Voluntas ejus. Beneplacitum ojus. Italica dicorcmus : Si compiace. 
21. Manu! in manu la Hebrceo est, VI T 3ad lf- J'jd < m u n U S a d P i l 8 n 

Thcsanro r.iitnt scnsuiti tas-1. cito. statim, ut respondeat italien» phrasi, à mana à m 
'st stutiinf Alii do conspirationibûs Intel 1 igunt ; nam injecta junguntur feederatea 
ait ilio. - Non erit innocent. M est, impunités. - Semen autem justorurn. Justi vc 
so a pravis abducunt conspirationibus : ut sit inter duo sentente membra opp«»sitio 
quamur secundara intorpretalioaom. . 

28. Circulas aureus innar&us suis. LX.X, sicut inauris aurea %n nar.bus suis. > 
braica neicm. non untura inaurcs significat, s e l illa etiam ornamenta quie il 
super nasum suspendere solebant antiqui, ut indicai etiara Is., cap 3,21, ubi inter Cfflt 
¡ieoria ornamenta numeral etiam gemmo* in fronte pendentes. Hobr m o r i t e nas,^S« 
ergo es t : quomadmodura pessimo loco sita ossei gemma autauroum monile in non 
rcerli animáis et sose in lutum abjicicnlü» et in o.. volutant.s; ita pulchritudinis decuf 
namentum mulierem lovem et fatuam , quw Ilio abutalur, minime decet. 

33. Dctiderlum juslorum. Sententi* est : quidqoid desidoruatjusli bonum e s t - . 
latto impiorum furor. Id autem quod prœstulari possunt etdobent, et quoü eveniet 
est furor, indigaatio ot ultio divina. 

24. Dividvnt projirta. Lamientes, eleomosynas dantcs. 
Qwe benedicit. Quœ bcnelacit; est enim ha>e sententia su 

gnificans. — Qui inebria!. Largitur liberaliter bonis suis, alio» s 
28. Abscondit frwnenta. In aliud tcinpus resorvaas, ut carius 

populus postulat et indiget, cupiditati sua modum impouens. 
27. Bene consurgit. Quasi dicat : Beno facit, vel successimi 

italiche phrasi qua dicimus : Si leva in buon ora. - Quarti bon-
nis insistit oporibus. — Investigator malorum. Sectalor malaru 
rationea male ageadi. — Ab eis. Quse sectotus est. 

i. Qui bona sua dilapidât atq» 
•áticos. Vel qui domi fcrox es 
<t leo in domo tu", evcriens a 
i. Inanem faciet domuin, et s< 
mani piene di vento. 

19. Clementia. Vide 
parai vilam. •Etorna 

>ri cohœrens, et idem si-
ido ot quasi inebriando, 
lat. - Vendonlium. Cui". 

bat multi* molestiis 
Eccli. 4,35. diciuir : 
lubjnctos libi. — Pot 
lice diceremus : .Vi ti 

L E S P R O V E R B E S . 

propres pensée 
3. L'homme point par l'impiété 

i inébranlable. 

squ'au fond des os. 
ni pleines de droi-
des méchants sont 

80. Fruclus justi. Opera justi, ac peculiariter misericordia in indigentes. — lAonum vltce. 
Cum ligao vit» frequeaier a Salomone coiaparaïur id quod suave est et salutare : sensu* 
ergo osi, opera jusu, aeprœgertim luiscncordiam in pauperea saluiarom c.sso , gratam et iu-
cuadaiu, et «unnon boni rationem hubeuicra. —Qui suscipit animas. Qui fovet. juvat ne-
cossilale.squo corum sublevat.Vel etiam susclpere animas ost sibi eorum quibus bonefacit 
volúntales el studia adjungere. IUalice dicimus : Guadagnarsi le volunta. 

81. Sljustus in terra recepii.•Quasi dicat : Ecce fréquenter justus recipit in terra, hoc ost 
m bac vita justicia- suw prœruia; multo ergo inagis impius ot peccator etiam ente mortem 
commer.tam po-nam recipiet. Vol sensus eai : ecco Deus in fcac \àta fréquenter roddit justia 
pœnam quam ob suas leves culpas incrcntur; quanto ergo m agi s impiis ot poccatoribus. Se-
cunda explic-itio magis est genuina, et non multum diversa ab intorpretatione LXX qnam 
socutus est D. Petrus ep. 1, cap. 4, 13 : Si./us tus vix salvabilur, impius el peccator ubi pa-
rount > Sententia est : si justi non sine multis tribulationibus nituntur ad e«;lum, sano etiam 
peccatore* oniui scelorum goncre coopertos gravis ultio manebit. 

Car. XII. — 1. Disciplinam. Castigationcm , eorreptiouem. — Scienliam, Notitiam certain 
agendorum, ad quam pervenitur frequenti correptione facta a saplcntioribus. 

2. Jtonus. Sincerus, integer, et nbhorreas a froudibus. — Hauriel gratiam a Domino. In 
Hebr. est, bonus educetòenej,lacitum a Domino; id est, dlvinum favorcm ot benovolentiam 
con3equetur.— Qui autem confidil in cogilationibus suis, tn llebr. est, virum autem cogitatio-
num, vel machinationum ycraget reum. Ilio igitur dicitur vir cogitationum, qui spemi posso 
so suis macbinaiioaibus et dolisalioscircumvenire.— Impie agit.Vçrbum J'VJ"1 rascah, in hl~ 
phil, ut est hoc loco jarsclah, signitìcat impium declarare, condemnaro, reum pe-
ragere ; sei! taracn, ut tradit Pa^ninus in Thesauro, signiûcat etiam impie agere, quod nosler 
intorpras sccutus est, sensu commodo, qui potest osse hujusmodi : qui bonus est, gratiam a 
Domino postulabit, et consoquetur, qua semper profleiat in melius; qui autom conñáit in co-
gitationibus suis, nec putat sibi ambiendum Domini fovorcm ot gratiam, ille agei impie , et 
subinderuot in pejus. 

3. Nonroboraljitur. M est, homo per impietatem non sic roborabitur ut diuturno tempore 
subsistnre possit, contra quaui accidît justis, qui siabilos sunt, nullis incursibus adversita-
tum aut tentationum commovendi. 

4. Mulier diligent. la hobrau as t S ' i l chail, virlutis. Mulier fortis. utverti cap. ultimo 
hujus libri. Italico dicimus : Donna di valore. — Corona esí viro suo. Ilecus affert viro suo-
— Putredo. Qua; vero improba, impudica ost, aut fatua, tnhescere iacit mariium suum, 

•Ut, voi si subvertís. Sio Pss 
ini. LXX babent : Quoeamqi 

C H A P I T R E X I I . 
-De l ' u t i l i t é d e la ooi-reoti. 

d u j u s t e . D u f a i n c a n l . 
l ' i n a e n a é . l i e « b i e n s e t • 

1. Qui diligit disciplinam, diligit scien-
ìiam ; qui autem odit increpaliones, in-
sipiens est. 

2. Qui bonus est, hauriet gratiam a 
Domino : qui autem conGelil in cogita-
tionibus suis , impie agit. 

3. .Non roborabitur homo ex impa-
late : et radix juslorum non commove-

4. Mulier diligens, corona est vire 
suo : et pulredo in ossibus e j u s , qua 
confusione res dignas gerit. 

5. Cogitationes juslorum judicia : el 
Consilia impiorum fraudulenta. 

6. Verba impiorum insidiantur san-
guini : os juslorum liberabit eos. 

7 . Verle impios, et non erunt ; domuf 
autem justorurn pcrmanebit. 

et- d e la p i è t ó . 

d u l a b o r i e u x . I 

i m a u x q u e t a u » 

. Celui qui 

r>e l ' i m p i e e t 
« .sage et d e 

lev lanirue. 

:elui qui hait les réprimandes est i 



XII. — ô. Melior est pauper. L'Hébreu peut littéralement se traduiro : Un homme 
' , d'une bas»« condition, mai3 qui travaille pour soi. qui suit vivre de son travail, vaut 
u'un homme de condition élevée qui n'a point de pain, et qui se croirait dcsnonore 
aillait pour en gagner. 

des gon3 dont les paroles qu'ils profèrent 

23. In semita just lite. In actionibus iustis. — Vita. Grati», et poxtmodum glori 
Decium, A juatitia. — AcI mortem. recenti, et postmodum eti.-YN od mortem re ternani. 

. — Sernuwe bono. Benigno, humar 



)e la. "bonne 
d e s i m p i e s -
f o r t u n e d u 
m é c h a n t s . 

>n. H>u s i l e n c e . C o u r t e d u r é e d e l ' é c l a t 
i c n s a c q u i s t r o p v i t e . S t a b i l i t é d e la 
C h â t i e r s e s e n f a n t s . ï n s a t l a h i l i t é d e s 

C H A P I T R E X I I I 



C H A P I T R E X I V . 
O p p o s i t i o n e n t r e l e s a g e e t l ' i n s e n s é , lo j u s t e et. le n i é -

c h a n t . E l o g e d u t r a v a i l , d o lit c r a i n t e d u S e i g n e u r , d e la 
p a t i e n c e e t d e la c o m p a s s i o n e n v e r a les p a u v r e s . 

mulier salificai domum 
ctructam -quoque ma-

tonto de peu, mais le méchant n'est rassasié pur rici 
do ce moude sont si grandes, que rien ne peut les ai 

. C'est une maniòre de dire que la récolte est en raigo 

9. Morabitur ffsalia. Par le mot gratia, il Élut entendre ici cet amour du bien qui inspir 
au juste une grande horreur du péché. 

12. Est via qua viOetur homini justa. I! y a une fauwo piété, un faux zClc, une fausse pi 
niteiice qui font illusion aux méchants et qui no les conduisent qu'à leur perte. 



C H A P I T R E X V . 

D o u c e u r d a n s les p a r o l e s . D o c i l i t é a u x c o r r e c t i o n s . S t a b i l i t é 
de l a m a i s o n d u j u s t e . T^c p a r e s s e u x , l ' i n s e n s é , l ' i m p i e 
o p p o s é s a u j u s t e , a u s a g e e t a u d i l i g e n t . 



10. Doctrina mala descrcnli viara • 
qui ¡ncrepationes odit, morieti 

2S. Mantjusti. D'après l'IIébr*n : Lo cœur du justa médite pour répondre; mais la bouche 
es méchants répand le mal. Cette interprétation ¿.'accorde mieux avec ce qui suit. 
SO. Impinguai ossa. Rond lo cœur content. Comme la lumière est agréable aux yeux, d6 
lème la bonne réputation réjouit l'osprit. 

abomina-
sera tros-



Cu*. X V I . — 1, Hominù est animam prœparart 
daos le infcrao sens que celle qu'on lit plus loin 
discours, mais quand il s'agit de parler, il so tro-
le soutient et ne l'inspire. 

4. Jmpium quoque ad diem malura. Dieu fait 
un juste, mais mystérieux jugement. C'est ainsi i; 
te fortUudinem mearn et narretur nomen meum 

5. Non est innocens. Même qua&J il semble ni 

servir fc su gloire le méchant lui-mémo pai 
ii'il dit ft Pharaon : Posui te ut ostendam ir. 
in terra (Ex., IX, 16 ; Cf. Rom., IX, 7], 
pas agir, il n'est pas irrépréhensible, parce 

32. Despide animam suam. Dcsj-.cit- seipsum, eura non curet seipsum perfteere, ot probatis 
raoribus oruaro. — Posi essor est cor dis. Cor habet, eordatus e&t. 

Disciplina sapientiœ. Id est, tinwr Domini est salutaris qua-dam castlgatio, quam sapiontia 
sequitur.— Et gloria» t . Gloríame! decua, et quod ex emeudotis inoribuB nascitur, prœcidit 
i.uaiilitas, qua monitiones libenter admittuntur. 

Car. XVI. — 1. Sominis est animam preeparare. In Hebr., est hom'ml sunl dispositioncs 
coráis, et a Domino est reponsto Ungu<c. Signifient nutem sapiens hominem quidem apud se 
posse oogltaro, et frequontor disp»aero quid sit locuturus et rosponsurus; at citra Dei auxl-
Iium quod riisposuit non bene eloouturuiu : non quod cor disponerc ei parare posait ad loauon-
dum sine Doi grati*, sed quod etiarn hou ipsum quod eu m Dei gratin loqui disposuit, eloqui 
ben» non valeut siuo nova et pociliari Dei gratta, qu» linguaio moderetur et gubcrnet; ita 
oxplicat Jansenius. Crediderim tacen etiam huncsensum KÌS« posso : homines nonnunquam 
cum animo suo constiWero aliquid dicoro, sed cum in ©o sunt ut dicunt, Dcum repculo ìllorum 
montoni et 1 inguaili mutare, ut aliud longe diversum proloquantur quam voluorant. Sic 
Balaam decreverat Israelitis maleéieere ; sed cum iam easet maledicturus, linguaio ejus in 
bénédictions.» convertit Dominu*. Mira., '£t. Voi seotontia est : non sibi desit homo, et quid 
dicturus sit pnemeditetur ; Deus vero quod in se est agondi non deorit, et linguaio ojus inode-
raoitur. Voi nominis est animutn cipeetus ad pugnimi preparare, et aeìpsmri confirmare (quod 
tamen hoc ipsum fit aux il io peeiilUri divina gra-.ite); quid vero rospondendum sit prineipibas, 
mi tyraijiiis. Dei munus orit suggerere, juxta Christi dictum apud S. Lucam, cap. 21 , 14 : 
•< Ponito ergo in cordibus yestris.oon premeditar! quemadmoduni respondeatls : ego enim 
• dato vobiS os et sapientium, cui non poteruuk rosistoro et contradicero omnes avversarti 
» vostri; > quasi dicat : Ipso hoc fuiet . 

2. Omnes via hominis patent oeulis ejus. In hebneo ost, omnes viœ viri mur.die in oculte 
suis, et sensu3 esse potest : llcet toraineì putent omne3 actlones suas puras esse , et labis 
expertes, frequenter lomea ocuii Doiniai, qui interiora psrserulantur, spirilum ipsum et in-
tentiouos rimuntur, aliud judicant. Ad hune autem sensum trahi potest ecitio Vulgata; nam 
quemadraodum in hcripturis ea qua non probantur alieni dicuntur ah ilio non videri ,non 
agnosei ; ita putire oecipi potest pro probari et pulebrum bonumque existiman. Ilute aententiro 
olia plano genuina, ot foro eadeiu, hahetur infra, c. 21, n. 2. Aliqui illud, in oculis ejus, réfé-
rant ad Deum, cujus oculis omnia patent. 

3. Revela Domino. Scilicet ope= a Dco postulanti, et ¡Ili opera commendans. In hcbrœo est 
volve ad Dominum, quod indicare vidotur omnia in Dei. Laudcin esso rolbronda. — Dirigen-
tur. Pro8perum succossum sortteo:ur. Idem monet sapiens quod Tobias, c . 4. n. 20 : Pete ab 
co ut vías tuas dirigai, et omnia contilia tua in ipso permaneant. Sic David psalm., 36,5 : 
Revela, Domino viam luam, et sptra in co et ipse — 

4. P'coptcr semetipsum. Proptcr gloriam suam 
nera. — I m p i u m quoque ad diemmilum. Itnpiun 
vat ad diem inalimi in gloriam guam, quia pcena s< 

5. Eilanui manus. Etianui inultos hoboit siinui 

t propter scipsum lanqi 

sT/s'rnlucta'diviMau?."? 

32. Celu 
àme : mai; 
possède so 

33. L a e 
la sagesse: 

rrection méprise soc 
iid aux réprimande* 

i Seigneur est ce qui apprend 
nilité précédé ¡a gloire. 

ciplin. 32. Qui abjicit d 
animam suam, qui autem acqut 
crepationibus, possessor est coi 

33. Timor Ùomini, disciplina su 
li« : et gloriam preecedit humilita¡ 

despicit 
escitin-
•dis. 

C H A P I T R E X V I . 
D i e u c o n d u i t l a l a n g u e d e l ' h o m m e e t d i r i g e s e a p a s . Ï 1 a 

t o u t Tait p o u r l u i - m ô m e . P r u d e n c e , j u s t i c e , c o l è r e e t c l é -
m e n c e d e s r o i s . M a u x n u e c a u s e l ' o r g u e i l . 1 3 e l ' i n d i g e n c e . 
«le l a p a t i e n c e , d e la f o r o e e t d u h a s a r d . 

1 . C'est à l 'homme« 
Seigneur à gouverner t 

2. Toutes les voies i 
à ses y e u x ; mais le S e 

quo ses ponióos sont mauvaises et qu'il a le cœur gâté et corrompu. — Initium vice. Co versi 
se trouve dans les Soplante, mais il n'est paa dans l'Hébreu. 

10. Non errab il os ejus. L]Hébreu peut ainsi se traduire : Los lèvres du roi sont comme u 
oracle que tous ses sujet« doivent respecter; que sa boucho ne prevarique dono point dans le 
jugements qu'elle prononcera. 



'24. Compoiifa verba. Des parole® douces et modérées sont tout à la foi3 un repos et u 
agrément pour l'esprit, et une source de bien-être et de santé pour le corps. Car le bien qu'elle 
font s'empare do tout notre être et y produit les plus heurousos impressions. 

87. Vir Impius fodit. Il creuse dans la conduite des autres pour y découvrir quelque cho* 
do mauvais. Sa langue devient un feu dévorant qui allume partout les dissensions et le 
haines (Cf. Jac., III, 6). 

perbia. Suporbia est causa ruina"; quod idem altéra homi3t 

C H A P I T R E X V I I . 

- 8 e n e c l u a • 1«® , . 31- L u vieillesse est uue 

129 
d ' h o n n e u r , 

- s - ' « r s ^ E S « ^ -

Srt i ium • c , l " , 8 n a t o r c S « 1 « ; e l M l u i 1 » ' e u m a î t r e de s o n e s p r i t vain 

t e m p e r a n t n r . d . la robe : ma i s c ' e s t le S e m e u r qui e n d i s p o s e ! 
C H A I ' I T B J ! X V I T. 

M e . . é p r o u v e I r a OTUTS. N „ „ 
f a u x r a p p o r t s w t ( l e s . m a e r n e n t i t 
d u » s i l e n c e . 

m é p r i s e r l e p a u v r e . D e s 
j u s t e s . D e l ' a m i t i é . U t i l i t é 

1. Mel io r es t bucce l la s i c c a c n m g a u -
d i o , quam doraus p l e n a v ic l imia cuiu 
j u r g i o . 

2. a S e r v u s s a p i e n s d o m i n a b i l u r lîliia 
s l u l i i s , e t i o t e r f r a t r e î h a r e d i l a l c m di-
v i d o t . [ a BaU. 10. 2H.) 

3 . Sicut. i g n e p roba t t i r a r g e n t i u n e t 
a u r u m c a m i n o ; ¡ta c o r d a p r o b a t Domi-

j . M a l u s o b o d i i l ingu® in iquo! , e t 
f a l l ax o b t e m p e r a t lab i i s m e n d a c i b u s . 

5 . a Qui d e s p i c i t p a u p e r e r a , e x p r o b r a t 
f ac to r i e j u s ; e t q u i r u i n a l œ l a l u r a l t é -
rais, n o n e r i l i i npan i tu s . f a Supr. i l . 

6. Connu t s e n u m lilii fflrarwn; e t g lo-
r i a flliorum p a t r e s e o r u r u . 

T. N o n d e c c n l a tu l tum v e r b a c o m p o -
s i t a ; n e c p r inc ipe in l a b i u m m e n t i o n s . 

1 . Un peu d o pain s e c , a v e c de la j o i e , vant 
mieux qu une maison pleine de v ict imes, avec 
des querelles. 

2. L e serviteur sage dominera les rnranls in-
sensés ; e t U partagera l'héritage entra les frères. 

3. Comme l'argent s 'éprouve par le feu, et l'or 
dans l e creuset; ainsi le Seigneur éprouve les 

4. L e m é c h a n t o b é i t à l a l a n g u e I n j u s t e : el le 
I ro inpeur é c o u t e l e s l è v r e s m e n t e u s e s . 

5. L'hnmoie qui méprise le panvre fait injure à 
celui qui l'a c r é é ; et celui qui se réjouit de la 
ruine des autres ne demeurera point impuni. 

. G. Les enfants des enfants sont la couronne des 
vieillards ; 01 les pères sont la gloire des eufanls. 

1. Les paroles graves ne conviennent pas à un 
insensé; et la langue meuleuse sied mal à un 
prince. 

38. S W o n O m « . . C'est celte peaseo qui enxatfeaic seuvenl In* J n i f . ft 

a n ï l ' n i i , . ' " l l S ' r ° « dans fonto d ' a ' r a S " " -

Cxr. XVII . _ 1 . Muius obedil. Obei.il est Ici " 
ehaut se rend attentif aux lèvres ia jusles: et le 
Chacun écouté ses mauvais penchants; le mé. 
irouve toujours un pins fourbe que lui lient il esi dupe. 

pour auscultai, L'Hébreu iiorte : Le n 
....'.._ I*....11. a I . 1... ... •• 

32. Mener est pollens Magls eininot fortitudo iu pailendo et tolenuido adversa c i i „ - , 
1 •» aggredieniiisarduis. - g , ,,ui domUuuwr «ni,m sue. y m S S - ' 

Portier e.i .... quam /„,i,wma 
. V a « » . ' m « ® « , « l u i li, peu,,. 

" ' * " " • • i o ™ b l " humanis nihU geri sine nutu e l dispensatioM 
" ' * * * " f « n » » » ' r i b » l - t a * 5 hominiens, d iv inS S S S Î 

0»». X Ï I I . - l . . T f c , f « i , . Id e s t , copia clherum. Videdioeac . 6 , n. ï . 

Manquant moderato a paire relictu« 
P e Z Î ? ' , : ' Pntipharia et dyinde iii re s i , 'p i ,araoni . omniaïn.>aoiahaï',. 

, ' • , . si nsuse3à.i , sen'um saplentem dividere hœredîtaiem cuin filiis patrisiainilias' 
n l lo tam sibi ob bene mérita, portionem accipiendo. ' • 

J t ^ S & S ' a S tribulatioira; sic tentasse Abraham dleilur Dominus- sic 
Job, robiam, Josepbum el al ies sanclu« multis permisit inulis «.nflieiart. " " m i n u s , su 

1. M ; lu Hcbr. esl. nndii et slgnidcari videtur onumquemqno ils r e l u s caoi e t . l . W -
tarl . . « ejus convaniunt ir.5eni„. I.aqus m»li midis, mendaie, m i n d a ' l i e s M e wciantur 
— Obtempérai. In Hebr. amcuW/i, aud/l. ficiiinliir. 

?,"l , ' . i 0 a t u i9 >15= n. 31. _ Xo„ erit impuMus. Exem-
n M et seqûinUbu? David I eum fugeret lilium Ab.alem", m . K e s . o . s . 

6. C W a . Deeus, glqris., ornamentam senum sunt nepotea, net ouoa seouriores déni ,1, 
K r S a . t Ç W S 6 ' " ™ f , " " i ™ s ï p e r s S s s m t 
r i o A l m n i m paires eonim. Quia eorum nobil itasetvirlus ornât dlio». 

„.!; ,'.'"'""" c<rtli coraposisd. Ken decet iinperilnm de rébus jnat i lXu quai ean-
î î w ! t f " 0 1 " ^ i " W « » n ; . d i » P » ' a r o . In Hebr. e s t , r.mdennm si, ato IMumdlMleJ& 

!" <>*'""«"*• - " f principe,,, labium memietw. Pluiimum enlm M m S : 
cepa menliatur, neo quai promitui effecla det. 1 

To«B IV. 9 



gratissimam ei qui 
se ver til. Quoeumqt 
laute et circumspect 

S. Gemma p-otistima. Significai 
ptavit cum ìllud consequitur. — 
xpectat et eousequi optai, prud 
¿cidat. 
». Qtusrit amicitlos. Vel noyas 
ion.-. Vel quíc dicta sunt (¡penen: 
o iiíSngens, aut detrahens. — Sui 
* 10. Plus p/oficit. In l lebraoe 

iwiitum , et semel dictum, sutìioif 
11. Semperjurgia qtuerit mol-

ifirmat 

descendît 

•toper delectntur 
Varila nflligetiir 
eli : ita Pini. 77. 
Uioncm.immif-
neidet iiliquanuo 
ai dicondi modus 

idclis mittetu-. 
conci liutoros 

s ir am indiamUonis succ, indigna, 
•los malos. Vel sentori lia eat : in aliq 
ipietur. Italico dicimus : Troverà qi 
5tur rem exprimerc. 

liucrw/n. . 7 : Oiiinùt c, 
domita sunt 

13. Reddi 

cmudmodi Sentii 

dniuno segete* aiernit ot arbores, eie. : iti 
lacit; num exigun Illa scintilla in ruairnum « 
ini. — Antequam patwlur contumelia m. S 
a ipse prior doserait »quitntom. Vel ai non 
judice traetatur (dictio enim hebraica I H 

S S L ^ S S F F I S F T S Y ^ 
U illud Matth., 5, 35 : listo consentici!* ad 
Iradat te adwsarius judicii, et judex tre 

ilem incide« 

qui prop.or Impa-

rm crudetis. 
gneur ou du 
ic.it domum 

... — jliiiuid 
itcplu spe torto 

rninam; cl qui evitai discere, incidet in çherc&e la ruine; et celui qui évite d'apprendre, 
mala- íü!.1*™ daus les maux 1"e son iOwancbtui atti-

17. Omni tempore dilìgit qui araicus 
est; et frater in angustiis cumprobatur. 
. 18. Slultus homo plaudet manibus, 
cam spoponderit prò amico suo. 

11». Qui meditatur discordia*, diligit 
rixas ; et qui cxallal ostimn, quairil. 

20. Qui perversi cordis est, non in-
veniet honum ; et qui verlit linguarn, 
incidet in malum. 

21. Katus est stultus in ignorniniam 
suam : sed noe pater in faluo helabitur. 

22. a Animus gaudens «tatem flori-
dam faeit : spiritus tristis essiccai ossa. 
[ a i « p r . 15. 13. et 16. 

23. Munera de sinu irapius accipit. ut 
purvertat semilas judicii. 

24. a In facie prudenti? lucei sapien-
lia; oculi stultorum ¡minibus teme. [a 
EccUs. 2. l i . et 8.1 .1 

25. Ira patris, fllius stultus; et dolor 
mairis qua genuit eum. 

28. ì\on est bonum , damnuin inferre 
justo : ncc percutere principem, qui 
recta judical. 

27. a Qui moderalur sermones suos, 
doctus et prudens est; et pretiosi spi-
ritus vir eruditus. fa Jac. 1.19.J 

28. Stultus quoque si taciierit, sapiens 
reputabitur ; et si compressero labia 
sua, intelligcns. 

17. Celui qui est ami aime en tout temps : et 
le frere se connaît dans l'amiction. 

18. L'insensé frappera des mains ci s'applau-
dira après qu'il aura répondu pour son ami 

19. Celui qui médite des dissensions, Rime les 
querelles; et celui qui élève son portail, cherche 

20. Celui dont le cœur est corrompu ne trou-
vera point le bien; et celui qui a la langue dou-
ble tombera dans le mal. * 

21. L'insensé est né pour sa honte : il ne don-
nera point de joie à son propre père. 

22. La joie de l'esprit rend le corps plein de 
vigueur : la tristesse du cœur dessèche les os. 

23. Le méchant jutje reçoit des présents en 
secret pour pervertir les sentiers de la justice. 

24. La sagesse reluit sur le visage de l'homme 
prudent; c< l'insensé a toujours les yeux égarés. 

25. L'enfant insensé est l'indignation du père 
cl la douleur de la mère qui l'a,mis au monde. 

2(i. Il n'est pas bon de faire torl au juste, ni 
de frapper le prince qui juge selon la justice. 

27. Celui qui est modéré dans ses discours est 
docle et prudent; et l'homme savant ménage la 
pensée de son esprit comme uue chose précieuse. 

28. L'insensé même passe pour sage lorsqu'il 
se lait, et pour intelligent lorsqu'il tient sa bou-
che fermée. 

a bon do lair© I n juste, 28. .V<c percutere principem. I>*apW)s l'Hébreu : Il 
mémo lorsque le prinoe s'éloigne do la droiture. 

17. Omni tempore. Tarn pxosporo quarti adverso. — In angustiis. In noccssitatibus - nari 
ut ait ICeelesiRstieus, capite Q, 8 : Est enim amicus secundum lemnus suum, el no./ permane' 
'>it in die trtbulaltoms. ' ' 

IS. Plaudit manibus. Gaudebit, sibi placebit. — S¡>oponderU. Fidejussor^. 
19. Quimedit"tur discordias. Qui eo est ingenio, ut ab aliis dissentiat, et al. «y.rura sen-

tentus et volúntate so abdueat, hio amat rixas qua ex hac agendi «aliono facile existunt. _ 
Et qui eccaltat ostium. Idem esso vidctur quod dictum est num. lfl, qui altam facit domum; 
qui sel l ici superbo de se sentit ot de rebus suis, ot de sua nrudontta et doctrina, propter 
qua proclivi* fu ad contradwondum ahi* et rixandum, ili« ruinam quarit. quia sibi ìncom-
inodum uliquod, aut otiam exitiurn parat et aecenil. 

. 2 9 ; Qfi P f * ^ cordis est. Qui pravo et maligno est corde. - Hon inveniet i I m o 
inciael in milium. — Qiu vertu Itnguam. Qui perversa eiiam est lingua, incidet in malum. 

21. A f f i t i est stultus. Nntmn esso stulto cedit in ignorniniam. quin <iuic a"it ot loquitur « m 
dehoneslant. — Lata'Àtur. Imo dolobit albi talemtìlium coutigisse. ° . 

22. Animus gaudens. Hoe est quod supra, e. 15, n. 13, dixit : Cor aaudens exhilarat («-
ciem : in xvxrorc animi dejicitur ¿piritus. — JEiatem florido.n. Mceror enim et cura intem-
pestivos canos inducunt. — Spiritus tristis. Animus mœrens. 

23. i l f u ñ e r a de sinu impiv.s accipit. Vel accipit de sinu , id est, clam, ot secreto a Iitigari-
tibu8. Vel ipse accipit do aiau suo , ut dot judicl ad justitiam corrumpendam. 

2i. In facie prudentis lucet sapientia. Nuli» enim in ea eminent in fronte aut oculis pertur-
bation um notíc, sed oculi modeste graves, ot tota facies composita est. — In fini', ut ter ree. 
Qu^i d Ì C a l 1 C o ü l r a V 0 r o K l | a t stultoruin acuii, quos perpetuo hue illucque circumfc-

25. Ira polris. Doleni enim et irasountar parentes cum filins aut disciplinarnm incapaees 
animadvertunt, aut adeo corruptis moribus ut ad bonam frugem eos revocare non possint. 

26. Percutere principem. Lingua impctereet lacerare. LXX. habont, ncque fas insidiaci 
principila just is. 

27. Pretiosi spiritus vir crwlitus. Ilio ost pretio&i spiritus , qui parco loquitur, spiritum et 
vrrbn sua copiose non depromens, ut fit in rebus pretiosis; qui, qu» tacenda sunt , aut se-
<trcta habonda, temere non otìutit. LXX liabent, longanimi^ autvm tir prudens. Illa autnm 
|onganimÌ8 est, qui non siati» prosilit ad loquendum, reprohendondum, aut puniendum, sed 
in tempus opportunlus vindictam dicert. 

23. Sapiens reputabitur. Ejus enim stultitia non apparebit, quœ sermone potissimum pro-
ditur. - Intelligent. Scilicet reputabitur. 



132 I.ES PROVERBES. 

C H A P I T R E X V I I I -

t * . l ' a m i i n f i d è l e . D u p a r e s s e u x e t d u d i s s i p a t e u r . D e l a c o n -
fiance d u j u s t e e t d o c e l l e d u riche. S u i t e s d e l ' o r g u e i l e t 
d e l ' h u m i l i a t i o n . O e s f r u i t s d e l a l » n £ u e . D e l o b o n n e e t 
d e l a m a u v a i s e f e m m e . D e l ' h o m m e s o c i a l i l e . 

1 . Celui qui veut quitter son «mi on cherche 
les occasions; mais il sera couvert d'opprobre 
en tout temps. 

2. L ' insensé no reçoit poiut les paroles de pru-
dence ou'oii lui dit: si v o u s ne lui p a r t e selon 
ce qu'il a dans le cœur. 

» . Lorsque l e méchant est venu au pins pro-
fond abîme des p é c h é s , il méprise tout : mats 
l ' ignominie et l 'opprobre le suivent. 

Les paroles sages sortent de la bouche de 
l'homme j u s t e , comme une eau profonde ; c l la 
source de sa sagesse e s l comme un torrent qui 
se déborde. , . . . . . . 

5. Il n'est pas bon d'avoir égard a la qualité | 
d 'un méchant homme pour se détourner de la 
vérité dans le jugement. 

6. L e s l è v r e s de l'insensé s'embarrassent dans 
des disputes, et sa bouche s'attire des querel les. 

1 . L a bouche d e l ' insensé l e brise lui-même ; 
et ses lèvres soni la mine de son ame. 

S. L e s paridos de la langue double paraissent 
«impies : niais elles pénètrent jusqu'au fond des 
entrailles. 

L a crainte du i n t u i i abat le paresseux : mais 
les âmes des efféminés languiront de laim. 

9 . Celui qui est mou e l i a c h e dans son ou-
v r a g e est frère d e celui qui détruit ce qu ii fail. 

10 L e nom du Seigneur est uuii Torte tour : le 

juste y a recours; e t ' i l y trouve une haute torte-

g l i . ' Les richesses du riche sont comme une 

vi l le qui est fortifiée, et comme une épaisse mu-

raille doni il est environné. 

12. L e cœur de I huinme s é lève avant que 

1 . Occasiones queerit qni v u l l rece-
dere a b amico; omni tempore erit ex-
probrabil is . 

2 . Non rccipil stultus verba pruden-
lia: ; nisi ea d iser is quee versanlur in 
corde ojus. 

li. Impius, cum iu profondimi venent 
peccatorum, eontemnit; sml sequitur 
enra ignominia et opprobrium. 

1. a Aquaprofonda verlia e x o r e v i r i ; 
e l torrens redundans ions sapienti^, [a 
h f r . 2 0 . 5 . ) 

i. Accipcrc pi 
m m , ul decìt 

impii .eitiuuoui ; 
lines a veniate judicu bonum 

ti. Labia slulli miscent se r ixis , e t o s 

^ R X l t ó l ' i o e j n s - i e t l a b i a ^ 
sius mina auiincc ejus. 

8 . V e r b a bilingui«, quasi simplicia; 
el i p s a porveniunt usque ad interiora 
ventr is . 

Pi ; ;rum dejicit timor ; anima* aulem 
effeminatorum esurient. 

9 . Qui moUis e l dissolutila est in opere 
s u o , Iralcr est sua opera diss ipanti .^ 

1 0 . Turris fortissima, nomen Domini : 
ad ipsum curri! j u s l u s , et exallabitur. 

1 1 . Substantia divitis urbs roboris 
e j u s , et quasi murus validus cireumdans 

" l 2 . a Autequam conleralur, exaltatur 

O r - XVIII. — S. Pi'jraai dejicit timor. Ce verset n e se trouve pas dans l 'Hébreu, mais 
dans tes Septante, qui n'ont pas lo verset précèdent. 

O r . XVIII . - ' 1 . Recedere ab amica. Solvere amiciiiam. - Exprobrabiiis. Omnes dam-
nabuni meJum ilUus agendi quo deaerai! amiconi. 

• 2 , v » . ,-eeipU. Ex hebra» sic «erti petest hic v c r s l e u l u s . n o » « a i « a l v n w . « e » » » » 
liam.msi U, .Lmr,M .e cor ejus. Sensua «»•eie « s t . vano» hommes midi addise»™, ni» 

5. Aecipere perttmam. Tunc dieilur a judice lUielpi a l icujus M » m u , e m ù 
. e n d " non lani causi» quam peraonie rali.i habetur, v . e • q u » dive«, quia polena, quia pro-
piuquus, «te. 

^ Contritio ejus. 08 et lingua sinico nunaio concihnot. 
a B a n a l i « t o u x r o n i » . - Quasi Simplicio, ti» enirn susurrenes et bil ingue! verbasua 

¿ 2 3 ™ , ; 5 S S S U - S dolo ^ « w « , « f « U l » deelplant. - Parvente« 
SU«., ad Martora vMrO. Animalo gravitar „aucia.it , pect.is fodiunt c . dolore vulnerimi. -
partala,sto rum. Pierorum qui animo mascnlo et virili non sunt. 

g pr.Mr est. l isi simills* • Eumdom exltuin habent piger et prodigi« ; uam ambo egesti-

Domini. Divina protectio et potentia. — KxaUabitur. Celso et tuie loco in bac 

' T i ' . S S i ' S . Divitiaj. - tr.bs reborie ejus. Sua i n dividi! tanquam in aree m u n i t o l a » 

^ S w « » . ^ « ™ " . " ' . 16, S m est n. 1S : Conlntionemprxce-

dùt;T.ébl»"!Sruii.am cxallatlr spiritas. - UMequam ijiorifieelur. Nam qu, so burni-

t i l i u x l u b U u r . 

cor hoiuinis; et anlequam glorilìcetur, : d 'é l rc brisé et il est humilié a v i n l „ , » . . . . ' 
h u m i l i a t u r . [ i S u p r . 1 1 . 2 . Eceli. 10 .13 .1 é levé en " ¡ L . 0 8 1 a v a n l 1 u e d 

l i . a Qui prius respondet quam an-
dini stullum so cs>„ demonslrat, e l 
confusione dignum. |G«1>. l i . 8.J 

l i . Spirilu:- viri sustentat imbecillila-
temsuam ; spirituin vero ad irascendum 
fac i lem, quis poterit sós l inere? 

l ' i . Cor prudens jiossidebit sapien-
liam; e t a u r : s sapientium qtucrit doclri-

16. Donum hominis dilatai viam ejus. 
e l ante principes spntium ei faci'.. 

1 1 . Justus , prior e s l accusator s a i ; 
venil ainicus e j u s , et investigabit eum. 

é levé e n gloire. 

v o ¡ r 3 ' m ? ? r Á r ^ p " , n J . W " T rt'i.coute W t 

voir q u il est insensé et digne de confusion. 

IS. L 'espri t de l 'homme soutient sa faibles». • S N S J R A G F R ' " " - » - M - * * « : 

1$. Contnulictioncs comprimil surs ; 
et inter pótenles quoque dijudicat. 

li». F rater, qni adjuvalur a f r a t r e , 
quasi eivitas firma ; et iudicia quasi 
vectes urbiiim. 

20. De fructu oris viri mplebitur veu-

ler e j u s ; el genimiaa labu "— 
saturabunt 

2 1 . Mors, et vita in manu lineua;; qvii 
•liligunt earn, comedoni fractus ejus/ 

22. Qui invenitroulierera bonnra, iu-
venit bonum; e l hauriet jueunditatem a 
Domino. 

Oui expellit raulicrcin bonam, cxpnl-
lit t>onum; qui autem tenet adulteram, 
stulius est et impius. 

23. Cum obsecrulionibus b q u e t u r 
pauper; et dives effabitnr rigide. 

24. Vip amabilis ad societatem, ma-
gi? amicus er i t , quam fraUr. 

" V L e prisent que fait on homme lui onvre 
U r i n c S S C V 0 Ì e ' e l l u i f a i t r a i r e p l a M d e v a « t l e s 

1 7 . L e juste s 'accase lui-même le premier; son 

auu vient ensuite, et ii sonde le fond de son 

18. L e sort flpaise les différends, et il est lar -
bitre entre les grands mêmes. 

19 . L e frère qui est aidé par son frère c.»t com-
„ Î L ^ f i V l e f o r l f ' ; c t l e u r ? jugements sont 
comme l e s barres des portes des ville». 

. . . 2 ? - L e s entrailles de Thomme seront remplies 
ipsius du iruit de sa bouche : et il sera rassasié de ce 

-1 ^"ni*0?. l è T r p R a < u > o a l ' produit : 
2 1 . Car la mort et la vie sont au pouvoir de la 

langue : ceux qui l'aiment mangeront de &e? fruits 
22. Oelui qui a trouvé une bonne femme a trou-

v e UI1 grand b ien, et il a reçu du Seigneur une 
source de joie . 

(^lui oui chasse une femme vertueuse reiette 
un 'jrand bien : mais celui qui retient une adul-
tère est insensé et méchant. 

23. L e pauvre ne parle qu 'avec des supplica-

d u r e s ! ' e c i c h f i l u i r á P o n d a v e c d e s paroles 

24. L'homme dont la société esl agréable sera 
plus aimé que ie frère. 

Plus . W n S f ^ m i ^ r f ° n * - ? ^ * * * . : Un frèro a¡a.¿ par «on frère e 
tort qu uno v.l/e, et 1 « liens do l'amiué .ont plus pu:ssams que los barres d'une for« 

" " ^ trouve ni dans l 'Hébreu, ni da . .s divers 
nianuscr tal¡.UaS m d a n s l V d i t i o n de Sixte V , ni -la,,, Ì« nouvel]« édition dÍ saint j é S -
mais ou le trouve dans t«s Septante, et 1 « l'eres l'ont quelquefois cité. ' 

A , ' l m i sustentât imb^illitotem corporis. - Spiritimi vet* ad írZl 
ccnduni foconi, ttoonet qm.lcro Oise alacrom -mimo B,. non obtusum ot dejectum, non tamen 
¡racumium; nam ad ira m proclivem nemo forro potest. 

16. PoiS'dcMt scíeiitüim. Scionti» comparandic insiatet. 
1«. T'ilatat vivra. Âpcrit et s t « m i t v î a m . 
17. Prior est accuKUor sui Cum ¡:i ¡udicio s t a t , lincerò a " i l -erri ut ire«ta mi fiil^lit-.. 

d l ì i r a u n t S ' ' a d t ó ' 0 ' ^ ' l > U ' J O r d Í a S s e d a a l s o r l , w ' '^ u i b l " , l i M s c t i a m i n U f r aliquundo 
10. Judicia quasi vedes urbium. Ut concordia ton.« « u a t privatorum domas, ita iiwtìtia 

secura est OIVIMS melius qua ni *eris aut vectibus munita, 
20. fructu oris. Signiflcatur unicuiquo bono vel mulo foturnm. prout bene vai ' mnle 

loquitur — Replcbitur -Miter ejus. Motaphora repktionU ot saturitatia corporis ad nmmurn 
2 ™ Genimina. l 'ructus - Saturaient eum. Uberem Iructum et m o r c ^ m 
recipiet qui prudenter lcquctur, et qui lingua sua aliis proderit. 

21. Qui ilUi'juni earn. Qui «mant bene veI male loimi, merceilom referent quai.™ meriti 
fueruit, lionarn vel nu.li.in. L X X habent, qui autem continent e^m, vel domUiantur ei cone-
dent ejus fructas. Cui interpretation! consumions Vulgati., sensus esse potest : qui ut par 
•hli-uu-. Cam, ac proinde custodiunt earn, et illi dominan tur. comL-dont Fructus ejus. 

Inventi bonum. Bonum nou vulgare. — Hauriet jueunditatem a Domino. Et hoc Dei 
i'onelicium illi jueunditatem , ct in cura rerum domestiearum lev.imeritum urterei Siultut 
est e/, ,v,vpiv.s. Quia peccatum illius f o v e t , et «ibi diviccus et ignominiam concilila, et fortu-
naruro üuii.auiu si adulterliiaiii prolompro legitima substiUiat. 

23. Cum ol.'ecralionibus. Quia paupertus huiuilitatcm docet ut superbia orieit aniraum — 
Effabitur rigide. Superbe ot arrogali ter. 

21. Amabilis ad societatem. Qui h unum u s , bcnignun.et s u a v i s e s t . e t in iioeossitatibQ.s 
jaooran.i amico open, fert, hie raa^is quam propmquus nut ctiara frater diligi tur. 



7. Amici procul recesserunl. L'Hébreu joint i» <•<•• verse-, le premier i 
vont, rt peut soatendre ainsi : Tous les frères du pauvre le baisser 
mémos, ses amis . s'éloignent de lui : il les poursuit et ios somme au 
mais ils n'y ont aucun égard. 

C H A P I T R E X I X . 

D e s richesse* et de p a u v r e t é . l>u f a u x t é m o i n et d u 
m e n t e u r . D e la colèx-e d u roi et de sa c l é m e n c e . D e la 
f e m m e «iuerelleuse et de la f e m m e sage. 13e l ' a u m ô n e . D e 
la correction des e n f a n t s . D e la paresse. C h â t i m e n t s ré-
servés a u x impies. 

18. Ad inlerfcclionem ejus. L'Hébreu peut se traduire égaloiucnt par Ics mota : Ad strepi-
IVAC, ad clamorem ejus. C!est dauale meroc scus que saint Paul n dit : Palres , notile ad 
indignation&m provocare /ilios vestro* ut non pusillo animo fiati! (Col. Ili, 21). 

22. Melior c-sipauper. D'apr&s l'Hébrau : désir^de Phonime naissent deson indigence: 
mais le pauvru qui est drolt, vani rnieux quo le riche qui ment. 

12. ha et regis ira. Omnibus scilicet incuti terrorem " Leonia nomine prlnoipes aut tyrai 
significantur iu Scripturis. Sic Nabuchodonosor leo dicitur, Amos 5, 1«, et Nero a. 1). Paulo 
od Tira., 4, 17. — Stcul ros super herbarn. Quo herbw vegetantur, recreantur, et quasi ro\ 
cantur ad vitam. 

1S. Tecla jugiler persili lamia. Qua* res, cum sit molestissimo, domus habitatorcs foi 

21. MulUe cogitation**. Homines multa cogitar 
consequantur ; sed, ut multa tentent et moveunt, 
non est qui possit ojus resistere voluntati; et, i 
ce lemmi marni. 

it de so ot de rebus suis, ut ld quod volunt 
id Lanieri efiìcitur quod voluit Diminuì ; nam 

it ait Psaltes, consilium au lem Domini in 



C H A P I T R E XX. 
. D e l ' i v r e s s e . T ) e lit p a r e s s e » "De l a m a u v a i s e Coi. D a n s e r d ' ô t r e 

c a u t i o n . ISTe p a s r e n d r e l e m a l . H o n o r e r s e s p a r e n t s . K e s -
p e c t e r l e s c h o s e s s a i n t e s . A u x g r a n d s m a u x l e s s v f t Q d â 

•25. PesUlentc flagcilato. L'Ilcbreu porte : Frappez le moqueur, et le simple deviendra pt 
nent; repronoz l'homme intelligent, et il comprendra sans peine que vous ayez bnsoi» d'us 
do sévérité à son égard. Le parallélisme des membres do cotte maxime ressort mieux d'api 
celte traduction. 

i sub aseel/v.. Qui habitus c 

irofunda. Signifie huuiinis; aie. Jeroiu. 17, 
torpretnntur, profundum 
t do iilius coguitione qui-
i abysso exbausta consilia 

lod scilieet tant»; ait altitudinis 
illud, Ad ima penetrabix, et qi t. — Exh/A 

solertia in 
i fldelem </ Quasi dieat : Multi celebr! 

tm panoi exacte et fideliter. bonofici: sed 

fraude abdi quam fideles 
int, simulât iu ne, 
7. In simplicitaU 
8. Qui sedet in M 
: gubernationl ex 
itersit, et negotia 

sine fraudibus 
ur, sed pro mu 
titu SUO. Cum ; 
malum dissipi 

imponc.it. — I? 

O.Qui.t pttlm dicere. Nam, ut ait S. Joannes. epist. I, c. 1, 
peccnlum non habemvs ; ipsinos seducimus, et ve r (las innobis \ 

10. Pondus et pondus. Idom est ae si dixissot : Varia ponder; 
nt declpias in mensurando, aut in appeudendo, est abominabilo ! 

11. Eccsiudlis suis intelliffitur puer. lis rébus, quibus pueri 
piine an impii, cordati an insipientes futuri sint. 

12. A ur«n>, ,/udienlem. Ergoet Dominus audit et videt qure fiur 
oculos effugere. Sic Psal. 93, 0, dkitur : Qui plantavit aurem, 
oculum non considérait Vel quasi dicat : Quiiiidouuidem Dei inu 
los, et sentisndi facultatibus ornati sumus, Dar est nos illis bc 
qneiu su ut iustituli. ' Vel certe par oculum vidf 
roipublicoî ,per aurem autem audientem auhdito 
tentia est, l)eimunere civitalibusobronirc mogi 
tentos, et populum dicto audientem, et legibiu s 

13. Aperi oculos tuoS. Vigila ut obundos. 
14. ¡fatumest. Ita facere soient emptores, qui 

recensent. — (floriobUur. Quod rem bonain 
tentia quale sit hominis ingenium , aliona vi 
proxime superioribus, quasi dicat : Vigiîa e 
licet tlbi vîdearis hwe euro emere, multo. i 
optaboa «déplus fueris , gaudebis et gloriaoei 

15. Est owum. Sentontia est : labla acieni 

quoniam 

habori 

deloclanl 

qui finxit 

volunti 
bonuin at-

ilium defectuf 

ni m abundabis, et 
a', postquam quod 

iboribus to impend« 
ira m labore et dili 

10. Totte 
it croditori 

Moretnr 
aatisfiat. 



C H A P I T R E XX. 
. D e l ' i v r e s s e . T ) e lit p a r e s s e » "De l a m a u v a i s e Coi. D a n s e r d ' ô t r e 

c a u t i o n . ISTe p a s r e n d r e l e m a l . H o n o r e r s e s p a r e n t s . K e s -

p e c t e r l e s c h o s e s s a i n t e s . A u x g r a n d s m a u x l e s g r a n d s 

•25. PesUlentc flagcilato. L'Ilcbreu porte : Frappez le moqueur, et le simple deviendra pt 
nent; repronoz l'homme intelligent, et il comprendra sans peine que vous ayez besoin d'us 
do sévérité à son égard. Le parallélisme des membres do cette maxime ressort mieux d'api 
celte traduction. 

i sub aseel/v.. Qui habitus c 

irofunda. Signifie huuiinis; sic. Jeroiu. 17, 
torpretnntur, profundum 
t do iilius coguitione qui-
i abysso exbausta consilia 

lod scilieet tant»; ait altitudinis 
illud, Ad ima penetrabix, et qi t. — Exh/A 

solertia in 
i fldelem </ Quasi dioat : Multi celebr! 

tm panoi exacte et fideliter. bonofici: sed 

fraude abdi quam fideles 
int, slmulalionc, 
7. In simplicitaU 
8. Qui sedet in M 
: gubernationl ex 
itersit, et negotia 

sine fraudibus 
ur, sed pro mu 
titu SUO. Cum ; 
malum dissipi 

imponcit. — I? 

O.Qui.t pttlm dicere. Nam, ut ait S. Joannes. epist. I, c. 1, 
peccnlum non habemvs ; ipsinos seducimus, et ve r (las innobis \ 

10. Pondus et pondus. Idom est ae si dixisset : Varia ponder; 
nt declpias in mensurando, aut in appeudendo, est abominabilo ! 

11. Eccsiudlis suis intellif/itur puer. lis rébus, quibus pueri 
piine an impii, cordati an insipientes futuri sint. 

12. A ur«n>, ,/udienlem. Ergoet Dominus audit et videt qure fiur 
oculos effugere. Sic Psal. 93, 0, dkitur : Qui plantavit aurem, 
oculum non considérait Vel quasi dicat : Quiindoiiuidem Dei inu 
los, et sentisndi facultatibus ornati sumus, Dar est nos illis bc 
qneiu su ut iustituli. • Vel certe par oculum vidf 
roipublico! ,per aurem autem andientem auhdito 
tentia est, l)eimunere civitalibusobronirc mogi 
tentos, et populum dicto audientem, et legibiu s 

13. Aperi oculos tuoS. Vigila ut obundos. 
14. jVatumes t . Ita facere soient emptores, qui 

recensent. — (floriobUur. Quod rem bonain 
tentia quale sit hominis ingenium , aliona vi 
proxime superioribus, quasi dicat : Vigiîa e 
licet tlbi vîdearis hwe euro emore, multo. i 
optaboa adeptus fueris , gaudebis et gloriaoei 

15. Est owum. Sentontia est : labla acieni 

qttoniam 

habori 

deloclanl 

qui finxit 

volunti 
bonuin at-

ilium defectuf 

il Lia abundnbis, et 
a', postquam quod 

iboribus to impend« 
ira m labore et dili 

10. Totte 
it croditori 

Moretnr 
satisfiat. 



LES PROVERBES. 

18. Cogitationos consiliis roboranli 
gubernaculis tractaoda sunl bella 

C H A P I T R E X X I. 

I . e c œ u r d u roi dan-S la m a i n «.le D i e u . C e q u ' i l y a de 
m e i l l e u r que les euorifioe*. D e la pares»©- DureU'- e n v e r s 
le« p a u v r e s , A v a n t a g e s de la j u s t i c e et de la sagesse- C"c«t 
do D i e u q u e v i e n t le s a l u t . 



S. Aliéna «St. Cette voie s'éloigna de la droite raison, do la loi divine et naturelle. D'aprCs? 
l'Hébreu, on peut traduire simplement : La voie de l'homme pervers et corrompu. 

12. Excogilat juilus de domO impii. D'après l'Hébreu : Le justo s'instruit en considérai 
la maison do l'impie , en voyant que les impies sont précipités dana le dernier malheur. 

16. In cceiM giganium. L'Hébreu peut s© iraduiro : In cr.lu morluonan (Vid. chap. II 
v. 1S, et chap. IX. vers. 18). 

20. Qvfautmjuatut est. I.e juste, c'est-à-dire l'homme fidèle k ses devoirs, ne cesse, 
contraire, de travailler. L'assiduité do son travail fait qu'il produit sans cesse et qVil 
toujours en état de donner. 

29. Obflrmat vultum suum. Il est insensible à toutes les remontrances qu'on lui fait 
s'endurcit aux reproches. 



île a dil dans le mOrao sens : Fallax M m 
: sal'cabiiur (Ps. XXXII, 171. 

et le pauvre se ronconirent dans toute so 

C H A P I T R E X X I I . 

P r i s d e l a b o n n e r é p u t a t i o n . D e la b o n n e é d u c a t i o n . D e 
la p u r e t é d u c œ u r . X e f a i r e n i v i o l e n c e , ni i n j u s t i c e a u x 
p a u v r e « . R e s p e c t e r les b o r n e s a n c i e n n e s . 

qui est porté à faire miséricorde s< 
parce qu'il a donné de ses pains aux p< 





11. Propìnqui^ enim Montai foriti est. Si laur parent ne proni! pus leur dófense et ne les 
raehcte pas , nummo la loi les y autorisc, ilsauront du moina pour vengeur, Dicu lui-mfcme, 
qui est tont-puissant. 

12. Inprediattir. Appliquois-vous fortement a la doctrine queja vous anselgae, et que votre 
occur l'approfondisse et ne ao contorni.pas do i'efflouror Icgcrcracnt. 

ifjrcdiarU términos antiguos. — 

24. Exultat «audio pater ¡usti : qui 
^apienlcm genuit, he tabi tur in co. 

25. Gaudeat pater tuus, e l mater tua, 
et exultet quie genuit te. 

26. P r a b e , fili m i , cor tuum mibi: 
et oculi Lui vias incas custodiant. 

27. Fovea enim profunda est mere-
trix ; et puteus a u g u s t a s , aliena. 

28. Insidiatur iu via quasi latro, et 
quos incautos viderit , interficiet. 

29. Cui va;? cujus patri v a j ? cui 
r ixa?cui fovea ? cui sine causa vulne-
r a ? cui suffusio oculorum? 

30. Nonne bis qui cominorantur in 
vino, et studeuL calicibus epolandis. 

31 . Ne iaLucHris vinum quando fia-
v e s c i t , cum splenduerit in vitro color 
ejus ; ingreditur blande, 

32. Sed in novissimo mordebifc ut 
coluber, et sicut regulus venena diffun-
det-

33. Oculi tui videbunt exlraneas, et 
cor tuum loquetur perversa. 

34. Et eris sicut dormieas in medio 
m a r i , et quasi sopitus gubcrnator. 
amisso c lavo; 

3o. El dices : Verberaverunt me, sed 
non dolili ; traxerunt m e , et ego non 
sensi ; quando evi^ilabo, et rorsus vina 
reperiam. 

24. Le pére du juste tressaille d'allégresse; 
celui qui a donne la vie au sage trouvera sa iuiù 
en lui. ' 

23. Que votre pére e l voire mère soienl dans 
cette allégressc: et que celle qui vous a mi* au 
monde tressaille de joie. H 

26. Man fils, dounez-moi votre cumr • et mie 
v o s y e u x s'attachentà m e s v o i e s : ' 1 

27. Car la «emme prostituèe est une fosse pro-
fonde; et lctrangère est un puits ètroit. 

28. Elle diesse des embúchra sur le chemia 
comme un volear; et elle tue ceux quelle voit 
n é t r e pas bien sur leurs gardes. 

29. A qui dira-t-on : Malheur ? au pére de qui 
dira-t-on : Malheur? pour qui seront les querel-
les? pour qui les precipices? pour qui les blcs-
s u m sans aujet? pour qui la rougeur et l o b s 
curci3sement des yeus ? 

30. Sinon pour ceux qui passent le teinps it 
boire du v in , et qui meltent leur ulaisir à vider 
les coupes? 

31. P»e regard?.* point le vin lorsqu'il parait 
clair, lorsque sa couleur brille daus le verte : i l 
entre agréablemeot ; 

32. Mais il mord à la tin comme un serpent, 
et il répand son venin comme un basilic. 

33. Si vous vous laissez aller à cn boire acec 
exets, el vos yeux regarderont les femmes étran-
géres , et votre o e u r dira dea paroles déréglées: 

34. Et vous serez comme un homme en3ormì 
au milieu de la mer, comme un pilote assouni 
qui a perdu le gouvernail; 

35. Et vous dìrez : l i s m'ont ba l ta ; mais j e ne 
l'ai point senti : ils m'ont entraiué; mais je n-i 
m'en suis point apercu. Quand me révciUerai-je, 
et quand trouverai-je encore du vin pour boire? 

> hoimno cndormi t hout 

H i 

Ili 

' l i 

26. Prccbe /ili mi cor tuum mi/U. Aniraum accommodan» ad audienda et adrniltonda qua 
uicturus sum. — t.t oculi tui. El <x;ulis mentis tuit semper obscrvont vias quas tibi demon-

27. Fovea...profunda est meretriv, Noquo enim facile pbcunia exple'tur mereirlx, scd licet 
irmlta ingcras, adhuc plura desider&t et postulat. L X X habent, vas r t : w a i v e ; , 
dolium perforatum , quod scilicct implero nemo nowSt. — Pufem anguiius. KK quo nimirum 
•iimcilo possis omergere. 

28. in#idiatur in via. Modum in*idiarura supra descripsit o. 7, n. 10, verbis ill!* : El «•<%• 
occurril illi mulier ornaiu meretricio.— /«ifj-/ic£e*.Vit»aninite, aut eliam corporis privabit; 
iatis enim constat occa$iono meretdcutn multi patrari homicidia. 

20. Cui xas ? Id est .cuinam impondic calamitaa. Italieo diccrcmus : Chi aora do' auaii — 
Fovea. Grave ppriculuin iu quod mcidat. Vol iignificatur obrios in foveas endoro. dun. IMP« 
bt pedes non sails officium suuni faciuut. — Sin* causa vititter*. N;un obrii ctiam iu nmicoa 
sine causa ferrura stringunt aliquaudo : sic Alexander temulentm Clytum occidit. — Su/Tu-
sto octtforum. Signineatur cbnotatom afferre oonlis cali^Inem, oosque'suffundi multis hum«, 
ribus visum obteuel>rantibus. In hebr»o est, rubor oculorum. 

31. ye intuearis vinum. No capiaris desiderio vini.— Ingrediiur blande. Fauces delinit et 
gustoi gratum eat. 

38. Mordcbil ui coluber. Quemadmodum onim vonccum totum corpus porvadit, et i l lud 
obstupefaoit.et mortem eonciliat; ita obrietatem 3ensuum ot mentis torpor scquitur. vulnera 
et mora oorpom, vol animcc per peccatura. — JbH/ulus. Basiliscus. 

33. Vidsbunt extrancus. Ex h;brieo verti potest, videbunt eictra/u-.a; hoc ost, si ebrius 
factus fucri*, nbsurda visa oculis tuis observabuntur, nco toe vidobis u; suut. Kcntentia 
Vultfat® cditionis es t , ebriorum ooulos impudico convcrti ad alicnas uxores coiitemplandas. 
— Lo'juetur perversa. <)u.n non doccnt. 

34. Sicut dormiens in medio marl. Moos cnira fumida crapulac caligino obscuratur, nec 
sensus et.eorum I'unctionosrc^it; aod vino ¡estuans, et ductuansebrius, incondite movetur, 
loquitur ct a«it. 

Et dices.Cum crapulara cdormieris ot ovigilaveris. — Sed non dolui. Nor • 
obstuuefac'is sensibus. — Traxerunt me. Rsptarunt per soluin. — St rursus vin 
M.I/. nnnm at ar*u\eeU..\« ...'.li» ^i-ll!^...,. Kimi 

..-W-. —w — . . . — »w— reperiam 
u VX gravlsslrriis ebriotatis uialis, quod cum intciligant homiues so propter vlnum 
rationU ct »cnsuuio, adhuc taracn bibendi studio tcucutur, ct v i s obrietato dis-

repctunt cálices quibus rureum inebrientur. 



C H A P I T R E X X I V . 

ZSTe p a s e n v i e r l a f o r t « m e d e s n 

s i i g e a s e . J i e p a s f a i r e t o r t a . s o n 

l e r o i . E v i t e r l a p a r e s s e . 

1 . Ne portez point envie aux méchants , et n e ' 
désirez point d'être avec eux. 

2. Parce que leur esprit médite les rapines , 
et que les paroles de leurs lèvres ne sont que 

maison se bâtira par la s a g e s s e , et elle 
s'affermira par la prudence. . 

4 . L'habileté fera remplir la maison des justes 
de meubles très-beaux et très-précieux. 

5. L'homme sage est vaillant; l'homme habile 
eat fort et résolu. 

6. Parce que la guerre s« conduit par la pru-
dence ; et que le salut se trouvera où il y aura 
beaucoup de conseils. 

7. La sagesse est trop relevée pour 1 insensé. 
j4uîsï il n 'ouvrira point la bouche dans 1 assem-
blée des juges. . . 

8. Celui qui applique son esprit a faire l e mal 

P Ï T a P p T n s S S d i Ù r i n s e n s é est l e p é c h é ; et l e 
médisant est l'abomination des hommes. 

10. Si vous vous abattez au jour de l'affliction, 
en perdant la confiance, votre force en sera ai-
faiblie. , . k . 

1 1 . Tirez du péril ceux q u o n mené ù la mort ; 
et ne cessez point de délivrer ceux qu on entraîne 

CAP. X X I V . — 5. Yir sapiens forlis 
qu'un homme vai l lant , et ¡'homme qui 
l o r e ' car c'est avec une conduite sag« 
trouve" ainsi lie avec le suivant). 

S. Slultus vocabitw. D'après l 'Hébreu : Il passera pour 
pour un scélérat. 

n é o h a n t « . N ' e s t i m e r q u e l a 

p r o c h a i n . C r a i n d r e D i e u e t 

1 . Ne mmuleris a viro? malos, nec de-
sideres esse cum eis ; fa Supr. 2 3 . 1 7 . ] 

2. Quia rapinas meditatur mens eo-
rurn,et f raudes labia eorum loquuntur. 

3 . Sapienlia a:dilkabitur domus, et 
prndentia roborabitur. 

i . In doctrina replebuntur c e l l a n a , 
universa substantia pretiosa et pul-
cherrima. 

5. Vir sapiens, lortis est ; et vlr doc-
tus , robustus et validus. 

li. Quia cum di.-positione initur bel-
lum; et erit salus ubi multa Consilia 
sunt. 

7 . Excelsa sLullo sapienlia, iu porla 
non aperiet os suum. 

8. Qui cogitai mala faeere , stultus 
vocabitur. 

9. Cogitati« stulli peccatum e s t , et 
abominatio boiuiuuiu aetractor. 

•10. Si desperaveris lassù» iu die an-
gustile; imtomuetur fortitudo tua. 

H . a E r u e e o s qui ducunlur ad mor 
lem ; et qui trahuntur ad interitum li-
berare ne cesses. [a l's. 81. 4 .] 

:. D'aprì» I'Hébreu : Un homme sago vaut plus 
» soienco vaut plus que colui qui est rempli de 
cclairóe quo vous fcrez la guerre (Ce verset se 

un homme do pensée* eriminelles. 

C.\f. X X I V . - 1. Ne osmuieris viro$ malos. Vide dieta superiori o. n. 17. 

J&dificabitur bk^ . . w j n i a pro eodom et symwyma accipiuntur, dicitur rcdlfìcari domus«loinde 
Í A w V r i ^ r firmari. tc.udom divitiis locupletar!. Porre domus »diflcatio, etc. , non de materni, 
domo intoliigenda est, sed do recta institution® famlliœ, quee tit per pmdentiam et supientlam 
ejus qui illi prceest. 
' 4. Celiarla. Apolhccœ, domus officina* et cubieula. . „ . 

'i Yir saoüns fortis est. Quia licet corporis viribus sit nonnunquam mfirmior, tamen per 
s ¿ i e l ú a m er^udcnt¡;un ita supplot fort.Vudinis defectum, ut advérsanos superot. 

6. C m » dispositions initur Mhm. Multum in bello potest militum ordo et bellica disei-

confunden* cum toqûetur inimici* mil a,pori*. _ 
s. Slultus mcMIur. lu Hebr. est n l E T C W 3 mezimMh, .p io m a « g u i a n 

r i ™ m s c e l m ¡i e s t . hominem n U . M » > « flagiUesuin. » • « " » «Mito, bono l u t a r , 
quìa non habet rationeni sua» salutls, quara qui nesfigit, Tore desipit. 

'1 l'eeil"lio min l ' O L I ' « t . Stultus et raion» p « J » t » perpetrando u n d u e CM -
•M - Aiomiwjtiotom'e.,,.,,. « a i oaim audit d.trohcuKm alteri .:oS.u,t s,b. ab » i m i » 

ndnaielibot adversa coneidunt animo, et desper.*ut de melioro successu. 
1 ì oTducuntur ad mortem. Quod inteHige si innocentes ¡sin, , j u x U tUnd 1 * 1 . 8 1 . 4 = 

Srípite pauperem, et egenum de manu peccatori* liberate. 

1 2 . Si dixeris : Vires non suppelunt; I 12. Si vous diles : L e s forces me manquent, 
qui inspector est cordis, ipse intelligit, celui qui voit le fond du ccear le saura bien dis-
ct servatorem aniro« tu® nihil fal l it , corner. Rien n'echappe au Sauveur de voire 3me, 

h n m!-i ;„«><, «Tv-nt, 0,,Q c t ji rendra a l'hnmme selon ses rnuvres. 
•13. Mon fils, vous mange* l e miel mecptaisir, 

parce qu'il est bon, et le rayon de miel , parce 
qu'il e s t d o u x a voire bouche; 

14 . Telle sera a votre ame la doctrine de la sa-
gesse; quand vous l 'aurer i rouveo, v o u s espe-
rerea a votre derniire heure , et votre esperance 
ne p i r i r a point. 

1 5 . N e d r e s s e z point d'embflches au juste : ne 
cherchez point l'iinpiele dans sa m a i s o n ; et no 
troublez point son rcpos. 

. . . . . j . . . 1 6 . Car le juste tombera sept f o i s , et se relS-
surget ; impii autem corruent in malum, vera; mais les micturate seront pr6cipit6s dans 

le mal. 
1 7 . Ne vous rejouissez point quand votre en-

nemi sera torob£; et que votre creur ne tresaaille 
point de joie dans sa ruiu«; 

18. De penr que le Seigneur ne le voie , que 
eel a ne lui d e p l a n e , et qu'il ne reUre sa colon; 
de dessus lui. 

19. N'avez point ¿'emulation pour les hommes 
corrompus, et ne portez point envic aux 
chants ; 

20. Car les mechants n'ont point d esperance 
pour I'avenir, et la lampe des impies s eteindra 

2 1 . Mon f i is , craigner. le Seigneur et le r o i ; et 
n 'ayez point de commerce avec les mcdisant?; 

12. Vires non suppelunt. Je n'ai pas l 'autorité, le pouvoir nécessaire , ou bien, selon l'Hé-
breu : Si vous dites ; Jo no le connais point, et si vous méconnaisse}! ainsi votre frère, votre 
xml , votre parent, celui qui voit le fonadu cœur, etc. 

15. Nequv vastes requiem ejus. Ne troublez pas sou repos en lui imputant des fautes qu'il 
n'a pu* commises, ou bien : Ne prenez pas plaisir malignement à relever ses faiblesses. Quand 
il tomberait sept fois par jour, il se relèvera toujours glorieusement, landis que le» impies se-
ront précipités dans le plus épouvantable abîme, d'oti ils no so relèveront jamais. 

12 Vires non suppelunt. Ad liberandum innocentera, calumniatoribus resistendo, et us qui 
nu m injusto opprimant. - Servatorem animai In hebra*, est "^'I notser quod vertero 
posais, qui servai y vel observât, vel qui custodii animan luam ; nam utrumque signmcat 
verbum "IJÎJ nolstr. Sententia ergo est : qui obsorvat animam tuam oim.a v i d e i , nec oum 
potos fai lore. Vel sensus est : nihil fallit Deum servatorem anùme t u » , ^ « j ^ j g 
¿ervaris immunis a multis malis. ita par est te etiam in ullis qui penelitantur st-rv.mlis .solii-
Citum esse. Fonasse sapiens allegoria eoru:n qui ad mortem corporis trahuntur excitare nos 
vult ad opem ils ferondam quihus mors spir i tual i Imminet. 

13. Comede, fili mi. mei. Appete fructu3 sapienti^, et cum eos adeptus ftieria, ¡11U ¡"ruere ; 
quia anira» dulcieres sunt quam favus melila palato. 

14. Habebis in novisslmis spera. Vide dieta superiori cap. n. 18. 
15. Ne insidieris. Monet sapiens no quia curiosa observation«i s tndeat jn jus to , qui. Pacato 

cum omnibus vivere cons tur, invenire quod carpai , dohs ad hoc siruotis. Nam lieot levi.» 
quísdam in eo deprenendi possint errata, sine quibus h^c vi ta non ^ » " r . 1 7 
pìus etiam iabitur, nou facile tamen gravis aliqua culpa m «o inveniotur. v̂ ei seni 

v f t p e S É t Ì r S i q n Ì r i m Ì l t 1 n " ò m n . X S E H l o f lìberaoit « ad Tloron-

tem statuiii excitabit ; contra qnam accidit impila, qui si cadant lundiiua pcreuni. 

IS. Au f t rat ab eo. E t in te transferut. . 

19. Ne contcndas cum pessimi*. Idem est ^ ^ J r » . SÔ, 

R R S A T S 
cedeniis sententi». 

SO. Non hahenl fuer,.rum ,pem moli, Nam lteot íenawmee ' l i ^ - ï u T e ' e l « i f c -
in Psalmo Te. 6. nihil ¡menèrent om„e, mri iieimeum m manlòue.ui. - Lucerna mino 
rum emhujuaur. Ilubelur 1,tee sontenu« supra , e. 13, n, 0. Vide ibi diola-

4. — D-Jlracloribus. Qui Dei regisque mandatis detrahunt, malo de ns loquenves, et au 
eoawraptum allo» incitantes. 

13 óoraede/fi l i m i , mei , quia bo-
num e s t , et favum dulcissimum gutturi 
tuo. 

14. Sic et doctrina sapienti® animœ 
tosi ; quam çum invener is , habebis in 
novissimi» s p e m , et spes tua non pc-
ribit. 

1 5 , Ne insidieris, et quœras impieta-
tem in domo jus l i .ueque vastes requiem 

. . . 

1 7 . Cum ceeiderit inimicus t u u s , ne 
g a u d e a s , et in ruina ejus ne exultet 
cor luurn ; 

18. Ne forte videat Dominus, et dis-
pliceat e i , et auferat a b eo iram suam. 

19 . Ne contendas cum pessimi», n e c 
œmulcr iB impios : 

20. Quoniam non habent futurorum 
spem m a h , et lucerna impiornm extin-
guetur . 

2 1 . Time Dominum , fili m i , et re-
gem; et cum detracloribus non com-



lìuìnam utriusque quii notili Ces deux versets peuvent se traduire ainsi d'après l'Hé-
breu : Mua fils , craigne/ le Seigneur ei 1« roi, et ne vou* brouillez ni avec l'un ni avec 
l'autre, ou n'ofl'ensez ni l'un ni l'autre. Car la vengeance qu'ils exercent s'élèvera tout d'un 
coup; et qui pourra connaître ou comprendre lu punition fluo l'un et l'autre feront subir à 
ceux qui les aurout offenses? 

29. Secuwium opvs iuum. La vengeance n'appartient qu'fe Dieu, et il punit sévèrement 
ceux cui veulent se faire justice ou se ventar eux-mêmes. 

xitiuin a »PO ot roge in detractor 
— Quis novit > Cuasi dicat : Subii 

C H A P I T R E XXV. 

D e l a s l o i r e e t dxi c œ u r d e a s o u v e r a i n s . "NTe p o i n t s ' é l e v e r 
« o i - m è m e , G a r d e r » o n s e c r e t . P r o m e s s e s a n * e f T e t . j » a -
t i e x x c o , d o u o e n r , s o " b i * i é t é , d i s c r é t i o n . I T a i r e d u "bien à s e * 
e n n e m i s , m o d é r e r we* p a s s i o n s . 



i mollis frangís irai/i 

L E S P R O V E R B E S . 

21. Melius Weder«. Hoc expl 

25. Aqua frigida. Ut hauatus a 
onginqua regione expeetatua. 

26. Yew, corrupta. Vena aquro 
cliquod labitur. «jus fama ab im* 
aut iujusta intenti a oppressa, 
lenta suasionibu*, aut metu. \«I 

87. yon est ei bon 
coramodat. et atomachum gra 
lis. Quasi dicat : Licet divina 
dus e s t , ne hujusmodi cibo pi 

ata, aut infecta sordibus : cura onim justua in peccatum 
euigratur. — Codons. In calamitatene aut iu peccatum, 
n«x díoam. — Coram impío. Implo vidente, vol impel-
nentontift versiculi, tune juatitiic fontem turbatum plane 
laditin judicio. 

suave gustul, tarnen linmodico suinptum valetudini in-
e supra verbeul um 16. — Sie quiscrutalor est majesta-
s:t !u avias i mum, tamon otiam in hoc modus statnen-

l ferre polest aut digerero stomachus noster, gravati , 



28. Celui qui, en parlant, oc peut, retenir son i 28. Sieut urbs païens et absque mu 
esprit, est comme une ville tout ouverte, quiirorum arabitu, ita qui non potest ii 
n est point environnée de murailles. I loquendo cohibere spirilum suutu. 

C H A P I T R E X X V I . 
D e l ' Insensé; de celui «lui se croit sa¡je; du f a u x a m i ; d. 

la m a u v a i s e luixgue; de c e l u i q u i coche sa h a i n e . 

oluppcm «t ira 
¿e premier qui 8« 

12. il agis illo 
en beaucoup do 

« Septanto : - Celui qui 61 fe-
ins une fronde : celle pierre 
itoritè et frappera téraeraire 



C H A P I T R E X X V i l . 

I n c e r t i t u d e d u l e n d e m a t 
d u s e r v i t e u r . L e s l o u 
v o i r a d e s b e r g e r s . 

1. Ne vous glorifiez point pour 
voulez faire le lendemain, parce qu 
rez C4ï que doit produire ie jour sur 

2. Qu'un autre vous loue et non v 
que ce soit un étranger et non vospr 

i . Ne glorieri* 
ans quid supervi 

ici*. D'aprfes l'Hébre 

itura pariai die* 

ilicnus, et no 
. et non labia tu 

doraisso loquendo. — Seplsm. Id est, 

roveleSur. — In concilio. In multoruffl 



23. Diligent a- agnOtce vultum peco 
so rapportent h la vie pastoral« qui 
breux. Salomon en vante la simplicité 
sont plus éclatantes, mai» moins sûres 

homlnoîi absumat 

piontes sunt et prudentes , qui laudibus not 

s agneaux 

Î F S « 
irriture, r 

r le h! 
s chcvr 

ous vêtir, et 1. 
champ. 
ou? suffise poi 

C H A P I T R E X X V I I I . 

.«en m é c h a n t e « o n t t i m i d e s . S i m p l i c i t é d u pav 

c r a i n t e d u S e i t - n e u i ' ; d e l ' o i s i v e t é ; d e l ' ï n j u o t i o 

2«ieil ; d u r«Sgne d e s m é c h a n t s . 

2ô. Ad agri pretium. Dans une administration bien entendue, ou devait NO vfctir avec ;< 
produit des agneaux et se servir du produit des chevreaux pour u<iycr les ouvriers, les servi-
tours employés à la culture de la terre et couvrir les frais annuels du champ que l'on exploi-

27. Sufficiat libilac. On voit quelle était la sobriété des anciens. Ils ne vivaient que d< 
laitage; s'ils tuaient de3 agneaux ou de3 chevreaux, c'était dans un jour de fftte , pour offrit 
un sacrifice ou recevoir un étranger. 



23. Diligent a- agnOtce vultum peco 
so rapportent h la vie pastoral« qui é 
breux. Salomon en vante la simplicité 
sont plus éclatantes, mais moins sûres 

homlnoîi absumat 

piontes sunt et prudentes , qui laudibus not 

s agneaux 

Î F S « 
irriture, r 

r le h! 
s chcvr 

ous vêtir, et 1. 
champ. 
ou? suffise poi 

C H A P I T R E X X V I I I . 
.«en m é c h a n t e «ont t i m i d e s . S i m p l i c i t é d u pav 

c r a i n t e d u Seit-neui' ; de l ' o i s i v e t é ; de l ' ï n j u s t i o 
2«ieil ; d u r«Sgne d e s m é c h a n t s . 

2ô. Ad agri pretium. Dans une administration bien entendue, on devait NO vfctir avec ;< 
produit des agneaux et se servir du produit des chevreaux pour u<iycr les ouvriers, les servi-
tours employés à la culture de la terre et couvrir les frais annuels du champ que l'on exploi-

27. Sufficiat libilac. On voit quelle était la sobriété des anciens. Ils ne vivaient que d< 
laitage; s'ils tuaient de3 agneaux ou de3 chevreaux, c'était dans un jour de fftte , pour offrit 
un sacrifice ou recevoir un étranger. 



fœnore. C« 

iïôr'cDt ce 

pavidus. Ceci j><;> 14. Qu( semper , , . , . . . , . . 
riiommo craint toujours d'avoir mal fait. Ccst eu qui taisait aire à Jol 
oui nia opéra niea, scicns quod non pareeres delinquenti (IX, 2S). 

18. Qui ambulat simpliciter, &alvus 
orit : qui perversis graditur viis, con-
cidet semcl. 

19. a Qui operatur terrain suam, sa-
liabilur panibus : qui autein sectatur 
otium, replebitur egestate. ¡'a Supr. 12. 
•11. Eccli. 20. 30-] 

20. a Vir (idnlia multum laudabitur : 
qui autem festinat ditari, non erit in-
noeens. [a Supr. 13. 1 1 . el 20. 21. et 
Infr. v. 22.] 

21. Qui cognoscit in judicio faciem, 
non benetacit : iule et pro bucella panis 
deserit veritatem. 

22. Vir, qui festinat ditari, et aliis 

niet e i * ' ' s n ° r a t <|U0<I e S e 9 l a s superve-

23. Qui corripit hominom, gratiam 
postea inveniet apud eura, magis quam 
ille, qui per linguo: blandimeuta decipit. 

24. Qui subtrahit aliquid a pâtre suo, 
et a raati-e. et dicit hoe non esse pec-
catum, partieeps homicidic est. 

25. Qui se jaclat , et dilatai, jurgia 
eoncilal : qui vero sperat in Doiniuo, 
sanabitur. 

26. Qui confidit in corde suo, stultus 
est : qui autem graditur sapienter, ipse 
salvabitur. 

27. Qui dat pauperi, non indigebit : 
qui despicit aeprecantein, sustinebit 

28. Cum surrexerint impii. abscon-
dentur homines : cum illi perierint, 
multiplicabuntur justi. 

< n, i 8 m«!hL q u i simplement sera sauvé : celui 
qui marche par des voies corrompues tombera 

J » J P Î S q u i 1 l l î h o u r c ?3 te,"e rassasié de 
pains . mais celui qui aime l'oisiveté sera dans 
une protonae indigence. 

20. L'homme fidèle sera comblé de bénédic-
tions : mais celui qui se hâte de s'enrichir ne. 
sera PRS innocent. 

21. Celui qui , eu jugeant, a égard n la per-
sonne, ne fait pas bien; et un tel homme, pour 
une bouchée de pain abandonnera la vérité. 

22. Un homme qui se hâte de s'enrichir, et qui 
porte envie aux autres, ne sait pas qu'il se trou-
vera surpris tout d'un coup par la pauvreté. 

23. Celui qui reprend un homme trouvera 
grâce ensuite auprès de lui , plutôt que celui qui 
le trompe par des paroles flatteuses. 

24. Celui qui dérobe à son père et à sa mère 

ScSÎ d!t T C- nipst Pas un P6ch,': • a P«t aux crimes des homicides. 
25. Celui qui se vante et qui s'enfle d'orgueil 

excite des querelles; mais celui qui espère au 
Seigneur sera guéri. 

26. Celui qui se confie en son cœur est un in-
sensé : mais celui qui marche sagement se sau-

27. Celui qui donne au pauvre n'aura besoin de 
rien ; mais celui qui le méprise lorsqu'il le prie 
tombera lui-meme dans la pauvreté. 

28. Quand les méchants seront élevés, les 
hommes se cacheront : quand ils périront, le 
nombre des justes se multipliera. 

o forcera à t 
52. Egestas supereeniet ci. Il manquera de tout lorsque la 

tous les biens qu'il a tant aimés. 
24. Particepe homicides -" • 

Le Sage suppose qu'il a d. 
subsistance. 

27. Qui despicit deprecantem. L'Hébreu porto : Celui qui cache ses veux pour 
sera accablé do malédictions. r 

ions les oieus qu'il a nui; aime3. 
-24 Partieeps homicides est D'après l'Hébreu : II est lo compagnon, le frire de l'homicide. 

L^Snge suppose qu'il a dérobé à ses parents des choses nécessaires ou essentielles a leur 

18. Simpliciter. Innocenter. L X X , juste. — Semef. Hobr. habet, in ma, scilicet vie* 
tanaom aliquando concidet. 

19. Operatur. Industrius agricoltor uberes colliget fructus, et rébus ad victum necessariis 
abuudabit. 

20. Fidelis Verax, qui mendaciis allos non cireumvenit. — Non erit innocens. Nec peccato 
carebit, nec p-ena. 

SI. Qui cognoscit in judicio faciem. Habos hoc idom supra, c. 18, n. 5, et c. 21. n. 23. — 
Pro buccella panis. Pro re vilissima. Etiam italice dicimus : Per un boccon di pane. ' Qui 
prius magno pretio inductus jura violavit, cousuetudino peoeandi eo devonit ut ruin:mo 
oblato lucello idem faciat. Vide supra, e. IX, 5, ot 24, 23. 

22. Aliis incidet. Aliorum lucrum, suum damnum reputans, illudque antevertere et pra:-
ripere studens. 

21. Partieeps homicides est. I .XX.âvfybs âcrecû: , hominis impii et seelesti. Homicida 
ponitnrpro homine perdito. Partieeps eat moruta scelestorum et perditorum. 

25. Qui sejactat et dilatât. In hebrroo tantum est rechab rwphes. id est, latirs 
animo. Italie« dicimus , gonfi», qui tumidus est et sunorbus. — Qui vero sperat in Domino. 
Humilis nimirum, qui sibi nihil tribuit, sed totus ex Deo pendet. 

26. In corde suo. In sua sapieaiia et suis conailiis. — Qui... graditur sapienter. Non cor 
suum et sua consilia, sed sapientiam ducein sequons. 

27. Qui du pauperi. Quasi dieat: Non propteroa indigebis quod eleemoaynam dedoris. — 
Deprecantem. Pauperem, mendicantem. • 

SS. Cum surrexerint impii. Ad honores ot dïgnltatea, ot publics monora cum potestaco 
producti. — Abscondentxr homines. Justi so subtrahent, illorum violentiam t:inents3. — Mul-
tiptlcabuntur. Nam e locis in quibus latuerunt emergent. 

Touz IV. 
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1 3 e c e l u i q u i m é p r i s e l e s c o r r o d i o n s ; |de l a r u i n e d e s m é -
c h a n t s ; d e l a c o r r e c t i o n d e s e n f a n t s ; d e s i n s t r u c t i o n s d e s 
p r o p h è t e s ; d e l ' h o m m e s u p e r b e ; d e l a c r a i n t e d e s h o m m e s . 

1. L'homme gui méprise avec une tòte darei 1. Viro, qui corripicntcm dura cer-
celui qui le reprend, tombera tout d'un coup par ! vice contemnit, repentinus ci superve-

i . . «.ii. ' .1 ;i w-. titnl întaritfic • o- unm uanitn« Htm ai-une chute mortelle, et il ne gudrira jamais. 

2. Quand les justes se moltiplieront, lemonde 
sera dans la joie; et quand les ra^chanta pren-
droot le gouvernemenl, le peuple gemira. 

3. Celui qui aime la sagesse sera la joie de son 
pere; mais celui qui nourrit des prostitutes per-

4. L e roi juste fait fleurir son 6lal; et 1'bomme 
avare le detruira. 

5. Celui qui tient a sou ami uu langage flatteur 
et deguisu teud un filet 1 ses picds. 

6. Le tilct enveloopcra le m&hant qui p6che; 
et le juste louera Oieu et se rejouira. 

7 . Le juste prend connaissancc do la cause des 
pauvres; mais le mdchant ne s'informe de rien. 

8. Les hommcs corrompus d&ruisent la vi l le; 
mais les sages apaisent la fureur. 

9. Si le sage dispute avec l'insens6, soil qu'il 
se Wcbe ou qu'il r ic, il ne trouvera point de 
repos. 

10. Les hommes de sang haisscnt le simple; 
mais les juste? cbcrchent a lui conserve;- la vie. 

11. L'insense rcpaad tout dun coup tout ce 
qu'il a dans l 'espri l : le sage ne se Mte pas, et 
se reserve pour l'avenir. 

12. Le prince qui ¿coule favorablemcnt les 

C*H. XXIX. — 3. Vlr qui am«t sapietitlam. Dans oe 
tion I'amour do Dicu ct de la justico avee I'amour protano ot criminel. 

S. Aver tun! furorem. ColW fureur d6signe en general les dissensions qui sont un eiTet de 
!a colore de Dieu ot des "aommos. 

9. Non inveniet requiem. Il n'arrivora pas A convaincre lUnsensi quelqae moyenqu'il 
preune : parcc que l'insense ne «esse pas dc disputer, attendu qu il resist« mome a . eviaencc 
fa pins ¿clatante. 

CAP. XXIX. - 1. Eum t«niw non sequttur. Nunquam curabllur. , 
2. In multiplications. Cum aucr. fuerinl dignitatibus ct publicia muuenbus;nam muitipu-

carinon relorturad numerum, scd ad Increment!)"! dignitatis ot imperii. Ituque Pognlnus 
vcrtil, cum dominati futrlnt justi. 

•1. Rrigit. Id est. in bonura atatum restituit. 
5. Rete expandil gressibus ejus. Quia studet verbis illis eum decidere et dcccptum perdero. 
G. Peccantcm vlrum iniquum. Injuste e; dolose agendo. - /»iwitMi i w M . ' Q ^ t a a m x -

rum ipse ad aliuin capiendo instruxorat. - LavAabU. Ileum scolorum vmdicem. — Gaude-
bit. Quod erepius sit o perieulo. . . 

7 Novit ittflu* causam p<iuperum. Curam illiua hahendo et agendo ue opprimatur inno-
cens. quod non solum ad justum pertinet judlceiu, scd ad quemvis ahum justum, cui curie 
est nosse causam paupcrum, ut cam coasilio, vol patrecimo promovoat et adjuvet. - Ignorat 
tcientiam. Non curat nossc aut promovcro causas paupcrum. 

3. Pestilent**, Scelesti. - Awrtunt fitrorem. Iram Dei, vel p r i n c i p i s . . . . 
9. Sice irascatur. Nam si sapiens irascatur, stultus nwgis exoandcscit: si non irascatur. 

sed rideat. stultus se coaiemptum putat, ac pro-.nde vehementius irritatur. 
10. Viri sanmlnum. Viri scclosti et sanguinarii. - Slmpllcem. J u s t u m , . » c t a i , , * n o m n , 

ouia scilicet moribus sunt valde dissimilibus. — Quarunt animam ejus, hervaro studont vi-
tam justi : sic Psal. 141,5, dicitur : Non est qui requirat ammam meam. 

11. Totum spirilum imm. Quidquid novit, quidquid auimo coa<apit , •«»t5m OT^VhS-
oien-i vcro moderate acrit, ncc temcre loquitur, ncc suam scientiarn osteutat. ' U A et <-nm 
U S de ira interprets tor. qua», stulti statim efunduut, contra quam faciunt sapicntes, qu. 
ulciscendi libidinem coercent, ot subitoa iracundite motus compnmunt. 

12. Verba mendacii. Mendacia, adulationes, ealunnias innocent ly . 
imviOS. Quia cum mendaciis, adulation.bus et calummis locum esse aiumadvertunt apud 
principem, iis grassantur, ct nullum scolus non admittunt utquod cupiuut conscquantur. 

niet interitus : et eum sanitas non se-
quetur. 

2. In miiltiplicalione justorum laila-
bitur vulgus; cum impii sumpserint 
princinatum, gemet populus. 

3. \ i r qui amai sapientiam, lastifìcat 
patrem suuui; a qui autem nutrii scorta, 
perdit substantiam. fa Lue. 15.13.J 

4. Rex justus erigit terrain, vir ava-
rus dcslraet eam. 

5. Homo qui blandi» (iclisque sermo-
nibus loquitur amico suo, reteexpaa-
dit gre?sibus ejus. 

Q". l'eccantem virum inlquum involvet 
laqueus; et justus laudabit atquc gau-
debit. 

7 . Novit justus causam pauperum; 
impius ignorai scientiam. 

8. Ilomines pestilentes dissipant ci-
vitatem ; sapientes vero avertuul furo-
rem. 

!I. Vir sapiens, si cum stulto conten-
derli, sive irascatur, si ve redeat, non 
¡nveniet requiem. 

10. Viri sanj-uinum oderunt ¡-impli-
cem ; justi autem quterunt animam ejus. 

1 1 . Totum spiritum suum proferì 
stulLus ; sapiens differì, et reservat in 
posier um. 

12. Princepsqui libenter auditverba 

n opposi-
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mendaci», omnes ministros babeL im-

13. a Pauper el creditor obviaverunt 
sibi ; utriusque üluminator est Domi-
nus. (a Supr. 22. 2.] 

l i . Rex qui judicut in veniate pau-
peres, tbronus ejus m a;ternum Grma-
bitur. 

15. Virgil atque corrcptio tribuit sa-
pientiam ; puer antern qui dimitlitur: 

fanx rapports n'aura que des mécbants uour mi-
nistres. r 

13. Le pauvre et le créancier se sont rencon-
tres cn ce poM que le Seigneur est colui qui 
éclatre l'un et l'aulre. 

U . Lor&qu'un ,roi juge tes pauvres dans la vè-
n i e , son tròno saffennira pour jHinais. 

15. La verge et la corrcclion donnent. la sa-
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17. Erudi fìlium tuum, et refrieerabit. 

te, etdabit delicias amm<Btu«. 
18. Cum prophetia defecerit, dissi-

pabitur populus ; qui vero custodii le-
gem, bcatus est. 

19. Servus verbis non potest erudi-
ri ; quia quod dicis mtelliglt, et respon-
dere contemnit. 

20. Vidi .«ti hominem velocem ad lo-
quendum? stultitia magi? sperauda 
est, quam illius correplio. 

21. Qui delicate a pueritia nutrii ser-

g j g j o a des mécbanls, et ies justeTeD^verrónt 

17. Elevez bien voire Ois, et il vous consolera : 
et U deviendra les délices de voire âme. 

18. Quand il n'y aura plus de prophétie, le 
nonni" diwmara m->ii- „.,; i-peunle se dissipera, mais "celui qui garde la loi 
du Seiqr/eur est heureux. 

19. L'esclave ne peut être corrigé par des pa-
roles ; car il entend bien ce que vous lui dites, el 
il néglige d'y répondre. 

20. Aves-vous vu un homme prompt à parler ? 
attendes plutôt de lui des folies que non pas qu'il 
se corrige. 

»---: ! 21. Celui qui nourrit délicatement son servi-
n , poslea sentiet cum contu- • teur dès son enfance, le verra ensuite se révnl-

! ter contre lui. 
22. Vir iracundos provocai rixas; eU 22. L'homme colère excite des querelles; et 

qui ad indignandum facilis est. ent ad celui qui se fâche aisément sera plus promut ù 
peccandum prochvior. ! pécher. 

23. a Superbum sequilur hamilitas ; 23. L'humiliation suivra le superbe, et la gloire 
X » 22 29 ] S P s u 8 C 1 P i e t S ! o n a - i a I s c r n ' e Partage de l'humblo d'esprit. ' 

ot les f\ìg6tl9 U e m m ' n a , o r e s l Gomitata. Le Seigneur les observe également l'un ot l'autre 

18. Cam prophetia defecerit. Par la prophétie , U faut entendre ici l'instruction religieuse 
que les hommes donnaient au peuple. Cet enseignement maintenait le peuple ducala vraie 
voio, ot une toia qu'il en fut privé, il se laissa a l l e r s e * mauvaises passions ; ce qui fit sa 

19. Servus terbia non point crvdiri. Il fallait il cos natures grossières une éducation pius 
[verSi 21) m a l t r e 9 u i voulait agir autrement on était dupe, comme on lo voit plua loin 

13. Pauper et creditor. Similis ac fero eadem sententi* habetur supra , c. 22, u. 2. Senten-
za autem est, paupercm debitorem el croditorem ejus divers» condltiuuis homines, ubieue 
reper-n ub.que sibi mutuo occurrere, plenum esse mundum liomiuibus divers» fortuna-, et 
unum alteram quaarore, unuro ut mutuuii aocipiat. alteram ut mutuum dot. — Utrtusquc il-
luminator est Dominus. Sciitentia est, licet condiiione sint disparcs, utriusque tamon illu-
minator est Dominus, hoc est, utrisque similiter donat bujus lucis aura frni, utrisque vitati 
irint.Pl. I. iii.UKft M U M I I « ^...r,.. ! . . j . . . 1 .„• 

iiripertil un us et idem Dominus. Itaquo nerno coutcmncndus, aut inique prem'cndùs, cuLa qui 
paumer est lien potest ut d:vite sit molior; et utrumque Dominus, qui cos condidit, judi-

14. Judicat in veritatc pauperes. Pro pauperibus innocentibus ct a potentioribus opprossis 
sententiam ferendo. — In œternum. Lungo tempore. 

15. Confondit mat rem sunm. Pudore a(Hcit matrem. Dicit potius matrein uuam patron»,. 
quia viUofa erga filios Indulgente raaU'um potius est propria quaiu patrum. 

16. In mullipllcationc. Accipitur hic multiplicatio ut supra n. S, cum eadem sint verba 
Ifebr. Vide ibi dicta. - Et juste. Divino beneficio servati, ct impSis superstltes. — Ruinas 
eOrumvidebuni. Videbuut diviuam in cos uttionem. 

17. Refrigerabit te. Hebrwus babet, mtiescere te fociet, id est, erit cibi solatio et prœsidio. 
— Dalit delicias. Repetitio ejus quod priori henslstichio dictum est. 

18- PropfMfa. Dcclaratio verbi, seu divina; volunlatia. Cum prophète et divini verbi prm-
conos defecerint. liceo erat Dovidis querela : Jam non est prophète, et nos non cognoscct am-
plilis. Psal. 73, 9. — Qui vero custodii legem. Populus scilicet divin» logis tenax, quod t<uic 
aecidit, cum frequontes sunt divini verbi explicatores et pr»oones. 

19. Servus. Malus, et qui servili est animo. — Rctpowlera contemnit. Obedire non curât. 
20. Stultitla magie sperando. Potius oxpectandum aut timondum est no hnjusmodi homlnes 

stultum aliquid dicani, aut faciant, quam ut pravum illum morem emendont. 
Erit od peccandumproclicior. Contendendo, rixando, de aliis obloquendo, ctc. 

23. Superbum. Iluic plane gemina est evangelica sententia : Qui se exaltai humiliabilur, 
et qui te humiliât exaltabitur. 
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m i c l o n « le 3 > p a r o l ® d i v i n e p u r e 
l a p a n v r e t ó . I t a c i « * 

in.su p p o r -

¡ t i w virorum. Dicuntur h¡et 
t , ita siepe pnefkntur . Italici 
O dirò U mio povere. — Sop 
liquibus hoininibus. 
Rerum naturalinm et hum.i 
divinarmi! e t sanetarura. Voi 

doctif 

»ihp&raret. 
./"¿-idi 

'd . l luo 
lidie US 

aut ejus filium ! 
1.17,31 : Eloquio Domini igne examínala: 
rgo sermo Dei Ignitos, id es t , Igne exami-
ì vltlo ralaitatìa et corruptionis.— Clypeus. 
quomadmodum in Psal . citato babomus : 

srtur ad Dominum. 
prawipitur iu Deut., e. 4, n. 2 : Non addo 

ioc est, purissimus e; purg, 
i tur hoc do Dei sermone, E 
•>r est omnium speranHum 
addas quidquam. Respicil 

Proli 

. ncc auferelù 
iddìi quidquc .lue autem verbo Dei 

itiando. — A rguarís. ilhil addei .dumq», >d iili repugnet, 
Jt corruptor. 

7. A nte<[uam moriar. Dura vivo 
8. Vanilatem, ad verba mendacia. V 

onge sint n me, pauportatem et divitias 

itilando ìli« 

rba mendaci" longo iac 
li : nam si divitias habe 
: Quia est Dominas, si 

itntem et ver i 
ì dedoris mihi 

o intinti» erat Phara 
Israeli nesclo Domi 

s est Dominus u 
dlmiilam. Kxod, Israel 

idei i ta te et lm misericordia. S 
ad qurcdara iliorum errata SÌ 
sunt . — Maledical libi. Male 

« faii ejus. I ¿ s P i r e s e t la p i ù 
feconde per-sonne do la salute ' 
til me (Óf. supr. V i l i , 22). 



maître, de 
vous ne tombiez. 

1 1 . Il y a une i 
qui ne bénit point 

1 2 . II y il une race c 
néanmoins n'a point été 

qu'il ne vous maudisse, et que 

qui maudit son père et 

» croit p u r e , et qui 
3 de ses taches . 

1 3 . II y a une race dont les yeux sont a i d e r s , 
el les paupières élevées. 

14 . Il y a une race q u i , au lieu de dents , a 
des épées ; qui se sert de ses dents pour d é c h i -
rer et pour dévorer ceux qui n'ont rien s u r la 
lerre , et qui sont pauvres parmi les hommes. 

15. La sangsue a deux lilies, qui disent tou-
j o u r s : Apporte, apporte. 

Il y a trois choses insatiables, et une q u a -
trième qui ne dit jamais : C'est assez. 

Ilî. L'enfer, la matrice, la terre qui ne se soûle 
point d ' e a u , et le feu qui n e dit jamais : C 'est 

a il.' Que l 'œil de celui qui insulte à son p è r e , 
et qui méprise l 'enfautement de sa m è r e , soil 
arraché oar les corbeaux des torrents; et q u ' i l 
soit dévoré par les enfants de l 'aigle. 

18. Trois choses me sont difficiles à c o m p r e n -
dre, et la quatrième m'est entièrement ineou-

19. La trace de l'aigle dans l 'air, la trace d u 
' serpent sur la p i e r r e . la trace d un navire a u 

milieu de la mer, et la' voie de l'homme d a n s sa 

JC 20^Tnlle est aussi la voie de la femme a d u l -
tère qui , après avoir mangé, s'essuie la bouche , 
et dit : Je n'ai poini fuit de mal. 

suum, ne forlc maledicat t i b i , et cor-

11. Generatio qu® patri suo malcdi-
c i t , e l quai matri sum non benedicit. 

12. Generatio quœ sibi inunda vide-
lur, et tamen non est Iota a sordibus 

13. Generatio c u j u î excelsi sunt ocu-
l i , et palpebrœ ejus in alta surrectai. 

14 . Generatio quœ pro dentibus 
gladios habet , et commandit molaribus 
s u i s , ut comedat inopes do t e r r a , et 
pauperes ex horainibus. 

1 5 . Sanguisugas duœ sunt tilias, di-
ceníes : Atîer, aller. 

Tria suul insaturabilia, et quartum, 
quod nuuquam dicit : Suftîcit. 

1G. Infernus, et os vulva*, et terra 
• quœ non satiatur a q u a ; ignis vero 
nuuquam dicit : Suíficit. 

1 7 . Oculum qui subsannat patrem. 
et qui despicit partum matris suas i 
elTodiant eum corvi de torrentibus, et 
comedanl eum tilii aquilœ. 

18. Tria sunt diltlcilia mihi , et quar-
tum penitus ignoro ; 

19 . Viam aquilœ in cœlo, viamcolu-
hri super peiram, viara navis in'medio 
mar i , et viain vir i in adolescentia. 

20.Tal is est et via mulieris adulter®, 
qu® comedit, et tergens os suum, di-
cit : Non sum opérala malum. 

11. Oenrralio. Sa lomon énum&re ici q u a t r e r a c e s ou 
exécrab les . 

15. Dure sur,t filiœ. Ces J e u x tilles s o n t , d ' a p r è s les 

q u a t r e e spèces d 'hommes qu'il déclare 

i n s , l 'Avarice et l 'Ambi t ion , et d ' ap rès 

it , dure s u n t flûte, 

omnia devoran« . 

H . Generatio. Quasi d ien t : De tes tando s u n t g e n e r a hominum quœ mox snbj ie iam. — Aon 
benedicit. Malodic i t . 

12. Qua sibi murtela videtur. Vel q u i a s o r d o s ignorât s u a s , vel q u i a i l las n o n cura t abs te r -
g e r é . Loqui tur de so rd ibus vl t iorum. 

13. ExcclSi sunt oculi. Qui superborum es t h a b i t u s . 
14. Pro dentibus gladios haba. Crude'.es in te l l ig i t et a v a r o s , qui pauperes qùasi f e r » den-

t ibus l a c é r a n t , quibus dentos s u n t quas i g l a d i i . 
15. Sanguisuga. S e n s u s est , cup id i tu t i s , q u œ ve l ut s angu i suga quœdam e 

i ino t r e s , seu potiu« quatuor , quie n u n q u a m s u t l a n t n r . 
16. Infernus. M o r s , po rd i t i o , a u t s t a t u s m o r t u o r u m , qui es t ve lu t i os — - — 

quod n u n q u a m exple tur . - Os vulva. S ign i f ica» raulierum concup i scén t i am, de qnibus illo 

Delanala qnidem. sed non salíala recef*'. 
— Terra. Arons et sabu losa . — Ignis. Qui q u o p lus add i s l i g n o r u m , eo magis i ncend i tu r . 

t 7 . Sutsannar. Der ide t . — Despicil partum masris s u œ . Matrem suum non 
p lu r imum debe t , c u m in e jus u tero si t e o n c o p t u s et ab oa in lucera edi tus c 
Corel de lorrenlibus. So len t enim c o m circa t o r r en t e s o t duvtos nidif icare et 
k'-iHinua de Elia p rœcoptum fu i s se co rv i s u t pasceren t t 
4 ."— Fil ii aquilœ. A quilco enim et v u l t u r e s a v e s sunt < 
iüvo lan t , © t o c u l o s p o t l a a i m u m ros t ro p e t u n t . 

IS. Tria sunt dífflcilia mihí. T r i a , vol q u a t u o r sunt m i h i d i f f ic i le ; v e l , u t habent h e b r a » , 
a d m i r a b U i a , oum e o r u m c a u s a m i g n o r e m a u t modurn. 

19. Viam aquilœ in calo. Quce se m i r u m q u a n t u m in a l tum a t t o l l t , nee sui ves t ig ium post 
v o l a t u m rel lnqui t . — Viam colubri super peiram. Quœ v ia to r tuosa es t et lubr ica super et 
intPr aaxa ut earn pos t l a p s u m por p e t r a m inves t igare difficil l imum sit. - Viam nanism 
medio' mari. Q u * , s i e u n d n m v e n t u m velis e x c i o i e n i , c i t i ss ime f e r tu r nec , rebn-
qu i t . — Viam virt in adolcscentia. Q u » v a g a adniodum e s t , et i n s t a w i i s , ei \ a r i a , ^ ^ 
res i l l i u s ro t exe re v i s u l l u s possi t . In H*br . e s t n o S ^ l bealmach, in adoUscenlula, sou 
virgine; qu ibus ve rb i s prophet ico admirob i l i s Chr ls t i concoptlo in u tero Virginia, e t ojusdem 
n a t i v l t a s indicari v ide tu r . 

SO. Talis est. Id e s t , s imil i ter l a t e t . — Via mulieris adultera. Act iones turpes adulterio. 
— Qua comcdit. Rem turpcin hones to e t p u d e n t e r express i t . 

duea tus . -
r sa r i . Undo 

in torronto 111 • 

Uperiui 
N a m cibl 

Sep tan t« l 'ont en tendu du h é r i s s o n , e t la V u l g a t e 
. . et au l 'xnumo OUI. 1«. Q u e l q u e s - u n s c ro ien t oue le 

ermo hébreu se doit e n t e n d r e d 'une sor te do gros r a t s communs d a n s l 'Arab ie (Bible de 
Vence). 

31. Callus svccinctvs. L o mot gallus ne se t rouve pas dans l 'Hébreu , ma i s il so t rouvo dan» 
les S e p t a n t e . Quelques-uns c ro ien t qu 'au lieu du c o q , c e pourra i t ê t re le c h e v a l , et qu 'on 
pourrait I n d u i r e : Le cheva l caparaçonné . 

21. Per tria. Tr ia s u n t , vel qua tuo r , per q u a movetur t e r r a , e tc . — Movelur terra. T u r -
batur , et f e r r e ea non potes t . 

22. Per servum cum regnawrit. Nam nosciunt ut i modera te prosperi ta te fortuna}, sed typho 
superbi ie ox to l l un tu r , ot con tomni motuen tea , fore crudelea esse consueverun t . Kxemplum lia-
' *• — '• - " ! es t a d a g i a l * v e r s u s : 

ini quo » s t u n t , faci t Ut magi» s tu l t i t i am s u a m 
lulanter l o q u e a d o et agendo . Aliqui in te l l igunt do s a t u r i t a t e d lv l -

ulierem. Odio d ignam propter malos mores ;ha :c en im iu ma t r imon lum a s -
s u m p i a , et l o e n matcr f&mll ias ,domura tu rba t . — Ancillam. Anci l lam q u a ; , domina prrcmor-
tua , au t B viro o x p u l s a , in con jugom a s s u m i t u r ; hu juscemodi en im a n c i l l » m a j o r e s quara 
pro sua condition© spir i ius a s s u m u n t . * Hesiodus : 

MY'.TOT! IEVXFJ07.d7. yivr, ETC )i / . raov IXOITO , 
A'umçuant mtlier qua a>\cilla fnerit in ledum veniat ; 

id e s t , duca tur uxor . 
24. Minima Ierra. E x minor lbus terrie an lmal ibus . — Sunt saptenliora sapienlibus. N a m 

in s t i nc iu n a t u r œ o x c r c e n t quœdam aopieati ie opera major! soler t iu quam homines sap ien tes , 
a u t quam homines qui sapiont ia ; capaces s u n t . 
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Lepusculus. In H c b r . est saphan, quod es t gene ra l a n o m e n , et commune multis 
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ira cubile suum. Loco tu to et minus nccesso , u t so a vena tor ibus t u i u m prœstc t . 
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Peliciler. Cliald. Pulchre. 

3 1 . Cat lui. I n Hcbr . es t sarslr, qu¡e vox cum hoe tentum loco occurra t in S c n p t u r a , 
var io expl icat iu- : n a m al iqui p a r d u m , aliqui formloam, aliqni vespam sivo a p e m , aliqui a q m -
lam a u t g a l l u m , u t nos te r , c u j u a nobis g rav iss ima debet esse auc tor l t as , interprotaU s u n t . — 
Succinctus ¡umbos. P a r a t u s M grossum , a d p u g n a m , a d procroat ioneni . — Aries. Qui ma -
gnifiée inccdií, t a n q u a m dux an te g rcgem. — Nec esl rex, qui resisral el. Ad ve rbum ox 
nebrseo v e r t u n t a l i q u i , et rex non surgere cum eo; sensum esse pu to : ad ro magn i f i e s incedit 
o t cum m a i e s t a t e , u t non possit se r<i* compara re c u m e o , quod etiain v u l g n t a nostr. i i n t e r -
protat io s ign i f ien t . I taque es t hyperbolic» et poética loquendi fo rmula . Sic de liliis ot fioribus 
dixi t Chr i a tus , Mat th . , 6, 29 : Nec Salomon in omni gloria sua cooperlus esl, sicut unum ex 



32. Tel a paru un insensé après qu'il a éti 
••levé en un rang sublime. Car s'il avait eu dr 
l'intelligence, il aurait mis sa main sur su 
bouche. 

33. Celui qui presse fort la mamelle pour er 
tirer le lait. en fait sortir un suc épaissi ; celu: 
qui se mouche trop fort tire le sang; et celui qu: 
excite la colère produit les querelles. 

32. Est qui stultus apparuit post-
juam elevalus est in sublime; si cnim 
intcllexissel, ori suo imposuisset ma-

33. Qui autcm fortiter prerait ubera 
id eliciendum l a c , cxprimil butyrum; 

qui vehementer emungit, elicit san-
iuinem, et qui provocat iras, product 

C H A P I T R E X X X T . 

Instructions« d e la m i - r e d e S a l o m o n à e o n i l l». Fllogo 

d u p o r t r a i t d e la f e m m e f o r t e . 

thai ter pour Salomon qu'il n'oubliât jamais cotte 

>ertr<inseunl. Vel irlaica, 

untîa, CUran* ne poten-
¡llentem. Italie.- dicimi 
•ara est et pretioaa, ut 

11. Confiiliiín «acor váis 
rodigat, ne t o r p e « otio et n 
ilicentiam abundat rebus ad 
12. KeddH et bonum, et nor. 

liles spolii 
lullum voi 

13. Qiwsivit lanam et Hnu 
tu» lanam aut linuin obtrud* 

becftepitelg, in iMut 
cheptels, voluntatem, animi ; inclinai 

oam volúntate man 
mientes et ad ment« 
oUsauueutem mater theris 

m quœ allouas 
a quibus abua -
longe portons 

iga portare est 
id usina malcr-
tlia hujusmodi, 

vendit 

rebus alioq« 
in domibus 

ci bum ilk 

l'ortem et virile 



P R E F A C E SUR L E L I V R E DE L'ECCLESIASTE 

C e l i v r e a p o u r titre d a n s l ' h é b r e u Coltelelh. L a V u l g a t o et. l e s S e p t a n t e t ' o n t 
t r a d u i t p a r le m o t Ecclésiasle, q u i s i g n i f i e tin o r a t e u r , un p r é d i c a t e u r q u i p a r l e 
d a n s u n e a s s e m b l é e . C ' e s t l e s e n s a d m i s p a r sa in t J é r ô m e e t r e c o n n u p a r t o u s 
l e s e x é g è t o s . 

S a l o m o n , q u i p r e n d c e n o m , se n o m m e , a u d é b u t d u l i v r e , fils d e D a v i d e t ro i 
d e J é r u s a l e m . 11 y p a r l e d e s e s o u v r a g e s , d e s a s a g e s s e , d e s e s b â t i m e n t s s p l c n -
d i d e s , d e s e s t r é s o r s i n c o m p a r a b l e s , et. e n p a r t i c u l i e r d o s e s p a r a b o l e s q u i 
l ' a v a i e n t r e n d u c é l è b r e d a n s t o u t l ' O r i e n t , d o t e l l e s o r t e q u ' o n n e peut s ' e m p ê -
e l t e r d o l e r e c o n n a î t r e à t o u s c e s t i t r e s e t à t o u s c e s c a r a c t è r e s . 

C e p o è m e e s t , c o m m e l ' a t r è s - b i e n dit 1 W P l a n t i e r , le p o è m e du d é s e n c h a n -
t e m e n t . S a l o m o n a v a i t é t é c o m b l é d e t o u s les b i e n s q n o l ' h o m m e p e u t a v o i r 
i c i - b a s . Nu l m o n a r q u e n ' é g a l a j a m a i s n i l ' a b o n d a n c e d e s e s t r é s o r s , n i l ' é c l a t 
d e son f a s t e , n i la var ié té , d e s e s p l a i s i r s . Il h a b i t a i t u n p a l a i s d o n t l e t e m p l e 
seu l a t t e i g n a i t l ' i n c o m p a r a b l e m a g n i f i c e n c e ; son t r ô n e d ' o r e t d ' i v o i r e e f f a ç a i t 
t o u s les c h e f s - d ' œ u v r e e x é c u t é s j u s q u e - l à p a r l e p r o g r è s d e s a r t s ; le n o m b r e 
d e s o f f ic ie r s , d e s s e r v i t e u r s e t d e s e s c l a v e s , a d m i s à c o m p o s e r s a c o u r , s ' é l e v a i t , 
p o u r a insi d i r e , à la m e s u r e d ' u n p e u p l e ; c h a q u e j o u r , d ' u n bou t à l ' a u t r e d u 
r o y a u m e , i l s al laient , c h e r c h e r p o u r la t a b l e d e l e u r m a î t r e l e s p r o d u c t i o n s l e s 
p i n ; e x q u i s e s d u sol d e la J u d é e ; on n o f a i s a i t s e r v i r a u x b a n q u e t s d e s p r i n c e s 
q u e d e s v a s e s d ' o r e t d ' a r g e n t ; e n s o r t e q u e d a n s la d e m e u r e d e S a l o m o n t o u t 
r é p o n d a i t , p a r s a r i c h e s s e , a u luxe d e la d e m e u r e e l l e - m ê m e . A u t o u r du r o y a l 
é d i f i c e . on v o y a i t se d é r o u l e r e t d e s p a r t e r r e s e n c h a n t é s , e t d e s b o s q u e t s o ù 
m i l l e a r b r e s d i v e r s c o n f o n d a i e n t l e u r s v e r d u r e s , e t d e v a s t e s b a s s i n s d o n t l e s 
e a u x , s ' é c h a p p a n t p a r d e s c a n a u x s v m é t r i s é s , c o u r a i e n t p o r t e r d a n s l e s j a r d i n s 
e t l e s bois la f r a î c h e u r e t la v i e . P u i s , v e n a i e n t s e s é c u r i e s q u i a b r i t a i e n t , les 
u n e s , 4 0 . 0 0 0 c h e v a u x d e c l i a r , l e s a u t r e s , <12,000 c h e v a u x î l e c o u r s e ; l ' E g y p t e 
e t l ' A b v s s i n i c f o u r n i s s a i e n t c e s c o u r s i e r s d e s t i n é s à r e m p l i r d e s c r è c h e s q u e l e s 
a u t r e s s o u v e r a i n s n ' a u r a i e n t p a s r o u g i d e t r a n s f o r m e r en l e u r p r o p r e s é j o u r . 

S o n e m p i r e n e l o c é d a i t p a s à son p a l a i s . A n u l l e é p o q u e , la l i g n e d e s f r o n -
t i è r e s I s r a é l i t e s n ' a v a i t e n v e l o p p é d a n s son e n c e i n l e u n p l u s v a s t e t e r r i t o i r e , 
t o u s l e s e n n e m i s q u i s ' é ta ien t , a g i t é s a u p a r a v a n t a u t o u r d e la n a t i o n s a i n t e 
é t a i e n t d e v e n u s s e s a l l i é s o u s e s t r i b u t a i r e s ; l ' E g y p t e lui a v a i t o f fe r t p o u r é p o u s e 
u n e fille d e s P h a r a o n s ; J é r u s a l e m s ' a g r a n d i s s a i t e t s ' embe l l i s s a i t s o u s s o n r è g n e ; 
il p e u p l a i t d e v i l l e s , d e c i t a d e l l e s e t d e m o n u m e n t s , l e s m o n t s e t l e s p l a i n e s d e 
son r o v a u m e , s e s v a i s s e a u x s e b a l a n ç a i e n t s o n s l e s m u r s d ' A / . i o n g a b e r , e t 
a l l a i e n t a v e c c e u x d ' I I i r a m c h e r c h e r l i s a r ô m e s d e T h a r s i s e t l e s d i a m a n t s 
d ' O p h i r . 

A c e s a v a n t a g e s e x t é r i e u r s , il r é u n i s s a i t u n c œ u r v a s t e c o m m e la m e r , u n o 
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a l l a i e n t a v e c c e u x d ' I I i r a m c h e r c h e r l i s a r ô m e s d e T h a r s i s e t l e s d i a m a n t s 
d ' O p h i r . 

A c e s a v a n t a g e s e x t é r i e u r s , il r é u n i s s a i t u n c œ u r v a s t e c o m m e la m e r , u n o 
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i n t e l l i g e n c e s a n s m e s u r e c o m m e l ' é t e n d u e d e s c i e u x ( 1 ) . E t c ' e s t a u m i l i e u d e 
t o u t e » c e s j o u i s s a n c e s q u ' i l p r o c l a m e q u e t o u t e n c e m o n d e n ' e s t q u e v a n i t é , 
q u e l e p o u v o i r , l a f o r t u n e , l e s h o n n e u r s , l e s d i g n i t é s q u e l ' o n r e c h e r c h e a v e c 
t a n t d ' a r d e u r , q u e l e l u x e , l e s s u c c è s , l a s c i e n c e h u m a i n e e l l e - m ê m e , s o n t i m -
p u i s s a n t s à r e n d r e l ' h o m m e h e u r e u x . 

A q u e l l e é p o q u e d e s a v i e a - t - i l c o m p o s é c e l o u v r a g e ? l i l a i t - c e a p r è s s e s 
d é s o r d r e s s o u s l ' i n f l u e n c e d ' u n s e n t i m e n t d e c o n t r i t i o n ? I - c s J u i f s le s u p p o s e n t , 
e t s a i n t J é r ô m e , a v e c p l u s i e u r s c o m m e n t a t e u r s , e s t d e c e t a v i s . M a i s c o m m e on 
n e s a i t p a s s i S a l o m o n a f a i t p é n i t e n c e , c e l t e o p i n i o n s e t r o u v e p a r l à m ê m e f o r t 
i n c e r t a i n e . P u i s q u e c e g r a n d p r i n c e r e ç u t d e D i e u l e d o n d e l a s a g e s s e p e n d a n t 
q u ' i l é l a i l a u f a i t e d e s h o n n e u r s e t d e l a g l o i r e , r i e n n ' e m p ê c h e d ' a d m e t t r e qu ' i l 
n ' a i t s e n t i d è s c e m o m e n t l e n é a n t d e t o u t e s s e s j o u i s s a n c e s , e t q u ' i l n e l ' a i t 
p r o c l a m é e n p r é s e n c e d e t o u t I s r a ë l . I l n e p o u v a i t f a i r e u n e m a n i f e s t a t i o n p l u s 
é c l a t a n t e d e l a s a g e s s e q u i é t a i t e n l u i . 

D e s c r i t i q u e s m o d e r n e s o n t a t t a q u é l ' a u t h e n t i c i t é d e c e l i v r e , et. o n t s u p p o s é 
q u ' i l é t a i t t r è s - p o s t é r i e u r à S a l o m o n . L e s u n s o n t c r u q u ' i l a v a i t é t é c o m p o s é à 
l a i i n d e l ' è r e p e r s i q u e o u a u c o m m e n c e m e n t d e l ' è r e m a c é d o n i e n n e ; d ' a u t r e s 
l ' o n t p l a c é a u m i l i e u d u 111e s i è c l e a v a n t J é s u s - C h r i s t . I l s s e s o n t a p p u y é s s u r le 
s t y l e d e l ' o u v r a g e . M a i s l a p h i l o l o g i e m o d e r n e n ' e s t p a s a s s e z v e r s é e d a n s l a 
c o n n a i s s a n c e d e ' l ' a n c i e n n e l a n g u e h é b r a ï q u e p o u r q u e d e p a r e i l s a r g u m e n t s 
p u i s s e n t p r é v a l o i r c o n t r e l a t r a d i t i o n c o n s t a n t e d e s c h r é t i e n s e t d e s J u i f s , q u i a . 
d e t o u s l e s t e m p s , a t t r i b u é c e l i v r e à S a l o m o n . 

C e t o u v r a g e a t o u j o u r s f a i t p a r t i e d u c a u o n d e s E c r i t u r e s p a r m i l e s J u i f s 
c o m m e p a r m i l e s c a t h o l i q u e s ; m a i s l e s d o c t e u r s J u i f s e t , a p r è s e u x , s a i n t 
J é r ô m e , n o u s a n n o n c e n t q u ' i l y e u t q u o i q u e h é s i t a t i o n d e l à p a r t d e l a S y n a g o g u e , 
q u a n d il f a l l u t r e c o n n a î t r e l ' i n s p i r a t i o n d e c e l i v r e . O n f u t f r a p p é d e c e r t a i n e s 
c o n t r a d i c t i o n s a p p a r e n t e s , e t o n c r a i g n i t q u ' i l n o l û t m a l i n t e r p r é t é e t q u ' i l ne 
f a v o r i s â t l e s c e p t i c i s m e e t l ' é p i c u r i s m e . 

O n a v a i t c r u t r o u v e r d e s c o n t r a d i c t i o n s d a n s c e l i v r e , p a r c e q u e l ' a u t e u r d i t 
d e l u i t a n t ô t q u ' i l a é t é t r è s - s a g e ( 1 , 4 6 , i l , 3 , y , 4 5 ) e t t a n t ô t l e n i e ( v u , 2 3 ) ; 
t a n t ô t il p r é t e n d q u e l a d e s t i n é e d e t o u s e s t la m ê m e ( i , n , 15 , m , 4 9 ) e t t a n t ô t 
il a u n o n c e u n e j u s t e r é t r i b u t i o n r é s e r v é e a u x h o n s e t a u x m é c h a n t s ( m , 4 7 , v m , 
12 , x i i , 4 4 ) ; i c i il a c c o r d e q u ' i l y a d ' h o n n ê t e s g e n s s u r l a t e r r e ( v u , 4 3 . v m , 
4 0 , i x , 5) e t a i l l e u r s i l l e n i e ( v i l , 2 0 ) . 

M a i s c e s c o n t r a d i c t i o n s , d i t W e t t e , n e s o n t q u ' a p p a r e n t e s e t s o n t f a c i l e s à 
r é s o u d r e . Q u a n d S a l o m o n d é c l a r e l a r e c h e r c h e d e l a s a g e s s e u n e v a n i t é , il v e u t 
d i r e q u e c ' e s t e n v a i n q u ' u n m o r t e l p r é t e n d a r r i v e r , p a r s e s p r o p r e s e f f o r t s , à 
u n e s a g e s s e p l e i n e , e n t i è r e , p a r f a i t e , q u i l ' e x e m p t e «le t o u t c h a g r i n e t d e tou t 
d é c o u r a g e m e n t , e t c ' e s t d a n s c e s e n s é m i n e n t e t p a r f a i t q u ' i l d i t q u ' i l n ' y e s t 
p o i n t p a r v e n u . Q u a n d i l s o u t i e n t q u e t o u s l e s h o m m e s o n t le m ê m e s o r t , i l vo i t 
c o m b i e n t o u t e s t p o u r t o u s c h a n g e a n t e t é p h é m è r e ; q u e t o u s , s a n s d i s t i n c t i o n , 
m e u r e n t e t t o m b e n t d a n s l ' o u b l i , e l q u e l a s a g e s s e n ' a a u c u n p r i v i l è g e à c e l 
é g a r d . M a i s il e s t é v i d e n t q u e r i e n n ' e m p ê c h e e n m ê m e t e m p s l a j u s t e a p p r é -
c i a t i o n e t l a r é m u n é r a t i o n é q u i t a b l e d u b i e n e t d u m a l . E n f i n , q u a n d i l n i e q u ' i l 
s e t r o u v e u n s e u l j u s t e p a r m i l e s h o m m e s , il e n t e n d p a r l e r , c o m m e il l ' a d i t 
e x p r e s s é m e n t , d ' u n e j u s t i c e p a r f a i t e , d ' u n e v e r t u q u e n e t r o u b l e a u c u n p é c h é , 
e t o n c o m p r e n d q u ' i l p e u t f a i r e c e t t e n é g a t i o n t o u t e n a d m e t t a n t q u ' i l y a d e s 
j u s t e s d a n s l e s e n s o r d i n a i r e . I l n ' y a d o n c e n t o u t c e l a rien d e c o n t r a d i c t o i r e (2). 

S ' i l p a r l e d e l a v a n i t é d e l a s c i e n c e h u m a i n e , c e n ' e s t p a s d a n s le s e n s d e s 
s c e p t i q u e s , m a i s c ' e s t u n i q u o m e n t p o u r m o n t r e r s o n i n s u f i i s a n c e q u a n d e l l e 
s ' i s o l e d e la fo i . E t l ' o n n e p e u t a c c u s e r d ' é p i c u r é i s m e u n é c r i v a i n q u i p r o c l a m e 

(1) M e Plantier. Eludes littéraires sur les poêles bibliques, tom. 1 " . pa£. 3»6 e l s u i v . 

(2) GOAT-'hler. Dictionnaire encyclopédique de lu Ihèvlogic catholique, au mot ECCUÏSSAETK. 
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l e d o g m e d e l a P r o v i d e n c e , l a n é c e s s i t é d e s b o n n e s œ u v r e s , l ' i m m o r t a l i t é d e 
l ' â m e , l e j u g e m e n t d e D i e u a p r è s c e t t e v i e , e t q u i t e r m i n e s o n l i v r e p a r c e 
p r é c e p t e : C r a i g n e z D i e u e t o b s e r v e z s e s c o m m a n d e m e n t s . 

C e q u i a d o n n é l i e u à c e s o b j e c t i o n s , c ' e s t l a d i f f i c u l t é q u e p r é s e n t e l ' i n t e l l i -
g e n c e d u t e x t e . C ' e s t u n p o è m e , e t à c e t i t r e t o u t e s l e s t r a n s i t i o n s o n t é t é s u p -
p r i m é e s . L ' a u t e u r p a s s e d ' u n e i d é e à u n e a u t r e s a n s e n p r é v e n i r s o n l e c t e u r e t 
s a n s e x p r i m e r l e s i d é e s i n t e r m é d i a i r e s q u i s e r a i e n t n é c e s s a i r e s p o u r l i e r e n t r e 
e l l e s s e s p e n s é e s . T a n t ô t i l p a r l e e n s o n n o m e t t a n t ô t a u n o m d e s i m p i e s e t d e s 
m a t é r i a l i s t e s , e l c o m m e il n ' a v e r t i t p a s d e c e c h a n g e m e n t d o p e r s o n n e s , o n e s t 
e x p o s é à t o m b e r d a n s l e s p l u s g r a v e s m é p r i s e s , e t à p r e n d r e p o u r s o n s e n t i m e n t 
c e l u i d e s a d v e r s a i r e s q u ' i l c o m b a t . T e l a é t é l ' é c u e i l d e q u e l q u e s c o m m e n t a t e u r s , 
e t c ' e s t c e q u i a a u t o r i s é l e s f a u s s e s i n t e r p r é t a t i o n s d e s i n c r o y a n t s , q u i v e u l e n t 
t o u j o u r s t r o u v e r n o s l i v r e s s a i n t s e n d é f a u t . 

N o u s a v o n s e u s o i n , à m e s u r e q u e c e s o b s c u r i t é s s e s o n t p r é s e n t é e s , d e l e s 
d i s s i p e r p a r d e s é c l a i r c i s s e m e n t s q u e n o u s a v o n s a j o u t é s d a n s n o s n o t e s à c e u x 
q u i s e t r o u v a i e n t d é j à d a n s c e l l e s d e M é n o c h i u s . N o u s s o m m e s p e r s u a d é q u ' a -
v e c c e d o u b l e s e c o u r s , l ' e x p l i c a t i o n d e YEcclésiaste n ' o f f r i r a a u c u n e m b a r r a s , e t 
q u ' o n p o u r r a m e t t r e à p r o f i t . l e s g r a n d e s i n s t r u c t i o n s q u ' i l r e n f e r m e . 

C a r q u o i q u e c e l i v r e n e s o i t p a s s o u s c e r a p p o r t a u s s i r i c h e q u e l e p r é c é d e n t , 
o n y r e n c o n t r e n é a n m o i n s u n e f o u l e d o m a x i m e s q u i r a p p e l l e n t , p a r l e u r t o u r 
p i q u a n t e l g r a c i e u x , c e l l e s q u i s o n t d a n s l e s Proverbes. L ' a u t e u r , a y a n t p r i s à 
d é g o û t l e s p l a i s i r s , l e s richesses e t t o u t e s l e s j o u i s s a n c e s t e r r e s t r e s , f a i t r e s s o r t i r 
a v e c b e a u c o u p d ' é c l a t l a v a n i t é d e t o u t e s c e s c h o s e s a u x q u e l l e s l e m o n d e a t t a c h e 
u n s i g r a n d p r i x ; et. e n n o u s é c l a i r a n t s u r l e u r f u t i l i t é , il n o u s m o n t r e q u ' i l n ' j 
a d e s é r i e u x e t d e s o l i d e p o u r l ' h o m t n e , q u ' a i m e r D i e u e t l e s e r v i r . C ' e s t l a d o c -
t r i n e é v a n g é l i q u e . C a r , p o u r s u i v r e J é s u s , il f a u t r e n o n c e r à t o u s l e s p l a i s i r s d e 
c e m o n d e , p o u r n e s ' a t t a c h e r q u ' a u x r é c o m p e n s e s d u c i e l . 

J a m a i s v é r i t é n ' a é t é p l u s e s s e n t i e l l e à p r o c l a m e r d a n s c e s i è c l e «le p e u d e f o i , 
o ù t o u s l e s r e g a r d s s o n t p o r t é s v e r s l e s b i e n s q u i p a s s e n t , e t o ù l ' o n s e p r é o c c u p e 
s i p e u d e s b i e n s é t e r n e l s . C ' e s t p o u r q u o i l ' é t u d e d e c e l i v r e e s t d ' u n g r a n d 
i n t é r ê t e t d ' u n e g r a n d e u t i l i t é , p u i s q u e l ' o n n e p e u t t r o p s e c o n v a i n c r e n i t r o p 
r e d i r e a u x a u t r e s , c e t t e v é r i t é g é n é r a l e q u i r é s u m e t o u t l ' o u v r a g e : V a n i t é d e s 
v a n i t é s , t o u t n ' e s t q u e v a n i l é , s i n o n c r a i n d r e D i e u e t o b s e r v e r s e s c o m m a n d e -
m e n t s . 



L ' E C C L É S I A S T E . 

C H A P I T R E P R E M I E R . 

T o u t n ' e s t <iue v a n i t é . L a s a g e s s e e t l a s c i e n c e e l l e - m ê m e 

« o n t u n e s o u r c e « l ' a f f l i c t i o n e t d e c h a g r i n . 

1. Voici les paroles de l'Ecclésiaste, fils de Da-
vid. et roi de Jérusalem. 

— Vanité des vanités, d-t l'Ecclésiaste ; vanité 
des ranilés, et tout est visité. 

3. Que retire l'homme de tout le travail qui 
l'occape sous le soleil? 

4. Une race passe, et me autre lui succède; 
mais la terre demeure loajours. 

< 5. ^ soleil se lève et se couche, et retourne 
d'oà il était parti; et renaissant du même l ieu, 

6. Il prend son cours V̂ TS le midi, et revient j 
ver* le septentrion. L'esprli tournoie de toutes ; 
parts, et revient sur lui-irâne par de longs cir-
cuits. 

1 . Verba Ecclesiastaj , filii D a v i d , re-
gis Jerusalem. 

2. Vanitas vani tatum, dixit Ecclesia-
s t a s ; vanitas vanitatum, cl omnia vani-
tas. 

3 . Quid habet amplius homo de uni-
verso labore suo quo laborat sub sole? 

4 . Generatio prœterit, et generaüo 
advenit; terra autant in xtarnum slat. 

5. Oritur sol , el occidit, et ad locum 
suum revert í t u r ; ibique renascens, 

6. Gyrat per meridiem, et Ileclitur ad 
aquilonem; lustrans universa in cir-
cuitu pergit spiritus, et in circuios suos 
reverUlur. 

C.V?. I . — 1. Yerba Ecdaiasue. Ce mot vient du groe ExxXr.GIAARR,;, qui signifie un ora-
tour parlant devant une p otle assemblée. Salomon prend ce titre, parce qu'il s'adresse ici à 
l'asMmblée tout entière ce psuple de Dieu. 

6- Giiracper meridiem. Salomon marque ici le double mouvement du soleil. Son mouve-
mem diurne est exprimé t t verset précédent, lorsqu'il dit qu'il se lève et se couche, ot qu'il 
retoirne au lieu i'oü il est pirti. 11 marque son mouvement annuel sur l'écliptique, en disant 
qu'il so meuc au midi et sa nord sur le tropique du Cancer ce sur lo tropique du Capricorne. 

Ci f . I .—l .£cf fc í ía i !«.Bíbra!ce inseribitur J l S n p coheletfi, id est congregatrix. Soleut 
au tea Hebrañ norainibus gtuerls feminini pro masculinis interdum uti, ' quia comraunibus 
careat, etoliquuado ad eiurimendam ma-'is rei prœstantiain et elegantiam ; tiaque sa congre-
gatñcem, vel coccionasrlce^appellat Salomon, hoc e s t , elegantem concionatorom, ecc les iaà 
niminun vel ccKum ad ccucio&em audiendam cougrogantcm. Grseco dicitur éxxAROtaojç, 
quod lignificat coKcionalorm; nam moro propemodum concionatorio de reram vanitato disse-
n t , «Iliaque argumenté s : aores formando* ldoneis. — Regis Jerusalem. Hoc ad Davidem 
et a£ Salomonom referri potat. Potius tamen videtur esse titulus Salomonis, quo etiam titulo 
regïi Jerusalem tt iterum affel lat hoc capita, n. 12, cura ait : Ego Ecclesiasles fui rex Israel 
in Jerusalem. . 

2. Vanitas vanilalum. Visitas vanissima et inanissima occupât res humanas. Porro illud 
vaaiua appellator, quod defdt .qood leve est et vi lo, quod spes horainum frustratur, etc. 
NotâtD. Hieron. quosdam pnece interpretan i r a i ; árp-üv. id e s t , vapor vaporum. vol va-
por íxmi, et ora tenuis qux "telle solvitor. — Dixit Ecclesiastes. Do se loqoitor Salomon in 
tcrùîpersona, vel ut signiicet dicendorum prœcipuum auctorem es3o Spiritum sanctum, vel 
cerw modestia; ciusa; qua mione D. Paulus do so ipso ait : Scio homtnetn in Chris to, etc. 
II. Corinth., 12,2. — Omni? mnilas. Nam in rebus omnibus croatis vanitas est propter na-
tura earum inconstant! ara rf mutabilitatom, fallacem specie in, iuutilitatem a d e a consequenda 
qu» :-ob¡8 propocimus, molastias etiam , et curas quas nobis afferunt. 

3. tu id habet amplius kooo. Grace, TÎ; ïrt?ia<mx TÔ XVÔMIÏM, quœ abundanlia hOminll 
Id er., quid abundan», exeeOeos, magnum, eximium, habet homot Vel sensus est : quid su-
neres: homini poi'. toi Libare», qoos in hac vita sustinet? Italics dioeremus : Che cosa avohsd 
Vuono di tante fatíchel— Su', sole. In hac v i ta , ubi solis usura rruimur. Itálico dicimus : 
Sollo la cappa del sole. 

4. Generatio prreleril, d pneralio advenit. Hominum alii moriuntur, alii nascuntur, ot in 
defonnorum locum saecedmn. Sic Eceli., 14, 13, dicitur : Otnnis caro sied fotnum velerascet, 
et sint folium fructifican/ <i arbore viridi. Alia gencrantur, el alia dejiciuntur : sic gene-
ratio earnis et sanguinit aïîa finilur, et alia nascítur. — Terra autemin œternum stal. 
T e m cadem pernwuet, et er. quasi commune diversoriura veniontium, aut abountium. 

6. Gyrat jier meridiem. S^niflcat annuum solis motum, atque accossum ot rccessum inutr 
trop;-os cancri et capricorai: nam ¡estivo tempore sol vergit ad aquilonem, hierao ad meri-
diem. — Spiritus. D. Hiero;, et alii solem interyretantur, qui proatorea spiritus dicitur, qnod 
r e s a a m e t , végétai, et qauc spintum illis tribual ot vitam. Alii de ventis intelligunt per 
oranií discürrenúbus, et ia circuios suos revertontibus, quod scilicet nunquam non aliquo 
VOD'.P aliqua muuJi plaga e i lis quee nnivorsam torram ainoiuiit porlletur. hoc suo ordino sur-
gente, cum proxinas c»iit. Vide Plin., lib. 2, c . 27. 

7 . Omnia llumina intrant in mare, et 
mare non redundat; ad locum, unde 
exeunt flumina revertuntur ut itarum 
fluant. 

8. Cuncta! res dif f ic i les; non potest 
eas homo explicare sermone. Non sa-
turatur oculus v i s a , nec auris audilu 
imnletur. 

9. Quid est quod fuit? ipsum quod 
futnrum e s t ; quid est quod lactum est? 
ipsum quod faciendum est . 

10. Nihil sub sole n o v u m , nec valet 
quisquam d i c e r e : Ecce hoc recens e s t ; 
jam enim p r a c e s s i t in sieculis q u a fue-
runt ante nos . 

1 1 . Non est priorum 
nec eorum quiaem qu® 
sunt, erit recordatio apt 
turi sunt in novissimo. 

12. Ego Ecclesiastes fui 
Jerusalem. 

13. Et proposui in anic 
rere et investigate sapienter de omnibus 

* Hanc occupationem 
l dedit Deus liliis hominum, 

iit oceuparentur in e a . 
l i . Vidi cuncta quas fiunt sub s o l e , 

et ecce universa vani tas , et aflhctio 
spiritus. 

1 5 . Perversi difficile corriguntur, et 
stullorum infinitus est numerus. 

10. Locutus sum in corde meo, di-
ccns : Ecce magnus effcctus s u m , et 
prweessi oranes sapicnlia, qui fuerunt 
ante me in Jerusalem; ct mens mea 
contemplata est multa sapienter, et di-
dici. 

»ostea futura 
1 c o s qui fu-

t Israel in 

) meo quœ-

7 . Tous les fleuves entrent dans la m e r ; et la 
mer n'en regorge point; les fleuves retournent 
au môme lieu d où ils étaient sortis, pour couler 
de nouveau. 

8. Toutes les choses du monde sont dif f ic i les; 
l 'homme ne les peut expliquer par ses paroles. 
Cependeint chez lui l'œil ne se rassasie point d e 
v o i r , et l'oreille ne se lasse point d 'écouler. 

9 . Qu'est-ce qui a été autrefois? c'est ce qui 
doit se faire à l'avenir : qu'est-ce qui s'est fa i t? 
c 'est ce qui se doit faire encore. 

10. Rien n'est nouveau sous le soleil, et nul ne 
dira : Voilà une chose nouvel le; car elle a déjà 
été dans les siècles qui se sont passés avant nous. 

11. Il est vrai qu'on ne se souvient plus de ce 
qui a précédé : mais les choses qui doivent ar-
r iver après nous seront oubliées de même par 
c e u x qui viendront ensuite. 

1 2 . Moi , l 'Ecclésiaste, j 'ai été roi d'Israël 
dans Jérusalem. 

1 3 . Et j e résolus en moi-même de rechercher et 
d'examiner a v e c sagesse, ce qui passe sous l e 
solei l . Car Dieu a donné aux enfants des hom-
mes cette fâcheuse occupation qui les exerce 
pendant leur vie . 

14 . J'ai vu tout ce qui se fait sous le so le i l , c t 
j 'ai trouvé que tout était vanité et affliction d'es-
prit . 

15. L e s âmes perverties se corrigent difficile-
m e n t , et le nombre des insensés est infini. 

16 . J'ai dit dans mon cœur : J e suis devenu 
g r a n d , et j 'ai surpassé en sagesse tous ceux qui 
ont été avant moi dans Jérusalem. Mon esprit a 
contemplé les choses avec une grande attention, 
et j ' a i beaucoup appris. 

12. Fui rex Israel in Jerusalem. Il n'y a que Salomon qui a 
après son règne, lo schisme éclata, ot les rois d'Israi-l ne siégé 
:lo ses successeurs qui régnèrent h Jérusalem no furent plus que 

13. Hanc occupationem pessirnam. D'après l 'Hébreu, il faut traduire : C'est une occupât)' 
entants des hommes pour lea humilier. Nous avons, en effet , 

us si nous avons le jugement droit et sain, plus nous étu-
nvaincus de notre faiblesse ot do notre néant. Socrato, le plus 
3 qu'il savait lo mieux, c'est qu'il ne savait rien. 

pénible que Dieu a 
le désir inné de la 

pu ainsi parler de lui. Car 
nt plus à Jérusalem. Ceux 
ois de Juda. 

7. Adlocum. Comraodo hic locus cum D. Hieron. 'ot aliis intofligitur do torrentibus qoi 
tiunt ox vuporibus in pluviam densatis, a raari pnecipue e levat is , qui iterum decurrunt in 
mare. Potest etiam intelligi de ómnibus fluminibus ; nara aqua) maris per subterráneas caver-
nas sunt torris intorfusic, ot illas molliunt, ex quibus humidi vapores olati ot in aquas den-
sati scaturiginibus fontium liquores sufficiunt. Vide Joan. Baptistam Scortiara do Ni lo , lib. 

8. CuncUe res difficiles. Laborem aderantes earum scientiam atque cognitionem pararo vo-
lentibus. Sunt enim artes et scientia var ia et multíplices, qoai exacto sine magno labore ct 
studio porcipi non possunt. — Non potest eas homo explicare sermone. Tanta ost rerura di f i -
cultas , utfacultatom «xa sermonoexplieandi superent; nam multa, varia ot implioau sor-
mone evolvenda sunt. — Non saluratur oculus. Hi enim sensus in hominibus semper * novt 
aliquid appetont cognoscore, ct citius fatigantur quam aatientur. 

9. Quid est quod fuit t De rebus naturalibos potiasimum videtur hoe intolligondum; nam h » 
perseverant e^dem: idem cielorum motus, eadora ciernentorum collocatio, aniraalium spe-
cios ot proprietates eaidem. Verum etiam est in moralibus; nam eadom hominum studiaclrca 
honores et di vi t ías , militiam aut mercaturam, aliosquo mores magis communes. 

11. Non est priorum memoria. Solet enim ipsa vetustas homiuura nomina et re3 g a s u s 
abolcro. 

13. Investigare sapienter. Subtiliter, accurato, profunde. — Occupationem pessimam. I,n-
boriosissimam; tale enim est pertinax discendi studium. — Dedil Deus filiis hominum. Voluit 
laboriosissimam esso investigationem soientitc; ut hic labor osset e x parto pcena coriositatis 
humanw. — Üt occuparenlur in ea. In hobneo est , ad aflligtndum se in ea. 

14. A ffllclio spiritus. Animo molestiam afferunt. 

15. Di/ficile corriguntur. Noturn illud Jorcm., 13, 23 : Si mulare potest JSthiops pallenl 
mm, etc. — Stultorum. Peceantium, et de rebus perverse judicantium. 



homme 
parmi 

ihosos ides, si belles selon h 

17. Doctrinam. Scient ¡ata. — Brrorcsquo et slullitiam. — 
contraria contrarlls tntelliguntvr. — lu his queque essel labor. 
prudent ia , doctrina, orroribus, s tul t i t ia . 

18. lio qvod in mulla sapitnliamuUa sit indignalio. Varie os 
accipiunt de indignation? quam quis cognitione crcsccnto concipi 
indignation« investigantes felicitó lera et quietara in re'""" 1 

¡adignantur cniin sapientes e t dolent quod casao labore 
ex scientiarum difficu'.tate. Alii de honesta indignntior 
tes ob gustatuni suavem aapiontla; et roruui spiritualii 
clattono sapientium, qui sirapliciores contemauut et i 
doctissimus quisque laboriisiâàime ducet . Cuín illi sit 
sibi fieilibus versarl , intérim luctandc " ' 
existimo hujus loci intorpretationem. — 
labore qui a doctis suscipitur in discend 

Nam, 
»gnoseendi 

ignorantia, quam genuaoiorem c m 
iam, addil el laborera. Intellige de 
ara sciro volunt . V e l de labore et mo-

r m suaerioris hemisxicbii : Quo quis-
hoc docet iracundia» et la'boriotius. 

iminoùc 

immod' 
iinïation« 

i, alii îrapxoojàv, insaniam, 
Oaudio dixi. Gaudium ftllt 
¡mata. — (Juid frustra dec. 
T> risus ot immodoratura gviu 
airum jam perspecta rcrum 
MBus voluputia intelligit , 

. . . , - Carnem mearn. Meipsum , : 
Ûuin in bis versabar, rein omnom conferebani, ut explorarej 
et iucuodurn s i t . — Quo facto opus est. Quid sit illud que 
utilcm obtineant; vel qua> si , ros ojusmodi, quam facere ot 
grœco est : Donec vidercm quid sit bonum fifii» hominum, c 
dierum vilœ suce. — Numéro dierum. Tota vi ta . 

4. Magnificavi opéra mea. Magua opera feci mibi in corn 

circumlat 
lerprel 

C H A P I T R E I I . 

" V a n i t é d e s p l a i s i r » e t c i e n r i c h e s s e s . 

L E C C L E S I A S T E . 

12. Transiviadcontemplandamsaplentiam. Il r ev ién ta lo« à la aagas&e qu'U a d 4 U e x u n ( . 
née dans le chapitre précédent. Les anciens entendaient par lft los science» pbilosupiii,,,,,, Qt 
morales. Il reconnaît leur utilité, elles aont une lumière pour l'homme ici-bas. Maui s f o n les 
étudie pour ellea-mcmos, olios no produisent que déception. Car si l'horamo so roolerino dans 
cette oiistence terrestre, il voit lo savant ot i g n o r a n t , le sage et l 'insensé aboutir «tfalemont 
à la mort, qui rend vains tous leurs projets . 



reconnu qu'ih 

do. J'ai done dit en moi-mfme : Si , 
mourir aussi bien que 1'insensA, que me 
de m'etre plus appliquS que lut a I'elude 
sagesse? et m'ctant entretenu de ccci < 
c<cur, j'ai reconnu qu'il y avait en cela mi 
la vanite. 

16. Car la memoire du sage ne sera pa 
nelle; nou plus que celle de i'insensci; 
temps d venir enseveliront lout ¿galemen 
l'oubli. L'homme savant meurt comrr.e l'igi 

17. C'est pourquoi la vie m'est devem 
nuyeuse, conslderanl que loutes sortes de 
sont sous le soleil. et que lout n'est que 

15. Et di 
stulti et m« 
prodcsl qu 
operam? L 

11!. Non eaim memoria sapinntis s-
militer ut stulti in perpetuus, et f t 
lura tempora oblivion« cuncla pariu 
operient; moritur doctus similiter ut ir 

17. Et idcirco t^duit me vi ta meas 
videntem mala nniversa esse sub sole 
et cuncta vanilatem et afllictionnm spi 

18. Rursus detestatus sum omnern 
idustriammeam.quarn sub sole studio-
issime laboravi, habilurus hffircdem tanl travaille sousle soleil, devant iaisser 

moi un heritier, 
19. Qui sera le maitre de tons les ou^ 

auxquelsje me suis appliqut- avec tant de 
et de travail, sans que je sache s'il doit Strf 
ou insensfi. Et y a-t-il rien do si vain? 

20. C'esl pourquoi i'ai quille toutcs chos 

i-ailte a 21. Nam cum alius laboret i 
il s'est tia, et doctrina, et solUcitudin 
qu'il a otioso quffisita dimitlit; et hoc 
l'oisi- nitas, el magnum malum. 

22. Car que retirera l'homme de lout son tra-
•ail et de 1" affliction d'esprit avec laquclle il s'esl 

proderit bomini dc 
>. el afflictione spiri-
¡ruciatus est? 

L ECCLES1ASTE 

nus deux l'lin comme f <f 

i-m£me : Si je doi 

23. Tous ses jours sont pleins de douleur et 
d'amertume. 11 n'a point de repos dans son 5me, 
m6me pendant la nuit. Et n'est-ce pas l i une 
Qrande vanite ? 

2i. Ne vaut-il pas mieux manger at boire en 

18. Habiturus hared&m. Au lieu da trouver ua < 
mor t , on laissera aja*8 twi uu heritier, ua autre a. 

n pour 8 
idonner. 

t -4-di re : II n'est p 
mine ii le voudrait. C>st ft Dieu il lodc t 
ivail que do chercher indefiniment a ami 

comedere el 

) qu'aprfca la 

C H A P I T E E I I I . 

fton t e m p s . V a n i t e d e l ' ^ t r i d e d e s 

Dandi operam rei uxoriie. Ali 

Temps de planter, et temps d'arraclier ce qu 
ete plante. 

3. II y a temps de tuer, et temps de gu6rir 

Temps d'abattre, et temps de Mtir. 

CAP. I I I .— 1. omniatonpus habeni. lin nous montrant les vicissitudes anxquelln* sont 
soumises toutes los chowrs d*ici-bas, Salomon a c t i v e do nous en faire voir la vanite, Mais on 
mftme temps il nous apprend a diriger notre activito cn faisant chaque chose on son tomps et 
en distribuant avec intelligence noa loisirs. 1 v 



Kxpendendi. — A b j i o i e n d i . U; cuui in Wmpestatô rte rerum gravium voli 

Quœcumquc aul 

illum. IMT H O I « O - R I I — I V ) V ' V " , . . „ _ 
sit quod c . 12, n. 7, dicitnr : Spxritus redirai aa i/cum, </a 

22. Lœtari. Qnomodo hoc aie intolligcndum diximu» s 
Vide dicta c . 2. n. 10. - Quis... cum adducetf Iterumiinhi 
cognoscat. Hune iocnm sic « p r o u v e r a © arabica : Quis , 
dum sit post se d» Mo, quod reltqurt t Cai vorsiom conaen 
rum L-,rner. sentenUa, Interpratauir : Oum mors vcncrit, n 

i itlius 
futura 
facien. 
jx alio-

i i Œ i l ; 



X ' ' o l i e e i e l ' a v a r i c e . "V 
' ' i . - ^ i n i c e p r é f é r a b l e , a u : 

td alia, et vidi calomniai 
;erunlur, et lacryiuas in-
neminem consolatore™ 
Èstere eorum d o l e n t i » , 
ilio destitutos. 

»centium, et 

encore 
sub sole fiunt. 

i . R iirsum conlemplatus sum ornile, 
labores homiuum, et industria« aniiaad-
verti patere invidi® prosimi ; et in hoc 
ergo vanitas et cura superflua est. 

5. Stultus complicai manus sua3, e 
comedit carnea s u a s , dicens : 

6. Melior est i>u»illus cum requie 

et afflictione animi. 
1 . Considerans reperi et aliam vani-

tatelo sub sole. 
8. Unus e s t , et secundum non habet, 

non-f l l ium, non fratrem, et tamen la-
borare nnn cessât, nec satiantur oculi 
c jus divil i is ; nec recogitat, dicens : Cui 
laboro, et fraudo animant meam bonis? 
in hoc quoque vanitas est et afflictio 

trouvé encore une aut™ vanité sous 
8. C'est que tel est seul , et n'a p-

l u i , ni enfant , ni f r i r e , qui néanm« 
sans cesse : ses yeux sont insati 
chesaes ; et il ne lui vient poiut dai 
se dire à lui-même : P o u r qui est-c-
vail le, et pourquoi me priver raoi-t 
sage de mes biens ? C'est là encore 
une afllictiou d'esprit bien malheur' 

9. 11 vaut donc mieux être deux . 
d'être seul : car ils tirent de l ' a v a l 
société. 

-mêmt 

Lumentum 

CAI-. IV. — 2. Et laudavi magia morluos. S 
o croit pas à l'autre vie et qui borno toutes i 
; monde n'offre on efiet que déception. Si l'e 
s fait r ien, on tombe d.-ina la misère : il ¡t'y 
». Aie [¡us est ergo duos esse. Salomon expi 
V..I N.R. R., „'IR-^-. ..,.„1 . (1 _ „ 

le malheur de celi 

CAP- IV. — 1. Consola torem. « 
utrumquo significai. 

2. Laudavi magis morluos. Ni 
hoc vit" revlet'i est, ut co m par 
E l i a s , III. Keg., 19, 4 : Petivit «» 
rum persecutionom vidorot conti 
mori in bello, quant videre male 

3. Feliciortm ulroque. Quia n i 

S . Ambro* 

ir. cum Achabi et Jozabclis ido 
Machabteus dicebat : MeUus 
>,torum. I. Machab. 3, 59. 

5. Compii 
lomt.dU car 
iffiictionoin. 

Invidiam voritus et alic 

>lu3 justo pusillanimes sua 
it . Provcrb. 17. 7 : Melior , 
rgio. Sed nimirum in medi 
n virtutis, ut seilioet nec 
itatis nomine veletur. 

gaudio. quam do mus piena vici 
ab utroque extromo recedere opc 
nimis multorum negotiorum ausr 

' 8- Secundum non habet. Net 
9. Melius est ergo duos esse si: 

società lem, et honorum intor se 
quos hœreditaiem dérivent; nain 

laborct. 



ilia possumus invent ibis verisimilia videa' 

nt juriicibus lilis 
occurrendum sit viderinl 

O H A P I T R E V . 

! v œ u x , d e s d é s e 

CAP. V, — 1 . Ne temere. Mon t i sapiens u t , cura Deurn onma«, non temere loquumur, 
multa inconsiderato e f fu t i en les , sed considerato : reverente? subl imem Dei ma jes t a t em. Si-
mile es tCl i r is i i documentum, Matth. 6, 7 : Orante* autem. i n q u i t , »olite muliniti tonti, sl-
cul ethnici; pulanl enim quod in multilaquio suo exaudlantur. 

2. Multo s cura*. Sententi-i vidotur osso : quomadmodum d i u r n a m e n t i s ineons tan t ia et 
perturbaiionl eiium nocturna somnia pe r tu rba ta et ¡minime cotiierenlla respondent , ita multa 
verba oranti« non possunt non afferro in na r r ando , polt icendo, v o v e n d o . e tc . , s tul tum a l i -
quid , inconstan3 e t delirum. 

3. Infìdelis. Id e s t , non adimpleta. — Stutta, l i s t enim stai t i t e m e r e p romi t t e r e , et post-
quum promiscrit do adimplenda promissione sollicitum non osse. 

5. Ne (lederti os tuum. Ne faci le et t emere os so lvaa , et vota eoucipias q u a tibi s i n t causa 
pecca t i . Vel potius : ne postquam voviat l , obligationein voti coneris e x c u t o r e , voi ita n:?cre 
ac HÌ illa solntus esses. — Camera tuam. Et tu pocccs, ut sit synoedochc, para uro tot©. Alìqu; 
pecul iar l ter raferunt ad carni« luseiviara et concupiscentiam, q u a c a r n i s nomino notar i solet 
* ut sit aensus : noli blanditiis uti ad peruetranda s tupra aut aau l te r ia . — Coram angelo. Qui 
unicuiquo a d h a r e t coraes, et qui te mendaci» potest r*dargacre. — Non est providentta. In-
consulto votum pro tu l i , non tiintnm prweossit deliborationis ut v o l u n t a r i u m conseri poss i t , 
a tque ideo illius religione non toneor. L X X habent , ne dixeris, quia ignorantia est. — bissi? 
pet cuncta opera. Videtur a l ludere ad illaa impiorum maledietiones, L o v i t . 20, 20 : Consume -
tur incatsum iabor vester; et ibid. 2i>, 19 : Frustra s^cretis sementem, eie.: et Deut. 28, 19 : 
Maledicati cris ingrediens et maledictus egrediens, e tc . 

6. Ubi multa suni somma. Videtur hoc -quietare ad eos de quibiis p r o x i m e dictuin est , qui 
scilicet votorum obligationem conan tu r e luderò, quasi dicat : Sicut s o m n i o r u m , ita verborum 
majorem par tem esse v a n a m , a tqm ' ' ' ' 

violenta judicia, et subvertí justiliaml 
ia provincia, non mircris super hoc nc-
gotio; quia excelso excelsior est anus, 
et super hos quoque emincntiores sunt 
alii. 

8. Et insuper univers» lerrœ rex im-
perat servienti. 

9. Avarus non implebitur pecunia ; et 
qui amat divit ias, Iructum non capiet 
ex eis ; et hoc ergo vanilas. 

10. Ubi mullir, sunt opes , inulti et qui 
comedunt eas. Et quid prodest posses-
sori , nisi quod cernii divitias uculis 
suis? 

11 . Dulcis est somnus oneranti, sive 
parum, sive multum comodai : saturitas 
autem divitis non sinit eum dormire. 

12. a Est et alia inlirmitas pessima 
iiuam vidi sub sole; diviti® conservata 
in malum domini sui. [a Job. 20. 20-] 

13. Pereunt enim in afflictioué pes-
sima; generavi! lìlium qui in summa 
egestate erit. 

H . a Sicut egressus est nudus de 
utero matris sum, sic revertetur, et ni-
hil auferet Recum de labore suo- [a Job. 
1 . 21 . I. Tim. 6. 7 . ] 

15 . Miserabili? prorsus intlrmitas; 
quomodo venit , sic revertetur. Quid 
ergo prodest ei quod laboravit in ven-

" T e . Cunclis diehus vitaj s u » comedil 
in tenebris et in curis mullís, et m 
œrumna atque iristitia. 

1 7 . Hoc itaque v.sum est mihi bonum, 
ut comedat quis , et b ibat , et fruatur 

violence qui règne dans les jugements, et le ren-
versement de la justice dans une province, que 
cola ne vous étonne pas : car celui qui est élevé 
en a un autre au-<les3us de lui ; et i l y en a en-
core d'autres élevés au-dessus d'eux ; 

8. Et de plus, il y a un roi qui commande à 
tout le pays qui l u f e s t assujéti. 

9. L 'avare n'aura jamais assez d'argent; et ce-
lui qui aime les richesses n'en recueillera point 
de fruit. C'est donc là encore une vanité : 

10. Car où il y a beaucoup de b ien, il y a aussi 
beaucoup de personnes pour le manger. De quoi 
donc sert-il à l'homme qui le possède, sinon qu il 
voit de ses veux beaucoup île richesses? 

1 1 . Car Te sommeil est doux à l'ouvrier qui 
travail le, soit qu'il ait peu ou beaucoup mange : 
mais le riche est pov.r l'ordinaire si rempli de 
viandes qu'il ne peut dormir. 

12. Il y a encore une autre maladie bien fft-
" ' us le soleil : des richesses 

pour le tourment de celui 

.vec une extrême affliction. 
1 fils, qui sera réduit à la 

cheuse que j 'a 
conservées avec soin 
qui les possède. 

13. Il les voit périr s 
11 a mis au monde 
dernière pauvreté. 

U . Comme il est sorti nu du sein de sa mère, 
il retournera aussi «u dans le sein de (a terre, et 
n'emportera rien avec lui de son travail. 

15. C'est là vraiment une maladie bien digne 
de compassion. 11 s'en retournera comme il est 
venu. De quoi lui sert donc d'avoir tant travaillé 

C n 16. Tous les jours de sa vie il a mangé dans 
les ténèbres, dans un embairás de soins, dans 
la misère et dans le chagrin. 

17. J'ai donc cru qu'il est bon qu'un homme 
mange et boive , cl qu il se réjouisse dans le fruit 

17. Visum est mihl bonum. A l 'égard de* richesses, Salomon en condamne l 'amour . L ' a v a r e 

8. Et insuper. E t piwter superiores mugistratus , qui coercere possunt j a d i e o s inferioras, est 
sup remus omnium r4x i p so , qui omnibus sibi servient ibus et subjeet . s impe ra i . \ i dem illc 
quid facto opus s i t . " Vorc dictum a Seneca : 

Major hoc vobù dom.nue minalur • 
Omue*ub regno graciore rtgnum est. 

9. Implebitur. Sa t iah i tu r . — Amat. Immodice. — Frw:l»m non capici ex els. ¡sain avar i 
non ntui igunt pecunias s u a s , nec illas auden t expenderá n e i raminuanlur . at-iue i ta ilhs non 
t ruun tu r . . . . . . . . . : 

10. Ubi multo: sunl opes. Vani ta* est felicitatem in mullís oivi tus c o n s u m e r e ; 
a b u n d a n t o p i b u s , multara et iam familiam haboan t necease os t , qua* comedat ea s . Adde furos 
qui mulr.i de t r ahun t et in te rvor tnn t , ipsamque rerum .iorruptibilium condit ionem, q u » dtvi-
uas arrodi t ot imnùnuit . - Et quid prodest possessori ( Ipse duminus licet vmea t so multa 
h a b e r e , paucis tome» uti potest ; nani exiguo c-bo e t potu expletur , e t u n u m tan tum indumen-
tum ox inultia q u a h a b o t , oircumponero »ibi potest . _ 

11. Operanti. Quia labore fesso corpori su a vis aomnus suporveni t . — SWMTÍtOí... dtviHS. 
Cura nimis cibo distondiWir veut r icu lus , placidIIS somnus non coni ingi t . \ e i s e m u s ESI no 
curis qua» divitibus affert sollicitudo opes l u e n d i , vel ampLficandi; hm enim ^ e t o m capere 
^varum non permi t tun t , cura interim paupcr . Ina solutus ¡.ngoribus, beno dormia t . Ex uuo 
appaMt quan ta sit divit iarum v a n i t a s , q u a dominum suum non s a t u r a n t , sed IK.IIUS malo h a -
ben t , somitum i l l i ad imendo , m e . 

12. In/irmilas pessima. Mah 
t i » , q u a illaidii* ot lulrooinus 

13. Pereunt. Divi i ia amiitun 
sima. Cuín máximo dolore e o n 
ad filios transmitid posslnt. , • . , . , „ 

15. Miscrabilis prorsus infiernitos. In H e b r a o eadem sun t verba, q u a supra _niU;rpr«s 
v e r t i t , infirmila* pessima : g rande e t a t rox malum .-Quomodo venit. Lt nudus ingressus 
est hunc munduiu. . . 

16. In lenebrls. Sino auimi l a t i t i a . Vel ita loquitur sapiens , quia sordidi l iommes a o omru 
inngnil icenti* splendore alieni ^.uut, sod latont obseuri . Comouunt et iam in t euebr i s , quia 
totum diem negoti is i m p e n d u n t . et lundera de nocte cibum capiuol . 

17. Ut comedo! quis. Vide dieta c. 2, u. 24. - Numero dierum Mila:. Spat io tempori* quo 
vivit. - Pars illius. Vido d ie ta c. 2. n. 10. 

a t rox . — In matura domini. Nam mull ís exilio fuere d iv i -
iisas dederunl . 

dir ipiuntur , dissipantur , o labuntur . — l<> affliction* pes-
cai oas possederant. — Generavi! /ilium. Po reua t an tcquara 



C H A P I T R E V I . 

C o n d i t i o n m a l l i e u r e u f t e d e l 'avar« 

C H A P I T R E V I I . 

t o n n e r é p u t a t i o n . U t i l i t é d e s c o r r e c t i o n s . I l »«'y » d e b o n -
h e u r 1 q u e d a n s lu s a e e s s e . 11 f a u t é v i t e r l e s e x c è s . L a 
f e m m e e s t l ' é c u e i l d e l ' h o m m e . 



pour qu'il ar r ive a so rendre heureux au tan t quo possible s u r la terra . Il f au t qu'il év i t e 
J'etude dea choses qu' i l ne peut conna i t i e , et q u ' a u l i e u do se fa t iguer a la rcchorehn de l'im-
possible , il acquière le« vertu.» qui lui sont nécessa i res . Il doit ten i r a v a n t tout a sa r é p u t a -
t i o n , p ré fé re r les habitudes sérieuses s u s folios jo ies du monde, accepter les corroct ions et 
les répr imandés du s a g e , et se posséder assez pour n e pas so met t re e n co lè re . 

12. TTlilior est sap ien l ia cura divi t i i s , 
et magis prodest v iden t ibus solera. 

y:,. Sicut enira pro teg i t sap ien t ia , sic 
p r o l ^ i t pecunia : hoc autem p l u s h a b e t 
erudi t io e t sap ien t ia : quod v i fam I n -
buunt pos ses so r i suo . _ 

15. Cons idéra opé ra D e i , quud n e m o 
poss i t co r r ige ra quem ille d e s p e x e r i t . 

l î i . I n d ie b o n a f r u e r e b o n i s , et m a -
laui diem prœcave : s icut eoim b a n c , 
s ic et i l lam fecit Deus , ut non invenia t 
homo coul ra e u m j u s t a s que r imomas . 

16. H » c q u o q u e vidi in d îebus vani-
talis meie ? J u s t u s périt in j u s l i t i a sua , 
et impius mul to v iv i t t e m p o r e in mal i -
t ia sua . 

17 . Noli es?« j u s t u s mul tum : neque 
p lus s ap i a s quam necesse e s t . n e oh-

S 18 . N e impie agas m u l t u m ; et n o l i 
esse s t u l t u s , n e mor ia r i s io t empore 
non tuu . 

12. La sagesse est p lus utile avec les richesses ; 
e t elle ser t alors d a v a n t a g e à ceux qui voient le 
soleil. 

13. Car , comme la sagesse p r o t è g e , l ' a r g e n t 
protège auss i . Mais la science et la sagesse on t 
ce la de p l u s , qu 'e l les d o n n e n t à celui qu i l es 
p o s s è d e . la v ie . 

•14. Considérez les œ u v r e s de D i e u , »'L nmar-
qutz que nu l n e peut co r r ige r celui qu' i l m é -

P r W Jouissez de* biens au jour h e u r e u x , et te 
nez -vous p r ê t pour le m a u v a i s iou r . Car c o m m e 
Dieu a fait l ' u n , il a auss i fait l 'autre-, s ans nue 
nu l homniR ait aucun j u s t e su je t d e s e p l a ind re 
de lui. 

1 0 . J ' a i encore vu ceci pendan t les j o u r s d e m a 
v a n i t é : le j u s t e pér i t dans s a j u s t i c e , e t le m é -
c h a n t vit l ong temps d a n s s a mal ice . 

11 . N e soyez pas t rop j u s t e , e t n e soyez p a s 
p l u s sage qu' i l n ' e s t n é c e s s a i r e , d e peu r que 
vous n'en deveniez s t u p i d e . 

18. N e vous affermissez pas dans les ac l ions 
cr iminel le*, et ne devenez p a s i n s e n s é , de peu r 
que v o u s ne mouriez avant vo t re t e m p s . 

17. Noli esujvstus mutlum. 11 y a doux exc»s à év i t e r / , le premier , c'est d 'être plus sage 
qu' i l ne convient et de se faire . -sous prétexte de perfect ion. J « . scrupules mal fondes. Ces 
hommes se font une r ig idi té qui exclut toute indulgence, e t dans la pra t ique Hs deviennent 
Impossibles. L e s e c o n d c'est de s 'abandonner a l ' .rap.étè et à l a iolie. sous p ré tex te qu tl y a 
des méchan ts qni prospèrent et qui vivent longtemps. Salomon nous rappelle ces principes 
pour nous faire comprendre q u e , »1 dans la vie tout ost van i t é , ce n est pas une raison poui 
l i v r e r l a conduite «1 la directiou de son âme au ha sa rd , mais qu'il y a une l igne dont on n e 
doit pas s 'écarter . 

12. UUtior eut sapientia cum divitUs. Quia sapiens si d ives s i t , polest d.vv.ias iu multos 
bonos usus convertcre : et quia divitiœ ipst aapientue deeus addunt . — V tdenlii'US SOlem. Ho-
minibus viventlbus. . . . . _ , , . „ 

13. Sic protegit peeunta. A roultis mails et incoinmoais oripit. — Yjtam trtbuunt. Memo-
r i a m , fanue d iu turn i ta tem : vel tranquil loni et ve re homme dignam v i w m : vel vitam » t e r -
nain | u a m sibi vori sapientos comparant j ux ta d i v i n » legis et v e r a virtutis pr iewriptum 

14 Considéra 'opéra Dei. Considéra d i v i n « consilio provident i» factum esse u t , dum vivl-
r r u s cum malis nobls agendum s i t ; u tque proinde pat ient ia opus esse , cum ma.os corri^orc , 
et ra'l vutuin nostrum rtngere non possimus. — Nemo possu corriger«. In tel l i g e , potentia 
consequent i ; nam poler.tiS antecedcos aè açceptandam correpttonem nerain. d e e s t , msi vel.s 
Domine impolentiie intoll igere maximam dif f iculutem antecedentem. ' I n hebiœo ost , nemo 
wstit reconcinn-ire, quoa chaldaMis et S. Hicronymus de delectibus natural ibus acc ip .un t : 
nemo eoim potest c làui lum, caicum aut dlstortum membris refleere. et defeCtus hosce n a t u r e -
ls* emendure vel t o l l e r o . - tfitem ille despexerit. Desniçew « " « 6 » « ' M . X I 
i l la cum quibus homo non ç o n v e r t e j u r ^ m ^ n d e o d e ^ i l i a ^ u u t ^ u t ^ f ^ ^ J 1 ^ ! ^ 1 , ! ^ 
^ u L \ n r i e s p i o i > I u t t ô l c ^ S S d " î l ^ S S S t i ' ' a M l î i o ' e f f l c M i l o d . g u n t u r in e a s angus t ias 

jn Se bona. P l ena Irotiti» et jucundi ta t i s . - Maiam diem. ^Erumnosam, aut incora-
raoium iiliquod secum aifercntem. — r r & c a v e . Cum prospère w , ita vive ut praesidium 
al iquod tibf compares adversusd iom nmlam , s i f o r t o i n s ^ t . 
qt «ententia esse potest : dilltrenter inspico ne qnld tibi aut pe r impat ien t iam, aut a l ia ralioiie 
incoromodi atferat aut noxœ. - Sicut enim hanc. Utriusque lor tunw auctor_eo t Deus , et 
utraguo preficua esse po tes t . si quis bene u û sciât . QuAr- ncn ^ q u o ^ do d vina quwrA^ur 
provident ia qure omnia sapienter c ons o tu . t , sed pottus nos tmm accusarc debemua socord iam, 

q U l t i în^V-Ls vanUatiS "<*«!. Dum vixi in hae v i ta fluxa, inani , ins tabi l i . — Périt in justi-
ef ] ¿ S c S T S j u s t e v i v a t , et d iu tumiore v i ta dignus vldeatur . - Impius mut«, 
tempore. Vidctur siguiricare so al iqua ratione commotum cum v idewt impios prospère agere 
e t diu vivere v i ros au tem pios cito de medio tolli. Aliquid etiam t a lopas sum se amrmat î>. 
David cum ai t : Met autem pe;e moti sunl pedes;pene effusl sunt gressus met : quia zelav> 
svver iniqvas, var.em peccatorum vidais, e tc . l 'sal . 72,2 ot J . 

17 Noli esse justus multuM. Criminando divinam providentiam q n » permittit j u s tum pen re 
in iust i t ia s u a . e t impium vivere longo tempore. — Nequeplus sapias quam necesse est. i)ci 
a r à n a eonsilia s c r u t i n s , et q.wsi cum Peo expostulans quod impios non PW"»«-- h a -
bont : Noli araumentari plus quam opert'l. QuaLs videtur illa aisputatio je rera iœ wu u e u 
c . 12,1 : /-.««M quidem tu es. Domine, si dispulem tecum;j*rumiamenjuUaioqMra^ 
quart via br.piorum prosperaturl e tc . - Ne obstupescas. Nam qt« scrutaior est majestatis. 
opprimelur agloria. P r o v . 25,27. , . . . . 

18. Ne impie agas multum. Queiuadmodum monni ut j u s t i t i » zelum 
ros , nefl divinam providentiam « — " * - ' t âi> al tero etiam 



et divina- pr<iv!denti;c obliviscaris , permiltasque impiotati habe 
peccando.— Et noli esse stu/tus. Nunquam de divina providentia 
i tempore non tuo. Ne tuo malo cogaris divi nam providentiam 
credi», scelorum vlndicom oxperiri , de medio immature sublatus 
Vox h e b r a a i n u n techos, proprio significai apprehendere; ita 
un est to apprehendere et tenere id quod justuin est : nam vox 
Bonura est te aliqua justitiie opera l'acoro. — Sed el ab Ufo. 
ì virtutum officia deaererò debea ; oaortet enim unum l'acero, c 

gravi torqi 

justum 

20. Confortagli. Roboravit, «uxit, in feli 
Humerus definitu» pro indefinito. 

21. Non en enim homo Justus. Videtur o 
Sapiens confortatur, roborator, otc.; quam\ 
Iragilitato humana in aliquo non errot . au t 
quamvis. Einman. Sa putat partieulara enim 
Qui adeo exacto aemiuun tenoat vir lut is , ut 
Sopeen de Clementi«, lib. 1, c. 6 :Peccavlmus 
alti pyrie impulsi : aut aliena nequicia allai 
et innoceniiam invili ac renitentes perdidim 

22. Ne accommodes cor tuum. Ne aurora 
tute ñunt a doinesticis ; dissimuli aliqua oor 
cerbaiua famulu», aut servii? tibi male pr* 
loquatur. Kgregium hujus rei exemplum ha! 

23. Maledixistis aliis. Tibi ips: testis e s 
ctiain tu , cum alii to premunì , Indignarla, s 
etcì nos moderadores rrspectus nostri, si 
çommisimus l numquid sic erravimus * exp 

Decern. Multos 

ali« s t ipe r iom, quasi di 
a , aut sapiens s i t , qui 
ila causalis enim sumitui 
ipturie. — Qui facial bo> 
svi non exorbitot. * Egi 

co/uiliit parum fors 

'ta tentavi. 

ad^uc longiasiinodiftaro. 
¡co e3t, et profìmdum profundan, id 
It ad illairi pervenire sit difflcillimura. 
un Dei. Vox hebraaa V ^ u n Chesbon, » 
n , et suppntationem'aignifioat. Puto 
iffecta et p ropr ie t ies mento cómprete! 
rum suinmam computando conliciunt, 
3um exhibenl I.XX qui habont yr/yst ; 
Il 11 *. iiflnm n.lltil.-.*-"-

n tun i t a t e s . HunC eumdi 
11H quos ad numerandum 
27. Amariorr.m. Molest 

tapienlia, id est, 
sera quid boni et vo-
line etiam sapientio; 

Cum mo sapienti» 

»et, et profuadis8Ìma 

i notavit S. Hierony-

ler^, ut qui arilhmò-

ìens, animus, volun. 

27. Et inveni amariorem morie mulierem. Salomon avait fait uno déplorable expérience 
des dangers que Illumino court quand il se laisso aller éperdùment a l'amour do la femme. Il 

Uernn.qa* laqueus veraatorum est, cl 
««ena cor ejus, vincula suot manus 
¡¿Tus ; qui placet D e o , cITugiel Dlam ; 
qui autem peccator e s t , capietur ab 

28."Ecce hoc inveni , dixit Ecclesia-
ste», unum et alteruni. ut invenirem 
rationem, 

2!). Quam adhuc quœnt anima moa. 

30. Solummodo hoc inveni, quod fe-
ceril Deus homiuem rectum, et ipse se 
infinitis miscuerit quiesiionibus. Qui* 
talis ut sapiens est? e t quis cognovit 
solutionem verbi? 

que la mort, qu'elle est ce qu'est le filet des 
chasseurs; que son cœur est un rets; et que ses 
mains sont des chaînes. Celui qui est agréable à 
Dieu SC sauvera d'elle : mais le pécheur s'y 
trouvera pris. 

28. Voilà ce que j'ai trouvé, dit l'Ecclésiaste, 
après avoir comparé une chose avec une autre, 
pour trouver la raison , 

20. Que mon âme cherche encore, sans l'avoir 
pu découvrir, savoir, pourquoi enlre mille hom-
mes j'en ai trouvé un : mais de toutes les femmes, 
je n'en ai pas trouvé une seule. 

30. Ce que j'ai trouvé seulement, c'est que 
Dieu a créé l'homme droit et juste , et que lui-
même, s'est embarrassé dans une infinilé de 
questions. Qui est. assez, saec pour comprendre 
ceci? et qui connaît l'éclaircissement de celle pa-

: role ? 

C H A P I T R E V I I I . 

N e c e s i t e d ' o l i s ^ r - v ^ » * l e s e o m m a n d e m e n l s «le D i e u . T>atieuee 

d e X > i e « a . * A í ü i o t i o x » d e » j u s t e s e t p r o s p é r i t é d e s m é c h a n t s . 

1. Sapieulia a hominis lucet in vultu 1. L a sagesse de l'homme luit sur ion v i s a œ ; 

ejus, et Potentissimusfaciera iUius com- et le Tout-Puissant le lui change, comme il lui 

mutabit. [a Supr. 2. 1 4 . ] , plaît. 
voit dans cet écueil la source des maux qui se sont répandus dans le monde I.'homme et la 
femme se aont corrompus en s'eloignant de la puro lumière q u e Dieu leur avait donnee en les 
créant droits et justes l 'un e t l 'autro. 

30. Jpse se infinitis miscuerit queestionibuz. Au lieu de s'appliquer W remplir ses devoirs , 
l'homme a cherché, au contraire , à s'en exempter. Il s'est mis a ajptcr toutes sortes do ques-
tions sur Dieu, sur s* pruvidenco, sur la loi morale, et il s'est efforce de faire naî t«, des 
doutes dans sou espri t pour s'excuser, autant que possible, ot suivre rentralnemont de ses 

CAP. VOI. — 1 -Et Polentlssimus facii-m illius commutati!. D'apròs l 'lléhren : I 
de l'homme illumino 50a visage , et la dureté de sa physionomie en est changée, 01 

'. Ac proinde 

ruant . — (Jui 
i agendo <;um 
rebus hu jus -

28. Unum et allerum. A 
unum , c l «spondei italica 
diligenter et minulim omni 
gnoaceret an bona mulicr L 

"preeeidons p'eccandi. 
intor^retntio habot, tmv/m per unum; syr iaca , xmum ¡n 
s quá dicimuR : Ad un per uno : signifleat ei-go 3apions se 
lierum na tu ras , propensiones e l studia investigarse ut co-
i possot. — Kalioncm. Kjus quod acquitur. 

29. Virum demille. E s t h\-perfiolica locutio qua oslenditur palíeos esse yiros omm 
perfectos, quos Siálico dicimus nomini compití. e di valore : ieminas puucissunaa, au 
propter sexua imbncillitulem. 

30. Xcctum. Cura na tura l i rcetitudino animi sir.eerum, pauciS Oontentum simplieem et 
i»r,r.t«rea cum gratuito dono ju3titiw originalis. — Zpsc se infimtis mxscue-nt quaslionwus. 
¡n Hebneo ost. >•/ ipsi íuquisierunt cogitaliones m\dta*. Vel , eomputatione* multas. AI 11 
vertuot , adinvcnliones multa*. Multa homines excogitaverunt el .r.olit. sunt voi ad volnnta-
tem et comnioda, vcl ad honestatem et spiendorcm vil.e , q u » plurimas seoum tr-ixeruni uim-
cultatos et -na!a, quibus .aruissont si a prístina illa rectitudiue et simphcitate non deseivis-
sent. - Qui¡ lalis ut sapiens e*ll Quasi d i ca t : Quis conferri posan «un1 Salomone sapiente , 
qui tamen difflcilium nodorum et ie:iigmatum aolutiones non inyemt* \ e l sonsuí e a t . quis 
erit ut sapiens? id e s t , unis erit sapiens t jux la quam exp l i ca t ionempar t i cu l awínon est 
comparationis , aut similiuidinis. sed identitatis significativa; ut cu:n dicitur Joannw; 1, ;w . 
Vid'mus gloriara ejut. g/oriam quasi unlgeniti a Paire, ubi partícula quasi Identi t^em si-
sniñeat . Quis, i n q u a m . erit ita sapiens ut aolutionem et rationem novenl rerum diihciiium <ie 
quibus actum est? 

CAÍ-. VIII. - 1. Lucet in vullu. Eminct in vul tu , quom ad reodestíai», gravitatom, Ifditiara 
el saocti latera componit. Sic etiam Ecciosiastieus, c. 10, n. 2G : Ex vis«, mquit , cognosctlur 
vir. el ab occursu fttciei cognoscilur setisatus. Amiclus corporis, et risus denlium, elingres-
*us hominis, enuntiant DE illo. - Potentissimus. LXX l iabent , impudvn* ( g w c e «v*iST.Í) 
vultu suo odietur; ut enim araabilís est modestia i u impndenlia proyocat 
sensurn exhibet. versio «yriafift, q u » habot : Cujusfac<es audax est, odwsus W'ejur Nostrw 
vulgat® sensum aliqui csso putant , principes . qui potentissimi nomine signlflcanWr, faciom 
sapfentis oommutaro, qu ia vel bhuiát i is vel te 'rrore, yol honorum invitaracnto aut c ivi l ia-
rum, constantiam eorura labefaclant , et desideria, aut timores m oís condtant , qnos aequitur 
oris mutatio. Alii . principera licet natura severnm faciera suam comrautare, si jwpions n t ,^cl 

x nullas. 



2. Juramenti Dei. Dion s'est engagé avec sonnent i. rendre heureux ceux qui observeraient 
ses préceptes, et à rendre éternellement malheureux ceux qui n'y seraient pas nd&les. 

10. Vidi impios tepullos. La prospérité du méoliarit, les honneurs dont il joui ten ce monde, 
ont é té . pour un grand nombre , une cause de scandale. Mais Salomon dit que ce désordre 
apparent n'est rien. Car si Dieu est pa t i en t , c'est parce qu'il est éternel. Personne no peut 
échapper ft sa justice : si elle ne nous saisit pas un ce monde, nous la retrouverons daa3 
l 'autre. 



194 L ECCLESIASTE 

C H A P I T R E I X . 

i Imns cV <les m ¿elianti 
S a g e n e d u p u u v r e iei-\><i-S 

Cip. IX — 1. l'trum amore anodio dignus sit. Tant quel'homme estici-bas à l'étae d'ó-
preuvo , il ne sait a'il cai digne d'amour ou de baine. Le ben et le mediani soul mólangcs, et 
.1 semble que Dicu Ics voit l'un et l'autre du inéme « i l . Los mediante cn ooucluent que l'on 
ne doit point singer à Pavcnir, et ils tiennent le langage que leur prète Salomon , vera. 4 et 

•otoctione divina. Voi esse opera oorun 
ieo cognitaiu. Sic italico dicimu3 aliquid 
Sic idiellexit chaldaius : .fusti, inquit, . 
crelitm est omve quod crit indie'/US cor 

solum dt 

sse. Vide Tridentinum, ses-s. 6, c. 9, et can. 13. 
2. Universa aque eveniant. Permittit enim Dominus zizania crescere t 
sque ad mossero, ut est in Christi parabola. Matth.. 13, " et prospora tcqc 
iscrlminatim bonis contingunt et mali«. 
3. Hoc est pessimum. Difficillunum intcliwtu^moUstissimum et edam p 

accatorum—"Co'ntempiuA)ivi n^jus tUia 1 , cuni gladiumVindictro a DeoV? 
- Et post htec. Quasi dicat : Quod illis occaslo est min® et precipiti* caio. 
4. Hujus rei. Id est, semper vivendi spem habeat. — Melior est canis viv 
dagialis loeulio qua sìgiulicari videtur quemlibct pauperem, indocium el 
ivum, prestare cuivis dtviti, erudito et honorato dum viv 
5. Viventes enim sciunt se esse morituros. Et ideo possui 
ituum preparare. — Mortui vero nihil noverimi amplia 
(unturae novo discere possunt, nisi eis rovdetur. Ve) cori 
indillo liominis sccundum corpus quam socundum animai 
•cipi possunt, non quod illa qua; removet 

'ivis erepto. 

sed quo n li 
•cedem. Ns 

compi 

Sic dicebat David 

tì. A' 
odorun 

imant. 
invideni •madraodi imanti 

7. Comcdc in iettiti*. Quomodo h»o intelligenda sint patct ex superiori cnp. n. 15, ci ex c. 
2, n. 24, et aliis similibus locis sopra explicatis. — Quia Deo placenl opera tua. Quia Deo hoc 
•rratum est, ut scilicet comedas ot bibas, etc-; et oongrult cnm eo quod dixit c. 2, n. 24. el hoc. 
eie marni Dei « ( , quasi dicat : Ideo Deus hccc bona ubi dodi», ut illis fruarls, et hoc illi gra-
nita est. Vel certe partìcala causalis quia accipionda ost prò conditionali, hoc sonsu : Si Deo 
placenl opera tua, id est , si quieti visti primati; regnum Doi et justitiara cjus, adjico «super 
ex Dei dono fruetmn aliquem voluptatis ex cibo et pota , etc. 

S. Omni Empori-siiti vestimenta tua candida. Vestis candida signum est tallita, ut otiam 
caput oloo, id est, odorato unguento perlusum. Itaqua sensna est : hilaris csto, non male cul-
tus, sordidatas. tristis, sed, quod inoauit suporiori vorsieulo, cornette in lalitia, eie. 

9. Vita: instabilitalis Iute. Vita; instabilis tuie, fragili3 et caduca. — Tempore vanitali! 
tua. Vide dieta supra, c. 7, n . 16. - Htec est enim pars. Vide dieta supra, c. 2, n. 10. 

10. Instantcr operare. Dura vita suppotit et vires suiCciuat, alacri ter ot strenue nogotiis 
tó impende qu» p r« mauibus habes, et qua consentanea sunt tuo statuì. —2fee opus. Non 
erit locua post morwm aggreiiendis nogotiis. — Xoc ratio. Griece.>^i<ijw;, cogita tio et xs-
timatio ro i . au t deliberatio aliquid fociondi. — A'ec sapienlia, nec scienlia. Non erit post 
mortela locus sapienti®, aut prudentia;, aut scienti», industrie, callide sapiotiterque agendi. 

11. Ncc vclocium esse cursum. Noe veJóci&slmum quemiuo premium velocitatis auferre ; 
accidit enim aliquo casu , vel hominum maligniate, ut illud non conscquatur. — jVec for-
ti',m bellum. Victoriam in bello. — Sapientium panem. Nani sa^pe sapwatW et doctriuis ex-
culti cum paaportata luctantur. — Arlificum graiiam. Non semper qui artillciosum aliquod 
opus eluborant laud^m oonsequuntur ot gratiam magnatorum. — 8«d tnmpm, ctui/v/Uc in 

nniltaque fortuito mortali^us evenire, qme tamen omnia divina providentia reguntur. 
12. Fincm suum. Terapus, aut diem inorila. — Ca/'iuntur ìiomines in tempore malo. Su-

¡Kjrvenit enim mora improvisa, cum ìmparuti suut. 
13. Hanc... sapientiam. Quam statili, commemoraturus es t , illius scilicet pauperis qui ur-

bom ab obsidione libornvlt. 
15. Et nullus deinceps recordattts est. Ita enim non infrequeater aecldit ut tieiieraotoribas 

gratia non habeatur, prasierlim si pauporcs sint, et nullum aiuplius commodum ab :)lis expee-

14. Civitasparva ot pausi in ea viri. Sur la fin du rógne de David, dans la révolte de 
Séba, aiire-s la dò feit o d'Aòsalom, une fé rum e -ago délivra Abéla, assiégéepar Joab. Salomon 
fait-il ici allusion à ce fait? Ou cst-co un apologue qu'il a composi pour f.iire rcssortir sa 
pensée gónéralo qui est de montrer que la sagosso ost sapóri euro a lo force, mais que ouand 
la sages3e se trouve chez le pauvre, ri le est souvent mecoaaue loia d'etro ròcompensee? 

CHAPITRE IX. 



C H A P I T B E X. 

X ) a f a v o r i t i s m e ; d u m c d i e a n t . R o i e n f a n t e t p r i n c e s 
dobauch<!'S. 

6. Positum stultum in dignilate su-
blimi, ct divites sedere seorsum. 

7. Vidi servos in cquis, el principes 
ambulantes super terrain quasi servos. 

8. a Qui foditfoveam, incidet in earn : 
el qui dissipat. scpcm, mordebit eum 
coluber. fa /'rot-. 26. 27. Eccli. 27. 29.1 

9. Qui'traa-fert lapides, aifligotur in 
eis; et qui scindit l igna, vulnerabilur 
ab eis. 

10. Si rctnsum fuorit ferrum, et hoc 
non ut prius, sed hebetatum fuerit . 
multo lahore exacuetur ; et post indu-
st.riam sequetur sapientia. 

11 . Si mordent serpens in silentio, ni-
hil eo minus babel qui occulte detrahit. 

12. Verba oris sapienlis gratia; et la-
bia insipientis pra^ipitabunt eum : 

13 . Initium verborum ejus stultitia, 
et novissimuin oris illius error pessi-
rous. 

l i . Stultus verba mnlliplical. Ignorat 
homo, quid ante se fueri t : el quid post 
se futurum sit, quisei potent indicare ? 

•15. Labor stullorum aflliget eos, qui 
nesciunt iu urbem pergere. 

6. L'imprudent est eleve dans une dignite su-
blimit, et les riches sont assis en bas. 

7. J'ai vu les esclaves ä cheval, et les princes 
marcher ft pied comme des esclaves. 

8. Celui qui a creust: la fosse y toinbera, celui 
qui rompt la haie sera rnordu du serpent. 

9. Celui qui transporte les pierres en sera 
meurtri, et celui qui lend lß bois en sera blesse. 

10. Si le fer est ¿mousse, et qu'on De l'aiguise 
point pour le rcmcttre dans son premier etat, 
maii qu'on l'cmousse encore, on aura bien do la 
peine k l'aieuiser. Ainsi la sagesse ne s'acquiert 
que par un long travail. 

11. Celui qui medit en secret est comme uo 
serpent qui mord sans faire de bruit. 

12. Les paroles qui sortent de la bouchc du 
sago sont plcines de grace : mais les paroles de 
f i n sense le feront tomber dans le precipice. 

13 . Ses premieres paroles sont une impru-
dence. et les derni6res paroles qui sortent de sa 
bouche sont une erreur trös-maligne. 

14. L'insense se repand en paroles. L'homme, 
d i l - i l , ignore ce qui a ¿16 avant lui : et qui lui 
pourra dicouvrir ce qui doit etre apres lui / 

13. Le travail des insensös les accab e r a , 
parce qu'ils ne savent pas le chemm pour aller a 
la vjlle. 

6. Positum nullum in dignity. C a s t ici una critique, d u r t o x e do SaOl, oU le^ fav w ™ 
a v a i t joue un si grand r i le . Salomon n'avait pas ete temou. de 1 .nflnenc* q M * " ™ 
avail oxere ie sous le regno de cc pr ince , mais »avid lui en ava i l s ans douto fait la pe in tu ro . 

15. Nesciunt in urbem pergere. Cos h o m m o s , passant tout« l eu r vie daas loa P ^ S I M , 
linissent par ignorer les chose* les plus communes. lis veulont ncanmoins d ie dor d ^ pro-
b l e m t t les p lus graves at les pins .lilfi.iiles, et c'ost avoC oette t e raen t« , qu> fcttuo ton« les 
jours lea p lus grdnda m a u x sur les Ktats , oh I'on a l a sot t iso de pr&ter lVreillo ft leura «leeia-

0. Divites. Prccstantcs doct r ina , v i r tu te , mer i t i s , auiini dotibus. 
7. Servos. Ignobilos vel servil i animo. - Principe*. Eodern sensu h ie principzs d i x i t , quo 

superior: versiculo, divites. 
S. Qui fodit fovean. Significatur malum consilium ipsi cousultori noxlurn « s o at m c a p u t 

e j u s racidero. — Qui dissipat sepem. Qui alterius tecurUatem evcrtit, inqnit i a a u m . . i u r 0 u s . 
9. Qui transferi lapides. Alia all*goria qua idem «Igniflcatur, scihcot spsilaucto« laooren. 

s tud ium ot cona tum. quo al teri vol nit incommodaro noxlum esse , h i quis ^ s t c r a i lanines 
dimovendo et fu rando ox a l te r ius macer ia . fleri potent ut ru loa wdonnu in u p i a u m 

obrua tur . Vel ille dicitur t r a n s f e r s lap ides , qui alieni eupidus nvo l l i t l a .p tdes t o m ' n a J e ^ 
Moral iter, qu i semel de f ln i t a , temere commovet- — Qui scindit Ugna. 
es t . neminem sine s u o dotr imento aliis damnum infer* . soloro : quemadmodum qui a u o r t u s 
arbores ca-dit ut noceat s » p e l ad i tu r , aut impacta in o rus aut podom s e c u n , a u i arooris 
ips ius aut rami r u i n a , etc . Posset e t iam ligni scissio a l te r ius evorsionem s .gmaca ro , quam 
quis molitur, aut sedi t ioneset iacti«ne8 quarum aliqui sun t au<itores. 

10. Si retusun fuerit ferrum. Securis . v , g. ( a u t al ter ius ins t rument i ad aeeanaura, in*u~ 

Adhibitam. — Sequetur sapientia. Hoe j am ostoadit quid stgnificet re tus i rerr i s imiu tuoo , 
cujus sutama e s t : ui secur i s . a u t g ladius neglectus n.big.nem c o n t w b M e t J i m MCand. 
ami t t i t : i ta ¡nK^niuin doctr lnis c x c u l t u m , si s ap i en t i a studium mtarmit tu tor . hebesc i t , si vero 
i ta rum te legendi . aut disputandi labor! r e d d a a , etiam redibit sap .en t i a , sed non sine laoore. 
Verum est hoc non solum in recuperandis , sed mul to magls in parandis scienUis. 

11. St mordsat. Occulta detractio al ter ius famie similia est occult« sarpenUs morsut. 
12. Gratia. Grata et uti l ia audiont ibus . - Prxcipitabunl eum, Nam cum « a h e e t p a r u n 

considerate loquatur , so in magna? conjicit dilBcultates; e t gravu. creat per icuia ex quto 
non facile emcrgit . Convenit hoc detractor ibus, do quibus proximo vorslculo sormo fuora t . 

13. Initium verborum. Nihil sanum loquitur s t u l t u s , sed iota oratio al. initio usque a d n a e m 

14. Stultus verba nxultiplicat. Frequenter repotil et inculcat verba q u a saquu 
rat homo, e tc . — Ignorat homo. S tul tus ut ao o m n o n e ' . u ^ u n ^ s viverc p o s s a . ( 

toriissV. idcn.quc'/futur^m d "nunc viventibus. 1 

13. Labor stullorum a/fliget eos. Ilesumpta allegoria a b iis qu i , cum n e w i a n t v 
urbem itur , hue illuc e r a n t , et vel ad leca con f r agosae t sont .cosa , vcl ad .paludes 
n iun t , e x quo multum fa t inantur . — Nescimt in urbem psrgcrc. Ba nesciunt q 
c e t e r i s e jusdem conditionis norninibus explorata sun t ot bene cogni ta , ut via regis 
ris in urbem ducons. 

e labor*. 

:aiur. v j w 
. . e t voluptat i 
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C H A P I T B E X. 

X ) a f a v o r i t i s m ^ ; d u z n c d i e a n t . R o i e n f a n t e t p r i n c e s 
dobauch<!'S. 

6. Positum stiiltum in dignilate su-
blimi, ct divites sedere seorsum. 

7. Vidi servos in cquis, el principes 
ambulantes super Icrram quasi servos. 

8. a Qui foditfoveam, incidet in earn : 
el qui dissipat sepem, mordebit eum 
coluber, fa /'rot-. 26. 27. Eccli. 27. 29.1 

9. Qui transfert lapides, nifligotur in 
eis; et qui scindit l igna, vulncrabilur 
ab eis. 

10. Si rctnsum fuorit ferrum, et hoc 
non ut prius, sed hebetatum fuerit . 
multo labore exacuetur • et post indu-
st.riam sequetur sapientia. 

11 . Si mordent serpens in silentio, ni-
hil eo minus babel qui occulte detrahit. 

12. Verba oris sapientis gratia; et la-
bia insipientis pra^ipitabunt eum : 

13 . Initium verhorum ejus stultitia, 
et novissimuin oris illius error pessi-
inus. 

l i . Stultus verba mnlliplical. Ignorat 
homo, quid ante se fueri t : el quid post 
se futurum sit, quisei polcrit indicare ? 

•15. Labor stultorum aflliget eos, qui 
nesciunt in urbem pergere. 

6. L'imprudent est eleve dans une dignite su-
blime, et les riches sont assis en bas. 

7. J'ai vu les esclaves ä cheval, et les princes 
marcher ft pied comme de.i esclaves. 

8. Gclui qui a c r e u s e l a fosse y tombera, celui 
qui rompt la baie sera mordu du serpent. 

9. Celui qui transporte les pierres en sera 
meurtri, et celui qui lend lß bois en sera blesse. 

10. Si le fer est ¿mousse, et qu'on ne I'aiguisc 
point pour le rcmcttre dans son premier etat, 
maii qu'on l'cmousse encore, on aura bien de la 
peine & l'aieuiser. Ainsi la sagesse ne s'acquiert 
que par un long travail. 

11 . Celui qui medil en secret est comme un 
serpent qui mord sans faire de bruit. 

12. Les paroles qui sortent de la bouchc du 
sage sont plcines de grace : mais les paroles de 
f i n sense le feront tomber dans le precipice. 

13 . Scs premieres paroles sont une impru-
dence. et les derni6res paroles qui sortent de sa 
bouche sont une erreur trös-maligne. 

14. L'insense se repand cn paroles. L'homme, 
di t- i l , ignore ce qui a ¿16 avant lui : et qui lui 
pourra dicouvrir ce qui doit etre apres l u u 

15. Le travail des insensös les aceab era , 
parce qu'ils ue savent pas le chemm pour aller a 
la vjlle. 

6. Positum nullum in dignity. C a s t mi una critique, du ragne d e SaOl, oh le^ fav w ™ 
a v a i l joue un si grand rilo. Salomon n'avait pas toitcmo.n de 1 tnflnenco q 
avail oxorci« sous le regno de co pr ince , mais David lui en ava i l s ans douto fait l a pe in tu ro . 

15. Nesciunt in urbem pergere. Cos h o m m o s , passant tout« l eu r vie dans les P ^ s i m , 
l lnissent par ignorer les chose* plus communes. lis veulont ncanmoins dfe d«r topro-
b lcmas k-s p lus graves et les plus difficile*. et c'osl HVOC e«*U> t e r a c n w , qui fcttuo ton« les 
jours lea p lus *rdnda m a u x sur les Ktats , oil I'on a l a sot t iso de pr&ter l'oreillo ft l eu r s dec i a -

6. Divites. Prccstantcs doet r ina , v i r tu te , mer i t i s , auiini dotibus. 
7. Servos. Ignobilo* vol aervili animo. - Principes. Eodom sensu h ie principes d i x i t , quo 

superior: versiculo, divites. 
S. Qui fodit foveam. Significatur malum consilium ipsi consultori noxlum « s o e t m c a p u t 

e j u s recidero. — Qui dissipat sepem. Qui altcrius securitatem evcrtit, inqnit i n a u m . « u r a u » . 
9. Qui transfert lapides. Alia al legoria qua idem «Igniflcatur, scilicet :J-si auetori laoororn 

atudium ot conatum, quo al teri voluit incommodaro noxlum esse , h i quis ftanstcrai. lamaes 
dimovendo et fu rando ox a l tc r ius macer ia , fleri potent ut ru loa c a d e n t m m u p i a u m 

obrua tur . Vel ¡He dicitur t r a n s f e r s lap ides , qui alieni eupidus n v o l l i t lapides t o r n 
Moral iter, quisernel de f ln i t a , teraere commovet . — Qui scindit ttgna. 
es t . neminem sine s u o dotr imenio aliis damnum infarra soloro : quema-lmodum qui a u o r i u s 
arbores eiedit ut noceat sa>pe l ad i tu r , aul impacta in e r u s aut podom s e c u n , a u t arooris 
ips ius aut rami r u i u a , etc . Posset e t iam lignl scissio a l te r ius evorsiouem s .gmaca ro , quam 
quis molitur, aut scdilioneset faeliones quarum uliqui sunt auetores. 

10. Si retusun fuerit ferrum. Securis . v , g. . a u t al ter ius ins t rument i ad aoeanaura, tn*u~ 

Adhibitom. — Sequetur sapientia. Hoe j am ostoadit quid stgnifieet re tus i ter r i s imiu tuuo , 
cu jus summa c a t : u t s e c u r i s , a u t c lad ius neglectus nib.g.nom c o n t w t a e t vim MCand. 
ami t t i t ; i ta ingenium doctr inis excu l tum, si s ap i en t i a studium miermit tu tur . hebescit, si vero 
i terum te legendi . aut disputandi labor! r e d d a a , etiam redibit sapienUa, non sine laoore. 
Verum est hoc non solum in recuperandis , sea mul to magis in parandis scienUis. 

11. SI mordsat. Occulta detractio al ter ius famie similia est occulw serpenUs morsiii. 
12. Gratia. Grata et uti l ia audiont ibus . - PrcecinUabunt eum. Nam cum « u h e e t p a r u n 

considerate lo.iuatur, so in magna? conjici t d i f f icu l ta tw; e t gravia creat penou ia cx quw 
non facile emcrgit . Convenit hoc detractor ibus . do quibus proximo vorsiculo sormo foorat. 

13. Initium verhorum. Nihi l sanum loquitur s t u l t u s , scil tola oratio ah initio usque uiinnem 

14. Stultus verba multiplicat. Frequenter repetil et inculcat verba q u a sequu 
rat homo,^tc. — Ignorat homo. S tul tus ut ab o n m o n ^ u ^ u ^ s viverc p o s s a , ( 

toriissV. idcn.quc'/futur^m d "nunc vivcutibus. 1 

13. Labor stullorum affligeteos. Desumpta al legoria ab lis q u i , cum n e w i a n t v 
urbem i tur . hue illuc e r a n t , et vel ad loca con f r agosae t sont .cosa , vcl ad paludes 
n iuc t , e x quo multum fa t inantur . — Nesciunt in urbem psrgcrc. Ba nesciunt q 
c e t e r i s e jusdem conditionis norainibus explorata sun t ot bene cogni ta , ut via regis 
ris in urbem ducons. 

e labor»-. 
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traillar, les chefs de la 
t qu'à so divertir ot 4 

C H A P I T R E X I . 

O n . d o i t f a i r e s a n s c e s s e d e « b o n n e s c o u v r e s e t a v o i r d e v a n t 
l e s y e u x l e j u g c m o n l d e D i e u . 

1. Mille panera luum super transeiin-l 1. Répandez voire pain sur le» eaux qui pai 
tes aquas ; quia post tempora mulla iu- sent, parce que vous le retrouverez après" u 
venies illuin. " long espace de temps. 

2. Da partera septem, neenon et oc-1 2. Faites-en part à sept ou huit personne; 

1*1. Cujus principes inane comedí/ni. C'est-à-dire, 
nation, chargés des principales administrations, era 
passer lour temps dans tou3 les excCs du luxe et do l'ir 

15. In pigriiiis humitiabitur contignatio. Toi ost le 
10 travail pour se livrer k la paresse el & tous los vices 
tombe peu à peu on ruines, et quand on le croit eucor 
11 s'ctFondre au moindre choc. 

20. Regi ne detrahas. Quels que soient les défauts du roi et de ceux qui sont à la této de la 
société, il ne faut pas en mal parler..On doit toujours respecter l'autorité dont ils sont 
revêtus et craindre la puissance qu'ils ont en main. Cost le seul moyen d'éviter les révolu-
tions continuelles fini tourmentent les nations modernes, où l'on a méconnu à tort ces prin-
cipes. 

CIP. XI. — 1. Mille pancm luum. Salom 
qui demande sans trop se préoccuper de s 
V I , 3 0 ) . 

16. Cujus vex puer est. /Etate aut sapientia , cujus consiiii imbccillitas reipublioa; guber-
uaudo; par caso non potest. — Mane comedunl. lit pueri faciunt. 

17. Nobili*. In hebrœo est. • *~ln 7 2 ben ¡iwim , quod hebraizantos varie vertunt, filivi 
nobil'.um, fiiius ingenuorum, //¿fus 'princtpum, fìliusheroum, filiuscandidorum : quie 
omnes interpretáronos eodem tendunt, ui scilicet commendetar principi* generis animique 
nobili tas. 

1S./ra pigriiiis humitiabitur contignatio. Monîtum contra desidiam et procrastinationcia 
in reraedus adhibendis. Si domus sarta Ucta negligantur, corrurapenlur naulatim stillicidio 
imbriiun tecla, trabes, parietes, quibus debilicati3 sequitur ruina qua ados humiliantur, id 
est, cadunt. — Infirmilat*. Segnitii-, negligenti*, procrastlnatione. 

19. Jn risum. Ad voluptatem. Vel sensus est, suppeditari victum et quotidianura cibum 
alendis parasitis. — Faciunt panera. Cibos parant; nom pania et vinura omnes cibi et potus 
delicias significant. —Viventes. Homines. 

20. In cogitations. Ne occultissimo quidera. Italice dicimus : Ne anco per pensiero. — Di-
vili. l'olenti.— Awcs cali portabunt vocem tram, llyperbolice aeelpiendum, quo modo sole-
musdieerc ipso« pañetes, quibus conseils loquiraur. qure audierint non celaturos. Sic Christus 
dixit simili schemate : Si hi taeucrint, lapides clamai,uni, Lue., 19, 10; et Habacuc.c.2, 
11 : Lapis depariete clamabit. — Qui habet pcnnv.s. Volucrcs. Est ropetilio Hebrœis usitata. 
— Sententiam. Sermonem.tmim. 

CAP. XI. — 1. Mille. Jacias et quasi projieias, eloemosynam dando. — Pat 
eibos, et quidquid facit ad aublevandam pauporura inopiam — Super trans*u 
cit transountcs aquas, ut opponit s ta ti vi s, in quas jacti panes non ita videntur domino peri-
turi, cura extrahi possint et recuperavi; sensus ergo est de conferenda et quasi abjicionda 
(Btultorum judicio) eleemosyna. in looum undein hac vita reéuperaiidi nulla «;t apea. Italico 
ctifcm diciraos : Gettar nel fiume, id quod sine spe recipiendi projicitur. Monet Dorninus, I.uc. 
14, 13 : Cum facis convivium, voca paupcrcs, débiles, claudos. et cacos: et bealus eri*, 
quia non habent rétribuer e tibi : relribuelur enim libi in résurrection* justorum. — Post 
tempora muli«. In résurrection* Jttsiorum, ntproxime dicebaraus : in futura vilo. 

2. partem. Eleeinosynam de tuo impartiendo. — Septem, necnonet odo. Multi*, vel omni-
bus indigenti1., us quotquot se obtulerint. Seri pinne consuetudo est ut. quando ad soptein addit 
adhncahurn numerum, plurimos aignificct. Vide Uiberixm in c. 5, Michas, n. 00. — Quid fa-

to : quia ignoras quid futuruin sil raali 
super terrain. 

3. Si replete fucrint nubes. ímbrem 
super terram elínndent. Si ceciderit li-
gnum ad au5trum, aut ad aquilonem, 
in quocumque loco cecideril, ibi crit. 

4. Qui observât ventura , non semi-
nnt : et qui considérât nubes, nunquam 
raetet. . . 

Quomodo ignoras qu¡e sit vía spi-
ritus, et qua raltone compinganlur ossa 
in ventre p negó antis : sic nescis opera 
Dei, qui fabricator est omnium. 

6. Mane seraiua semen tuum, et ves-
pere ne cesset manus tua, qma nescis 
quid magis urialur, hoc aut iUud : et 
siutrumque simul, melius crit. 

7. Dulce lumen, et delectabile est 
oculis videro solem. 

8. Si annis inullis vixerit homo, etin 
bis omnibus lístalas fuerit, meminisse 
débet tenebroîi temporis, et dierum 
inullorum : qui cum venerint, vanila-
lis arguentur prœterita. 

9. Lffilaro crgo juvenis iu adolescen-
tia tua, el in bono sit cor tuum in die-
bus juventutis tuai, et ambula in vas 
cordís tui, et in intuilu oculorum tuo-
rum : et scito quod pro omuibus his ad-
ducet te Dcus injudicium. 

parce que vous ignorez le mal qui doit vous ar-
river sur la terre. 

3. Lorsque les nuées se sont remplies d 'eaux, 
elles répandent la pluie sur la terre, si l'arbre 
tombe ail midi ou au septentrion, en quelque 
lieu qu'il sera tombé, il y demeurera. 

4. Celui qui observe, les vents ne sème point, 
ut celui qui considère les nuées ne moissonnera 
jamais. 

5. Comme vous ignorez par où l'âme vient, et 
de quelle manière les os se lient dans les en-
trailles d'une femme grosse : ainsi vous ue con-
naissez point les œuvres de Dieu, qui est le 
créateur de toutes choses. 

6. Semez votre grain dès le matin, et que le 
soir votre main ne cesse point de semer, parce 
que vous ne savez lequel des deux lèvera le plus 
tôt, celui-ci, ou celui-là. Que si l'un et l'autre 
lèvent, ce sera encore mieux. 

7. La lumière est douce, et 1 œil se plaît à voir 
le soleil. 

8. Si un homme vit beaucoup d'annees. cl s il 
se réjouit dans toul ce temns-lii, il doit se sou-
venir de ce temps de ténèbres, et de cette mul-
litude de jours qui, étant venus, convaincront 
de vanité toul le passé. 

9. Réjouissez-vous donc, jeune homme, dan» 
votre jeunesse; que voire cœur soil dans 1 allé-
gresse pendant votre premier âge; marchez selon 
les voies de votre cœur, et selon les regards de 
vos veux : sachez que Dieu vous fera rendre 
compte, en son jugement, de toutes ce3 choses. 

5. In quocumque loco ceciderit, ibi crii. Ainsi l'homme demeurera j ' 6 ^ 
oh la mort l'aura surpris. Hâtez-vous donc de vous rendre «gréaolos A Dieu par des aumônes 
abondantes, el que la craiuto dos besoin* n'arrête point le cours de vos charités. 

6. Mane semina semen tuum. Dés le commencement de votre vie, laites aes anmui« , re-
pandez votre bien, comme une somcnce, et ne renvoye» pas au soir de la vio, a vos aer-
nières années , vo3 libéralité , parce que personne ne sait s'il existera demain. 

• - * • • *. C'est comme s'il disait : Ké-
: marche« selon les A 

9. Latore ergo, juvenis. Ces paroles sont prises ironiquement. C'e 
jouissez-vous, si vous le pouvez, en présence de la mort; marche« 

livrez-' 
s choses. 

s penchai , sachez que \ z ii rendre compte à Dieu 

» . . « - . « . A quo .0 pnterit „riper, . l .emo.yaa ¡ t ^ ^ ' j í S j S " f 
mosi/nam in corde pauperis, et'utc pro te exorabxl ab omui maio, et i-s.um. -w, - . 

v ivi . , ^ . » r . . . nullui» IIU .op.rlt »pal,»,h l nisi facial tomo cîeemosynara dum vivit. post mortem nuliu.a nu superlt Bpatiuui bene me-
rendi : quo in statu illuni mors deprohendorít, in eo erlt perpetro. 

4. Qui observai venlum, non seminal. Perstringit avaros quibiui » « W . J î « } 4 Œ ! 
• - - soient precipua, molus ne ipsi înaigeant , -

i toinpüs dandi opportu-n ; h œ ' o a — 
inquisitio sitne aignus polena cui conferotur i 

tdio pot«si raodis plane occnltis. . , . 
0. M a * «mi««. O » . Vit« lempus lac allegoria « « » " J î j S ï S S 

n í K w r "L staliïn iooipaM, et nunquam desiucro a banoficeuna. — Qurt netcis '/ma 
orf<uw. ««la no» luwt F ! — an p o « . t i o r . " f t 3 V o pláoi.uc. 
ami», siami a.1 çtatia,,. Do, ptomorendam nul a « o . s » n . , sivo an amoo sin,,,, uso p 

S. D U ^ m M ^ m . Qui M l aoquonlur, id ^ » « f - . - ÏÏffiÏÏ vSSSS" r fntlerUa.lwc nain apparai,il <,ua,„ alolM w U qu, « ' « » « tona brsv,»«,ma. voiapiai,. 
S. DterummvHorum. yui p,'»i raotiea, ^oquoinyr, i - - volantat", 

t u r p r a u r l u . l w c oui» apparai,il <iua,u u J H < | o n U qu, «lerna tona bravi«», rute voiupia... 
aul lcvis«i„,o lucro posthabaerunt. . , 

^'"^jf ''I"'0 f " 7» Tocuyo 
tuo indulgendo; meantur h,re ironico. — m <niu>iu oemo™,,, ó r 0},r-i omnibus 
arfan«, ¡ f r . tìpùt calar M M M g » . ^ ^ J » ? « , ^ S & F S S & S T Í * 
his. Uoo oslendit prscedeutia per ironi 
omnibus a to roddendam esse raiionern. 

í 7 i « ; r « r » r d ; " d ¡ v í u o í u d i i i o S i » . c u d a » , . 



li). Bannissez la «.1ère «le voire c^ur; éloi-l 10. Aufer irnn 
gnez le mal de votre chair : la jeuuessc et le malitiam a carne 
plaisir ne sont que vanité. | el voluptas vane 

C H A P I T R E XIX. 
V a n i t é d e s c h o s e * terrestre*. C r a i n d r e Di< 

*et< c o m m a n d e m e n t s . 

I parábolos mullas. Allusion BU 
fait voir ici l'import anco qu'il y ! 
i d'avancer dans le chemin du sal 



frequensque meditatio, c afïlictio 

202 
vres; et la continuelle méditation de l'esprit : 
afflige le corps. 

13. Ecoutons tous ensemble la fin de tout < 
discours : Craignez Dieu et observez ses commai 
dements ; car c'est là tout l'homme. 

14. Et souceMt-voui que Dieu fera rendre 14. El euncta quai fiunl, adducet 
compte en son jugement de toutes 1rs fautes, et j Deus in judicium pro omnî errato, sive 
de tout le bien et le mal qu'on aura fait. | bonum, sive raalum illud sit. 

13. Finem loqucndi pariter omnes au-
diamus. Deum lime, et mandata ejus 
observa : hoc est cnim omnis hnmo : 

13. Hoceti cnim omnis homo. In eo sita hominis felicitas in hao vita. * Vel quasi dicat : 
Absque hoc ninil est omnis homo; et qui hoc non eut, nihil est : qui hoc non agit, nihil agit, 
quoniam in vanum reeipit animom suam, cum proptor hoc solum creatus sit. 

14. Pro Omni avalo. Id est, id quod quasi per errorein aut igoorantiam fit-, quasi dicat : 
Etiam subjicietur oxamini M quod, licot non plena volúntate, sed ignoratone et înadvorten-
tia quadam admitîitur, et discutietur an excusationem m orea tur, an vero damnandum sit. 

PRÉFACE SUR LE CANTIQUE DES CANTIQUES. 

U n e t r ad i t i on i nva r i ab l e e t c o n s t a n t e a t t r i b u e le Cantique des cantiques a 
S a l o m o n . 11. Calmet le cons idè re , d ' a p r è s l e s P è r e s , c o m m e le p l u s p a r f a i t do s e s 
t ro i s ouvra ¡¡es. L e s Proverbes, d i t - i l , s o n t il la p o r t é e des p ius s imples e t d e s 
m o i n s a v a n c é s d a n s la voie d e la ve r tu ; Us s o n t a d r e s s é s a u x e n f a n t s : Sa lomon 
V donne souven t c e n o m à s o n disciple . ISEccttsitute, i n s t r u i t u n h o m m e déjà 
fai t • il lui m o n t r e le néan t e t la van i t é de s choses d u monde . Le Cantique est 
p o u r les f îmes pa r f a i t e s , e t p o u r cel les q u i s o n t é l evées au-dessus d e s s e n t i m e n t s 
d e la c h a i r e t d u s a n g . 

S a i n t Is idore d e Pé lu se c o m p a r e ces t ro i s l iv res a n x t rois p a r t i e s d u t emp le : 
les Proverbes sont f i gu ré s p a r les pa rv i s e x t é r i e u r s , o u v e r t s à t o u s les I s r a é -
l i tos ; l'Ecclèsiaste e s t r e p r é s e n t é p a r lo Sa in t qui é t a i t f e r m e aux y e u x des 
p ro fanes p a r u n voi le , el où pe rsonne n ' ava i t d r o i t d e n t r e r q u e les p r ê t r e s 
s anc t i f i é s ; ma i» le Cantique des cantiques est j u s t e m e n t c o m p a r é au s a n c t u a i r e 
au Sa in t de s s a i n t s , o u les p r ê t r e s m ô m e s n 'en t ra ien t , p a s , et q u i n « a i t o u v e r t 
qu ' au souve ra in s a c r i f i c a t e u r , e t ce la une s eu l e fois 1 a n n e e , a p r è s mon d e s 
c é r é m o n i e s e t dos pu r i f i ca t ions . 

T o u t le m o n d e es t inv i t é à l ' é tude d e s Proverbes; t ou t le m o n d e n 'es t p a s 
c a p a b l e d ' e n t e n d r e VEcclisiaste; m a i s p r e s q u e pe rsonne n e peut p é n é t r e r a 
p ro fondeur d e sens d u Cantique des cantiques. Les J u i f s n en p e r m e t t a i e n t pa s la 
l ec tu re a v a n t l ' âge do t r e n t e a n s , e t l ' E g l i s e , d a n s s a p r u d e n c e , nous i m p o s e 
la m ê m e r é s e r v e . 

Ce n ' e s t pa s q u e ce p o è m e s o i t l i cenc ieux e t obscu r , c o m m e l 'ont p r é t e n d u 
les a n a b a p t i s t e s , V o l t a i r e , e t e n généra l t o u s les i n c r é d u l e s q u i 1 ont à dessein 
i n t e r p r é t é d a n s i e s e n s le p lus r évo l t an t . M a i s lo s u j e t e s t d é l i c a t , e t Sa lomon 
l 'a t r a i t é a v e c c e l t e l ibe r té d ' e x p r e s s i o n s q u e c o m p o r t e n t les m œ u r s o r i en ta l e s , 
il en e s t r é s u l t é de s desc r ip t i ons e t d e s pe in tu res q u e I on n e peut m e t t r e s o u s 
les v e u x d e t o u t le m o n d e , et qui d e m a n d e n t , p o u r ê t r e s a n s d a n g e r , à ê t r e m é -
d i t ée s a v e c la p u r e t é d e c œ u r e t d ' e s p r i t qui l e s a i n s p i r a s . C a r , c o m m e I a d i t 
fo r t b ien Fcne lon : « L a m ê m e paro le e s t un pa in qui n o u r r i t les u n s e t u n 
g l a ive n u i pe rce l e s a u t r e s ; elle est o d e u r d e vie p o u r ceux qui v i v e n t d e l a foi 
? t qui m e u r e n t s incè remen t à e u x - m ê m e s ; elle e s t o d e u r d e mor t p o u r ceux q u i 
son t a l i énés d e la vie d e Dieu e l qui v iven t r e n f e r m é s en e u x - m e m e s avec 
orgue i l . Le mei l leur a l imen t se t o u r n e eu poison d a n s les e s t o m a c s c o r r o m p u s . » 
C ' e s t c e qui a fait d i r e q u e tout e s t p u r p o u r les p u r s : Omma mirndu mun t f i s ; 
m a i s q u e t ou t dev i en t l i cence p o u r ceux S o n t le c œ u r c s tg f tM e t 1 e sp r i t pervc i u . 

On c r o i t g é n é r a l e m e n t q u e Sa lomon composa c e poème à l 'occas ion d e s o n 
m a r i a g e a v e c la fille do P h a r a o n . C'est u n e p . t h a l a m c q u i t i en t d u d r a m e q u a n t 
à s a fo rme . C o m m e d a n s les t r a g é d i e s g r e c q u e s , o n y voi t u n c h œ u r d e jeune.-
v ie rges qui r e s t e n t t o u j o i u s s u r Ta s c è n e , p r ê t e s , d i t L o » l h , à of i r i r de s c o n s o -
la t ions ou des consei ls . El les s ' e n t r e t i e n n e n t a v e c les d e u x é | » u x , I to m le i 10-
a e n t , leur r é p o n d e n t , s e mêlent à t ou t c e qui a r r i ve et n e « l o i m m l j a m a i s . 
L ' a u t e u r en p ro f i t e p o u r leur foire d i r e c e qu ' i l n ' a u r a i t pu c o n v e n u b t a u e n t d i r e 
l u i - m ê m e ou fa i re d'ire à s e s deux p r inc ipaux pe r sonnages c e ™ <lans l a s c è n e 
du Chapi t re V I I . o ù lo c h œ u r fai t un si pompeux éloge d o la beau t é d e I épouse . 
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vres; et la continuelle méditation de l'esprit : 
afflige le corps. 

13. Ecoutons tous ensemble la fin de tout < 
discours : Craignez Dieu et observez ses commai 
dements ; car c'est là tout l'homme. 

14. Et souceMt-voui que Dieu fera rendre 14. El euncta quai fiunl, adducet 
compte en son jugement de toutes 1rs fautes, et j Deus in judicium pro omnî errato, sive 
de tout le bien et le mal qu'on aura fait. | bonum, sive malum illud sit. 

13. Finem loqucndi pariter omnes au-
diamus. Deum lime, et mandata ejus 
observa : hoc est cnim omnis hnmo : 

13. Hoceti cnim omnis homo. In eo sita hominis felicitas in hao vita. * Vel quasi dicat : 
Abaque liée ninil est omnis homo; et qui hoc non est, nihil est : qui hoc non agit, nihil agit, 
quoniam in vanum reeipit (inimam suam, cum proptor hoc solum creatus sit. 

14. Pro Omni erralo. Id est, id quod quasi per errorein ant ignorantiam fit-, quasi dicat : 
Etiam subjicietur examiui M quod, licot non plena volúntate, sed ignoratone et înadvorten-
tia quadain admittitur, et discutietur an excusationem m orea tur, an vero damnandum sit. 

PRÉFACE SUR LE CANTIQUE DES CANTIQUES. 

U n e t r a d i t i o n i n v a r i a b l e e t c o n s t a n t e a t t r i b u e l e Cantique îles cantiques a 
S a l o m o n . 11. C a l m e t l e c o n s i d è r e , d ' a p r è s l e s P è r e s , c o m m e le p l u s p a r f a i t d e s e s 
t r o i s o u v r a g e s . L e s Proverbes, d i t - i f , s o n t ¡1 la p o r t é e d e s p l u s s i m p l e s e t d e s 
m o i n s a v a n c é s d a n s la vo ie d e la v e r t u ; Us s o n t a d r e s s é s a u x e n f a n t s : S a l o m o n 
V d o n n e s o u v e n t c e n o m à s o n d i s c i p l e . L ' E c c l f e i o i l e , i n s t r u i t u n h o m m e d é j à 
f a i t • il lu i m o n t r e lo n é a n t e t la v a n i t é d e s c h o s e s d u m o n d e . L e Cantique es t 
p o u r les f î m e s p a r f a i t e s , e t p o u r ce l l e s q u i s o n t é l e v é e s a u - d e s s u s d e s s e n t i m e n t s 
d e la c h a i r e t d u s a n g . 

S a i n t I s ido re d e P é l u s e c o m p a r e c e s t r o i s l i v r e s a n x t r o i s p a r t i e s d u t e m p l e : 
l e s Proverbes son t f i g u r é s p a r l e s p a r v i s e x t é r i e u r s , o u v e r t s à t o u s l e s I s r a é -
l i t e s : l'Ecctèsiaste e s t r e p r é s e n t é p a r l e S a i n t q u i é t a i t f e r m e a u x y e u x d e s 
p r o f a n e s p a r u n v o i l e , e t où p e r s o n n e n ' a v a i t d r o i t d e n t r e r q u e l e s p r ê t r e s 
s a n c t i f i é s ; m a i s l e Cantique des cantiques es t j u s t e m e n t c o m p a r é a u s a n c t u a i r e 
a u S a i n t d e s s a i n t s , o u l e s p r ê t r e s m ô m e s n ' e n t r a i e n t , p a s , e t q u i n é t a i t o u v e r t 
q u ' a u s o u v e r a i n s a c r i f i c a t e u r , e t c e l a u n e s e u l e fo i s 1 a n n e e , a p r è s Mon d e s 
c é r é m o n i e s e t d o s p u r i f i c a t i o n s . 

T o u t l e m o n d e e s t i n v i t é à l ' é t u d e d e s Proverbes; t o u t l e m o n d e n ' e s t p a s 
c a p a b l e d ' e n t e n d r e YEcclésiaste; m a i s p r e s q u e p e r s o n n e n e p e u t p é n é t r e r a 
p r o f o n d e u r d e s e n s d u Cantique des cantiques. L e s J u i f s n e n p e r m e t t a i e n t p a s la 
l e c t u r e a v a n t l ' â g e d o t r e n t e a n s , e t l ' E g l i s e , d a n s s a p r u d e n c e , n o u s i m p o s e 
la m ê m e r é s e r v e . 

C e n ' e s t p a s q u e c e p o è m e s o i t l i c e n c i e u x e t o b s c u r , c o m m e l 'ont p r é t e n d u 
l e s a n a b a p t i s t e s , V o l t a i r e , e t e n g é n é r a l t o u s l e s i n c r é d u l e s q u i 1 on t à de s se in 
i n t e r p r é t é d a n s i e s e n s l e p l u s r é v o l t a n t . M a i s lo s u j e t e s t d é l i c a t , e t S a l o m o n 
l ' a t r a i t é a v e c c e l t e l i b e r t é d ' e x p r e s s i o n s q u e c o m p o r t e n t l e s m œ u r s o r i e n t a l e s . 
Il e n e s t r é s u l t é d e s d e s c r i p t i o n s e t d e s p e i n t u r e s q u e I on n e p e u t m e t t r e s o u s 
l e s v e u x d e t o u t l e m o n d e , e t q u i d e m a n d e n t , p o u r ê t r e s a n s d a n g e r , à ê t r e m é -
d i t é e s a v e c la p u r e t é d e c œ u r e t d ' e s p r i t q u i l e s a i u s p i r e e s . C a r , c o m m e I a d i t 
f o r t b i e n F c n e l o n : « L a m ê m e p a r o l e e s t un p a i n q u i n o u r r i t l e s u n s e t u n 
g l a i v e n u i p e r c e l e s a u t r e s ; e l le es t o d e u r d e v ie p o u r c e u x q u i v i v e n t d e l a foi 
? t q u i m e u r e n t s i n c è r e m e n t à e u x - m ê m e s ; e l le e s t o d e u r d e m o r t p o u r c e u x q u i 
s o n t a l i é n é s d e la v ie d e Dieu e t q u i v i v e n t r e n f e r m é s e n e u x - m e m e s a v e c 
o r g u e i l . L e m e i l l e u r a l i m e n t se t o u r n e eu poison d a n s les e s t o m a c s c o r r o m p u s . » 
C ' e s t c e q u i a fai t d i r e q u e t ou t e s t p u r p o u r l e s p u r s : Omma munda m u n i t s; 
m a i s q u e t o u t d e v i e n t l i c e n c e p o u r c e u x S o n t le c œ u r c s t g i l t é e t 1 e s p r i t p e r v c i t i . 

On c r o i t g é n é r a l e m e n t q u e S a l o m o n c o m p o s a c o p o è m e à l ' o c c a s i o n d e s o n 
m a r i a g e a v e c la fille d o P h a r a o n . C ' e s t u n e p i t h a l a m c q u i t i e n t d u d r a m e q u a n t 
à s a f o r m e . C o m m e d a n s l e s t r a g é d i e s g r e c q u e s , o n y vo i t u n c h œ u r d e jeune.-
v i e r g e s q u i r e s t e n t t o u j o u r s s u r Ta s c è n e , p r ê t e s , d i t L o w l h , à o f i r i r d e s c o n s o -
l a t i o n s ou d e s conse i l s . E l l e s s ' e n t r e t i e n n e n t a v e c l e s d e u x é |>oux , l e , i n t e r r o -
g e n t , l e u r repondent, s e m ê l e n t à t o u t c e q u i a r r i v e e t n e i é l o i m m l j a m a i s . 
L ' a u t e u r on p r o f i t e p o u r l eu r f a i r e d i r e c e q u ' i l u ' a u r a i t pu c o n v e n a U e u i e n t d i r e 
l u i - m ê m e ou f a i r e d ' ire à s e s d e u x p r i n c i p a u x p e r s o n n a g e s , c ç d a n s l a s c è n e 
du C h a p i t r e V I I . o ù l o c h œ u r f a i t un si p o m p e u x é loge d e la b e a u t é d e I é p o u s e . 



Il é t a i t d ' u s a g e d e f a i r e d e s c o m p o s i t i o n s d e c e g e n r e à l ' o c c a s i o n d i s m a r i a ° e * 
l e s p l u s b r i l l a n t s . S a l o m o n , é t a n t p o è t e l u i - m ê m e , sa i s i t s a I v r e , e t d a n s ses 
t r a n s p o r t s , il vo i t a u de l à d e s t e m p s p r é s e n t s , et. d é c r i t a v e c e n t h o u s i a s m e les 
s e c r e t s d e l ' a v e n i r q u ' i l e n t r e v o i t a v e c u n e m e r v e i l l e u s e c l a r t é . 

C a r , p o u r c o m p r e n d r e c e p o è m e , il es t é v i d e n t q u ' i l ne f a u t p a s s ' a r r ê t e r a u 
s e n s l i t t é r a l . Celui q u i l ' a d o p t e r a i t e x c l u s i v e m e n t s e r a i t c o n d a m n é à n e voi r 
d a n s c e c h e f - d œ u v r e , q u e d e s c h o s e s i m p o s s i b l e s e t a b s u r d e s . C a r , q u e s i gn i -
fierait , d i t W e l l e , c e t t e fille du ro i d ' E g y p t e g a r d a u t un v i g n o b l e , ou c o u r a n t 
c o m m e u n e b e r g è r e é p l o r é e , à t r a v e r s l e s r u e s d e J é r u s a l e m , c h e r c h a n t son 
b i e n - a i m é e t b a t t u e p a r l e s s e n t i n e l l e s ; eu S a l o m o n s ' e n a l l a n t , en b e r g e r 
t r a n s i s , la n u i t , à t r a v e r s l e s m o n t a g n e s e t l e s p r a i r i e s . c h e r c h a n t son a m a n t e 
frappant à s a f e n ê t r e , d e m a n d a n t à e n t r e r , p a r c e q u ' i l e s t t r a n s p e r c é p a r là 

Il n ' y a d e r a i s o n n a b l e e t d ' a d m i s s i b l e q u e le s e n s a l l é g o r i q u e . C'est, c e q u ' a 
p e r p é t u e l l e m e n t p e n s é la S y n a g o g u e , e t s i s d o c t e u r s o n t t o u j o u r s r e p o u s s é 
c o m m e d e s p r o f a n e s l e s i n t e r p r è t e s q u i a u r a i e n t vou lu s ' en t e n i r u n i q u e m e n t au 
s e n s l i t t é r a l . 

L e s J u i f s o n t v u , d a n s c e t t e a l l é g o r i e , l ' un ion d e Dieu a v e c I s r a ë l . e t l e s P è r e s 
n ' o n t fai t q u e d é v e l o p p e r la m ê m e t r a d i t i o n , e u y v o v a n t u n a n i m e m e n t l 'un ion 
d e J é s u s - C h r i s t a v e c s u n E g l i s e . 

L ' i d é e d e r e p r é s e n t e r l ' un ion d e Dieu a v e c n u u s . s o u s la f o r m e d e l ' un ion 
c o n j u g a l e , e s t si f a m i l i è r e a u x é c r i v a i n s s a c r é s , q u ' i l s t r a i t e n t c o n s t a m m e n t d e 
( o r m m i u m I a b a n d o n d o Dieu ou l ' i do l â t r i e . I s a i e s e s e r t d e s m ê m e s i m a g e s 
; i . tv , 5) , J é r é m i e e t E ï é c h i e l t r a i t e n t d ' a d u l t è r e l e u r n a t i o n , p a r c e q u ' e l l e a a b a n -
d o n n é son D i e u , e t d a n s l e u r i n d i g n a t i o n i l s la p e i g n e n t s a n s r é s e r v e s o n s les 
t r a i t s d u n e c o u r t i s a n e on d ' u n e p r o s t i t u é e . T o u t e la p r e m i è r e p a r t i e î le la p r o -
p h é t i e d ' O s é o r o u l e s u r c e l t e d o n n é e , e t a u p s a u m e x u v ° , q u ' o n p e u t auss i 
c o n s i d é r e r c o m m e un c h a n t n n p t i a l . on t r o u v e l e s m ê m e s e m b l è m e s e t l e s 
m ê m e s l i g u r e s q u e d a n s l e CanUque d e S a l o m o n . 

D a n s l e N o u v e a u T e s t a m e n t , l e s n o m s d ' é p o u x e t d ' é p o u s e son t é g a l e m e n t 
c o n s a c r é s à n o u s r e p r é s e n t e r l ' u n i o n d e J é s u s - C h r i s t e t d e l 'Egl ise , S a i n t J e a n -
B a p t i s t e a p p e l l e J é s u s l ' E p o u x [ J o a n . , m , ¿ 9 t. e t l e S a u v e u r l u i - m ê m e a p p e l l e 
se s d i s c i p l e s l e s a m i s d e l 'Kpouv ( M a t t h . , i x . ' 13). S a i n t P a u l n o u s p a r l e s a n s 
cesse d e l ' a l l i a n c e d o J é s u s - C h r i s t a v e c s o n E g l i s e . e t i l c o m p a r e c e t t e a l l i a n c e 
a l ' u n i o n c o n j u g a l e f i i . C o r . , » , 3 ; E p h e s . , v , »11. Sa in t J e a n n o u s r e p r é s e n t e 
la n o u v e l l e J é r u s a l e m s o u s l ' i m a g e d ' u n e fiancée o r n é e p a r son é p o u x . e t il 
c é l è b r e l e s n o c e s d e l ' A g n e a u q u i n e s o n t p a s a u t r e c h o s e q u e l ' un ion c o m p l è t e 
nu C h r i s t a v e u s e s é l u s A ¡toc. , x t x , 7 ; x x i , 2 ) . 

F i d è l e il c e t t e t r a d i t i o n , M é n o c h i u s a d é v e l o p p é , d a u s son c o m m e n t a i r e 
c e t t e a l l i ance . N o u s y a v o n s a j o u t é , a u point d e v u e l i i l é r a l , la d i s t i n c t i o n d e s 
s e p t j o u r s a d m i s p a r D. C a l m e t e t p a r B o s s u e t , d ' a p r è s l e s u s a g e s d e s J u i f s q u i 
Taisaient d u r e r l e u r s n o c e s u n e s e m a i n e e n t i è r e . A c e s s e p t j o u r s , la B i b l e d e 
v e n c e fai t i n g é n i e u s e m e n t c o r r e s p o n d r e l e s s e p t â g e s d e l 'Eg l i se . 

N o u s a v o n s c r u c o m p l é t e r le t r ava i l d e M é n o c h i u s p a r c e l l e d o u b l e a d d i t i o n . 

Si l ' E p o u s e e s t l e t y p e d e l ' E g l i s e , e l le es t . . a u m ê m e t i t r e , l e t y p e d e l ' i lmo 
c h r é t i e n n e et p a r f a i t e . E t p a r la m ê m e q u ' e l l e es t l ' i m a g e d e la p e r f e c t i o n ic i -
tas , e l le es t le t y p e d e la M è r e d e D i e u , la p l u s p a r f a i t e d e t o u t e s l e s c r é a t u r e s 
C est . p o u r ce la q u e , d a n s l 'off ice d o la s a i n t e V i e r g e , e t e n p a r t i c u l i e r à la fê le 
d e l ' A s s o m p t i o n et p e n d a n t son o c t a v e . l 'Eg l i s e a r a i l d e g r a n d s e m p r u n t s à c e 
l i v r e i n s p i r é . 

C e d o u b l e po in t d e v u e n é c e s s i t e r a i t d e u x a u t r e s c o m m e n t a i r e s . Ma i« n o u s 
n e p o u v o n s q u e l e s i n d i q u e r i c i , e t la isser à la p i é t é d e c h a c u n le. soin d e f a i r e 
c e t t e d o u b l e a p p l i c a t i o n , auss i é d i f i a n t e q u ' i n s t r u c t i v e . 

LE CANTIQUE DES CANTIQUES 

DE SALOMON. 

C H A P I T R E P 1 Ï E M I E E . 

R e c h e r c h e r m u t u e l l e * * d e l ' é p o u x e t d e l ' é p o u s i e . 
ï . j * m r a f f e c t i o n r c e i p r o t i u e . 



Il é ta i t d ' u s a g e d e f a i r e de s compos i t ions d e c e g e n r e à l 'occas ion d i s m a r i a ° e * 
les p lus br i l lants . S a l o m o n , é t a n t poè t e l u i - m ê m e , sais i t s a I v r e , e t d a n s ses 
t r a n s p o r t s , il voi t au delà des t e m p s p r é s e n t s , et. d é c r i t a v e c e n t h o u s i a s m e les 
s ec re t s d e l ' aveni r qu ' i l en t revo i t avec une merve i l l euse c l a r t é . 

Car , p o u r c o m p r e n d r e c e p o è m e , il est év ident qu ' i l ne f a u t pa s s ' a r r ê t e r au 
s e n s l i t téra l . Celui qui l ' adoptera i t exc lus ivement se ra i t c o n d a m n é à n e voir 
d a n s ce chef-d œ u v r e , q u e des choses imposs ib les e t ab su rdes . C a r , q u e s igni-
fierait , d i t W e l l e , ce t t e fille du roi d ' E g y p t e ga rdau l un v i g n o b l e , ou couran t 
c o m m e une b e r g è r e é p l o r é e , à t r a v e r s les r u e s d e J é r u s a l e m , c h e r c h a n t son 
b i e n - a i m é e t ba t tue p a r les s en t ine l l e s ; ou Salomon s ' en a l l a n t , en berger 
t r a n s i s , la n u i t , à t r a v e r s les m o n t a g n e s et. les p r a i r i e s . c h e r c h a n t son a m a n t e 
frappant à s a f e n ê t r e , d e m a n d a n t à e n t r e r , pa rce qu'i l e s t t r anspe rcé p a r là 

Il n ' y a d e r a i sonnab le e t d ' admiss ib l e q u e le sens a l légor ique . C'est, c e qu 'a 
perpétuel lement pensé la S y n a g o g u e , et s i s d o c t e u r s o n t tou jour s repoussé 
c o m m e des p r o f a n e s les i n t e r p r è t e s qui a u r a i e n t voulu s 'en t en i r u n i q u e m e n t au 
sens l i t t é ra l . 

Les J u i f s o n t v u , d a n s c e t t e a l légor ie , l 'union d e Dieu a v e c I s r a ë l . et les Pè re s 
n ' o n t fait q u e déve loppe r la m ê m e t r a d i t i o n , eu y v o v a n t u n a n i m e m e n t l 'union 
d e J é s u s - C h r i s t a v e c s u n Egl ise . 

L ' idée d e r e p r é s e n t e r l 'union d e Dieu avec n u u s . sous la f o r m e d e l 'union 
c o n j u g a l e , e s t si f ami l i è r e aux é c r i v a i n s s a c r é s , qu ' i l s t r a i t en t c o n s t a m m e n t d e 
(ormmtvm I abandon d o Dieu ou l ' idolât r ie . Isale s e s e r t de s m ê m e s images 
;i.tv, 5), J é r é m i e e t Ezéchiel t r a i t en t d ' a d u l t è r e l eu r na t ion , pa rce qu 'e l le a aban-
donné son D i e u , e t d a n s l eu r i nd igna t ion ils la peignent s a n s réserve s o n s les 
t ra i t s a u n e cour t i s ane on d ' u n e p ros t i t uée . T o u t e la p r emiè re pa r t i e île la p r o -
phé t i e d ' O s é e roule s u r c e l t e d o n n é e , et au p s a u m e x u v ° , qu 'on peut aussi 
cons idérer c o m m e un c h a n t n u p t i a l . on t r o u v e les m ê m e s e m b l è m e s e t les 
m ê m e s l igures q u e d a n s le Can t ique d e Sa lomon . 

D a n s le N o u v e a u T e s t a m e n t , les n o m s d ' époux e t d ' épouse sont é g a l e m e n t 
consac rés à nous r e p r é s e n t e r l ' un ion d e J é s u s - C h r i s t et d e l 'Eglise, Sa in t J e a n -
B a p t i s t e appel le J é s u s l 'Epoux [ Joan . , m , ¿ 9 t. e t l e S a u v e u r l u i -même appel le 
ses d isc iples les a m i s d e l 'Epoux ( M a t t h . , i x . ' 13). Sa in t Pau l nous p a r l e sans 
cesse d e l ' a l l i ance d o J é s u s - C h r i s t a v e c son E g l i s e . e t il c o m p a r e c e t t e a l l i ance 
a l ' un ion con juga l e fit. C o r . , » , 3 ; E p h e s . , v, »11. Saint J ean nous représen te 
la nouvel le J é r u s a l e m s o u s l ' image d ' u n e fiancée o r n é e p a r son é p o u x . e t il 
cé lèbre les n o c e s d e l 'Agneau qui n e son t pa s a u t r e chose q u e l 'union complè t e 
du Chr i s t a v e c s e s é lus (Apoc- , x t x , 7; x x i , 2). 

F idè le à ce t t e t r a d i t i o n , M é n o c h i u s a d é v e l o p p é , d a u s son c o m m e n t a i r e 
ce t t e al l iance. Nous y a v o n s a j o u t é , a u point d e v u e l i i l é r a l , la d i s t inc t ion des 
s e p t j o u r s a d m i s p a r D. C a l m e t e t p a r Bossue t , d ' a p r è s les usages des J u i f s qui 
Taisaient d u r e r l e u r s noces une s ema ine e n t i è r e . A ces sep t j ou r s , la B ib le d e 
v e n c e fait i ngén ieusement c o r r e s p o n d r e les sep t â g e s d e l 'Egl ise . 

N o u s a v o n s c r u complé t e r le t ravai l d e M é n o c h i u s p a r ce t t e doub le add i t ion . 

Si l 'Epouse e s t l e t y p e d e l 'Eg l i se , elle est. . au m ê m e t i t r e , le t y p e d e l ' â m e 
c h r é t i e n n e e t p a r f a i t e . E t p a r là m ê m e qu ' e l l e est l ' image d e la per fec t ion ici-
tas , elle est le type d e la M è r e d e Dieu, la plus pa r fa i t e d e tou tes les c r é a t u r e s 
C est. p o u r cela q u e , d a n s l 'office do la sa in t e V i e r g e , e t en par t icul ier à la fêle 
d e l 'Assompt ion et pendan t son o c t a v e . l 'Egl ise a f a i t d e g r a n d s e m p r u n t s à ce 
l ivre insp i ré . 

Ce doub le point d e v u e nécessi tera i t d e u x a u t r e s commenta i r e s . Mai« nous 
n e pouvons que les i nd ique r i c i , et laisser à la pié té d e chacun le. soin d e fa i re 
ce t t e doub le a p p l i c a t i o n , aussi éd i f ian te qu ' i n s t ruc t i ve . 

LE CANTIQUE DES CANTIQUES 

DE SALOMON. 

C H A P I T R E P R E M I E R . 

R e c h e r c h e r m u t u e l l e * * d e l ' é p o u x e t d e l ' é p o u s e , 
ï - j e u r a f f e c t i o n r c o i p r o t i u e . 



et laitabi 
tuorum 

ilomouH 
:onsiderarf 
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pugna» it élcvós l i 

Cedar. L< des Arabe; 
>s dans c o 

ì et g r a t i » Christ!. Inlroduxil 
i tantum sou protuptuariurn pen 
it quaiuralibet rerum pretiosar 

rex in celiarla sua. I .XX, di tb TaaEÏîv, quod no 
sigiiificat. ubi annona recouditur, sod etiam thesai 
reposi torium. Senaus ergo por banc metaphoram s 
ipsura thesaurorum ineJfabiUs misericordia;. sapiea 
Mosen solum in templi vestibulum sponsam suain ii 
sanctorum. — Memores uberum tuorum. Amori« ti 
gunt te. Quotquot judicio valent. 

•I. Nigra sum. Vox hebraioa iTYWW Scechorak, significai subnigram , seu fuse 
dlcat : Fatcor, fusca sum, et subnigru cuto manuura e l f i e i e i , ut soient q u » ruri 
grèges minant; verum foeio sum liberali e l lineamenti« docoris.et tolius oorpor. 
elegans et venusta. Ecclesia Christi in humilit-ato l'andata et multis persecuiionibi 
fona Intuenti contemptibilia vldotur, penitus vero noscenti amabili» et vcncrabilis 
labemacula Cedar. Ai l sponsa se pastorit i» vita; dcditam, esso quidem fuscatam in 
riorum Cedarenorum, id est , Agarenorum et Israaelitarum, quorum tentoria ic-stu, 
pu!vere, eie., erant denigrata. — Sicut pelles Salomonis. Quasi dicat : Sod nihilomi 
decora sum et formosa instar tcntoriorura Salomonis. Videntur cnim non copulativo 
pienda, sed distributive. 

5. Notile me considerare. Excusa i fascimi colorein, quod naluralis non sit , sed 

imbribi 

multte 

idet. — Filii matrls 
ii, quasi dicai : (.'«ter 

i . i i i i w . s 
•luuun et iraprobit; 
scas protulit, imo s 
iltipliees porsocutio 
iea mihi, o dllecte 6. Indica mihi, auom diligit anime 

- Ubi cubes. Ubi cubare faci*, ut e 
ri vos, aut dumota suas ove« contino 
pressa Ecclesia, cernens a solo pasto: 
reperire, ouvrit ul.i ineridietur, non 
clara et ©rthodoxa catholic» fldei lue 
pian. Amato ri um stratagema temper 

Christo remedii 
t ; nam Christus 

Eeclcsiie 

•phorum sapienti 

•sdundarr 

LR C A N T I Q U E D E S C A N T I Q U E S , 

ivies d e j o 

s soul nil 
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pour le s garder; j e n'ai pa gardé m propre meara non custodiv 
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êtes le bien -aimé de i 
paître vo 

on âme! 
re Iron-

6. Indica mihi , 
mea , u b i . p a s c a s , 

]uem diligit anima 
ji cubes in meridie 

peau. 
j e ne 

ù vous ve 
•égare en 

us reposez 
suivant le-

m i d i , de 
troupeau rsus 

ne vagari tnctpiam 
liura tuorum. 

post greges soda-

compa, 

7 . S 
«les la 

mons. 

plus8belle 

L'ÉPOUX. 

d'entre les 
sez p a s , ô 
temmes! 

VOUS q u i 
orte/., et 

7 . Si ignoras le, 
mulieres, egredere, 

pulcherrima inter 
et ahi post vestigia 

qui sortent en 

. . . 
reec in celle irk 
significai, ì ibi 
reposi toriu; 
ipaura thesi 
Mosen sol H 
sanctorum. — 

g r e g u m , et pasce hœdos ti 
beruacuia pasto rum. 

8. Equitatui meo in curri 
nis assimilavi l e , amica rat 

9. Pulchraj sunt penai tu 
luris : collum tuum sicut n 

patire 

compare à 

10. Murenulas aureas faciemus tibì 
ìrmiculatas argento. 

1 1 . Dum esset rex iu accubitu suo 
irdus mea dedit odorem suum. 
1 2 . Fasciculus myrrhte dileclus meu 
ibi , inter ubera mea commorabitur. 

y. sicut tur 
Les femmes, 

11. Nardi 

Ti indica-

li. Dum esset re* . Interim dum rox, id e s t , aponsus tempore convivi! fuit i 
in lecto tricliniarl, vel in selln ad mansam. — Naraus. Solebant oiim ap 
maxime Judseos. raulieres convivale* corollas et unguenta parare. oteUara c 
puosiia perfundere : ideo hic sponsie hoc officium ttibuitur..Pomo nardi» ber 
oujus mominerunt Dioscorides lib. 1, c . IS, et Pl ia. , l ib . 12, e . 12 ex qua e 
lì chat unguentimi. Hie pro uiroque accipi potest. SigniScatur autóm hao vcrj< 
qnamdiu Christus Dominus post wsumptam carnem cura raortalibu 
cœlum »scendit irainortalis, nardum variarum virtutum Iscclesi* lui 
spiritualis delccwsse; nam Eccidi® virtutes sunt bonus odor Chrisli. 

1?. Fasciculus myrrhee. Vox hebraica T H S Iseror, significai qua 

ivitato fragranti! 



crumenam, sou involucrum. LXX habent. d m à w 
tit D. Ambras. in Psalm. 118. Iatolligit ergo vascù 
odoratis plonura, quod e collo suspensum ânte pcc 
Sicut puellie qu» amant atnari aato aoctus et inter 
sum meuni Cbristum omni odora odoratiorem in 
passionemque pie meditahor et recalam, 

13. ISotrus Cypri. Cyprus arbuscula est frequons 
hoc Initie© fit odoratum ungueutuin quod cypriat 
vîtes quie juxta arborent hanc nuseebaulur (quod pc 
botris saporem et odorom cypri referebant, ideoque in pretio habeba: 
u v » ¡liai quic appellantur moscatellœ. Urat autem Kngaddi prop> 
Adrichomius. que.n vide in description«» et tabula tribus iluda, n. l l i 
ratus et salutaris in torculari crucis oxprossus, ex quo calicetn habi 
delectantur rairilico et recreantur veri E c e t e i n filil. 

14. Oculitul coiumbarum. \o\ant interprétés sponsum loqui de c 
(Tri poli lima s vocant), quarum oculos memorant esse perspiencissin 
oximii. Significatur spiritualis oculus intentionis, qui omnos animie 

ei et mores perti 
15. Leclulus noster floridut. Secundum Theodoreti sententiam in sacra 

ictulo, soonsus et sponsa conquiescentes .spiritual! connubio janguntur. f 
una lertili solo infundit : sponsa concipit, et parturions in Cbristonlio3 eni" 
ihil floridiua oonsiliis, prscceptis, sentontiis, documents , etc. Vel lectuli 

et quie* singularum fldelium animaratft; est autem floridu« Ecclosi 
«persils Spiritus sanc'.i omnigeni* Iloribus gratiarum, martyrii sosis, virgi 

17r,;, colligalio gttiste. ut ve 
uin myrrha et hujusmodi rehi 
ubera * pendebat, quasi dical 
os odores ferunt ; :ta ego spo. 

botrus odo-

A f r i œ 

domor xdrina. Cedrus • inquit D. Ambros., i ib.3, H ex., cap. 12, 
iibus, co quod hvjusmodi maleries, et procera sis *poli<<, 
K domorum sunt veri prjelati et doetores occlesJarum, qui 
mt. Sunt ex eedro, quia recta sunt illorum opéra, mens 
i>re second» l'amie, quique sanctitatis et doctrinse suaveo-
i a vitiorum oorrupwlis iminuacs servant. — Laquearia. 
- Cyprettina. Cypressus. quia odoro optimo C3t et ¿cterno 
»cunaribBs! 'VidePl ' fn^jb!^cap. ' lO; et D^Ambros'.,'lib! 
àditi justi et pii, qui se abstinent lothalibus culpis. Hi a 

qiuedam cœfi testudo stollis micantibus ornata signis, 
rivondi statu incorruptl, nec carici voteris hoiainis ce-

Jcntia du-mi 
Tabulata la 

CAP. i l . — 1. Ego flos campi. Non est oblltus docori sacer scriptor dum inducit sponsum 
sese laudanum, quia id oxigit stylus bucolicus et pastorum simplicitas. Laudem vero suant 
pr.remittit laudi spons», ut ntinon illa cum verecundin mox ferat se tain eiTuse in os laudnri. 
— Campi. In hebrieo est, Yf]\JJ saron, quod aliqui explicant saluritatis, si va ubertalii , 
quasi dînas : Florem benc alitum, plane saturum, et largo humore potum. Alii retinent he-
brwam vocem, quasi sit nomen proprium loci inter Joppem et Ccesaream. L X X habent tcô 
>TX8V>u, campi, ut noster, quibus coinmuniter Patres consentiunt et interprétés. Bono spon-
sus est fios campi, quia Christus est dos de radice Jesse, qui ex terra virgine et inarata pro-
cessit, — Lilium convailium. Non intollisrit dosculum ele^antissimum, quem nunc vulgo 
iiiium convallium appellant. sed lilium commune sex folfia constans. Dicitor convallium 
quia lilia eopioso liumoro indigent, ideoque melius in vallibus provenlunt quam in montibui. 
liene ûurn lilio conlertur Christus , quia , ut inquit Honorius Augustodunonsis : In lilio quin-
que considerantur, quia est candiaum. habens colorent aureitm prominentem, et est oilori-
ferum, etpandulum, et semper incurvtm. Sic Christus eandidus est in humanisait, aurev* 
>n deitate, odoriférus in prœdicatione, pandulus in suseipiendo pœniSenles. incurvus in 
condescendendo peccatoribus, et eos suhtevando. 

C H A P I T R E II. 

A m o u r «le l ' é p o u x pou«' l ' é p o u s e ; f a v e u r « d o n t il l a c o m b l e . 

1. Je suis la tleur des champs, el je suis le lis I Ego (lus campi , et lilium conyal-
des vallées. | liuia. 

:Ilas conleri 

jusque 
>nto recto ex 
fructum sait 
, qui aculoos 

propria nu 
ubliini cœli 

s hominum. — Sub umbra iliius. Ut ejus suavi 
^ssi, et sodi votis potita. Umbra est gratia, fa 
c Luc. 1, 35 : Vlrius Alllsslmt obumWabit tibi 
aiebat Duyid, l'sal. 11$, 103f. faucibu* meis clot 

irfrucrer, audi 

de fidelii UilroduxiS 

Act. 2, 13. 
is introduxit 

Deuin lœtifical 

magii 
dis Adam 

hebraico 
défont» 

floribus. V 
mira odoro L X X habc odorali 

iloruiu fulcicnd» sit. 

isequi 
iimalia pras cmteris putchra. 
Judceos usurpabat'ir proomn: 
5. 19. et ibi dicta. - Quoad-
latiouis et ebarismatum spons 

a acciderot. Vide Pi 
ilet. Dulcedine eoiiti fis que (p 



•ernat tienine«., sed jam grossi« liixt 
îrl fleuura fructua. nui cum foliis : 
los. — Vlnea flortntts dederunt od 
evitate quoque odorls sui oblectant 
late spärseruat odorom chris ti ante 

. Juda:a pro 
:m et pampi 
E coluti» g. 

irumpunt 

habitabi 

it per h,Ts quinque plagas salutem sumus adepti 
r» rldei et spei, quando saluti* apem in redempl 
bonorum operum fructus coacervat. Sacra otian: 
iif-nii Domini Sabaoth. In abscondita «eu caverai 
lo consolntionem et eruditionera petit ex profu: 
jrnas patos ingrossi l i , «usi aolis columbis, quee 
:erunt, etc. Porro sponsam non diu sinit eponsm 

Scriptura 
iugen* 

hnboat 

»peram 
ctura Samsonis, 
gemma m proferì 

quam 

hebrao est pascerti 
dolici® liiia, seu pa 

i l l is . DUectus meus 
ut dies umbra , id e 
cum sequentibus j i 

quandiu ternpoi 
»natabi 

interim du:u dies nonadest , nec ad bue tbiemnt umbrie" 
tes , ut iilic totum diem ma*um suavitor transiga*, ¡11 
sponsu3, hoc est, inter eoa Adele* qui purltatem anim;e 
In hniuamodi liliis nuae SPODSUS dolìcwtur, donec h 
hujus noetis diajectK recedane, et prodoat aurora olarit 
spónsa visura est sponsum facie ad faciem. — Simills 
sìmilis capreis ot tannali* oervorum, qui summo rauno 
eaeumina llether transiliant. — .Monte» /lettor. Hxc v-
turis; proprie signiflcat diviziones. L X X verteranty-o'.Xrr 
tatum. Videtur esso nomen montium aliquorum olim « 
hiulcte et ditlìssa». Domus div is ioni sive sectionW (hoc 
lares ecelesias per totum orbom dispersa* et divisas, n 
sponsus per praidicatiouom evangelica™ consolari et i 

capre 

potest. part leu-est, Bethc 



C H A P I T R E ITT. 

I n q u i é t u d e e t r e p o s d e l ' E p o u x . D e s c r i p t i o n d u l i t 
d e S a l o m o n . 

4. In lectuio meo pur noeles q u o t i v i 
quern diligit anima mea; q u a s i v i illum, 
et non inveni. 

2. Surgam, e l circuibo civitatem ; per 
vicos el plaleas quuram quem diligit 
anima mea; qutesivi i l lum, et nou in-

3. lnvenerunt me v ig i les , qui custo-
diunt civitatem : Nura quem diligit ani-
ma mea, vidisl is? 

i . Paululumcura pertransissem e o s , 
inveni qucrn diligit anima m e a ; tenui 
eutu ; nec dimillàm, donec in'.roducam 
illum in domum matris me®, et i n cu-
biculum genitricis me«. 

o. Adjuro v o s , filia; Jerusalem, per 
capreas cervosque camporum, ne sus-
ci tet is , ncque evigilare faciatis dilec-
t a m , donec ipsa velit . 

6. Qu<e est is la, cuas ascendit per 
desertum. sicut virgula fumi ex aroma-
tibus myrrlue, et thuris , et universi 

| pulveris'pigmentarii ? 

L'ÉPOUSE. 
1 . J'ai cherchó dans mon petit lit durant plu-

sieurs nuits celui qu'aime mou âme : j e l'ai cher-
ché , et j e ne l'ai point trouvé. 

2 Je me lèverai , j e ferai le tour de la vi l le , et 
je chercherai dans les rues et dans les places pu-
bliques celui qui est le bien-aimû de mon Ame. 
Je l'ai cherché et j e ne l'ai point tr ouvé . 

3. Les sentinelles qui gardent la vi l le m oui 
rencontrée : N'avea-vous point vu celui qu'aime 
mon iime? . 

Í . Lorsque j 'eus passé tant soit peu au delà 
d ' e u x , j e trouvai celui qu'aime mon âme ; je 1 ar-
rêtai; et j e ne le laisserai point aller, jusqu a ce 
que j e le fasse entrer dans la maison de ma mere 
et dans la chambre de celle qui m'a donné la vie . 

5 Je v o u s conjure, filies de Jérusalem, par les 
chevreuils et par les cerfs de la campagne, de ne 
point réveiller celle qui est ma bien-aimée, et de 
ne la point tirer de son repos , jusqu'à ce qu'elle-
même le veuil le. 

fi. Qui est celle-ci qui monte i»ar le désert 
comme une petite vapeur d 'aromates, de myrrhe 
et d 'encens, et de toutes sortes de poudres de 
senteur '? 

CAI-. I U . - L . / « lectulo meo. D'après Bossuet, l e troisième jour S'étend j ^ q u ' a u commoi,-
.•Qiiiénc du chapitre V . D'aprì* ceux qui appliquent ces jours aux Age* de l 'Eglise, le troi-
aiorae 4?* comprend le chapitre III ot lo chapitre IV jusqu'au verset 5. -J'ai cherche dam 
mon lit durant les nuits celui «KO» âme chérit. On applique ces paroles aux ronverso-
mont* qui se produisirent dans le V* et lo VI» siècle, iorsquo los Barbares envahirent l'em-
pirò d'Occident. Ces temps orageux furent comme des nuit* obscures où l'Egliso eut beaucoup 
l souffrir. L'ompire romain f u t reo v e n é . m a i s l 'Eglise sortit plus onllanto da cotto éprouve 
C'ost ce iri'unpho que célèbre l'autour du Cantique dss cantiques, quand il s'écrie : Quelle 
' . çaue qui S éléve du disert comme une colonne de fumée. Il veut qu'on célèbre le triomphe 
du Christ ici représenté par Salomon : Sortez , filles de Sion, et voyez le roi Salomon a»*C 
U diadème dont ta mere f a couronné l<-. jour de ses noces. Ces noces sont la figure de l'al-
liance que Jésus-Christ a faite avec l 'Egliso ot qu'il a scellée de son sang. 

CAP. IH. — 1 . 1 " lectulo. Sunt verba spoils» ex somno jam oxperractœ, et sodalos suas 
alloouentis, Sskmaa Ecclesia viderat Chrislum sponsum m ccetu lidelium corigregatorum m 
monte Sion aule ascensionem in oíslos : postr:uam id accidie, et Stephanus lapidi)."* obrutus 
est quierere cœplt diligentar sponsum in ledalo suo, id est, in synagoga, in qua consueverat 
ouin sponso uuiô3cere : ibi qusasivit, dum conata fuit gei.tem suam ex ignoranti» tenebns ad 
lucem ChrisU traducere; --«ed min inveriitsolum aptum lidoi inserend», ìdeocoacta prosit loras. 

2. Suro"i*. Cum sponsum in lectulo non in venite*, progreditur e thalamo, perambulat 
vicos et plateas tolius mundana* eivitatis, quœrit spousum m sjnagogis Ilebrœorum varus 
locis por orbem dispenis, et apud gentiles, ni non statim inverni. 

3 . Ixr.enc-runt me vigiles. Non tantum uxoubitores, sod ot einjuiwros; solot omra militum 
"lobus civitates noctu iierambulare, ut cas pacatas r^adant, et latrocini pruüiocant ot uagi-
fia. Nomina vigilum signilìcantur synagogarum principes et idoloram sacerdotes, qui genu-
liuiu sacris prteerant . — Num quem diligit anima mea , vidxSliif A l illi vel responso ilignaU 
Ulani nou sunt, vel ut stuliam deriserunt. 

4. Inveni quem diligit anima mea. Stotit, et ultro se illi obtulit mveniondiim, ut in Can-
dacis regin® eunucho, Actor. S, 27 ; in Cornelio centurione, Actor. 10, 22; in Dionysio arcopa-
gi ia . 17. 34: etal i is . — Tenui eum. Bum ampioxa. — .Vcc dimitían, donec. Propon il se non 
dimissuram, donec introduca! eum in domum matris suro, hoc est , donec reliquia omnes 
Jacob salventur, et Chr^uis inducatur in synagogam, in qua ipsa nata ruerat et educata 
omnibus Juù»Ut ad lidem convenís . 

5 . •Ldiuro vos. Sunt verba sponsi. Vide dicta superiori cap. n. 7. Sponsam iterum in som-
..uia'lapsam, labore hue Ulucquo currentem fatigatam, velai sponsus oxçiteri. S igni f icata 
Christum cernentéiii Ecclesiam a Martore oper-.-.tionibus paululum sese ad Magdalenre coritein-
platrlois delicias recipiente«!, ut viras restaur«, possiique postea conversioni genti hum ala-
crius insistere, curare ne iriterpelletur. 

G. Quœ rst im ! Sunt verba aodalium sponsi. Nam cum ai i quant ulu m spoiisa somno indul-
sisi-i cum sponso l'or.is c r o s s a , et illius odoram-ntis et amplexu odorat tor et pulchnor 
effect-', sponsi sociis «eourwntibus fuit stupor. — Quai ascendit per desertum. Kebray rus 
appellant deserti nomine, compararono scilicet froqu»:itium oppidoruiu et civitatum. OU m 

7 . En lecluhim Salomonis sexaginta I 7 . Voilà le Ut de Salomon gardé par soixante 
fortes ambiunl ex fortissimis Israel : I braves des plus forts d Israftl. , , . . _ 

S. Omnes tonentes glailios, el ad bella 8. Tous sont armés de leur é p é e , et ü*s-ha-
doctissimi ; uniuscujusque en. is super biles à la guerre chacun d e u x a l é p é e au eut.-,, 

— - ^ l a r i i m A r « niir.inrruis. à en h se d e l à crainte de la nuit. 

lignis Libani : 
10. Columnas ejus fer i i argénteas, 

reclinatorium aureum, ascensum pur-
pureum: media cbaritate constravit 
propter filias Jerusalem : 

1 1 . Egredimini et v idete , tìlim S i o n , 
regem Salomonom in diademate, quo 
r.oronavit illum mater sua in die d e s -
ponsationis i l l ius, e t in die hctitiie cor-
dis ejus. 

du Liban. „ , . . 
1 0 . 1 1 en a faillies colonnes d argent, le dossier 

d'or, le siège de pourpre; et il a orné le milieu 
de tout ce qu'il y a de plus aimable en faveur aes 
filles de Jérusalem: 

1 1 . Sortez, filles de S i o n , et venez voir le roi 
Salomon avec l e diadème dont sa mère l a cou-
ronné l e jour de ses u o e e s , le jour où son cœur 
a été comblé de joie . 

C H A P I T E K I V . 

B e a u t é d e l ' E p o u s e . L ' E p o u x e s t j a l o u x d e 

pulchraes '^ücul i ' ta i ^ l u m b a r u m . a b s - ! vous éte's bel le ! Vos yeux sont < « des 

Clic» de J a m u a ™ . boi» du L i b » . s» pt«...l P-UP lo « d " -

CAP. IV. - 1 . Oculi lui Mumbarum. S M c lupitra. «A P.ppotle lo . | n a a i « I E 1 E ~ 

w i o . ' r i d i » poPCKPiüJliraj In A n a t e m i . W S & ' l & i K ^ S S 5 ? B S S S 
d,Dtcm minibaatur. «rf limdobajii. Multo n»oc l o n a j s oran _ , 

. eoaporatio fumi. — Ex aromalllms myrrha. Myrrham. dum ChrisU roortem et 

l'igmeaterii vooantur n f l u l u r t . seu «omMirai «l ungocnlorato M U t o r w . 

lomo». «SO ^ f t . b S S J i ^ S » « -

rimi Sumcrus defloilus pro lod.oül lo . - Form. Corpori- « aoiiui » b o r e pr»s:...ites, q ™ d 
«ienilin.1 M u s i c * v o j D - M - ™ l t í 

8. Super ttmvr. E b . l l i ^ a b humor» si»po»>ns fomori iníumbit, M » J Í S . 
« L i . - II"'ore, mmr**. Oh 4>~ dSMS 

nos timores et pericula, q u a a principibus tonebrarum exeltantur contra l-ccicíiain mi.-uiu 
Íñ9. F ^ X r í S k h a b e n t , Italico app.lla.nus ^ a . - Z»« ^ Libani. E x 

cedro. 

lidelfift a o w osi '. Deux chorilas es!. I . Joân-, 4. 16. . meneum 
11. E a r r i M M . Spooil olini ooroiubaouir, »1 h t ó o m u i i « I s a » o l . • » j W J " ' V ' " , " 

M r a l a i m x . P o u t Manin»» Dolrio ,„uo..» coronano. 
¿ur o r p . M i » Sion V. pollua aponsum . ,«.m foroulom quo P » " ^ « » ' . ^ ' " ' " ' f f ^ S 
Cum ¿Vi «)".« pro hominibu. homo f a n » , m . i«»c Eocloj la d a a p o » . ^ fui», « 

™ r . IV. - 1. Orali !K¡ eeluelíai-um. vide dicta supra , c . 1, n. 15- S»"t ™ r b » ' P 0 1 " 1 -



colombe* 

tonsai 
!•>> s o m inonté« 
ilouble fruii sani 
l i t e . 
e b a n d e l e t t e d ' i -

te «» dedans de vous. quod intriusecus Fatut. 
ime la tour de D a v i d , qui 4. Sicut turris David collimi tuu 
levar ds : nulle boucliers y qu® ®ditlcata est eum p r o p u g n a c i 

dora l'Orioni et l'Occident. l'Exliso Grecque et l'Eglise Latina, 
yeux et ses deux mamelles fécoiides. Ces deux Egli" 
des an'itres. étaiem comme deux a® 
sus-Curlst leur Kpuux. Mais en Chald. 
>t so forma «u VII- s i e d o , ot nassa 
ìon dcs inùdOles aont dósignés par le i 

ni rójoula 
'Arabie, 1' igaloment leo«;urdoJé 

intichrétien <lo Mahorac 
ombés sous la dominati 
ìtd'ICermon. Le scliism 
•Occideia ne lo charma 
roit plus la vraie foi qu. 
oufflc de VAquiloni lev 
>ar Michel Cómlaire , lt 

du Christ, riduie 

U du Midi. 

religie i 

qua co <fuvd inlnnsecus 
ebritudinora prosequar, r 
rantia. Id qued in Eccle 
caprarum. Sumptie auul 
rit comparatio. frinii», c. 
tis aromaubn-s stactes, r* 

bona laudem, 
et , est donuu 

ionlert 

m in Galaad pasti* , el 
imendantur in muliobri 

ilt>s laeiebat; solum bc 
sunc, contactu et affric 

et pulcliri 
t splendor 
Cnristum 

il lima'.! 

capilli Ecclesia noa mi 
pi osi ; quia de cunctis 
colons , quia roseo Chi 
bene discriminati, quia 
Ascenilerunt de moni, 
galatc)i, ut pluriiiiunt ; 
nem mnplcxus est. Alio 
rotcronauio est ad affr: 
hajrentes et prominente 

2: Sicut gregei tonsi 
cohn;rcnto3 et contiguo 

Gulaad. Si quam 
populi 

ipleudeutcì 
ad ammode compt 

rborum 

awnis, molarium cuia 
dentibus 3polisse liiati 

ilium est interstitìum 
Ecclesia; sunt pricdi-:n aignilicut illu<i, steri, 

qui panem parvulis pi 
iorpunt proptei 

proximì 

cocchieLXX .sicut funiculus s. Quasi dicat : Labia tua rosea sun: 
naif punici. Quod rubeotium grano-
am grunorum rubore verba tacerei 

Tuisaet cum mali granati colorf 
i supra n. 1. Quod autern spectat ac 
m charit3t* verbi Dei prmdicationem 
et gravitate«! quam Ecclesia ctiuic 
»bscure priclert. 

habuissei fragminis 
— Absquc co quod 

«sicul i , labia cocci 
verecundiam 

4. Turris David. Ci 

fioatur. - Mille clypei. Monilia b a c a t a de collo 

ut turribns suspendebant; quare turris hscc omni armorum et hostiliaui cxiw.»rum . 
rrat ornata Hoc autera viclorias Ecclesia* de hostibn* reporwu»s commode signiiu.at,^ 
de monllibus intoiligamus) varia ©jus ornamenta otdona Spiritus sancti. quibus et ora! 
munitur. 

5. Sicut duo hinnuli. Ubera «ponsse < 
curum capitibus, ut indie« : prwuo. ri: 
tertio, papillis »ubrubentibus. Taliu ni 
et colore labroruui, quibu* mixtus pa 
ubcrum magnitudineia. — Qui pose.". 
liliis camp« pascuntvir, sic duo ubera i 
¡iescunt. Duo ubera sunt vetus ot Novu 
sim pectus distenditur. limo ubero sai 
duriuscula sen3uum soliditate, !»ta et 
molli, si spe*temu3 divinam previdenti 
candida) veritatis liliis , pur» ©t sancii. 

aluntv 

rum" varietate- Si 
seuiper x'uerunt j. 

* 6. Donee „spiret dies. Vide dieta c. 2. nuuu ultimo. Usque vospcram . 
maire domuta redeaat. — Vadam ad montem myrrhce. Hi duo monte«, 
provenit et thus, inOrtiflcationem et orationem significare videntur; per qui 
lécsionis eniiuntur suucti qui *unt in Ecclesia. 

Macula non est in le. Hoc putissimo ve. um est ^e Ecclesia mompba. 

5 « e l iiiior fideles et in Ecclesia non desunt maculai, et deformat, labe peccati. 

8. Veni de Libano. Non videtur hoc intolligendum 

B ^ in l ^ u ^ m u m S a r i « . JuWtur ergo spon'sa'egr^i J « r o s o l i a - - Corona, 
S S t X c l t ì n e r e beata « r b , quia • T M U ^ R ^ ^ S é ^ & S ^ J i S 
in aumiuo vertice monti» Araana. — Amana. Multi Amana mon.em e u j n a ^ 
òui ™ m a CUicla separat et in Smptura dicitur Arai^th. > 
amornam aliquem Libani collem, qui auotor etiam « ^ " " f . . « S l i ^ttM ii 
montib»a Amana, Sanir. ani ltermon, sed de quibusdam edit!onbus collieuiis, quo» '> 
" ro tobebat sponsus. quibus inclj U,rum illorun, mont.um = ' * j S S 

ibus myrrhi 
culmen par-

quet ur. 
9. Soror mea. Blandientis > 

ther timenti dicebat : Sunt/ri 
oculorum tuorum. Italico dici 
habuisse, quo etiam taeiorn ot 
neratum sponsus affirmet.Vof 
c»>r aspicientis aptum est vuli 
rì.OVJtuMi, id est, serio. Italicodicimi 
tio esc Jvulic., In, 13, L X X vertero« 

l, et intima; amiciti» ac famii 
>1*, Esther, 15,12. — In uno c 
Un' occhiata. Aliqui putanl 

-um~ Uno ictu 
t volo tectum 
ìpectu so vul-

mille elvpei pendoni ex e a . omois ar- soni suspcndus, avec toutes sorl«s d'arme* pour 

m t D « o u S a tua , sicut duo hinnuli I ' ^ ^ i S S ^ ^ ^ J ^ 
capre® gemelli, qu® pascuntur in liliis. jumeaux de la femelle <1 un chevreuil, qui pais-

K ° Bent parmi lea li3. 
6. Donec aspi rei dies , et incUnentur <>. Avant que le jour paraisse, et quo l e s o m -

umbraj, vadaiu ad monU:m myrrbm, et , bres se retireul, j irai a la momagne oc la myr-

e . , amica rafia, f l ^ w S S u ^ T ™ bien- . imiel e. 
macula noiiesl in te. ' il u'y a point de tache en vous. . 

8. Veni de Libano sponsa mea, veni | 8. Venej du Liban, «non épou*>., 
de I ih,ino • veni, coronaberis de capite 5 ban, ma bien-aimee; venez et vous *ert>A 
Amana, do' vertice Sanirfit B m o a T « | ramM : u m d» hau! d'Araana, 4 . « M * 

IdcretraUe awxléopards; 

o S S V t à o r T r a l elTn uno crine colli | v L et par un cKeveu d= v».,« eoa. 

S. V,ni i , Liban;. ! . . Libra tópars I . Ph.éntelx ?» i X ' Z . ' d i f f S U ' p i S u 
la Syrio M I» Cilicio. S .o lr el Honnoi , suoM «u .tal» 4« « ¡ n ™ « " 
.1=« i n » ebatoM do b o b « * » « qui «ip««M lo P»js •!. Stallasse de 1 M t ì m down*. 



L E C A N T I Q U E D E S C A S T I G U E S . 

X . • p 2 î - I sont pins belles q u e l s o r o r m e » spocsa : pulchriora sunt u b i 
e vin , et 1 odeur d e vos parfums passe celle du ra tua v i l » , cl odnï unguentoruïï w 

:ous les aromates. r u r a s u l M , r , i m „ j a , t r o m ì | ^ 1 

¿ ï ï w œ s r z s J^E^SÍSR 
votre tante; et l'odeur do vos vêtement. est stimentorum uiomrn sicut odor tliuri. 
conunc 1 odeur de 1 cnceos. 
n u h Î 1 " ™ u j'- ' T é P ° U S ( ! o s i u " > r , l i " 1 - • H o r l u s « t a t o u s sóror mea spon-
Elle est un i a r d a fermé e l une fonata scellée. s a , horlus conclusi!«. tons s t a M i B 

13. Des p t a f c i S M a i . t o r n e n t e « co»» un jardin 13. Emissione» tu® paradilus m¡lo-
uei ic ieux, plein de pommes de grenade, et de rumpunicorumcumpomorumirur l ibu. 
toutes s o r t a de fruita; de evpre et de nard. C y p i cura nardo : F 

l». I.e n a r d . le satrao, U c a n i » et le ciuna- 14. Nardus et croeus , fístula et rin-
dióme, avec tous Ics arbres du Liban s'y trameni, namomulE qum universis l i - n i s 1 ¡boni 
aussi bien que la myrrhe, l ' a loès , tous les par- myrrha et aloe eum omnibus ¡ S 
fums les pius exquis . guentis. 

1 5 . La fontaine des jard ins e t le puits ( t a r a n 15. Fons h o n o r u m ; p u t a s aquarum 
vivantes qui coulent a v e c impétuosité du Liban, v i v e u l i u m . q i œ n u u n l i i î p e t u d c Libano. 

. , Ket irez-vous, aqiulon : v e n e z , vent du ttì . Surso aauilo et veni alisier r,..r-
midi . soufflez de toutes parts dans mon j a r d i n ; ila hortum m ï ï i » , e t 

•et ¡mies que les parfums en découlent. tins. 

10. S w , oblilo ; « veni. M e r . L'aquilon *i 1„ m i ,n S Ont deux vent» contraire. - le tremler 

¡ ¿ S U S Ï Ï F & Î W E 5 ' C T f f r M " s m m l « I ta»«", • " ' i ' 1 " « ' ™ V " • » ' f » » " » « « voient dans cet*! 

ÍS¡KS2 S H i f . " «»V'e«»»1- ~ fiotti Ml. Sertuui quod por ooll. 
n e c i o . , » sunt e jus ( r a t e a , q u , e r a daeu.it ad «eloslte; c r i a i e i a . so 
sunt perfecu. Unua ooulonno vol crinluro est - , , . r a « 
01 suEdiil. Pro bac vuiacra.us fcit"ÌSS. ° con.en.u> Sdo, 

10. Mamma ma. De uberibu. snon.a. dictum est .unr« hoc 
« ¡ ¡ » v i d . dieu. c . i , „ . i . _ odZ s u , " ïïïï'uoguSfe 
sanctitaus et omnia gênons virtutum. 

11. Favus distillant Favus est foraminata illa ot cancellata cera m 
•abitt spons» cum mello et l a c t é . nula sucrarum Scripturarmn sacien II 
bus sanctorum.—Odor vestimentorum tuorum. BOCIMÌIC vestimiNta su 
horum vcffltimontorum o-Ior asceudSt in cœlum instar orationls « « » ngi 
illud Psalm. 140, 2 : Dirigatur oratio mea »¡cut incensum.in mmqmci 
,v " Laudai univereim sponswn, illamquo cum paradiso voluptatis con-
I T . ^ « 0 ' Î U° * r i m Î collocati luorunt. - t W t o « Non solum maro et eu-
v S S t k A t ^ ad fures areendo*. - J W s i g n a t m . E ü a a > i a X 

H -H S r 4 f Sr.r-ù̂ o0 

no quia perdilo» senas turbarci. aut inflccreL B r a l o i a est horto» e o n c t a o i . et dopUd moni-
S t t ï S Ï Ï w f T 1 " ? " » ' . , t r i » î I ï i - ¡ » C f r a o l u ous (angeli nimiriun nmetit; 

J i ï Z X S , ' « »»'• P « l . ltt. t . In i ,«-horu. o n foni ipso Obrii luï . qoi de 
Z l ' f â S S L f ' J E : î . f " • " V " - A " " • ••' >•"••••• 7. » . K m . vero ¿«nalus est ¿tea-

' ° i 5 , i ° ? u m " W j " 5 « propagóles plantaran, et arborum. San-

P ' W » « «' lilia-, »»¡versali. 

quoi ad nos « t o n o „ „ . vol no» doferlSr, voi rare dolor',ar. NÔ„ e . i quam S m ï . 
ó d S . í f í . S . " R U S { ? " ' " : ~ ' •"""" ' • odoriferia «bortbus ot 

S S ? K . ï ° »• « «• ' "«jus libri, n. 1 2 . -
Î ÎÎD, : î k U"omte.sucemo babona amsiissiraum, roii.tenlom putredini ot vormibus. 

*• « ' » " « ' » r - l i t -S , e. » . - Primis tm¡»e»!¡«"cunctta ràlS 
pianti.Otarl,or,bus, quarum u s a . priecipuua la u n g u e n t i . S a u d i s . P"- 'o>mimis 

lo. Fons honorum. Supra dixorat in Kcclesi» viridario fonte,:, esse siguatum ui estende. 
ï " | - « . » » i » « » e aliara ej us tandem addii, quod v iva et perenni s e a t S u o 

Scripturarlim sont ton. bortorum, , u „ scilice: hortofl rigautar 3 a m 
" ' ' h ° C ° ! t ' ™ e , : l , r , s U ' 1 , a raoa.e.l L-i vortice 

. - I S ' . Ì í . " - \ j u U o diatioloin siguiflearo pelo.t , qui fldelibus noxium 

i. 5. — Ubera 
.'ragiantia et t. 

sanati 

liante sent!! 

O H A l ' I T B E V . 

R m p r o s f s c m e i i t d e l ' E p o u x <l-ii r e c h e r c h e ^ o n E p o u x . 

P o i * t r a i t d e l ' E p o u x , 

SPONftA. L'ÉPOCSI:. 

1 . Veniat dilectus meus iû horluiu 1. Que mon bien-aimê vienne donc dans son 

iuum, et comcdat fructom pomorum jardin, «t qu'il miuign du fruit de se? arbres. 

L'ÉPOUX. 
Je suis vunu dans mon jardin, ma sœur, mon 

épouse : j 'ai recueilli ma myrrhe a v e c mes par-
fums : j 'ai mangé le rayon avec mon miel : j 'ai 
bu mon vin avec mon lait : M a n ç c z , mes a m i s , 
et buvez ; enivrez-vous, vous qui êtes mes très-
cher? omiv. 

L'ÉPOCSB. 
2. Je d o r s , et mon cœur veille. J'entends l a 

v o i x de mon bien-aimê, qui frappe : Ouvrez-moi. 
ma sœur, ma liien-aiinée, ma colombe, ma tout.« 
p u r e ; car ina tète est toute chargée de r o s é e , e t 
mes cheveux soni baignés de gouttes d'eau tom-
bées pendant la nuit. 

3. Je me suis dépouillée de ma robe 1 comment 

t l'on considère 

Veni in hortum meuin sorormea 
spnnsa, messili myrrhaui meam cum 
aromatibus meis ; comedi favum cum 
melle meo, bibi vinum meum cum lac le 
meo ; comedite amic i , et bibite, et 
inebriamini, diarissimi. 

2. Ego d o r m i o ^ t cor meum v i g i l a i ; 
vox dilecli mei pulsanti? : Aperi mihi 
soror ruea. amica mea , columba mea, 
imraaculatámea : quia capul meum ple-
num est r o r e , el cincinni mei guttis 
noctium. 

:$. Expoliavi me tunica mea , quo-

r . p . V . — 2. Eoo dormi». Bossuet fait ici commencer le quatrième jour, e 
co chapitre comme la peinture du cinquième Age do l 'Eglise. - J'enur.ds la <coi* de 
aimeoui frappe en disant : Ov,vrez-moi. Jésus, voyant tous les abus qui déshonoraient I K -
glise au XVI«8ÎCcIo, fait entendre sa voix et demando qu'on lui ouvre, , pour «ju'il » " M o l e s 
progrès du s c a d a l e . Je me teval, dit l'Epouse... je lui ouvris ma>* >l sen est au« 
L'Epouse se lova , lorsque l'Eglise s W e r n b l a au concile do T r C „ e ; elle ouvr.l à » « Epoux 
en rendant hommage à son Epoux par la pureté et l'exactitude de ses decreta: inais ene eu. 
la douleur «io voir que son Epoux s'en était a l lé , c'est-à-dire, do vo-.r les désordres se per-
pétuer. El le fit le portrait du Christ , et exposa clairement sa doctrine pour *,u au milieu oo 
{-•ule« sea erreurs personne ne se laissât séduire par les novateurs, et qu'on sût en tout et par-
tout reconnaître la vraie doctrino au milieu de ce déluge d'erreurs et de crimos. 

di, 

Cai*. V . - 1 . Veniat ditevi™ meus. V o r b a s u n t spons» invitanti^aponsum ut ad ^ v e n j " -
I'ortus e i t Ecc les ia , poina sunt bona opera elcctorum, qui in hoc borto ut arnor<is iioronx ot 
l'ructincant. His , ut cibo gratisshno, paacitur Christus. — Veni in hortum meum. M""'SU3 , 

t D. Joaanes Nvssenus, nostquain a sponsa fuit invitatus, celerrun; ..¡sc t83it, ci re-
t u r n attutii pastoralia quiedam munera, convivio lautius in,traendo ; atque Ita p a r « o 
o post accubitum, ut fieri solet inter epuiandum, convivas ad bi'.antatem invitai. AC 

primo quidcm sponsa.n alloquitur. aiu,ue ejus invitationem ». gratósimanì f u i ^ ' x t n i ìson 
a>lvolasse , ot socio* etiam ad convivimi! «dduxi&se ad cumulandum l^titiam. — F i n . rvon 
est imperativi modi, sod est indicativi pneteritum. - Messui. Sumen.lnu. lato, prò collegi, 
deferì'*'. — Comedi favum cum mette. Tanta scilicet addi ta te . ut morAia non w e n s mei 
eliquandi una <-uin favo vorarim. Christus, aduc loqucnte et invitante Ecclesia, dicii - b j x e 
adsum, Isa., 5S, 9- Voeai aorowan. propter hnman« natura wrDmu^onem; s ^ n ^ . p r o p t « 
fidei dc*ponsat;.onem. Convivio vult accuml>ere non modo perloclos, qu sponM sucti :san-, sea 
eliam iuipcrteclos pcenitentes qui proflcere conantur et se in dics melioros rendere, qui p i . 
adolescentulas siguillcantur. Myrrha, baptismusiost quo Christo conscpcliu.ur. Nemu ad epu-
la* has admittitur nisl myrrha prius in unga tur, hoc e s t , nim baptizatus. Colera aromawsufl i 
Spir.tus sancii charismata relìqua. Pavus est Cbristi corpus in alveari puribsiuio apis ' ; f " u a -
culalic D. Virginia fabrioatum. Mei est spirituali* dulcedo quie e x hoc favo percipitur. % inum 
est e d i x salutari» sanguinis Domini. l .ac, doctrina seereturum divini verbi. Hi* 
Christus in membris suis cum scilicet iis fidoles ves';untur ot fruunUir, ipscque est convnator 

et conviva, invitans ad hoc epulom iisdera quibus invitavit apostnlos : Comodile bibite 
exhocomnes. Matth. ,26; e t l . Cor- 11. 

2. Eoo dormio. Verba sunt spousie sodaiIbiis suis narrantis nocturnum auum somnium 
ciuod post epulas viderat. Sensus ost : ego dormk-barn epulis, ara ore et expectationerati^nia. 
...ens tameri corporei* vinculis soluta , et de absentia spensi sollicita, solita* suas co^tationi« 

on desinebat. Ita factum, ul cum sponsus adv<-,,iret, et se postularet miromiTO, 
atis mei compos e, segnius responderim quam mihi ex^diret . - ^ f 1 " « f f ' T ^ f ' 
^ .lecidit: idem significant gnttie nocUum. Hoc ait sponsua, ut «ntell.gat dia 

ia ci ante fores pulsantom perseverasse- Post Ecclesia» primordio, pace 
:iri p o r r t i se so lituo contempi ationis dederunt. Sed pax diuturna non f u . t , 

i hiereiici, gentiles et judaù turbarunt, ideoque sponsus adest ut excitot sponsara , 
e ut iogruentibus malis oeciirr.»t. Ros et g u t t o nocuum blaspliemias et mjurias 

«ignifteàt hsreticorum et infldelium in Chri-stum. 
8. Expoliavi me tunica mca. Tunica, ut explicnl » . Gregor. et alii, ..ocupationes tempo-

raloi siiiiiificat, quibus pe ut vestibus necca*ario ìmplicant qui curam suseiiuunt proximorum. 
id varo aoiritaaii lu. v i r i , et rontemplalioni dediU. moleslara esso » n . u o v , . ; u » « j eo,,n ne 
affectunni pedos. quo. compunetiono oordis ot laer jml . laverunt, iter, ,» lato et pulvero rerum 
sieeubirlun, sordidonlur. - Lavi r."la meoi. Porsonn docorum servo,or; aolent enin paeliai 
postorum et n;rioolarum Stia:, q u a pedihus inoedunt. pedas abiuero „utequam oubitom 

e a n t . n o aordibus pedunr Iodico* luquinect. 

volvere I» 
ego non .» 
(fui noof 
dilectum i 
sia, reddiu. 
illam caio 
moneatque e 



modo induar ¡Ila? lavi pedesmeos. quo-
modo inquinabo illos? 

4. Dilectus meus misit nmnum suam 
per foramcn, et venter meus intrerauii 
ad taclum oh». 

>. Sarresi , ut aperirem dilccto meo : 
...-nusmeaì stillavorunt rayrrbam, et di-
giti mei pieni myrrha probalissima. 

0. Pessulum ostii mei aperui dilecto 
eo, ai ille deciinaverat, atque tran-

sierat. Anima mea liauefacla est, ut 
locutus est; qnresivi et non inveni il-
lum ; vocavi, et non respondit mihi. 

7 . Invenerunt me custodes qui cir» 
cumeunt civitatem ; percusserunt m e , 
et vulneraverunt me. TuleruntpalUum 
raeum mihi custodes murorum. 

8. Adjuro vos, fili« Jerusalem, si in-
veneritis dileclum meum, ut nuntietis 

la revóiirai-je? J'ai lavé mes pieds, comment 
pourrai-jc les salir de nouveau? 

4. Mou bien-aimé passa sa main par l'ouver-
ture de la porte. et mes eulrailles furent émues 
au bruil qu'il fit. 

mes mains étaient toutes dégouttantes de ravv-
ia plus précieuse, 

6. J ouvris ma porte à mon bien-aimé. en 
ayant liré le verrou ; mais U s'en était déjà allé, ! 
et il avait passé. Mon âme s'était comme fondue 
au son de sa voix. Je le cherchai, et je ne le 
trouvai point : je l'appelai, et U ne me répondit 
point. 

7. Les gardes qui font la ronde par la ville 
m'ont rencontrée, ils m'ont frappée et blessée. 
Ceux qui gardent les murailles m'ont ôté mon 
manteau. 

8. Je vous conjure, fi filles de Jérusalem ! en 
casque vous rencontriez mon bien-aimé, de lui 
dire que je languis d'amour. e ¡ q u ¡ a a m o r e languéo. 

9. Quel est votre bien-aimé, ù ia plus belle i 1). Quali* est dilectus tuus ex dilccto, 
<1 entre les femmes? quel est votre bien-aimé o pulcherrima roulierum? qualis est di-
entre tous les autres, au sujet duquel vous nous lectus tuus ex dilecto, quia sic adiura-
avez conjurées de celte sorte? i sti nos? 

10. Mon bien-aimé éclate par sa blancheur et 1 10. Dilectus. meu^càndidus et rubi-
par sa rougeur : il est choisi entre mille. | cundus, electas ex millibus. 

10.DUectuS mecs candidus. On peut comparer il ce portrait de l'Epoux celui de l'Epouse, aux 

•I. V'wum. ld est, digUum. — Per foramen. Per foramen «ene, cui clavla immittitur. — 
Ventri:« nomino in Scriptum signiflcatur quidqijid corpori3 a collo ad pubem usque 

extenúa interiusque contmetur, ipsa scilicet viscera; quod utclarius explicaret Symmachus, 
dixit : ra ívrtpx eta^xyfir,, viscera mea conturbata sunt. — Ad taclum ejns. L X X , ut 
etiara hebrosua, super eum. hoc est, sui ipsius grafia; quasi dicat : Cum cernerci.! illum tam 
laborioso digito aiti ut pessulum amovorot, cor meum «ommotum fuit, noe diutius ferre pot m 
illum lue irrito labore frustran. Vidons Christus primam vooaUonem non sulücere utathTetas 
fccclesise su» in aciem educerei, inarium suam misit, majus lumen ot copiosiorem gratiara 
imraisit, qua excuati incommoda subire non timuerunt, qure animaran, enram comitantur. 

5. Marcus mea: slillaverunt myrrham. Cum aponsus serre digitum inseruit sola attrecta-
tione pessulum cum sera liquore myrrhas elect® sic irnbuit, ut sponsa; quoque manus et digiti 
solo contactu, cum pesai um repuderei unguento suavissimi odoriá fuerint delibuti. - Mvr-
rha probalíssima. In ncbr¡eo est, myrrha transeunte; vacant autem Hebrsi iransiens id 
quod in unoquoque genere lectissimum est : sic monetam'probatura vocant ->2.TJ hober, Iran-

t ^ ; , , ^ ! 8 *u c r i ' l t l < i r , , 'n commerci« non commeat nisi moneta probatissima. Simili 

sola, sed gratta Dei raecum. Tangens sponsus psasulum, amovet etiam levia impedimenta; 
sponsie animus r-rdescit animarum zelo, patiendi desiderio et studio mortificatfonis, quod 
pams exercotìu:tUr' <|U!e 6 t J a m P ° F d i g i t o a 8 l i l I a l • 1 u i a * v i c , u t ' 3 amatoribus etiam in rebus 

Ü. Al iUe declinaverat. Christus somper Ecclesia arresene est, et ¡Hi inest. Aliouando la-
men die,i.ir abesse, cum pernittit iUam cum tribulutionibus conaictari; rediro, cum rodit 
consolano. - Liquefacta Çit. L X X habent, anima mea egresso est in sermone ejus id est 
™JOC.6v 8p°- tt£n°v,ì dcseruiS me animus, et ad sponsum advolavit; nimio amore soluta 
sum et liquefacta, ut solet cera. 

7. Invenerunt me custodes. Vide dicta supra, c. 3, n. S. — Per cutter uni me, et vulnera-
verunt. ICi do causa custodes sponsam male mulctnnt, quod turbare! noeturnam quietem , et 
nocto intempesta clamores intempestivos clcrct. — Pallium meum. Vox hebraica T T l 
redid. peplum , aeu velum significa«. LXX habent, iheristrum. quod est indumentnm tenue 
e» «siivuiu. Custodes sunt tyranni bairesibus imbuti,qui Ecolesiam per concionatore-« et doc-
tores clamare proJubebant, et clamantes plagia male accipiebant. Hi pallium aponsrenouso-
lum tuierunt, sod per schisatala ot hiercacs ctinm sciderunt. 

8. Adjuro vos Ad cbmorein sponsre multi civium evigilarunt, viri et muiieroa; hus rogai 
ut sponsum indicare yeJint, ot in anguslii* constiti»® opem aliauam ferre. Signilicantur 
preces Ecclesia postulanti« so juvari orationibus tìdelium vivenlium, et sanctorum qui iam 
cum Chnsta triumphant in cœlis. 1 J 

9. Quali» est dileclusì Sunt verba sodalium. Non ignorantes interrogant : nani ot ii>sutn et 
ipsam plenquc probo noverant; sed illa «•.ominemorntione laudum jucuuditatcra captant: 
cunctis enira Ecclesi» filila, tam angeli* uuam hominibus, tam bcatis ouara viatoribus,aua-
vlaslma ost Christi s.»lvatoris nostri laudatio. — DilecluS tuus ex dilecto. P r » c;et«ris dilectus. 

10. Candidus ei rubicundas. Vox rubicundus ad cutem refereiida est, non ad comum. Chri-
fudtl631 CUI ' q U i a 8 i n e m a < > u l R Peccati, rubicundus sanguine suo, quem pro nobis et-

Çapnt 

Matte palmarum. E). signilìcans germon palma* novellum , scu 
ilmre florcntiuju. Porro vagina hiicse pan; 
iis et longi» villi® appensi, botri rnuK'1' 
i in bistoria Plantarmn, lib. 3, c. 28. lluic 
.* ostentanti. capillos comparat sponsi. — 
postrema fùit pulchritudinis noia ; quare 

Comre 

Ì2~ Sicut columbœ. V. 
^ L X X , qui habent, 
imparatur, quia formoi 

si oolumbœ candidai 
Hie columbre sunt re-

videnti 

areola florib« 

dispositas, ut uapicientibus 
*t non maxime piacere. — 
i Syria sunt laudalissima. 
iioq'uontia sponsi, in cujus 

'tam sic locutus est homo, 
l, n. 09. — Myrrham pri-

eharitàtè, candida puritàt* , ccerulea 
ine signiflcetur in Scriptura diximus 
ivorem : signiñcat uliam. eum ebori 
limantis calti os incorruptibile. Recte 
mus dicilur. — Din inclus sapphiris. 
un candid um gemmatuui et sapphiris 

1 1 . Caput ejus aurum optimum. Co-1 11. Sa téle est comme un or très-pur : ses che-
mai ejus sicul elalai palmarum, nigr® | veux sont^comme Ics jeunes rameaus des pal-

' 12. OcuU ejus sicut columbai super 12. Ses yeuxsont comme les colombes auprés 
rivulos acmarum, qua lacte sunt lol®, | des petit* ruissrnux, lavées dans du lait, et qui 
et rcsident juvta fluenta pienissima. si; tiennent sur le bord des plus grands courants 

d'eau. 
13. Gen® illius sicut areolm aroma!um i 13. Ses joues soni cornine de petils parterres 

consitm a pigmentariis. Labia ojus lilia de plantes aromatiques, qui oul élé p'.anlées r>ar 
dislillanlia m\Trham primam. les parfumeurs : Ses lèvres sont des lis qui dis-

! tillenl la myrrhe la plus pure. 
14. Manus illius lomatiles aurea-.. l i . S e s m a i n s d ' o r , s o n t faites au tour, ornées 

plenas byacinthis. Venter ejus eburneus, : d'hyacinthes. Sa poitrmc est d un ivoire cnrichi 
distinctus sapphiris. de saphirs. 

15. Cruraillius column« tuarmoreìe,1 15. Ses jambes sont des colonne3 de marbré, 

chapitres I " ot IV. C'osi le mème gonrc de pelli ture , c'est le memo coloris , ce sont les mèmes 
imiurts. Salomon reflèto dans sa poésio, comme un miroir, la Oudec tout eull'jre avee aes 
foré'ts, seu lleuves, ses montagnes, sesfleurs. se» arbustes, ses palais. ses cites, mais il 
saisit tous Ics objcts dont il parie par leur cdtó gracieux. C'est ce qui a tait dire & Bossuet 
line toul ce cantiquo abonde en obiets délieieu*. Ce sont, dit-il, partout des fleurs, des truils, 
les plantes les pius bellcs. Ics plus variées; un printemps riant et fleuri, des campagnes fer-
tile!, do frais jardins : des eaux, dea puits. des tontaine». h'odoratest frappe des plus doitce* 
odeurs quo l'art a nrèparées, ou qui soni l'ouvrage de la nature; on y voildcs colombes, do 
platinives tourterollc®, du miei, du lait, des Hot* d'un vin esquis... S'il s'y rencontre quo-
«iur« ohjcts terribles : des rochers, des montugne-i sauvages , des repaires alf^ux ce l.ons. 
«?est pour aci;roitre encore, par le contrastr* de la variété , le charme du tableau le plus gra-
cieux {Pro:fat. in Canti,:., g IVI. 



posées sur des bases d'or. Sa figure est comme 
celle du mont Liban : et il se distingue comme 
les cèdres. 

16. Le son de sa v o i x a une admirable dou-
ceur -, et il est tout aimable. Tel est mon bien-
aimé; tel est celui que j'aime véritablement, 6 
filles de Jérusalem I 

LUS PILLES DE JÉRUSALEM. 
17. Ou est allé voire bien-aimé, A la plus belle 

d'entre toutes les femmes! où s'est retiré votre 
bien-aimé, et nous Tirons chercher avec vous. 

qu® fundat® sunt super bases aurcas. 
Species e jus ut Libani,electus ut cedri. 

16. Gutlur illius suavissimum, et to-
tusdcsiderabilis ; talis est dilectusmeus, 
et ipse est »miens meus, fili® Jerusa-

•17. Quo abii f d H e c l u ' r i u u s , o pul-
cherrima mulierum? q u o declinavit di-
lectus tuus? et qu®remus eum tecum. 

C H A P I T R E V I . 

Î C o n v e l l o p e i n t u r e «le l ' E p o u s e . 

L'ÉPOUSE. 1 3PON8A 

1 . Mon bien-aimé est descendu dans son jar- 1. Di ledus meus descendit in hor-
<iin, dans le parterre des plantes aromatiques, '.um suum ad areolam aromalum ut 
l i ? D E F U S ? U M R D A N S S E S J A I ' D I N S ' ET P O U R • CUCIL" PB R C A L U R iû horl is , et lilia coUigaL 

2. Je suis à mon bien-aimé, cl mon bien-aimé 
e s t à moi. lui qui se nourrit parmi les lis. 

2. Ego dilecto meo, et dilectus n 
mihi, qui pascitur inter lilia. 

3. l 'ulohra e s , amica mea , snavis, 
et decora sicut Jerusalem ; terrihilis ut 
castroni ru acies ordinata. 

4. Averte oculos luos a me, quia ipsi 

3. Vous êtes helle, 6 ma bien-aimée, et pleine 
de douceur 1 V o u s êtes belle comme Jérusalem, 
et terrible comme une armée rangée en bataille. 

4. Détournez vos yeux de moi ; car ce sont eux 
qui m'ont obligé de me retirer promptement. Vos me avolare fcccrunl. Capillj' tui sicut 
cneveux sont comme les pou* <iun troupeau de frrex caprarum. q u » apparuerunî de 
c h è v r e s , qui se sont fait voir, en venant de la Galaad. 
montagne de. Galaad. 

5. Vos dents sont comme uu troupeau de bre-l 3. Dentes tui sicut grex ovium, q u » 

munì virlutum et operaio i-anctoruni compagem sastinont, ut l ibi» totum corpus fulciunt. 
base*, sivo peaes auroi, sapientiam et chancatem significant : fortitudo luodotur in sapienti», 
no prcecipuiintor agat; perseveranti;, in charitate, no concidat r.t deiiciat. - Spe'.ies "i'/s. 
Id est , vultus ot tot.us oorporis habitus instar Libani monti* aspectus iucund^simus est et 
decoro proceius pr.:c cictov:s hominibus. sicut cedri cietcris ominenl arboribus. Christu.s Li-
bano gimilia est, quia virtutibus v i r c t , flore*., vernnt. et ut Libami* ameenus est. R«t RUWm 
oloctus « C e d r i , quia sieut ccdrus alia* arhores Libani exccl i t celsitudine, wctitudine, bono 
, ' ' S . J ? j m | l l ) l "'11.0 ; ? ; 0 «P0".*"* omnos Eccles ia militanti* et triumphantis 81|pCr..t 
mentis. g . o n a , eonvorsationls sanctitato , intoniionis puntate, etc. 

16. Guttur illius svavissimum, Quasi dicat : Non sohim sponai membra ele~anl:-.sima sunt 
sed et iam, vox biavissima. Sane Christns eloquio suavissimus fuit. Vide ou?- diximn*mim 
13. - Totm desiderabili*, I ,XX hahent. lotus desiderium, ut etir-.in tóxtus hÌbr»us 

^ Ù . S Z T l ' r ^ u f i n - r a " d - c h r ì s i [ J a u d i b ° a facientes audiunt, Uliua amore «.apiuntur, o„ ad Hium diligentius quarendum aocenduntur. 
CAI-. VI. — 1. DescendU i n horlum «tuffi. Quasi dicat : Quo sponsus abiorit incortuui mihi 

e s t ; suspieor tsmen illuni ad areolas «romatum d e s c r i s s e : ibienim froquonter versar! *o-
1?. 1 v ^ a 8 1 - a t 1 Q u , a V a 8 ° r f < , r i l ? i u t r i l " , e s l ^ n s u s « « . " » » scrutabor, in me eum repe-
riam. llictum oaim est supra, sponai horlum esse Ecclesiam. — Ad areolam aromatum. Ad 
nortuium suum, in quo varns areol.s distinct® sunt pian tulio aromatica. - Ut pascal,,r. 
" x x li ab in t , nci}«.x:vjtv, qmc vox etiam pascere significai. Ilobrraum etiam comploctitur ac-
tivum etpiss ivum ad pascendum. Horcus andatura est Ecclesia; descendit Christus ut ibi 
pascatur, quia quasi pabulum ci est haberc in Ecclesia pascoa boru.ru,conscientiamm et 
prasepia piena 'jonorum onerum. Ibi mscit m ..«inr rrao^;ti.- ....^..o __*..; 

— - wjr.ji.iii ia.ua, u. liiiQrum ouore recreatur. vei colli-
gero Idia , est per:«ctos ot probatos viros de hac vita succidere, et angelis sociare. 

2. Rao dilecto meo. Idem est quod supra, cap. 2, num. 16. dixit : DUcclus mem mihi, et 
ego U U , etc. Darn sponsa cogitât do horto adeundo. sponsum videt, et in ha»c verba crum^it 

3. Pulchra ce. Scilicet on.ni virtutum genere o r n a t a . - T e r r i b i l i * ut c a s t r o ^ ^ ' t r -
dxnala. Quasi dicat :Mihi soli pulchra es . et comis , et g ratios*, reliquia verenda ot severa, 

'< | U"'1 S a e , " ' S ^ , o r , u , ! 1 t U o r 1 " " «-'onilgor, vel sensus est : esterribilis 

^ ^ z s r ^ ^ S i S t r i b ù : : o Z ^ S R I I T S , m ì b o k 

J . ' ftiXt^lÌTJ^!?- ^ f ^ m m o à o monte m eri pi., n i . Ertìciunt ut'extrà me fo-
K î h t'"t',,ni'dus '»««rprotftiup, praKaluernnt mihi. Quotidio Ecclesia Deo 

extorquendo ' prrocibus et lacrymis luetando , et quod vutt impetrando et quasi 

5. Dentés lui. Hie vorsicuhis supra e x p l i c a t e est cap. 4, num. 2. 

a-cenderunt de lavacro, omnes gemeliis 1 bis qui sont montées du lavoir, et qui portent 
fœtibus, et sterilis non est, iu cis . Umlcs un double fruit ; saus qu'il y en ait de sté-

riles parmi elles. 

11. Sicut cortex mali punici, sic gen®1 6. Vos joues soul comme l 'écorce d'une pomme 
tu® absque occultis tuis. de grenade, sans ce qui est cache au aeoans a e 

7 . S e x a g i n t a s u n t régime, et octoginla 7. U y a dans mon palais soixante reines et 
concubin®, et adolesccntuiarum non ; quatre-vingts femmes du second r a n g , avec un 
PRI niimeru« I nombre infini de jeunes tilles : 

8. Hais une seule est ma colombe cl ma par-
aile ami : elle est unique à sa m è r e , et choisie 
>ar celle qui lui a donné la vie . Les filles l'ont 
vue et elles ont publié qu'elle est très-heureuse : 
les reines et les autres femmes lui ont donné 
des louanges. „ . . , , , 

9 . Quelle est ceUe-ci, qui s avance comme 1 au-

S. Una est colurnha m e a , per'ecta 
mea una est mulris su®, electa «eni-
trici suie. Videruiit earn fili®, et beatis-
simarn pr®dicaverunt ; regin® et concu-
bin® , et lauda ver unt earn. 

9. Qn® est isla qu® prosreditur quasi 
aurora consurgeus, r-ulchra ut luna, 
electa ut s o l . tcrribilis ut castrorum 
a d e s ordinata? 

10. Descendi iu hortum uucum, ut v i-
derem poma couvallium, et inspir«rcm 
si floruisset vinea, et germinassent mala 
punica. . 

1 1 . Nesciv i ; anima mea conlurbavit 
me propter quadrigas Amiuadab. 

« „ . e lorsqu'elle se lève ' qui est belle comme la 
lune et éclatante comme le solei l , et qui est ter-
rible comme une armée rangée en bataille? 

L ÉPOUSE-

10. Je suis descendue dans le jardin des 
no v e r s , p o u r v o i r les fruits des va l lées , pour 
considérer si la v igne avait fleuri, et si les pom-
mes de arenade avaient poussé. 

11. Je n'ai plus su où j ' é l a i s ; mon âme a ete 
toute troublée dans m o i , à cause des chariots 
d'Aminadab. 

6 Quv. est ista. Boasuet fuit ici commencer la cinquième journée. On y voit 1» tobleau à* 

sixième ^ ^ 'ifou™ere :oùUaprôTavoÎrClongto^p "^utW^ 

TmeZaZnpIifdZro ubUsA cause de* chariots S 
fureur et d» la violence du déinon son ennemi, qu. mettra tout en couvre pour séduire, si 
c'était possible, les élus eux-mêmes. 

11. PropterquadrisjasAminadab. On pense que col Aminadab pouvait être quelque capi-
taine pélùbre i. cette époque. 

6, Sicut cortex. Hoo etiam supra, eodem C- a. 3, deelaratum e^t. 

Ji œ i S ^ . W ^ S X « 

X V u n ^ œ r t à . - ' v ^ S l n g ^ i » condUtoms, babiuc ui « o j u g ^ 

in ifYn»c«> asservturtur, ut aliquaudo m c o n j u g « assumaarar. 

s . a , « » « « t a . a i e « • T « ™ . ¿ - S « 

lii iiwa. — TcrrAUit. Vido diela sapra , n. 3. . „ „ „ . „ ( Hi.,™-

d»l. s i s m e c t F O T i . l i < " « • » . « . » « 1 « " « J î ' ¡»Sdarol in popvili d u « m 
ptium, «=d «ppnlluiinm. Polmt agi umora spon»» »« spon««» r y 



12. M M SûUmttlsl D'après l'Hébreu , oe aom ,1» Sulamil,. ,„-,„_.,,. f „ . m i . „ . „_,,., 
e Salomaa : ,1 „a « , l „ (émM,,, « o m » . . ' ¡ 1 d s „ iS; , i . : i j ! Ä S S K 2 S 

S S f f î û W Â Â S Â 

dans la bouche des fille* 
a bain, or. qui 
celui <io l'ad-

de Jérusalem qui étai 

2. Nunquam india/-. 
ombrìi de parfum et -

proculis. A Ih 

ili «liquid macht 
ílésia adhuc ixigua, et chorus aposiolr 

il potius occurrit Pilliti sat 
ieri mulierura qu:e laudai 

se ii.ipiciendani pm-bcat 
et rnoros iniitari et laudare 
.m deducimus : sic a Selor 
il pacifica : quare Aquila 

12. Reverter e, reverteré. Videntur y 
eniu. illius forma délectai» orant uc fre 
consuetudine fruì possint. et ut i l l ius v 
lis. Sicut a Paulo Paularn, et a Joanne 
dcducit Sulamiti*, quasi dient, Salome 
paeificam. Rette Ecclesia Sulamitis di 

CAP. VII. — 1. Quid videbis f Verbo, s 
ruulieriiin desiderio. I.XX haòent. q u i i 
in co videbitis choros castroruin, e tc . • 
cob Genes., 32, 2. Est Ecclesia quasi 
liostes instruct». — Quam pulchri sunt 
d an num. quasi dicout : Quam pulcbri 
ornati ! Gressus Ecclesi» interpretan p 

orum, quia semper ad pugnanduin contra 
. \oces sunt chori pucllarurn .sponsam íau-
• tui, et quam decore elegantibus sandaliis 
sjus promptam celeriutem ad varias regio-

. ¡ a s i rnortuis fiuiit animalibus, «¡e Cassio-
• poiisic pulchri sunt, cum carne jam perdonata ut-tur ut 
ai non <-ìt oneri, sed ornamento. Ve! quando afleciioncs, 
Ìf„'rÌùJ . P^ceptis evangelicis et sanctomm exeraplis, 
u s derm^tur, a uto rerum carnalium, a sax is scanda-

o^'a^onfidonter calceata gr.xdaur. _ FIUu prin-

J* : Come un>t principessa, comi 
principia, Regia regnm, et Domin 
e, quibus dissei Larn utnncjue juxt 

• laser 
Marti 

ex poi 

Juncturf 

2. Vynbilicus t\ 
partem illam dee* 
culis non indiget, 
vivi*, ideoquo oti 

<>cni ma. 
simile videtur crateri tornó eìabor. 

; sunt cratere* qui frequenter adhib* 
Nunquam indìgeni poculis. Poculu 
dixit Virgilios, 1 Georgieorum .-

prophetam aqua 
postquam 
cultro um itualitíi 

C H A P I T R E V I I . 

l e J e x n a í w i l e m f o n t r é l o s e d e l ' E p o 
S o i a a m o u r p o u r l ' E p o u x . 

rimo les piscines qui sont è Hésébon a la porte 
no ville Au delà du Jouixlnin, dans la tribu do 
a la mémo 'pie Rabbath-Anunoa, capitale des Bath-Rabbi 

lœtus 
imbiiicas, 
- Vinter ti'tritici. Pars ili» 

mento aituilis mihi 

ran tei 

tHrris 'ebM'nc'i. llào metaphora olitici laudai n candore, nitore, levore. cclsitu-
itudine vide dieta c. 4, n. 4. Per collum ñdes Ecclesia commode intelligitur, qua: 
ar candida . «olita et incorrupta est. — Sicut piscina iti Hesthon. Id est , oouiis 
í leudor quidam atquo scrcm&.s maquis pi*cioarum Ilesebo.i, qua, sunt ad portam 
tud inis quas noque li mus turbnt, nec vemus exag tal , ideocue clar-é semper sunt 
Not um est ecu li nomme puram inten lionera a Chri.sto Domino significan, Matth., 

t"er<_'0 oculi claris <% liinpidis Hcsebon piscinis similes, çurn intonilo nostra pura 
era. — In Hessen. Fuit llesebon urbs m tribu Ruben, de qua plura Adnctiomius 
tinne tribus Ruben, n. 31. - In porta filicc multitudes. Idem est porta filite inul-

¡nultorum seu multitudirii*, seu porta populo frequeos- Solent enim lin-
ter fiUorum nomea addere oroatus duntaxat eausa, ut apud Jcccin., 17,19, 
uli: pro 'porta populi ; et via filiœpopuli. Jcrem.,4, 11. pro via qui* po-
liscili?; hie sunt prope uorlam. quii Christus est quise o vi um ostium pro-
'• et vero est natiûra multitudiais. per qnod iagrodi dobent quoiquot regni 
il futuri. — Sicui turrts Libani. Quasi dieai: Nasus tuu* lalls mihi videtur 
nter ramusculos a corona péndulos, quali apparare solet turn.^qu» ìn Lri-

bra-i non ini 
pori" flliort 
pulo frequen 
liteiur, Joan 
etclorum ine 
inter capilla 
bano est e r« 
decus addoç 

monti 

icelsus 

Eudes« 
purpure. 

•mima in d'Udii. Hobr. habet, amor in delictis, quasi dicat : Mca volupl 
ic deliciie. Christi deUciœ sunt esse cum fili» hominum. 
tra tua. Habitus et proscritas totius corporis assimilonlur palmie. P a l m ^ s 
nui» ia intbrioribu8 asporitatem laborum et passionum su-mnet pro curisio 
Àro hoc eat, in cndestibus, pulcbritudinem et suavitatom oxpecta pram. 
2 òotm. Tradii Abraham Eztœ filius moria fuisso in Palestina ut j.almis vit 

- — ramis dependorent boiri, quibus simili» esse ai 
duo testamenta. Ul botri simul famem et Silin-
io testamenta abundo suppcditant pabulum et pone 

verba puollarum Sionitarum ; sed singula de so sic 
•atiene palmas et Wrorum^qUMldicat 

yerentur, ila 
ubera. Possui 

persisi 
il?i âdiiwrcrc et 



C H A P I T B . K V I I X . 

l ' a m i l i c r a d e l ' E p o u x e t d e l ' B p o u 

I . Qui v o ua d o n n e r a à m o i . i 
?arit Ics mamc l l e s de ma roèr 
t r o u v e de h o r s , afin q u o j c v o u s 
e t qu ' à l ' a v e n i r p e r s o n n e ne ine 

II. Veni, liticete mi. l e i comia 
l 'Epoux et l 'Epouso sorU-nt enseru 
mero do l 'Epoux oh Ila do ivent JKIS 

13. Mandragora:- 'ledermit odot 
od MI r a g r é a b l o . D. Calmoc punse 

non irère, 
que j c y 

1 . Quis mihi det te fratrem 
gentem ubera matris me®. u 
te forte, et deoseuler l e , et j . 
mo deapiciat ? 

sprèS Bussuel , la sixi*r 
a l le r à la campagne . Ila 

nandragore porto de s pon 
m i e hcbrcu pour ra i t s'en 

Brach i lectns a i r .p lexans , labiis liv 
ibus invidenda et adiuirabUi 

2 . Ducam in domv.m malris mete. S ic . c. 3, n . 4 : Tenui eum, nec dimitt 
ducam M u r a in domum malris mete, et in citl/iculum genitrici* mete Vide i 
Doli lo p u t a t duc t am esse glmtl i tudioem ab eo quod puoliulre lacere s o l e n t . 
tos f r a i r e s suos for is solos o f l c w h i n t , I re tabund» illos l e v a n t et in ulna» t r a : 
tu r , et blando in domuro dolatos i n t e r r o g a n t quo et quid ac tur i i e r in t , quid c 
u t e s t e e t a s ba iba t ie g a r r u l a , n a r r a r e conan tu r po t ius q u a m n a r r a n l ; illro 
t iura a d u l a n t n r et oscu l i s i n t e r r u m p u n t , a t t andem ¡etutuìain outn t i s mun 
C a l o s t i s J e r u s a l e m es t domus m a i r i « , id e s t , Ecclesia; t r i u m p a a n t i s ; ibi 
c o r t a b ì m u s benevolen t ìa , ei ipso qui j u x t a Michtcam, cap . 4, n . 2, doctor no 
docob i tqu ic n u n c m e n s n o s t r a cape rò n o n p o t e s t . sed t u n c clarisslniam il liti 
p l an t e s facile pe i c ip i emus . — Dato libi poculum. Vina condi ta s u n t oa 
misoentur au t odori b u s . Deirlo p u t a t intell lgi dulcom notionem qua pue ' 
Ecc les ia Duum remune ra r ! qundninmodo conatur dum i l l i ol lert g r a n a l o r u m 

3 .Leva ejus. Exp l i eo tus ' e s l h i c vors ieulus s u p r a , c . 2, n . fi. 
4 . Adjuro KOS. Sun t verbf t sfor is i , quw ibidem esp l i ca ta sunt n . 7. 
5 . Quo; est iste, </ute ascendili Sun t voces aodal ium. Sponsa e sonino exc 

animo e t vulgi c o n t e m p t u . n ihi l ver i tà propala to sponsum omplexar i , ot illi 

•eliciis affittene. Splendide o r n a t a . Miran tur cleliies Ecc les ia 
orum omnium ora i p e n u r i a , ad ccelestem J e r u s a l e m ascende re t a m il lustr i o r -
' ineri torum. Ascendi t qu idam, quia cona tum e t l abo rem l iberi arbi tr i i adhibet , 
r d i lec tum , quia subnixa e jus favore e t s u b a i d i o , qui d e c a l o descòndi t . — 
». E s t vox spensi i t a r e sponden t i s , u t aodal ium in te r roga t ion i s a t i s f a c l a t , o t 
tu r , u t laudes s p o n s » n o n iu imiuueudo , ipsa l a u d i b u s , l icet v c r i s , non o l i e r a -
e rgo a d sponsam E c d o s i a m d i r i g i t , souuò illam sub arbore c ruc is sibi a d j u n -
idmoduin quoudam sub arboro m paraa i so E v a , ill iua et omnium v iven t ium 
i n a t u r a m , deeraonis f r a u d i b u s decepta in peccatum lapsa fuora t . 
! signaculum. Quasi d i ca t : Cum t a n t u m mihi dobea» , m e t a n q n a m s ignum 
-bio t u o i m p r i m e , i t a u t cuce c o g i t a s , qu,x fac i» , mea causa fac ias . — Qui ' . 
: a t : Poter la si voles hoc fecero mea g ra t i a , l ibi opera f e r en te ; mun amor ora-
oinnes dill icultatcs pe r ru rap i t , similis morti qiiie omnia domat . — Dura... 

, suavian-
Infantu l i 

iculis delii 

i l ibus 

xittso a i t 
mater se 

6. Por 
cordi tu. 
forti*. I 



7 . Aquœ multo non potuerunl cxtin-
Ï u e r e charilatera, nec Ilumina obruent 

lam • si dederil homo omnem substan-
t i a m domus sua! pro di lectione, quasi 
ttihil dcspiciol eam. 

8. Soror nostra p a r v a , et uberanon 
h a b e t ; quid faciemus sorori nostras in 
d i e quando alloquenda e s t ? 

e u n i propugoacula argent e â ; si osiiura 
e s t , compiagamus illuci tabulis ccdrinis. 

10. E g o murus ; et ubera mea sicut 
t u r r i s , ex q u o factá sum coram eo quasi 
p a c e i u reperiens. 

1 1 . Vinea fuit pacifico in e a quai ha-
b e t populos ; lradidil eum cuslodlbus, 
v i r offert pro fructu ejus mille argea-
L e o s . 

1 2 . V inea mea coram me est . Mille 
t u i pacif ici , et ducenti hisqui custodiunt 
f r u c l u s e j u s . 

amulado. Z c l u s , qui es t amor is qu idam f e rvo r , v i o l e n lus e t a r d e n s e s t . — Slcul infernas. 
U l ignis inferu i violent iasimua. — Lampades.Vox H c i - r a s a p ropr ie aígnlt leat ca rbonea a r d e n t e s 
e l aecensos , pruna.«. — Ignis Viyue fiámmarum. In i l e b r i e o sunt iros gonitivi : Ignis flamnuc 
Domini, id e s t , ignis inf lammaiiss imi : n a m vocabu lu i z i Domini add i tu r ad epitasira et e x a g -
gera t ionem. 

7. Ai/ws r<\uUa. P l u s ç u a m ignis es t amor ; nain n o copiosa qu ldem aqua aupa r in fusa ex-
t ingu i po tes t . — Si d'écrit homo. Si qu i s habent i h u n e « m o r cm p i í s i m a s daro ve l i t flivitios. 
et t l lum ei e r i p i a t , r e p u l s a m p a t i e t u r ab haben te i l l u t n , p lur i s en im faci t d o a u m hoc amori3 
quam ofnnla qu.-e in h«e mundo m a g n l fiant 

7. Les grandes eaux n'ont pu éteindre la cha-
rité ; et les fleuves n'auront pas la force de l ' é -
touffer. Quand un homme aurait donné toutes lus 
richesses de sa maison pour l'amour, il les mé-
priserai l comme s'il n'avait rien donné. 

L'ÉPOUSE. 
8. Notre sœur est petite , et elle n'a point de 

mamelles. Que ferons-nous à noire sœur au j o u r 
qu'il faudra lui parler ? 

t.V.voox. 
9 . Si elle e s l un mur, bâtissons dessus des 

lours d'argent : si elle est une porte, fermons-la 
avec des ais de bois de cèdre. 

L'ÉPOUSE. 
10. Pour moi, j e suis un mur, et mes mamelles 

sont comme une tour; depuis que j 'ai paru en sa 
présence, comme ayant trouvé la paix. 

11. Le pacifique a RU une vigne dans celle qui 
a les peuples, il l 'a donnée à des gens pour la 

Soi, chaque homme doit rendre mille pièces 
j e n l , pour le fruit qu'il en retire ; 

12. Ma vigne est devant moi. 0 pacifique ! vous 
retirez mille pièces d'argent de votre v i g n e , e t 
ceux qui en gardent les fruits, en retirent deux 
cents! 

9. Si murus esl, (edific^mmí smj><v cum propugnad*'a argéntea. Surit ve rba 3ponsi ad a u -
periorem deliberat ionem rospondon t i s , quas i d i ca t : N o n cicero sororculro , s u p p l e b o , q iue 
(icesso d ic i s : ea tanieu l e g e , si Urina el constan? ©st i c a r a o r e , quas i m u r u s con i r a p rocorum 
ins id i a s , con t r a p roeac ium ímpetus . — S i ostium est. S i c f c t c n s oxclusis iníhl u n l p a t e a t u t 
fidum Dei o s t i um, a d d a m insuper i l l i n o v a decura c e m u n i m e n t a , quibus hicc pus i l l a muro 
a rgén teo alt ior et n i t id io r ; et ostio cedrini* o s su l i s c o n t a c t o odora t ior in tegr io rque a p p a r c a t . 
Dominus beue u t e n t i b a s pr ima g r a t i a , al iara supor a i i a m a d d i t , q u a m u n í a n t u r et o rnen tu r . 

10. Ego murus. Verba n o v a n u p t i e , s y n a g o g r c s e i l i c e t n u p e r conversce. S e n s u s e s l p ro r -
sus s ta tu i lacere quod j u b o s ; nam sentio j a r a l i b e r a l i c e t a tua meara obedient iam p ríe venir ! ; 
m i s enim muner ibus j a m fac tura es t u t v idea r m i h i { B e q u e fa l lón m u r a s j u i d a m propugna-
culis a rgente is n i t e n s , et gemino ubera tu t u r r i b u s p o r i b u s v a l l a t a . — Ex quo facía, sum. 
I d e s t , bx quo pacora reperi coram fcponso ; g r a t i a e n i m i l l ius s u m id quod a u m . 

11. Vinea fuil pacifico. Sun t ve rba sponsaí , id e s t . E c c l e s i a s . Salomen v ineam h a b u i l ; nam 
v o x Pacifico ost nomen p r o p r i u m , c u j u s l a t inam s i g n i f i c a t ionem , u t in s c q u o n i i , posu i l in-
lerpres. — Inca, qua habet populos. in hebrffio , u t c i i a r a a p u d L X X , e s t , in Baalhamon, 
c u j u s voels i n t e rp re s sigiiificationcm roddidi t . — Tr-r.-udil eam cusiodibuS. Agricol is cus to -
diendam et colendam e locavi t . — Vir. Id e s t , qu i l lbe i ; e x agr ico l i s ; n a m vox hebra ica ISJlit 
¿se, ídem est Hebrwis a e vir vel quilibet, unusyuisqtHr, ele. — Affcrlpro fructu. Sa lomoni 
v i n e a domino. — ilillc argénteos. Sic los . 

C H A P I T R E V I I I . 

13. Qui habi l2"i i i W hórüs, amic iau; 
cullanl ; fae me audire vocem tuam. 

SPOKSA. 
•14. Fuge, di lcclemí, e l assimilare g 

preíc, hinnnloque cervorum super moi 
tesaroinatum. 

13. 0 voua qui habitez dans les j a r d i n a , ne 
amis sont attentifs à vous écouter : Failes-m 
entendre votre v o i x . 

. , W p ° y « . G mou hien-aimé! et soyez sen 
blable à un chevreuil et à un faon du cer f , sur 
montagne des aromates. 

- ^ r ^ L T J V e r b a • 1 V a s i , i i c a t : 0 a P 0 n S a ' habi tas in h o r t i s , e t 
" ® 1 ® 0 Í 5 5 ? í ® ® M U P a n 8 ' 0 « d ig red i amur , et m u t a i s colloquis rtnem i m p o n a m i s : 

e t quia sedulam operara poma m excolenda v i n e a , e i quod capu t est m u l t u m m c a m a a 
- L ^ . Í1 ' I o t ? n n Q S Polas, e t au feras . I taque poauda qu id ' va l i a . Ipsi sodales 

nos t r . qtud pe tas a t tend u n i , e t le quro desideros a m e impe t r a re cupiune . 
. i , ?¿ ' V l i : Vox sponsœ. F u i t o r e h i c es t cc ler i ter i re et c o n t e n d e r more futr ien-

' ' i U 8 i i d ^ ; i t = ogo v ideo cu rpe rac t i a uuœ juss i s t i d iu t lua 
^ r S i ten«Ô,v,rer'-0 « ^ e n ! t u s Pror ipe te , et me tebum rape qua c e l e -
n t a t o capreœ et b innuî i di i lugiunt . R a p e mo ad s u a v ssimos montes aroraacuin ca- les t i s .Tcru-

S M - T r a V l r " ? Â , l * * ^ E — ' finit e n i m v o l a - « S . o í r , 3, d i -cen» . i rana me . post le curremus in odorem unguenlorum tuorum. 

orernur. F l a g r o desiderio ' t o ' l i en i tu» fruendi"." P r o r f p e t e , ¡ e l 
caprea; et b innul i di l lugiunt . R a p e mo ad s u a v i s i i m o s mon'e.s 
. J J u m a i t fuge s igcif icat se secu turam : finit enim v o t a ut in« 



PRÉFACE SUR LE LIVRE DE L A SAGESSE 

L e livre de li Sagesse a é t é a t t r i b u é , p a r un t r è s - g r a n d n o m b r e d e P è r e s e t 
d ' i n t e r p r è t e s , à S a l o m o n . Q u e l q u e s a n c i e n s on t c r u qu ' i l é t a i t l ' o u v r a g e d e 
P h i l o n ; m a i s l e s c o m m e n t a t e u r s m o d e r n e s s ' a c c o r d e n t e n g é n é r a l à c r o i r e c e 
l i v r e p o s t é r i e u r à la c a p t i v i t é . 

D ' a p r è s le s t y l e m ê m e d e l ' o u v r a g e , il paraî t , cons tan t , qu ' i l a é t é éc r i t p r imi -
t i v e m e n t . e n g r e c . 0 » n ' y t r o u v e a u c u n m o t ni a u c u n e l o c u t i o n q u i r é v è l e une 
t r a d u c t i o n f a i t e s u r l ' H e b r e u . L e l o u r d e la p h r a s e es t e n t i è r e m e n t g r e c , l e s 
h é b r a ï s m e s y s o n t t r è s - r a r e s ou se p r é s e n t e n t te ls q u ' o n l e s t r o u v e o r d i n a i r e -
m e n t d a n s l é s œ u v r e s d e s J u i f s h e l l é n i s t e s . 

C e l i v r e , d i t B o s s u e t , r e s p i r e l ' é l o q u e n c e g r e c q u e , c o m m e le r e m a r q u a i t 
s a i n t J é r ô m e ; m a i s il e s t é c r i t a v e c c e t t e s u b t i l i t é p h i l o s o p h i q u e q u e l ' he l l én i sme 
a v a i t m i s e à la m o d e d a n s t o u t l ' O r i e n t , e t su r tou t , à A l e x a n d r i e s o u s l ' e m p i r e des 
M a c é d o n i e n s . 

N o u s d i s o n s a v e c D. C a l m e t , q u e l ' a u t e u r d e c e l iv re es t i n c o n n u , m a i s qu ' i l 
a vécu d e p u i s l e s S e p t a n t e , p u i s q u ' i l c i te l e u r t e x t e , m ê m e d a n s l e s e n d r o i t s où 
i l s s ' é l o i g n e n t d e l ' H é b r e u , e t q u e d a n s l e t e m p s qu ' i l a c o m p o s é son o u v r a g e , 
l ' h e l l é n i s m e a v a i t d é j à e n v a h i la J u d é e , p u i s q u ' i l e n ref lè te t o u s l e s c a r a c t è r e s . 
P a r c o n s é q u e n t , on n e p e u t g u è r e le f a i r e r e m o n t e r a u de l à des M a c h a b é e s . 

L e s G r e c s l ' o n t m i s s o u s l e n o m d e S a l o m o n , p a r c e q u o l ' a u t e u r s ' e s t p e r p é -
t u e l l e m e n t i n s p i r é d e s l i v r e s de c e p r i n c e , e t q u ' i l y a p u i s é t o u t e la s u b s t a n c e 
de son o u v r a g e . 

C 'es t . , d ' a i l l e u r s , a u n o m d e S a l o m o n q u ' i l p a r l e , s a n s d o u t e p o u r d o n n e r 
p lus d e f o r c e e t d ' i n t é r ê t à se s r é f l ex i o n s e t à se s m a x i m e s . 

O n p e u t d i v i s e r c e l i v r e on t r o i s p a r t i e s . D a n s la p r e m i è r e : q u i c o m p r e n d les 
s ix p r e m i e r s c h a p i t r e s , l ' a u t e u r y e x h o r t e à i ' a t n o u r e t à la r e c h e r c h e d e la 
s a g e s s e . Il r e p r é s e n t e d ' u n e m a n i è r e t r è s - v i v e les b i e n s d o n t l e s j u s t e s s e ron t 
c o m b l é s a p r è s l e u r m o r t , e t l e s m a u x q u e s o u f f r i r o n t a l o r s les i m p i e s ; il d é c r i t 
la r a g e et l e d é s e s p o i r d a n s l e q u e l i l s e n t r e r o n t à la v u e d e la g l o i r e d e s j u s t e s , 
e t il ' fa i t v o i r l e j u g e m e n t q u i l s p o r t e r o n t d a n s l ' é t e r n i t é , d e s p la is i rs qu ' i l s 
a u r o n t g o û t é s d u r a n t l e u r v i e . 

D a n s la s e c o n d e , q u i v a d u c h a p i t r e v u a u c h a p i t r e x , il d é c r i t l ' o r i g i n e d e la 
s a g e s s e : il d i t q u ' e l l e e s t la v a p e u r d e la v e r t u d e D i e u , l ' e f fus ion t e n t é p u r e de 
la c l a r t é du T o u t - P u i s s a n t , l 'éclat- d e la l u m i è r e é t e r n e l l e , le m i r o i r s a n s t a c h e 
d e la m a j e s t é d e Dieu e t l ' i m a g e de s a b o n t é . Il e m p l o i e d a n s c e c h a p i t r e p l u -
s i e u r s e x p r e s s i o n s s e m b l a b l e s p o u r r e p r é s e n t e r la g r a n d e u r , l ' exce l l ence e t la 
b e a u t é d e la s a g e s s e , e t p o u r m o n t r e r q u ' e l l e do i t ê t r e p r é f é r é e à t ou t c e q u ' i l 
y a d e i>lus g r a n d e t d e p l u s p r é c i e u x s u r la t e r r e . 

D a n s la t r o i s i è m e p a r t i e , 1 a u t e u r r a p p o r t e l e s effe ts q u e la s a g e s s e a p r o d u i t s 
d a u s l e m o n d e : il m o n t r e d e q u e l l e m a n i è r e elle à c o n d u i t l e s p a t r i a r c h e s 
d e p u i s A d a m j u s q u ' à M o ï s e . I l d é c r i t l e s p la ies d e l ' E g v p t e . 11 e n m a r q u e p l u -
s i e u r s c i r c o n s t a n c e s q u i n e son t p o i n t d a n s l ' E x o d e , et. il f a i t a d m i r e r la s agesse 
d e Dieu d a n s la d i s p e n s a t i o n de sa m i s é r i c o r d e et d e s a j u s t i c e , e t d a n s la j u s t e 
p r o p o r t i o n q u ' i l a m i s e e n t r e l e s p é c h é s d e s e n n e m i s d e son p e u p l e e t la p u n i t i o n 
d e c e s m ê m e s f a u t e s . 

C e l i v r e , a y a n t é t é c o m p o s é a p r è s la m o r t d ' E s d r a s e t d o N é h é m i a s . n ' a p u 
ê t r e i n s é r é d a n s l e c a n o n d e s J u i f s . Il f a i t d o n c p a r t i e d e s l i v r e s d e l 'Anc ien 
T e s t a m e n t a p p e l é s deutèro-canoniques. L e s p r o t e s t a n t s l ' o n t r e j e t é , m a i s sa 
d i v i n i t é e t sa c a n o n i c i t é son t i n c o n t e s t a b l e s . 

L e s é c r i v a i n s du N o u v e a u T e s t a m e n t l ' o n t s o u v e n t c i t é c o m m e u n l iv re i n s -

P' r é . C ' e s t c e q u e l 'on vo i t d a n s sa in t M a t t h i e u x i n , 4 . x x v » , 43) , e t d a n s s a i n t 

au l ( R o m . , i } 20 , x i , 3 4 ; E p h e s . , v i , 13 , 16 . 1 7 ; H e b r . , i, 3 ) . 

T o u s l e s a n c i e n s P è r e s d e l ' E g l i s e , g r e c s o u l a t i n s . s e s o n t a p p u y é s s u r s o n 
a u t o r i t é . N o u s c i t e r o n s e n p a r t i c u l i e r s a i n t Clément , d e R o m e , s a i n t J u s t i n , 
C l é m e n t d ' A l e x a n d r i e , O r i g e u e , s a i n t C v p r i e n , E u s è b e , s a i n t H i l a i r e . s a i n t 
E p i p h a n o , s a i n t B a s i l e , s a i n t A m h r o i s e . s a i n t J é r ô m e e t s a i n t A u g u s t i n . 

L e s c o n c i l e s e t les P a p e s l 'ont c o m p r i s d a n s le c a n o n d e s s a i n t e s E c r i t u r e s . T e l s 
s o n t : le c o n c i l e d e S a r d i q u e t e n u e n 3 4 7 ; l e t r o i s i è m e c o n c i l e d e C a r t i l a g e , e n 
3 9 7 ; la l e t t r e d u p a p e I n n o c e n t I f i r à E x u p è r e , é v ê q u e d e T o u l o u s e ( 4 0 5 ) ; l e 
S y n o d e r o m a i n s o u s le p a p e G é l a s e , e n 4 7 4 ; l e x i e conc i l e de T o l è d e , en 6 7 5 . e t 
le c o n e i l e de C o n s t a n t i n o p l e in Trullo, e n 692 . 

L e c o n c i l e d e T r e n t e , e n l e m e t t a n t a u n o m b r e d e n o s l i v r e s s a i n t s , n ' a d o n c 
f a i t q u e p r o c l a m e r u n e t r a d i t i o u q u i r e m o n t e j u s q u ' a u x p r e m i e r s s ièc les d e 
l ' E g l i s e . e t q u i s ' a p p u i e s u r le c o n s e n t e m e n t , u n a n i m e d e s P è r e s d e l 'Orient , e t 
d e l ' O c c i d e n t . 

L a d o c t r i n e e s t d ' a i l l e u r s la m ê m e q u e ce l l e d e S a l o m o n . P o u r l ' a u t e u r d e c e 
l i v r e c o m m e p o u r l ' a u t e u r du livre des Proverbes, la S a g e s s e é t e m e l l e a é t é 
e n g e n d r é e d e D i e u a v a n t les t e m p s , e t i l t r o u v e d e s i m a g e s s a i s i s s an t e s p o u r 
e x p r i m e r s a c o n s u b s l a n l i a l i t é a v e c le P è r e q u i l ' e n g e n d r e . C ' e s t p a r e l le q u e 
t ou t a é t é f a i t . C ' e s t e l le q u i s ' e s t m a n i f e s t é e a u x p a t r i a r c h e s et. a u x j u s t e s d e 
l ' a n c i e n n e l o i , e t c ' e s t elle q u i les a p e r p é t u e l l e m e n t i n s p i r é s . C ' e s t p a r c l ic q u e 
l e g e n r e h u m a i n do i t ê t r e r a c h e t é , e t le s e r p e n t , d ' a i r a i n a é t é l ' i m a g e d u s a l u t 
q u e l le do i t a p p o r t e r a u m o n d e . 

E l l e d i s p o s e t o u t d a n s l e m o n d e p h y s i q u e et. l e m o n d e m o r a l a v e c p o i d s e t 
m e s u r e . L e s m i r a c l e s q u ' e l l e o p è r e en" f a v e u r du p e u p l e q u ' e l l e s ' e s t cho i s i n e 
t r o u b l e n t p a s l ' o r d r e e t l ' h a r m o n i e du m o n d e m a t é r i e l , e t d a n s l ' o r d r e m o r a l 
s a p r é s e n c e c o n s t a n t e a u se in de l ' h u m a n i t é e x p l i q u e t o u s les é v é n e m e n t ? q u i s e 
s o n t p a s s é s d a n s l e m o n d e a n c i e n a v a n t sou i n c a r n a t i o n . 

A u c u n l i v r e n ' é c l a i r e d e r e f l e t s p l u s v i f s la p h i l o s o p h i e d e l ' h i s t o i r e , s o i t e n 
n o u s m o n t r a n t l ' o r i g i n e d e t o u t e s l e s e r r e u r s d e s h o m m e s e t s p é c i a l e m e n t d e 
l ' i d o l â t r i e , s o i t e n n o u s r e n d a n t s e n s i b l e l ' a c t i o n p r o v i d e n t i e l l e d e Dieu q u i p u n i t 
ies p e u p l e s c o m m e i l s le m é r i t e n t , e t q u i n e c h â t i e n t l a n a t i o n s a i n t e q u e p o u r 
l a ^ r a p p e l e r à sa m i s s i o n . 

N u l l e p a r t d a n s l ' A n c i e n T e s t a m e n t - l e d o g m e d e l ' i m m o r t a l i t é d e l 'Ame n ' e s t 
p l u s f o r t e m e n t a f f i r m é e c o n t r e le m a t é r i a l i s m e d ' E p i c u r e . R i e n d e p l u s g r a -
c i eux e t d e p l u s f r a p p a n t q u e c e t a b l e a u d e s i m p i e s q u i n e s o n g e n t q u ' à s e 
l i v r e r a u p l a i s i r . L a m o r t les s u r p r e n d a u m i l i e u d e l e u r s j o u i s s a n c e s , e t d a n s 
l eu r d é s e s p o i r , i l s s e r e p r o c h e n t a v e c a m e r t u m e l e u r fo l i e . C e t é l o q u e n t p a s -
s a g e a i n s p i r é à R a c i n e c e s b e a u x v e r s : 

Do quollo douleur profonde 
Seront uu jour pénétrés 
Ces insensés qu i , du mondo. 
Seigneur, vivent enivrés ; 
Quand par uno foi soudaine, 
Détrompés d'une ombra vaine 
Qui passe et ne revient plus , 
Leurs yeux du fond de l'abimo, 
Près de ton trône sublime 
Verront brillor tes élus? 
Infortunes quo nous sommes! 
Oh s'égaraient nos esprits! 
Voilà, diront-ils, ces hommes 
Vils objets de nos mépris; 
Lour sainto et pénible vie 
Nous parut- une folie. 
Mais aujourd'hui triomphants 
Le ciel chante leur louange, 
E t Dieu lui-même los range 
Au nombre de ses enfants. 

E n m é d i t a n t c e l i v r e , l e s m i n i s t r e s d e l a p a r o l e s a i n t e y t r o u v e r o n t l e s a r g u -
m e n t s l e s p l u s p u i s s a n t s , *et l e s p l u s b e a u x m o u v e m e n t s o r a t o i r e s c o n t r e l e s 
i m p i e s d e t o u s l e s t e m p s , c e s é t e r n e l s e n n e m i s d e l ' h o m m e e t d e D i e u ; d e 
l ' h o m m e d o n t i l s nient . l ' i m m o r t a l i t é p a r l e u r a b j e c t m a t é r i a l i s m e , e t d e D i e u 
d o n t i l s r e j e t t e n t la P r o v i d e n c e e n s u p p o s a n t q u e . s ' i l a c r é é l e m o n d e , i l r e s t e 
é t r a n g e r à t o u s l e s é v é n e m e n t s q u i s ' y p a s s e n t . 



CAP. T. — l.Quijiidicatis terram. J u d i e e a t e r n e , w c t o r e s p o p u l o r u m . — Sentite de Domit 
mbomtatelM du Domino in bon i ta te n o n s e n t i u n t , qui vel do o j u s p o t e n t i a , vol benign 
t a t e non recto s c n l i u n t , cx i s t iman tc s oum non sal i* ' ... 
I t aquo oxigit a jud ic ibus verarn d o Deo s e n t e n t i a c 
es t : cognosoi te u s a ipso o tpr&si in q u a m sic bonus . _ . _ „ „ 
a c depos i tos , u t pupif lo3, v i d u a s , otc. — In slmplidtâte cordis. Corda s lnca ro . ' " " 

2 . Qui non tentent illum. T e n t a n t D e u m , qui diff ldentW de Del potoni ia et bonitato po tunt 
«aruni aeoiaratïOneiu et os tens ionem. — Apparet autem. Pa r t i cu l a autem n o n ost adve r sa t iva 
hoc Joco sed c o n j u n e t i v a , quasi dicat : Ht a p p a m , hoc es t , i n v e n i t u r . - Eis, qui /Idem ha-
leni m illum. In g n e c o e s t , hii qui non diffidunl ilti; sod s e n s u s est idem. 

S. Perce,sa:... cogitation™. M w - j à s tap^ut, d i s cu r sus t o r t u o s i , p e r p l e x i , obJ iqui , 
ve r su t i . — Probota autemvirtusCOrripit insipientes. Non ost hic ¿otrn ><1 e s t , Virtus, quœ 
o p p o n . t u r v i t i o , sod SUJXI«?, forlitudo, potentia. S e n s u s es t : po ten t ia Del mul t i s exper i -
raoncis coniprubnfctt, ostondit esse i n s i p i e n t e s eo3 qui de i ! l a maie s o n t i u n t . — Corripit. 
G r e c » e s t , IXsVysi, id e s t . r e d a r g u i t , c o u v i n c i t . I tal ice d ice remus : Chiaramente convince 
la loro stoltizia. 

4. Maievolam animant. G r œ c « , XOXÎTEXVGV, rnaliUosam, malum artif iciose et callide ma -
chinait t e ra . — In corporc. Id o s t , in h o m i n e ; n a m corpus hoc loeo totum h o m i n e m sigii if icaL 
Subditopecatii. G r œ w e « s t , x x T v / x a à t *a ? TÎaç , obnox io .deb i to ro propter pecca ta . Ille en im 
JMCT«xfsuc dic i tur a G r œ c i s , qui œro a l i e n o obs t r i c tus e s t . Ve l ille d i c i tu r pocca t i s subd i tus 
o t o b n o x i u s , qui raalo hobi tu poccandi o o n t r a c t o , quasi t r a h i t u r i nv i t u s ad pcccandum a 
p r a v a consue tud ino , ut s e rv i , subdit i et d o b i t o r o s a d m u l u q u œ nol len t a d i g u n t u r , 

5 . Spiritus... sanctus disciplina:. E s t r a t i o q u a r e non si t i ng re s su ra sap ien t ia in malovolam 
a n i m a m , quia qui sap ien t iœ ost a u c t o r s p i r i t u s f u g i t , e t a se p rocu l f u g a t fraudes et p rava 
con3i l ia . — Fictum. I n gra-eo o s t , ioXev, dolum ; sed no3ter in te rpres v ide tu r legisso, SsXwv. 
' Ve l s e n s u s e s t , id quod fictum es t et d o l o s u m . — QutC sunt sine intellect H. Imprudon t ibus , 
pru<tcntia d e s t i t u a s , qua les s u n t p r a v a ; e t dolosrc. — Corripielur a supervemente iniqui-
tate. Vox corripielur ad Spir i tum a a u c t u r a r e f e r t u r , et s e n s u s v i d e t u r 0510 : Spir i tus sanctus , 
s u p e r v e m e n t e i n iqu i t a t e , hoc e s t , p e c c a t o r e Inique agon to , qual i s s i t os tondotur , id e s t , quam 
abho r r ea t a dolU e t m in iqu i t a t e , î dque p e r iniiictas sceles t is pecca torum p«-naa ; n a m ut so-
quen t i vers iculo d ic i tur , non liber abil maledictum a labiis suis. Ve rbum g r œ c u m QÂ-ç/oy.7.'., 
c o r r i p i , c o n f u t a r l , r edargu i s lgn i f i ca t , q u a m signif icat ionem seou tus ost v u l g a t u s ; sed s i g n i -
ûca t etiam oitendi, j u x t a q u n m a c c e p i i o n e m sensus e3t is quem exh ibu i . Inhterendo vu lga t ro 
v e r s i o n i , s e n s u s e r i t : Spir i tus s anc tu s corripielur, id e s t , eon fu tab i tu r , et quas i v ie tus ot im-
properio a f fee tus cuin mœrore docodot. Q u a r o prœcip i t P a u l u s ad Ephcs.» c . 4, 30 : Nolite con-
trislare Spiritum sanctwi Del, 

>xamqv 
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•nsées qui sont sans intelligence ; et l'iniquité 
irvenant, le bannit de l'àmc. 
6. L'esprit de sagesse est plein de bonté; et il 
s laissera pas impunies les lèvres du médisant , 
tree que Dieu sonde ses reins ; il pénétre le fond 
î son cœur, et il entend les paroles de sa langue. 

amim replevit 7. Car l'esprit du Seigneur remplit l 'univers ; 
quodeontinet et comme il contient tout , il connaît aussi toul 
ocis . [a liai, ce qui se dit. 

[uîtur iniqua, 8. C'est pourquoi celui qui prononce des pa-
rœteriet illum rôles d'iniquité ne peut se cacher, et il n'échap-

pera pas au jugement qui doit tout punir, 
m impii inter- " 9 . Car l'impie sera interrogé sur ses pensées 
item illius au- et ses discours iront jusqu'à Dinu, qui les en-
correptionem tendra pour l e punir de son iniquité ; 

ia , 10. Parce que son oreille jalouse entend tout, 
bs- et le tumulte des murmures ne lui sera point 

caché. 
ra- 1 1 . Gardez-vous donc des murmures , qui ne 
ac- peuvent servir de rien ; et ne souillez point votre 
mo langue par la médisance, parce que la parole le 

Elus secrète ne sera point impunie, et que 1« 
ouche qui ment tuera l'âme, 

ore 12. Cessez de chercher la mort avec tant d'ar 
j o - deur dans lea égarements de votre vie ; et n'em 

ployez pas les travaux de vos mains à acquérh 
ce qui vous doit perdre, 

•tem non fe- 13. Car Dieu n a point fait la m o r t , et i l ne s. 
ne vivorum. réjouit point, de la perte des vivants. 

ut omnia; et 14. Il a tout créé, afin que tout subsiste. Tou 
is terrarum ; tes les créatures étaient saines dans leur origine 

9. l u cogilaliouibus en 
gatio erit: sermonum a 
tio ad Deum veniet , a< 
iquitatum illius. 
1 û. Quoniam auris zeli 

. lumultus murmuratioi 
mdetur. 

1 1 . Custodito ergo vc 
ono, quai nihil prodest , et a detr< 
one parcite l inguie, quoniam sers 

6. Benignus est enim spiriius sapientiœ. Id os t , quia bou lgnus est , ideo non sîn 
<*>s et de t rac tores impuni tos . Bonigni tos en im Dei non for t eos qui al i is maludicun 
h u n t . — lAberabit... a lablts suis. A pcena quam labi i s suis poceando meri tus e s t , 
e s se non s ine t . — Scrutator estw>ns. Qui fal l i non po tea t , cum nihi l i l lum la tea t , 
¡àa03 bominum v idoa t , id ost abscondî ta qua-que. — Linguce ejus. Se rmones illiu; 

7 . Spiritus DominirapltvU orbem terrarum. Deus omnia n o v i t , quia per suar r 
t a tem u b i q u e e s t , omnia sub i t ivtque coiop' 
Speoulo l e g i t : Hic qui continet omnia; se 
spiritus . r e sp i c i ens , q u » es t gener i s neut 
eomploct i tur et pervadi t . — Scientiam hc 
non potes t quas quis loqui tur , quamvis 
corde. 

S. Corripiens judtctum. 'EXi-p^oac« r. I 
n o n permi twna . I taquo judicium, h i c ost < 

9. In cogitationibus... impii inlcrroga 
In grasco en im e s t , id e s t , in', 
reptlonem. L' t co r r ip lan tn r in iqu i ta tea illi 

10. A u w zeli. Aur i s ze la t r ix j u s t i t i » . 
sonus s ib i lua , m u r m u r de t r ac t i on l s . 

11. Quie nihil proilest. Esc miosis ; mi 
noxia est . — In vacuum non ibit. N o n ov 
nicioso. — Occid.it animam. P o r pecca tun 

l ï . ¡Votite zelare nvrrtrm. Id o s t , vobi* 
dicat : Nol i te sectarî ea qurc raortem affe 
corporal is conservandre r a t i o n e s , p e r ali 
jnoriîs et judici i ; hue illuo oorporo e r ran t 
— Acquiratis perditionem. MR.ÂÂ ¿KIOT: 
Idem es t quod d i x e r a t , nolite zelare mort 

13. Deus mortem non fecit. Deus en im • 
Il l ius p r rna , i ng res sa es t o rbem terrai. 

14. Sanabiles fecit nationes orbis terra. 

omnie 
, qui est 
ce loqua 

Tumult iç ^ ' ¡ y j o f i S r ' , 

lolent qui al iquid v a l d e amant ; quasi 
•ore vit'X vestr/e. E r rando circa vitro 
.ssando; e r r ando ex iuconsiderat iono 

trahit 

per poceat« 

ido c rea t a s u n t , sun t sa lu ta r ia . — 
nenum perditionis; n a m in s ta tu 
Nec inferorum regnum in terra, 
in fer ni regia cil super lerram, 

uro suum in mundo s i a t u i t . 

imquo 
Medicamet 

C n e c e 
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16 . lmpii autem manibns et verbis 
acccrsierunt iUain : et {estimantes i l|J m 

amicam, detluxerunt, et sponsiones po-
suerunl ad Mani; quoniam d i p ù suol 
qui suit e x parle i l l ius. 

1 5 . Car ia justice est stable et immortelle ; 

16. Mais les méchants ont appelé la mort à enx 
par leurs œuvres et par leurs paroles: et I» 
eroyant amie , ils en ont été consumés ; ils ont 

S ï S S I a n ° , u ' i l s élaienl lUsMS 

O H A r i T K B X I . 

R a i s o n n e m e n t d e » i m p i e s q u i n e ( n o i e n t p a s à l ' i m m o r t a l i t é 
d o l ' à m e . 

. 1 . Ils ont dit dans l'égarement de leurs pen-
sees : L e temps de notre v i e est court et fâcheux: 
1 homme, après la m o r t , n ' a plus rien de bien A 
attendre, et l'on no sait personne qui soit revenu 
des enfers. 

la m o r t ^ i s " C " U U S s o m n ^ e s u , ' s ^ î i l i a ' a l " ' i s 

"rions jamais été. La respiration esl dans nos 
narines camme une fumée, et l'âme est comme 
une étincelle de feu qui remue notre cœur. 

S. L o r s q u ' e l l e s e r a é te in te . n o t r e c o r p s s e r a 
rifluiien c e n d r e ; I e s p r i t s e d i s s ipe r a c o m m e 

1- Dixerunt eniiû cogitanles apud se 
non recte : o E x i f u u m , et cuin tœdio 
est tempus vit® n ô s l m , et non est re-
friçerium ill line hominis. et non est 
qu: agnitus sii reversus ah inferis : Ta 
Job. 7 . 1 . e l 1 1 . 1.1 1 

Quia e x minio nati s u m u s , et 
post hoc erimus Innquam non fueri-
IUUS : quoniam fumus flatus ESL in na-
ribus nostris ; et sermo s c i n o l a ad coin-
movendmn cor nostrum ; 

3. Qua exsl incta. ciuis erit corpus 
noslram,^ et spirilus di iundotur tan-

S f " " 1 " S 1 ™ , / " ' '"sparaîlra comme urie nuée | q i i i i m o ' l l t e V Ì e l ì r a n s i b i t r t i ï m S r a 
Tu S ? , ' , , « » r r u ' r a f ° " " ° e ' W a m vestigium nûbis i ì s f e u t n ™ 
i w Ï 1 . p a r M l a T o n s i l" solei l , liula d i s s o l v e t e , quo, ruèala est a ra-
et qu, ,ombe étant appesanti par sa chaleur. | diis «oUs, c l a ¿ t o r e ¡ I l i S a s j a v a t a ; 

" ' ! " " • 1 n i » haBeont, avait déjà dit la Sanasse IIM la 
t „ r ° m ° ° ' ' a mori tProv., V i l i , 381. Isale «il auìsi iana 1 ? mime W 

Nous avons fait un paolo avec la , „ „ „ (XXVIII , 'l5>: Et p l . » loin " V o M alliance a v ^ i i ' , 

sr^'tsziïfrszffîzziï'm ^ « — : 
- r ' - ^ S S T K " f " 4 , « - d ™ " «¡«dea ont P ' i c e d é l ' a . é n e -

Î Î i i ™ ? - 0 « 1 " . "» f e t o d 'Epicuro Ilovint dominan te en C r i c , al , l » n s lo mondo romain 

v ^ M t ' ? m m o r S S r i f f S ' U O * M « « . » Homo justitiam orisinalem oonser. 

16. « « o d i » «I w i - i l i . Omni conatu. — ^silmanut Slam amie.im. Hoc est quod nrius 
d i c i ™ e s t , qnosdam » l a r e mortom, «amque atiraherc. - D e f w c e M . B r a c e . i ra , .««*, , 
c o M a ì ^ r u » , . quasi c ica, : Morti,,, q u a d e r n a , e, inveneru,,!. _ S p m b m , . „ „ J 

« S ^ u S S f d ^ n « ' - « « « » ' " M W S S 

™ -, ' " f N ° 1 1 ' " " a m a n " »cJicaman.ua, quo „ o r a i/iminen. 
averli possit. Die,tur vulsari vcrsiculo : 

Coa.'ra e,« „„,U m mHemmÌAhonU. 
- .Vm c,I qui a 9 „ U m « i . 8i8niiioat ooru,,, crroR-m qui auimam mortalem putaat. 

n 0 ! " a ' ' 1 " « s ' n i u l a : e l « m » ! d a i c i l i quasi dicat : u t «alus a na-
. . . . a a r ? s ' S l c anima, e,un corpus deseric, in u i l „ l „„ , solvltar. — Et 

, " " ? ? > ! " " » • I n g r a e o e s t x a l ó sc<l Bu-
™ J, J l s . p a , I u m , ™ „ t z i w a ari» ¡ « a , W l'eoli., ,,la-

4. Oblivioiwm occipiti per tempus. Id e 3 t , longi tudo temports nomin i s nos t r i obiiviooeia 
iducet . 

10. Opprimamvs paupercm. Quand r h o m i n e es t convaincu qu ' i l n 'a r i en à c ra indre de 
l a jus t ice de Dieu, il ne respec te p lus les dro i t s do personne . Il év i te seu lement de tomber 
eous les coups de lu loi c i v i l e , ma i s il s 'entend a v e c ceux qui ponsent c o m m e lui pou r dé-
poui l le r le tniblo, n ' a y a n t d 'aui ro souci que d 'évi ter l e s t r ibunaux et l e s peines qu ' i ls p o u r -
r a i en t lui inf l iger . Dans le t ab leau du jus te persécuté , il y a tant de t r a i t s qui conviennent 
an Christ pe r sécu té p a r les Ju i fs , que les PCrcs ont vu dans c e tableau une prophétie de la 
p.ission du S a u v e u r (Cf. Mat th . , XXVI I , 40 et suiv.J. 



M tua: 

-.lem* is. 
¡. S u c c u r r e t e i . N o t u n 
et susceptoreni idem ve rb um 

Reverentiam 'Emt 

Jrucis . _ E H I e n i m 
t ö w j , id , e r i t e i j : 
)bis, e o n s i d e r a b i m u s . 
: v u i t o b i c u r , r eap i e i e 
Judioi C h r i s U ) insule 
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13. 11 assure qu'il a la s c i e n c e de 

s appelle le Ills de Dieu. 

1 4 . 1 1 est d e v e n u l e censeur d e nus 
mêmes. 

iint sacramenta Dei, 
speraverunt justitiiej 

i v & r t i n t . Quiuid l ' homme 
I p r o v i d o n c o , l a 

S P h M r . c » «!," vi™-

a i t o û évi axe 
hoc ese, dum 

TTF, EX XO'I'MV 
a f f l i g o t u r a . 

i roniam et s a 
, Ut p rad ix i l 
roasraum qu< 

28. Sacrar. ienta Dei. M 
rit Deus Chri s lum ot Clir¡¿ 
c u m r e p u l a n i n t , osponde 

i t o , «lit Sacy , la vict imo ost cn t iôre i 

C H A P I T R E I I I . 

O p p o s i t i o n e n t r e l a d e s t i n é f l u . j u n t e e t 
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T. a Falgebunt jusli et lanquant 
scintili® m arundineto diseurrçnt. fa 
Malth. 13. 43.J -

S. a Judicabunt nationes et dornina-
bunlur populis, et regnabit Dominus 
illorum in perpetualo, [a /. Cor. 0. 2.1 

9. Qui conliduQt in ilio, intelligent 
veritatem; et fidèles in diîectioneac-
quiescent illi ; quoniam donura et pas 
est electis ejus. 

1«. Impii autem secundura qute cogi-
laverunt, correptionem habebunt; qui 
neglexerunt iustuin, et a Domino recen-
seront. 

11. Sapienliara enim, et disciplinam 
qui abjicit, infelix est; et vacua est 
spes illorum, et labore sine fruciu et 
luulilia opera eorum. 

12. Mulieres eorum insensata; sunt, 
et nequissimi filii eorum. 

13. Maledici a creatura eorum, quo-
niam felix est sterilis : cl incoinquinata, 
qux nescivit ihorum in delirio, habebit 
fractura in respeetione animarum sanc-

i i . a Et spado qui non operati» est 
per manu3 suas iniquitatem , nec cogi-
tavit adversus Deum nequissitua; da-
bilur enim ilii fidei donum cleclum, et 
sors in tempio Dei acceptissima. [a /sai. 
56. 3.J 

consumée par les flammes on l'honneur do Dieu; ainsi l'affliction, et particulièrement i a r a a r . 
^ ^ J ^ n A S Î i ? 0 1 1 ' ' ' ' ^ 0 10 p l u n p a r

j " l i l 1 u e puisse remire au Createur. Kl 

A 
2 r j ? y „ S L ' V 1 2 e ?,on8e"7en,

11PUr,!S « Mas «»«he. Etant saintes et pures, r.on-seule-
^ ¿ ï l ^ C Ï 8 xA e 8 P r l V c l ' c a s<? f û û d J " a dl '°û.6S l c s épouses non d'un homme, 
mais do Dieu môme, lit .1 a jout«, quo si les hommes Ignorent le prix d'un ctat si pur. Dieu 
néanmoins en aera la récompense, lorsqu'il distribuera les couronnes aux âme* saintes (Sacy)' 

nçiura,quod sancii martyres et justi ab impiis vexati illi obtulerunt, quasi esset grali.î3imi 
bftur • Î t ~ i tC™P<?'* illofim. Suo tempore ratio illorum habe-

{¡¡¡¿¡¡m
 ioc 031 quoi dlcil'ur ̂ atth" ̂  PZ 

7. Les justes brilleront, ils étincelleront comme 
des feux qui courent au travers des roseaux. 

8. Ils jugeront les nations, et ils domineront 
les peuples ; et le Seigneur régnera éternellement. 

9. Ceux qui mettent leur confiance eu lui, au-
ront l'intelligence de la vérité, et ceux qui. ¿-tant 
fidèles dans son amour, demeureront attachés à 
lui, parce que le don de la paix est pour ses élus. 

•10. Mais les méchants seront punis selon leurs 
pensées; car ils ont négligé la juslice, et ils se 
sont retirés d'avec le Seigneur. 

11 . Parce que celui qui rejette la sagesse el 
1 instruction est malheureux : l'espérance de ces 
personnes est vaine, leurs travaux sont sans fruil, 
et leurs œuvres sont inutiles. 

12. Leurs femmes sont insensées, et leurs en-
fants sont pleins de malice. 

13. Leur postérité est maudite. Ainsi, heu-
reuse est celle qui est stérile, mais qui n'a rien 
qui la souille, et qui a conservé sa couche pure 
et sans tache ; elle recevra la récompense lorsque 
Dieu regardera les ûmes saintes. 

14. Heureux aussi est l'eunuque dont la main 
n a point commis l'iniquité, qui n'a point eu de 
pensées criminelles contraires à Dieu; parce que 
sa fidélité recevra un don précieux, et une très-
grande récompense au temple de Dieu. 

, eum splendore, agililate et velocitate. — In arundineto, 
• q'HC scilicet igne flagrai. ' Iguis in stipula, vel in Irono, ut 

7. Tanquam scintilla. I& 
Gra-ce est tv KoXâur, in sii, 
Zachar., 18, 6, dictura et adi 

irì^UrZ^"1 « ^ ¿ J S » • Ul l9'2* : SOMwit judkantes duodecim 
inbusIsrael. — Uominahuntur populis. Eos indicando. Ve crunt tanquam rccres el nrinoi-
pes qui .aie populis dominane«. - Regnate ¿ominus illorum. El ip" D ^ m i S o ^ n r e ^ C ì . 

S. Intelligent veritatem. Qui toîi Deo subnixi. suas in com spes collocant, veritatem ab eo 
docentur. - Acquiescent illi. U?ccawù^v aùrà, adheerebunt i/U. - Donum et pax. In 
grseco est, X«FI« xai &MÇ, grafia et misericordia. 

P Ù L S " M , I 7 S R „ , R E ° ™ Î 2 S ~ 

n^s^sssn^ssr- — 
13. JBirfcifcM„r,alur* eorum. rivim;, ganaralio, propmisa sonai... - Félix « I eurlia, 

r î i - î ' osso aloriloni luba torneo para« aon ooiaoulnuam, auam «lias 
A A R A I S A R S Ï S ^ ^ S A S A S I ^ T E R I : 

«n visitatiotte animarùtn, 

nlJ4" " ° n c l « o l Doutcron., 23,1, exciudebatur a tem-
v i h n r J j Z T n fo' 0 p e n . t e 8 i - ^ d v a r t u s Deum. Contra Ilei legem, qua. luxurUc ope-
t j ' i ® ; - • • >1{J r.dei donumelectum. Dabitur illi, wopter Wvatain fldeUwr 

' ~ . E ' " e i - A c œ l i 8 l i s «»Un Jcrusalem tempio non 
excludelur. Ent columna in lomplo Dei, ut dicitur Apocal., 8, 12. 

CHAPITRE IV 2 3 7 

<t fructui 

1G. Filii autem adulterorum in incon-
summalione crunt, et ab iniquo thoro 
semeu exterminabitur. 

n . Et si quidem longœ vit» erunt, 
in nihilum computabuntur, et sine ho-
nore erit novissima senectus illorum. 

18. El si celerius defuncti fuerint, 
non habebunt spem, nec in die agnitio-
nis allocutionem. 

19. Nalionis enim iniqua; din« sunt 
conaummationes. 

¡terminée. 
17. Quand même ili 

seront considérés coir 

' l i a n t . 

1. Mais «j combien est belle la race chaste, 
Il lorsqu'elle est jointe avec l'éclat de la vertu! sa 
Û mémoire est immortelle, el elle est en honneur 

devant Dieu et devant les hommes. 
: 2. On l'imite lorsqu'elle est présente, et on la 
:t regrette lorsqu'elle s'est retirée ; elle triomphe, 
- et elle est couronnée pour jamais comme viclu-
o rieuse, après avoir remporta le prix dans les 

combats pour 1» chasteté. 
3. Mais la race des méchants, quelque multi-

a pliée qu'elle soit, ne réussira point; les rejetons 

;st, imitantur ¡Ils 
:um se eduxerîl 
nata iriumphat 
•taminum prœmi nnatorum 

CAP. IV. — 1. 0 quam pulcàra est 
i chasteté, qui semble contraster avi 
n déshonneur. C'est l'aube de la do. 

iperum 15. Kl qua noii coneidat. Et sap 
non cadat , «ed firma sii ot stabili«. 

10. In inconsummatione crunt. I 
et antoquam factum ullum edaut. 

17. Kl si quidem long»', vita. Et 
— In nihilum computabuntur. Nil 

13. Non habebunt spem. Apud De 
— Nec in die agnitionis allocution 
neque in die agnitionis, discrétion . .„-; jUan» Uaiilloa.m . . 

immaturi, quia pori 
iniquo tlioro profoct 
Vel quod si conting. 

cum sint scoi es li, " t 
Inece, où̂ è ¿v r.uipc 
el judicii, consolati-
gratam. 
mis. - Dira sunt 

ratio.' l'rwclariiiA est ad elegantiam dccoris, 
creare nolle, ob studium virtUlis, quain il 
. àasrr.ì, id ost , fitef iar carenila filiorum ci 
ibus. ubi de tiliis adulterorum dicium est, 
lia in Deura non cadit obiivio , et quia casti 
quod illi placet, et ignorare, quod illi displic 
; et Mawfi., 25, 12 : Nescio vos. - Et apudi 
ii facere non poïsuntquin castos admiroatut 

IV. — l. Quam pulci est casta gc 
itera, lìlios firmi' 

ir tute. Fit autem 
iterili et spadone, 
-ìiiri probat : illud • 
it l 'sal. 1, fl : No juslorum, 

Sic apud homines nota 
i. — Cam se eduxerit. . 
ramiuM xincens. Percii 
. Vel, ut explicat Vata 

Cumprasensest, imitantu 
Incoinouinatorum certaminun: 
eertamine triuiuphum et priemli 

Mutagena autem impioru*. 
orit utili» , nec prosperutn succo 
nes. In grœco, prò vitulamina 
malicolos sigailìcat. Nostsr in t 

muftì!udo. Multitudo filiorum euos impii » 
um habebit. - Spuria vitamina. Adulte 
est quro vox teneras plantas, 
ires vocabulum novum videiur adinvenissi 
ispoxisso. — Non dabunt radice« alias. Non 



S A O E S S E . 
bltards no jetleront poinl d e nrofondea 
nt l e u r l i g e m a'affermira p o i o l . 
k > Y " e "> i v e c l e lomps, i i s poussent nuclimes 
branchw en haut, comme i t s '„„ A , ^ 
rara, n s serout ébranlés par les-ratta n 
tace de 1» tempite 1 » arniche™ jusq'u'à la ra-

3 . J.eura branchcs a e r o n t br i séea a v a n t mie 

Ì i E Z n l T A r : te«'» f ru i t a i e -
E ^ 6O0t* <* "'en ^ 
• J A i ? m i a n l s n i . d ' u n e c o u c h e UlépUme, 
lorsque I on a informe de ce q n ' i l s S O n t , J W i e n -
nent de» t imoina qui d é p o s e n l con l r e le cr ime 
d e leur pé re e l de leur m i r e . 

7. Mais g o i n d l e j u s l c m o u r r a i t d ' u n e m o r i 
precipi tec , il se l r o u v e r a i t d a n * le r epos . 
J t a K i S S ^ v i e i l l e M e ^ " « r a b l e n 'ea t 

8 . Maia la p rudencc d o l ' h o m m e lui l ient lieu 
d e c l e v e u x b i a n c a , e t la vie s a „ s tacbo e s t une 
lieurcuse vieillessc. 

IO. fiorame le j u s t e a p iù à D i e u . ¡1 en » tii 

t rompeusca ne séduisissent a n a à m e " 
. 12. Car i 'cnaorcoilement d e s niais 'eries obsr i i r -

c i t l e b i e n , e l les passiona v e l a e e s d ? i a S i 
piaw-nce renvcraen t l 'esprit m é n e c l o i g n i du 

rad,|re» M e stabile 
firmamentum collocahiinl. 

4 . a E t si in ramis in tempore eer -
m i n a r e n n t . inlirmiler posili , ; » V | J . 
comiiioTebimUir, e tammietate v e n t o ™ , 
e rad i J b r a t u r . [ i j t r t , , . 17. (¡. Slam. 

5. CoiifringeDlur enim rami ¡neon 
sommati e t f ruc tus illorum inutllcs, e t 
acerbi ad manducandum, e t ad nihilum 
apti . 

„ J : , , ^ ' " W S enim somnis lìlu qui 
naacunlur , teates sirat ncquitùo advér-
s u s parea tea in interrogali«™ sua . 

. . . I v J u s t . u s . a u U i™ 5 i P ™ 1 ? Preoccupa-tatfucnl, in refr igerio erit . * 
S. a e u e c t u s enim venerab i le est non 

d iu tu rna , ncque aanormu «Omero com. 
p u t a t a ; 

8 . Cani aulern sunt sensus hominis. 
et mlaa senectulia vita immacolata. 

IO. a P l a c e n s Deo faclua est d i l ec t e 
e t vivons inter peccatorea translatus 
e s t ; [a Hebr. 11. 5 . ] 
. 11 . R a p t u a est ne malitia mutarci 

a S m ™ e J " * ' a ° l r ' c U ° d e c i I l 4 r e l 

12. Fascinat io enim iiugacitatis obs-
cu ra l b o n a , e t inconstantia ooacupls-
centkc t ransver t i l sensum sine malitia. 

Lition sera vena la.«m «M» t ^ d " n , b l o a PMsager, lo«*quo le temps de la ten-
• ' U t e n i p i i t c msqu'à la « c i n e , eetic p k i t e «ue |0PPòre céles» 

? " ^ n n c • P*™à lu^ls tiendront do la 
i solido que colle qui rcpose sur un fondement inóbran-l ab ln . s 

beane radicés. ' ' * — *"/irmuer punite. Cura alta» et lìrrnas non ha-

,1' • « W s u o c o n o u t U u . Sie tota, . . , , „ . 2 , „ „ , „ „ „ 

scnUii . S Ì E S i " ' 1 , a 0 1 , l » , , m v i * " = , «tiamai juvonis »«, 

. ,1 i l l i u s h l ^ w r i ^ r o 5 p « l S , , 1 " • <* ™ 1 « » 

11. Inelltceum <fjm. Cricco èst; ; — 
lesit cor </«s. • Oracum M t d l c t a m ! 7 " i t e J " ^ " ' " ' m • * " " » > » . tn*nH«M. » . Amliros 

Ov t i 6ict oiXcòet v i t i . 
. ^ , , OmcmDti amtMi^Mmm-Mr. 

l i c i t o . Ao/c;, doiai. 

-'» maniera? incan&nì[ che . ^ pochissimo momento, 
, v irT/nuOTame u otro oene.— Inconstantia concuplscentìa:. 

13- Consummatus in brevi esplevit : 13. Ayant pea vécu, il a rempli la course d'une 
tempora multa ; . longue ^ e . 

l i . Piacila enim erat Doo anima il- .14. Car son amo ótait agréable à Dieu : c'est 
l ius; propter hoc propera^t educere pourquoi il s'esL hàtó de le lirer du milieu de l'i-
ilium de medio iniquilatum. Populi au- niquité. U s peuples voient celte conduite san« 
tnm videnlcs, et non intelligculcs, nec la comprendre , et il ne leur vieni poinl dans la 
ponentes in prmcordiis lalia; pensée 

15. Quoniam gratia Dei, et misericor- 15. Que la gràce de Dieu et sa miséricorde est 
dia est in sanctos eius, et respectus in sur ses saints, et que ses regards favorables 
electos illius. sont sur ses élus. 

IO. Condemnat aulcm justus mortuus 16. Mais le justc mori condamnc Ics méchants 
vivos impios, et Juventus celerius con- qui lui survivenl : et sa jeunesse sitót llnie, est 
summata, longam vitam injusli. la condamnation de la longue vie de l'injuste. 

17. Videbunt enim lìnem sapientis, 17. 113 verront la fin du sage, el ils ne corn-
ei non intelligent quid cogitaverit de prendrnnt point le dessein de Dieu sur lui, et 
ilio Deus, ut quare munient illum Do- pourquoi le Seigneur l'aura mis en sùreté. 

18. Videbunt et conlemnenl e uni ; 18. Ils la verront, dit-je, celte fin du juste, et 
illos autem Dominus irridebìt. ils le mépriseronl. Aussi le Seigneur se moquera 

d'eux ; 
19. Et erunt post h s c decidente sine 19. Aprés ce? vains plamrs, ils mourrout sans 

honore, et in contumelia intcr morluos honneur, et ils tomberont parmi Ics morts dans 
in perpetuum : quoniam disrumpet illos une cteraelle ignominie , parce que le Seigneur 
ìnflatos sine voce, et commovebit illos les brisera; et ils tomberont devant lui confus 
a fimdamentis, et usque ad supreraum et muels. Il les détruira jusqu'aux fondements; 
desolabuntur ; et erunt gemeutes, et il les réduìra dans la derniùre désolalion : ils se-
memoria illorum peribit. ront percés de douleur, et leur mémoire perirà 

pour jamais. 
20. Venient in cogitntione peccatorum 20.1 Is parattront plcins d'effroi au souvenir do 

suorum timidi, et IraducCul illos ex ad- leurs offenses ; et leurs iniquités se soulèveront 
verso iuiquitates ipsorum. conlre eux pour les accuser. 

19. Et erunt post h s c decidente? sin 
honore, et in contumelia intcr morluo 
in perpetuum : quoniam disrumpet ilio 
ìnflatos sine voce, et commovebit ilio 
a iundamentis, et usque ad supremur 
desolabuntur ; et erunt gemeutes, e 
memoria illorum peribit. 

20. Venient in cogitntione pcceatorur 
suorum timidi, et Iraduceul illos ex ad 
verso iuiquitates ipsorum. 

13. Consummatus in brevi. Celui 
la vertu ?ons sacri Ber jamais au vi 
a la il diro ù SónCquc : Non est vii< 

fi-dire, qui 
1 lonetemi 

Iiapetus concuplscentire qu ,0 agimur ot ro tamur; hoc enim signilicat phrasi^ 1 graie» ptuSacu-'.'; 
stci8'j{aì*{. — Transvertìt. MÌTO>.>.rii(, e r u i t , eifodit, scrutatur, immutat e t ever t i t , u t so-
leni me la l l a , cum offodiui i tur . Significatnr vis concupiscentiro q u » loco rnovet, qua- Deus 
bene collocavit et dispos uit. — Sensum sine malitia. Nwv anin: ium, sive mentem 
expertom malit irc, sincera: in, simpllcem, innocontom. Cum enim concupisci »ntiic f rena laxan-
tur. hominis innocentia et si:nplicitas corrumpilur colluvie vitiorum. 

13. Consummatus in brt Tt. Scilicet tempore. Non din in h ic vita cornino ratus. — F. arpie vii 
tempora multa. Perfectic nem virtutla adeptus est, spatiumque illud c onfoeit, quod alii 
longo tempore dceurrunl. 

1-1. Nec voncntcs in prtecordiis lalia. Nempe q u » sequuntur, quod scilicet gratia Dei et 

15. Quoniam gratia Dei. Hoc est quod vulgue hominum non intelligit . nimirura ex Del 
gratla et beneficenti» profieisci, ut quis ex hoc mando niulure eripiatur. — Respectus in elec-
tOS illius. Oculis scilicet benigni» respieiendo, et peculiarem rationeiu habendo. 

16. Condemnat. Quia just i nomen, et gloria et divorsitas morum et studiorum, f e r t quo -
dammodo senteniiain contra ipsos. — Juventus celerius comummata. Jusci enim brevi tem-
pore multimi in virtuto proteoerunt ; impii vero diuturno nihil. 

17. Finem sapientii. Mortom viri just i . — Quid cogitaverit de ilio Deus. Consilium e tp ro -
videnUain Dei. — Munlerit illum Dominus. Quaro socurum illuni fccerit Dominus in locum 
tutum educendo. Grece es t , "nos-xXioaro. 

18. Conlemnenl eum. Non intelligentes divince providentiie consilium , putabunt infelicem 
eum fUis&e qui tam cito extinotus sit. 

iy. Erunt... decidente* sine honore. lime o3t impiorum pcena, ut infami morto peroant. — 
DiSrUtnpet. P r^e i , conterei , perdet. Ipsos inflatos et superbo» Deus conterei. — S i n e voce. 
Non habentes quid dicant aut conqucrantur. — Usque ad supremum. Usque ad oxtreraum, 
l a i ¿avaria. 

80. Venient in cogitalione peccatorum suorum timidi. Cogitabunt, ot quasi supputabnnt , 
sibi timenti« ob grondem snmmain peccatorum suorum. — Traduccnt. E ) . ^ « , convincent, 
coarguent. paiam duciarabunt, ec ante omnium oculos proponimi. — lite adverso. Non enim 
crii lune opus aliena vcl aceusntione, vel testimonio , ut convincantur impii; conscientia erit 
prò mille testibus, e t ipsa flagitia quasi ex adverso stantia ÌU03 redarguent. 



C H A P I T R E V. 
T r i o m p h e e t f é l i c i t é é t e r n e l l e d o s . j u s t e * . R e g r e t s e t p u n i t i o i 

d e s m é c h a n t s . 

1. Alors les justes s'élèveront avec une grande 
hardiesse contre ceux qui les auront accablés 
d'affliction, et qui leur auront ravi le fruit de 

2 . Les méchants à cette vue seront saisis de 
trouble et d'une horrible frayeur; ils seront sur-
pris d'ntonnement en voyant tout d'un coup, 
contre leur attente, les justes sauvés. 

3. Ils diront en eux-mêmes, étant touchés de 
regret , et jetant des soupirs dans le serrement 
de leurs cœurs : Ce sont là ceux qui ont été au-
trefois l 'objet de nos rail leries, et que nous don-
nions pour exemple de personnes dignes dp 
toutes sortes d'ooorobres. 

4 . Insensés que nous étions, leur vie nous 
paraissait une folie, et leur mort honteuse ; 

5. Cependant les voilà élevés au rang des en-
fants de Dieu, et leur partage est d'être avec les 
saints. 

6. Nous nous sommes donc égarés de la voie 
de la vérité; la lumière de la justice n'a point 
lui pour n o u s , et le soleil de l'intelligence ne 
s 'esf point levé sur nous. 

7 . Nous nous sommes lassés dans la voie de 
nniquité et de la perdition : nous avons marché 
dans les chemins âpres, ut nous avons ignoré la 
voio du Seigneur. 

S. De quoi nous a servi notre orguei l? qu'a-
vons-uous tiré de la vaine ostentation de nos 
richesses? 

9. Toutes ces choses sont passées comme 
l 'ombre, et comme un courrier qui court , 

10. On comme un vaisseau qui fend les Ilots 
a g i t é s , dont on ne trouve point de trace après 
q u i l est p a s s é , et qui n'imprime sur les flots 
nulle marque de sa route; 

1 1 . Ou c o m m u n oiseau qui vole au travers 
de 1 air, sans qu on puisse remarquer par o ù il 

1 . Tunc slabunt justi in inagna con-
s t a n t e adversus eos qui se angustiavo-
runl, et qui abstulerunt laborcs eorum. 

2. Yidentes turbabunlur timore hor-
ribih, et mirabuntur in subitatene ins-
perata: salutis; 

3. Dicentes intra s c . pœnilentiam 
a g e n t e s , ei pra> angustia spiritus ge-
meules : Hi sunt quos habuimus ali-
li uando in derisurn, et in similiiudinem 
improperi i. 

4. a Nos insensati vilam illorum œsti-
mahamus insaniam, et finem illorum 
sine honore-, fa Supr. 3. 2.] 

îi. Ecce quomodo eompulati sunt in-
tcHi l ios D e i , et inter sanclos sors illo-

6 . Ergo erravimus a via veritatis. et 
justitia- lumen non luxit nobis , et sol 
intelligenti.» non e î t ortus nobis. 

7. Lassati sumus in via iniquitatis et 
perditîonis, et ambulavimus vias ditti-
ciles, viam autem Domini ignoravimus. 

8. Quid nobis profuil superbia? aut 
divitiarumjactantia quid contulit nobis? 

9. a Transierunt omnia ilia tanquam 
umbra, et tanquam nuntius percurrens. 
[a /. P a r . 2 9 . 1 5 . Supr. 2 . 5 . ] 

10. a Et tanquum navis qua; pcrlran-
sit (luctuantem aquam : cujus, euin p r * -
tericrit , non est vestigium invenire, 
neque semitara carina: illius in llucti-
b u s : [a l'rov.. 30. 19.] 

1 1 . Aut tanquam avis qua; transvo-
lat in a e r e , cujus nullum mvenilur ar-

CAP. V . — 1. Tuncstabuntjusli. Il sutflrait <IO C 
chapure pour i d r e un discours tr&s-éloquenc aui 
iraages lea plus bclles et Ics pensée« In» plus frappi 

6. Sol irUelligenticenonest orluenobis. Saint Paul a dit c*aloment, en parlant àes imnies 
qui r e s t e « dans l'imptolteneo dnale : Tenebri, olscuralumìabenics intelleclum a l S l l 
vita Dei, per ignorcuUiam qua est in iUis, propter caeitalem cordis ipsorum (Eph., IV, 1$). 

C1A,!• J ; T u ' , c - I d fst,.\ P ° a t '"ORTAM. — In magna confanti*- E, nxòbw.z IMXXì, CUIE 
multa fiducia et loquendi liberiate Opponitur cairn quod supcriore capita , a. 19 . dieium est. 

r a t t r i s t i s i - • • * • » - w 

5 . M i r a i » , u » - . E « ™ » . ™ , « l u p s b i m , « i r a u » p l r a l u r . - r„ suMKHom ¡«srlw» 
3atuli*. Vjzitw ¡¡»pointu TÌJ BMrr.pic;, propter inopineiom eniuum. Qiiaio wilioet just: 

3 . P a M i a « . OMMO, s „ „ m » i „ùru m c i ioulilera. - / » timBUKtoum improperii. 
r.:; fiiioiepw, ¡n parabolani improperii. Sic Paul. 43, 15 : Posateli uos in si• 
mililuainem gcntibus, commotionem capilis in populis, 

6. Sol ìntelligentia. In g r a d a Vaticams non est Ulud, intelligentia; aliqul tamen codiccs 
grieci hnboat, r.Àw; dixwcinjv«, sol juSliticc. 

7. Lassati sumus. Fatigati sumus , nam ambulavimus vias dillìcilos. — Vidi dilficiles. 
Est1[lou5 aSxTOOj, deserta impervia. 

9. Nuntius percurrens. A-j-jiXia rapxxsÉywsa, uuntium, vel fama pnetereurrens. 

11. Argumentum. Indicium, signum. — Per vim itineris. Be'* mX'si, uoientia strtdoris. 
id est , violento impctu 6t motu, quo strider oxcitatur. 



2. Ecoulez donc, ô rois , cf. comprenez-le bie 
recevez l'instruction. juges de la terre. 

3. Prêtez l 'oreil le, vous qui gouvernez 
peuples , et qui voas glorifiez de voir sous vc 
un grand nombre de nations. 

•i. Considérez que vous avez reçu cette pu 
sancc du Seigneur, el cette domination du T r 
Haut, qui inlerrogera vos œ u v r a s , et qui sond> 
le fond de vos pensées. 

5. Parce qu'étant les ministres de son royaur 
vous n 'avez pas j u g é éqnilablement, que vc 
n'avez point gardé la loi d e l à j u s t i c e , et que vc 
n'avez poiut marché selon la volonté de Dieu. 

6 . I l s e f e r a voir à v o u s d ' u n e m a n i è r e effro; 

lurbis 

•S. a Quoniam data est a Domino pc 
testas vobis, et v i r tus a b Altissimn qî 
interrogabil opéra v e s t r a , et cogitai'« 
nés sorulal>itur. [ a I f , m . 13. l .J 

fi. Quoniam cum essetis mimstri n 
gui i l l i u s , non recie judicastis nec ci 
stodistislegemiustiti ie.neqneseeundu 
voluntûlem De* ambulastis. 

G. Horrende et cito apparebit vobit 
quoniam iudicîum durissimum bis <r 
p n e s u n l , fiet. 

CAP. VI. — 1 . Meiior 
instruction adressée aux 

Christ a établies 
4. Inlen-ogah court î 

23. Petrosa. IIsTpcêcXci 
Excandetcet. Indignabitu 
impio-s. 

21. SpMlus virlutis. Vc 
mtm pvrducet, Desolabit. 

Conçut 

• Dividet illos. et, 
K*xccja*{ia, mata opéra. 
îominamini, et imperll fine 
r--0vTE; î:ât'&ou{, qui regit l 
lonum. Quod multas natlor 

3. Qui continetis multitudi 
ominaminî multitudini. — i 
4. Interrogauit. Examinabi 
6. Apparebit vobis. ETTÎCTT 

C H A P I T R E VI. 

Exhortation aux 
c q u ô r i » 

:crj de la terre 
la sagesse. 

1. Melioi 
!t vir pru . , 
». 18.1 

2. Audile ergo r e g e s , el ; 
l iscite, judices flniuin terne. 

3. Prœbete aures vos qui 
nnltitiidines, e t piaceti ' ' 
islior. 

22. Ut inperpetuum régnais. Lo rcul moyen pour les rois de perpétuer leur pouvoir, c'est 
.le vivre honorablement et de bien régner. Lo verset suivant n'est pas dans le (rroc, mais on 



C H A P I T R E V I I . 

D e l ' é g í v l i t é d e * m o r t e l s . J S l o í s e « le l a ! s a ¿ r e s s e . 

6 . a Urna ergo introitus est ómnibus 
ad v i t a m . et aimilis exitus. [a Job. i. 
2 1 . I. Tim. li. 7 . ] 

7 . Propter hoc optav i , et datus est 
mihi sensus : et invocavi , el venit in 
me spiritus sapieniiaí : 

8. Et prmposui illam regnis et sedi-
bus . et divitias nihil esse dnxi in rom-
paralione illius : 

9 . a Nec comparavi iUi lapidcm pre-

piiratione i l l ius , arena est ex igua, et 
lanquam luluin iestimabitur argentum 
in conspectu illius. Ta Job. 2 8 . 1 5 . proo. 
8 . 1 1 . J 

10. Super salutem et speciem dilexi 
i l lam, et proposuil pro luce liabere il-
lam : ouoiiiain iuexlinguibile est lumen 
ilhus. ' 

1 1 . a Venerunt autem mihi orania bo-
na pariter cum illa, et innumerabilis 
honestas per manus illius. :alll. naj. 3. 
1 3 . Matth. 6. 33. J 

12. Et lietalus sum in ómnibus; quo-
niam antecedebat me isla sapientia, et 

<Hó donn«':«. J ' 

•10. Je l'ai plus aimée que la sant¿ et que lí 
;auté; j ' a i rósolu de la prendre pour ma lumiére 
irce que ?a c larténe peut étre jamáis élnintc. 

oui dnns toutes ees c 
sse marchait devttnt r 
ílle élait la mére de te 

13. Je Tai apprise saus déguisement, j ' eu fais 
irt aux anlres, sans envíe, et j e n e cache point 
s ríchesses qu'ulle renferme. 
14 . Car elle est un trésor infini pour les hora-
es , et ccux qui en ont usó sont devenus les 
Q:S de Dicu, et se sont rendus recommandables 
ir les dons d'une science profonde. 

15. Car Dieu m'a fait la g r i c e de parler a v e c 

14 . Inflnilus enim thesaurus est ho-
minib-as quo c u i usi sunl , participes 
facti sunl amicitia: D e i , proptor disci-
plina: dona commendati. 

15. Mihi autem dedit Deus dicere es 

C 1 1 A P I T R E V I I . 

14. InfinUus entm Í/ÍCÍO! 
sabios. C'cat pouruuoi on lo 
répand sur oux, plus on en 
les poss&dent (D. Calmet). 
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16. Nous sommes dans s 
iscoars, avec foute la sages 
. le règlement de la vie . 

17. C'est lui-môme qui m'e 
lissance de c e qui est , qi 
sposition du monde, les ve 

M . Les révolutions des années, les disposi-
tions des étoiles, 

20. La nature des animaux, les instincts des 
b ê t e s , la force des vents , les pensées des hom-
m e s , la variété des plantes et les vertus des ra-

2 1 . J'ai appris tout ce qui était caché et qui 
n'avait point encore été découvert; parce que la 
sagesse mime, qui a tout créé, me l a enseigné : 

22. Car il y a dans elle un esprit d'intelligence 
^ u i est saint, unique, multiplié, subtil, disert, 
ag i le , sans tache, clair, doux , auii du bien, pé-
nétrant, que rien ne peut empêcher d'agir, bien-
faisant. 

23. Amateur des h o m m e s , b o n , stable, infail-
l ible. caime, qui peut tout, qui voit tout , qui 

' 10. Operwn scienlia. Epy*Tii&v «tiott'|ì.«, oplficiorum sclentia, ratio et disciplina. 
17. Horum, qua sunt. Quro esiscunt, sciiieet in mundo. — Dispositionem orbfs terrarum. 

i-jtrraoiv, eorapositionem, cousiitutionom ex variis partibus suis, ordinimi et eolloeatlonem 

)S. Temporum. Aunorum. mensiumfvariàruroquc'anni tompcstatum. véri*, retati*, etc. , 
quorum iuiiiuin, finem, medium «e novisse aie Salomon. — Viciisiiudinum pcrmutationcs. 
Cura «cihcot anni parte« «¡sUios® vermatur in temperata*, et deinde in algente*. 

19. Cursus. Circutos, y.v/Awj, ut est in grseco. 
SO. Iras bestiarum. Furores et férociain beiluarura. — Cogitoiv>MS hominum. Nani u"-"-

modo in nnuis resplundtnl, vitllus prospicisntlum, sic corda hominum roani feste sunt pru-
dentibus. Prov. 27, 19. 

21. Improvisa. Ingrano est, ¿{tavfi, perspicua. Fortasse legondum àfjovri, non apparenza : 
ve! oorte per eWxvj; intelligit cu qua- subito incidunt, et e x iinproviso in usculos incurruut, 
quorum tamen obsoura; et ignota- sunt caiisie. 

29. Spiritus intelligenti/e. IIvriu.it vstpo'v, spiritus sagace > ut aliqui vertunt; v e l , spiritus 
intclligens, ete'.iam inlelligew l'arieti».— Unicus, mullipìeic. Qui eum unicus sit, multiplex 
tamen «¿1 propter perfectìoncs vurias quas cominci, et propter varieratem donorum q u a nobis 
largitur. — Subtilis. Quia ad medullas uscue pertingit, et omnia porvaiiit ot scrutatur, eiium 
profonda Dei, ut dicitur 1. Corrath., 2, 10. — /Hserlus. Quia quos replet e'.oquentcs facit. 
Vox tamen grsecn, vpxvóv, clarum.^perapicuum, apertura significai , quee etiam disertai ora-
tioois virtutes sunt. — Mobilis. EÙ/4V1Ì7&V, facile molilis; nescit cairn larda molimina Spi-
rimi s'indi grafia, ut oit S. Ambrosius in c. 1 L u e » . — Incoinquinatvs. Sicut lumen «ordes 
non contrahit, ita noe Spirilus sanctus sordium capax est- — Crrtm. Zv/?U, dllueldus, pla-
nus, perspicuus, apertus, clarusin il» quie proponiti ita ut non dissimulet, aut decipiat. — 
Suavie, la grasco t3men est cbrr'uavTcv, inviolabili6, vel innocuus; utrumque enim vox 
grieoa significai, et eum cui noceri non poteai, et eum qui alteri non noceC. — Acuius. 
Oi,\j, quie vox idem significare pot63l quod sive , velox, quod ubiquo j-ricsto s i i , 
et ipvocatua statini accorrat. — Quem nihll velai. Quomilius adsit ubique , et omnibus bnne-
faciat. — Bene facies. Kùtp-ynrav, beneficus, propenaua scilicot ad bouefacicndum. 

23. SlcMl-s. Pacit enim Spiritus sanctus ut non solura in proposito firmissiraus, sed etiam 
ut promoveamus et proficiaraus. — Certus. Af foxXi; , quod socurum significai. — Secums. 
Ay.i-iaviv, Sinc s o l l i c i l u d i n e ; quo$ onim possidot Spiritus sanctus, in divina voluntato illius 
acquieseuiil, noe sunt anxie solfici ti. — Omnem habent V irtulem. IIavT9$ÓVA{MV, id est, OHI-
nipotens. — Omnia pròspiciens. IIOVCTCÌCXMT&V, id est , omnia videns et considcrans. Specu-
lalor omnium, ui bnbet S . Ambrosius. — Qui copiai omnes spiritus. Aia iiavrwv y wpcòi 
T.wri.i-tùt s«j£»v, xaSapwv, ÀSTTTGTÌÌTIUV, per omnes penetrane spiritus intelligibiles ,'mun-
dos, subtilissùmotf. Nosler interpres legit, vsapòv, y.jtOasiv, XSITT&TXTGV, ot Spirltui sancto tri-
buit .Intelligibili* N&tpb». Vide dieta u. 22. — Mundvs. Idem est quod incoinquinalus, de 
quo vcrsicalo superiore.' — Sultitis. De hoc etiam versiculo superiore. 
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renferme omnia prospiciens, et qi 
spiritus : intelligibilis, 
lis. 

24. Omnibus enim m o . 
est sapientia : attingit autem ubique le 
propter suam munditiam. p 

25. Elle est la vapeur de la vertu de D i e u , et 
l'effusion toute pure de la clarté du Tout-Puis-
saut ; c'est pourquoi elle ne peut être suscep-
tible de la moindre impureté; 

20. Parce qu'elle est l 'éclat de la lumière éter-
nelle, le miroir sans tache de la majesté de Dieu, 
et l'image de sa bonté. 

27. N'étant qu 'uue , elle peut tout: e! toujours 
immuable en elle-même , elle renouvelle toutes 
choses ; elle se répand parmi les nations dont 
l é s â m e s sont saintes, et elle forme les amis de 
Dieu et les orophètes. 

28. Car Dieu n'aime que celui qui habite avec 

cmanatio queedam est claritatis omnipo-
tentis D e i , sincera ; et ideo nihil in-
quinatimi in cam incurrit : 

20. a Candor est enim lucis œternaj, 
et spéculum sine macula Dei majestatis, 
et imago bunitatis illius. [a Hebr. 1 . 3.J 

27. Et cum ait una, omnia potest : et 
in se permanens omnia i n n o v â t , et per 
nationes in animas sanctas se transfert, 
amicos Dei et prophetas constituí!. 

28. Xeminem enim diligit D e u s , nisi 
e u m , qui cum sapientia inhabitat. 

29. E s t enim hiee speciosior sole, et 
super omnem dispositionem stellarum, 

29. Eile est plus belle que le solei l , et plu* 
evée que toutes les étoiles ; si on la compare 
rec la lumière , elle l 'emportera; 

30. Car la nuit succède au jour, mais la mall-
oité ne peut prévaloir contre la sagesse. vincit malitia. 

ihée du solei l , et comme ii 
rs le ciel , 'anns diminutioi 
it quelque chose de mimo 
ve. A i u s i , dit Salomon, h 

do ni';ra* 

jn qui la n 
du mondi 

24. Omnibi 

subsUu 
produc 

vlm et 
¡noval. 

ipsa rei conservatio est voluti nova ojusdom productio, et succcdontes circa caradom reni 
mutationcs atijuo oporationos novitatom important. — Per nalioncs. In orano hominum genus, 
sine accepliono porsonarum. — In animai sancl-ts. I l t e a s sanctificet et Deo amicas consti-
luat , aut jam sancliflcaias gratia raaìoi-e euinulet. — J'rophetis constituil. Propilei a phrasis 
Scriptur» nonnunquam virura sanctom significai; sic Abraham propheta dicitur Genos. SO. 7, 
et eodem sensu ctccus natii« Chrislura appellavit prophetam, Joan. 9,17. Possunt tamen in-
telligi propheue, pradicendi dono pra^aiti, qui ccelestis sapientiie lumino illustrati, futura 
prwQicmil. 

25. Qui cum sapientia inhabitat. Qui justus est. 
20. Est enim... speciosior sol-a. Juata causa cur diligai Deus inhabitantem eum sapientia. 

el quaro quis oxpctcrc ddwat contubernium hoc cura sapientia. — Speciosior sole. Nobilior, 
illustrior, utilior, etc. — Super omnem ditposiiionem slellarum. Positionem, situm, colloca-
tionem, ordinem, q u a ad pulchrltudlnem faCiunt. — Prior. Potior. 

30. UH enim succedit nox. Quasi dicat : Nox lueem l'ugat et vincit ; at vero raalitia; ot ini-
quitai;s tenebra: contra sapiontiic lucein prccvalero non poasuni. 
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Continuation de r*éloge de la sa«« 

1 . Car la sagesse atteint depuis une e x t r é m i t é 1. AUingit erg« 
isqu'à 1 autre, avec f o r c e , et elle d i s p o s « tout fortitcr, eL dispoi 
rec douceur. 
2. Je l'ai aimée, j e l'ai recherchée dès m a j e u - 2 . l iane araavi 
îsse, et j 'ai tâché de l'avoir pour épouse , et j e Iule mua, et quœ 

illius : 
3. Generositatem illius gloriflcat, 

tubernium habeas Dei : sed et om 
Dominus dilexit iUam : 

idrniroblo profon-

cificic >mplaire d t 

- 1. Attingil ergo. Pa r t í cu l a ¡ i l a t i v a ergo v ido tur hoc lot 
li loco autan, ut est in g r » c o . S e n s u s es t : s ap i en t i am n o 
•to. sua u n i v e r s » naturas p r i n c i p i u m flnemqnc eomplcc t i tu i 
mere , mel ius , e lngan t ius , fírntíus Const i tuí p o t e s t , quai : 
it. — Suaviter. Xprr-ci;, u t i l i t e r , c o m m o d e , bonígne. 
... asiumere. S jwnsa d i d tur s a p l ^ n t i a , o b s i n g u l a r o m srac 
uro ox i l i a eap i tu r , in t imam c o n j u n c t i o n o m et g e n e r a t i o 
susc lp i tu r . 

tatem illius glorifical. Quasi d i c a t : Inde apparet qoat 

Grœce e s t , mys t i s , i n i t i a t r i x , s ace rdo3 a rcano : 
r u m apud !i or oíaos inte ' rpres. — Electrlx operum illius. 
i t ienduin, sed etiam u t bonis o p e r i b u s ; qua : ad Dcum rol 
do ap l i s mediis u t s n d u m s i t . 
atur omnia. P e r quam oinne b o n o r u m g e n u s b o m i n i b u s p i 

uro per illam 
3. Gcnerosit 

Doctri acicntiro Dei 
a non solum 
quid cl igea-

tutes. Labo i 
temperantU 

8. uSstim 
Tirttt&wi.'Av^pBsav fortttudi 
[¡cat, conjecturant fac : t . — Ve; 
.. — ArgumeMorutn. Ahi-ju/tr 
i n t e l l i g i t , qualeâ sunt c o m c i w 
- Eva dus tcmporum. C o n a e q u . 

ct fal lack 

prodigios 
monstruc 

r e b u s na tura l ibas 

mon .it ra scit autequam f¡¡ 
lemporum et suiculorum. 

0. Proposui ergo banc adducere mi-
hi ad convivendum : scions quoniam 
mecum communicabit de bonis , el erit 
allocutio cogitationis et twdiimei. 

10. nabebo propter bane claritatcm 
ad turbas, c t houorcm apud seniores 
juvenis : 

41 . Et aculus inveninr in judic io , et 
in conspcctu potentium admirabilis ero, 
et facies principum mirabuntur me. 

12. Tacentem me suetm. 
qucnlem me respicient, c t 
me plura, manus ori suo i 

13- Pratcrea habeho per hanc im-
mortalitatem : et memoriam ¡eternam 
his qui post me futuri sunt, relinquam. 

14 . Disponam populos : et nationes 
mibi erunt SUbdiUB. 

15. Timebunt me audicnles regeshor-
rendi; in mnltitudine videbor bonus, et 

vieillards : 
41 . Op reconnaîtra la p 

prit dans les jugements. I 
ront surpris lorsqu'ils me 
témoigneront leur admirati 

12. Quand j e rap. ta ira i , 
parle ; quand j e parlerai, 
tentivement; et quand j e 
discours , ils mettront leur 

1 3 . C'est elle aussi qui : 
l i té, et c'est par elle que 
de mon nom éternelle dam 

14. P a r elle j e gouverne 
nations me seront soumise 

ils attendront que j e 
s me regarderont at-
m'étendrai dans mes 

•mocinante 

nacra l ' immorta-
idrai la mémoire 

dium convictus i lUus, sed lmtitiam et mais on n'y trouve que de la satisfaction V.t de 
g a u m u m . la joie . 

1 7 . Hœc cogitans apud me, et com- 47. Avant donc pensé à ces choses, et les 
memorans in corde meo-, quoniam im- ayant méditées <Ian3 mon c œ u r ; considérant que 
mortahtas est in cognatione sapicntitc. j e trouverais l'immortalité dans l'union avec la 

s a g e s s e , 
18. Et in amicitia illius delectatio 48. Un saint plaisir dans sou amitié, des ri-

bona , et m operibus manuum illius ho- chesses inépuisables dans les ouvrages de ses 
nestas sine dcfectione, et in certamine mains, l'intelligence dans ses conférences et ses 
loquelie illius sapientia, et prœclaritas entretiens, et une grande gloire dans la commu-
in communications sermonum ipsius : nication de ses discours, j 'allais la chercher de 
merrm m , i u u : r e n s ' u l m i h l i U a m « s » - tous cfltés, afin de la prendre pour ma compa-

ti). Puer autem eram ingeniosus, et ^ 1 9 . J'étais un enfant bien n é , et j 'avais reçu 

sortitus sum animam bonam. une bonne Ame. 

12. Tacentem me sustinebunt. Allusion à l a g r a n d e renommée dont jou issa i t Salomon : 
Universa terra, ost-:l dit au livre des Mois ( I II . Reg., X , 24», desiderabat vultum Salomo-
îx? 'off audtrsl sapiemiam ejus, quam dederat Deus in corde ejus. E t ai l leurs (III. R c g . , 
i \ , 34} : Vemeboni de e.unctispopulis ad aitdiendamsapientiam Salomonis, cl ab universis 
regibus terree, qui audicbanl sapientiam ejus. 

perpet i lloculio cogitalionis 

10. Ad • h t . Apud popu lum. — Juvenis. Juveni3 existent* ; l icet sim j u v e n i s . 
11. In judicio. Cum fe rendum er i t j ud i c ium; cum dicenda sen ten t i a . 
12. Sustinebunt. E x p e c t a b n n t donec os so lvam , et. p romam euro sentio. — Manus oris 

imponent. Si lentes me a u d i e n t , n e c contra hiscoro audebnn t . 
13. ImmortalUatem. Nomioia et f a m » . 
H . Disponam. Gubemabo . 

.!•>• lieges horrendi. Quorum poten t ia torror i est . — Bonus. Idonous r e b u s in p a c e a d a 

16. ¡ntrans in domum mean. R e s p i r a u 3 a publ ic i s nego t i i s . et domest ico otto f r i i ens . 
17. Bac cogitans. Quœ scilicet s e a u u n t u r . — Immortalités est in cognations. G r a c e e.-

immortaliias est in cognatione sapientia, id e s t , immona l i t a t em iis proveni re qui cogna t î 
nom h a b e n t cum illa. 

18. Honestas. IIÀCOTOÇ, divitice. — Et in certamine loquela. I n grœoo es t , il a u y j - j a v x a 
caiXia; aùr«; (ppavr.o:?, in coexercilatione sermonis et consucludinis cum illa prudenii, 
hoc e s t , p e r hoc quod quia exc rcc tu r , s imui cum il la colloqiiendo et c o n v e r s a n d o , acqu i r i t 
p rudent io . — Prœclaritas. EüicXsia, fama claritas, p a r a t u r cum Illa communicando . — A 
mmerem. S p o n s a m , u x o r e m , int imam c o n t u b e m a l e m . 

19. Puer... eram ingeniosus. Q u a r e s t u d i í laborom i u v a b a t doci l i tas ingeni i . — A f l f w a 
bonam. Ingenii aeumino ct al i is p r a c l a r i s dotibus pra id i tam. 



20. Kl devenanl bon de plus en plus, je suis 
venu dans un carps qui n'élait point sonili»;. 

21. Hl comme j e suvais quo je ne pouvais avoir 
la continence si Dira ne me la donnail, ot c'ctail 
deja un eilet de la sagesse, de savoir do riui io 
devais recevoir co don; je m'adressai au Sei-
gneur, je lui lis m a priére. et je lui dis do loul 
aion u n i r : 

20. E l cum i 
ad corpus ino. 

21 . Et ut . 
possem í 
et hoc ip 
j u s esset 
ot dflpret 

; coutinens 
m erat sap 

ituui. 
oniam aliter non 

Deus d e l . 

b S „ m ' ; 
i l luni , et d i s i ex to -

1. Dieu de mes pè 
qui avez loul fail par 

C E A P I T B E I X . 
a l o m o n p o u r < l e i u a n < l e r à 

i s , Dieu de misérico 

otre parole; 

6 l'hoi 
tatures que 

2. Qui avez f 
aHa qu'il eùt la 
vous avez fa i te i , 

3. M a qu'il gouvernàt le monde dans l'équité 
e l d a n s la just ice. e l qu'il pronon^l des iuge-
raents avec un cceur droìt : \ 

4. Donnez-moi cetle sagesse qui est assise au-
prcs de vous dans votre trine, et ne me rejele? 
pus du nombre de vos enfanls ; 

5. Parco que .¡e suis votre servileur, et le fìls 
de votre servante ; un homme faible, qui dois 
v ivre peu, et qui suis peu capable d'entendre 
les lois el de bien juger . 

0. Car encore que qui ' 
mé parmi les enfants de 

considéré commi 

• f e ' s a 

l a s a g e n e 

meorum, et Dor 

fecLSli omnia v. 

n est puiut en lui. 
7. Vous m'avez cho: 

peuple, e l l e juge d e 

ipientia tua conslituisli homi-
nem ut dominaretur c r e a t u r e , qua; a te 
facta est ; 

3. Ut disponat orbem lerrarum in 
«quítate et justitia, ci iu directione 
cordis judicium judicet: 

4. Da mihi sedium tuarum assistricein 
sapienliam, et noli me reprobare a pue-
ris luis : 

3 . a Quoniam servus tuus sum ego, 
et filius ancillffi lum, homo infirmus, el 
exisui tempori?, et minor ad intelleo 

' :t legum. fa Ps. 1 15 . -16.1 
quis erit consummatus 

iter fìlios hominum, si ab ilio nhùierit 
ipientia tua, in nihilum cornpulnbilur. 

i judicii et 
i. Nam et ¡ 

'otre I a Tu elegisti me regem populo 
et judicem fìhoruin tuorum, et fi-
rn: [al.Par. 2 8 . 4 . 3 . li.ParA.9.] 

so repos« 
t par la prióre. Bossuei 

« i q u . 

ins nisi Dna det. I.o Sago me: la 
que dans le* homines humbles qui 
nature nr. leu«« wWiliitiim* MM ¿VI 

s i a Hin. s lo-
3 la 

vertu! 

ontinonce au nombre de3 ver 
défìenl d'eux-Hiftmes, et qui, 

rapportent qu'A Diou, ft qui its 
luivante que le Sage fait pour 
, «uè daiii la sagesso so trou-

Cxi-, IX. — 1. Fecisti orniti.- verbo tuo. Cost-par le Torbe do Dieu que lout a été fait , PB-
cnturo le ripète en uno foule d'ondroils. Lo Verbo u'est pas autre chose que la Sagesse 
cternelle du Per.-, qui a croé l'homiae et qui l'a mis ft la Uttó do toutos les créatures, le fai-
sant roi d? coi univers .noi, pour qu'il *>n gloriiie sotteraent, mais pour qu'il gouvenie 

,» "qcito e. justice, qu il ait un c-^or dron et une intention pure, et que son autoritó tourne 
a l avaatage de toui les tares qui l'environneat. 

7 . Ju'./icem filiorum tuorum et filiarum. Tout le pouple, dit D. Calmet, est sous la puis-

ft boni 
•Oh-. 

magls bonus. Vulgata 
•aitato, conscculua sui 
owp.x í ú v 

ioais 'idei 
est, pä>.)/,v ¿ 

titilli lalm 
s habuit , fuisss causam inund: 

21. Continent. E-J/.JÄTX;, i'l est, compc 
Ecclesastici ö, 2S, dicìi 
factus, ne dereliui/ito. 
bus lo"is pro continen 

CAP. IX. — 1 . Deus 

15, 1 : Q; 
>st ì y t * 

on possum assequi sapientiam. Sic 
( manlfestabitur tibí, el continent 
' jwlituv, c.pprchendct iUam .-qui-

Idei tod Doi is ra is wi cor 
¡st. Deus ? 

:olu< 
, q"< r D f 

t. — Domine misericordi-
as,* rex gloriai, Act. 7, 
. Jussu tuo; nam diml. et Psalm. 

facta sunt. 
3. Disponat. UHiisponeret. Id est, g 

in rcctitvAine anima:. Recto animo et 
4. Da mihi. Qui juvenis sum, et re; 

assistricem sapientiam. Da nt pariiceji 
probarc a pueris tuis. Escluderò a numero servorum tuorum. 

5. b'iiiv* anelilo? tuo:. Sigmficat se filium eorura esse qui coluissenl Deum , et non 
matns suce religiosie fomiu®, vel foriassis totlus Srnagogro. — Exigui temporis. Cui' 
brovis est. — Minor ad inieUectum judicii. Minus idonous, nisi adiuvos, ad intellic 
quid justura s i t , el ad ferendum rcctum judicium juxta legem tuam. 

6. Et si. Etiamsi. — Consummatus. Porfectus. 

berrtarct. — In directione cordis. Ev ludfcnrt 
lente. — Judicium judicet. Jus diceret. 
io administrando parum idoncus. — Sedium tuarum 
sim sapienti» qua; supromic sedi tu® assidei. — Re-

8. Et vous m'avez commando de bUtir un tem-
e sur voire montagne sainte, et un autel dans 
cité où vous habitez, qui fùt fait sur le modèle 

; ce tabernacle saint que vous avez préparé dès 
commencement. 

9. Et voire sagesse qui est avec vous est celle 
li connait vos ouvrages , qui était présente 
raque vous formiez le monde, et qui sait ce qui 
il agréable à vos veux et quelle est la rectitude 
: vos préceptes. 

10. Envoyez-la du ciel, votre sanctuaire, et 
1 tròno de votre grandeur, afín qu'eile soil et 
l'elle iravaillc avec moi, el q u e j e sache ce qui 
>U8 est agréable. . . „ . . „ • > 

orbem lerrarum faceres, et sciebat quid 
esset placitum oail is tuis, el quid direc-
tum in pricceptis tuis. [a Proo. 8. 22. 
27 . Joan. 1 . 1 . J 

10. Mitte illam de ccelis sanetis tuis , 
et a sede m a g n i t u d e s tun;, ut mccum 
Sit et mecum laborel . ul sciam quid nc-
ceptttm sit apud te : 

11 . Scitenim ilia omnia, et intelligit, 
et deducet tue in operibus ineis sobrie, 
et custodiet me in sua potcnlia. 

13 . a Quis enim hominum poteri) 
scire eunsiliuin D e i ? aut uuis poteril 
cogitare quid velit D e u s ? fa h a i . 40. 
13 . Hom. 1 1 . 34. /. Cor. 2 . ÌO.j 

14. Cogitationes enim mnrtalium ti-
midu;, et incerta providentiffi nostrm. 

15 . Corpus enim, quod corrumpitur, 
aggravai aniraam, et terrena inhabita-
lio deprimitsensum multa cogitantem. 

16. Et difficile mstimaraus q u » ir 

conn altre 
pénétrer 

des homme 

et cette demeui 
ultiplicité des s 
ne comprenons 
sur la terre, e 

lune cum orbem lerrarum faceres. Allusion ft ce qui est dil de la a 
•lenitile au livre dea Proverbi : Dominus possedit me in initio via 
v quidquam faciret a principio (CI*. Prov. , Vi l i , 22 otseq.). 
n hominum poterit scirc consilium Deit Ce versoi et les suivants 
i Sage la revelation était nécessaire pour óclairor l'homme sui' les do 
soutenir dans l'accompllssement du devoir. L'homme livre à lui-mèra« 
•oie, puree quo sa raison aliandomièa ä elle-mime devient callos el in-

loxia corpora tardanl, Terreni que hebetanl artus moríbundaque membra, 

loria. — In civilatc fvbit'Hio-
haberes teniplura et altare. — 

itudinem tabernaculi quod por 

8. Dixlstl. Voluisii, Imperasti. — In 
is tuw. In Jerusalem, quiuu Ubi elegia! 
imilitudinem tabernaculi. Quod templi 

inhalìtalic id intelligenduin impedirne 
fura, Intelligit corpus. -

ncorruptibili, mageum allori ai 
$y.rvs$, tarrcnum tabernacul: 
i. — Multa cogitantem. IloXi 
^ a lixa et constanti meditationi 

1C. Diffìcile cestlmamus. Si difficile cognoscimus bau obi 
iota a 8e¡isibus. — ¿Estimamus. Y.irÁ^'.pvi, imaginamur, c 

i //lentia tua. Scilicet prj-pa 
le i , sapienti-i, el intolligeu 
: sapientia. — Directum. R< 

10. Sede magnitudinis. Affò flpovou 
at mo adjuvct. 

11. Sobrie. iM^ífív«?, jux la pra-scripturr 

12. XHtpónam. Gubernabo, regam. — Sec 
13. Quis enim hominum poterit. Argumc 

Voiuntatera Dei; nani ßcuXr. idem aliquando 
14. Timida: Vel quia cogitato; ros non su 

t Umidius doliberant c 

hrono gloria:. — Mccum labi 

ile ratlonlg, moderate, discrete, ne modus ex-

. Regio throno a paU-e accepto. 
ir a necessitate sapientia;. — Consilium Dei. 
4Uud gcóJ.r.sic, et 9sXr.oi{, voluntas aut volitio. 
uni ut putabant ot optal>ant; vel quia hoc e x -
unt. — Incerta: providentice. 'Ema-voX«; «i 
isilia n 



M e r v e i l l e 

1. C'est elle qui c o n s e r v a celui que Die 
rmé le premier p o u r ê t r e l e père «lu : 
• ant d'abord été c r é é s e u l . C 'est elle ai 
tira de son péché. 
2. Et qui lui donna l a f o r c e de g o u v e r r 

3. Lorsque l ' injuste » d? 
' e l le , il périt m a l h e u r « 
ui le rendit le m e u r t r i e r 
4. Et l o r sque le d é l u g e 

tioiem qi 
: Ttoniim 

lo fui t tomber . 

17. Sensum. BO-JXYI*, c o n a i t i u t t v o l u n t a t a m . 
18. l-:t sic. Ef fec tua s a p i e n t i r o , q u a ¿«¡vanto, morcs eo r r igun tu r . — Et qua libi placenl. Alias 

ojusdom offeo taa , d o c c r * h o m i n e s omnia vitto Consilia, e t opera referro ad vo lun ta tem De;. — 
Didicorint. EMfiiy&r.erai-v, d o c t i s u n t , e rud i t i s u a t . 

10. Sanali sunt. Bw§Wi«v, salvi factl sunt. 
CAP. X . — 1 . Quipriwuts formatus est. A d a m u m intol l ig i t . — Custodivi. Quamdiu solus 

fu i t sino femina, c u s t o d r t a s 03t in i nnocon t i a per s a p i e n t i t m et g ra l i a i a . 
2 . Eduxìt illum a UZìcto. Beneficio e jusdem s a p i e n t i » por p a n i t e n t i a m liberati la est » 

p e c c a t o . — Vir Cut era co minendi omnia. I sy j iv yqarx.GZi ¿mivr iav , vim ct facilita lem domi-
nand i omnibus , et g u b e r u a n d i u n i v e r s u m g c n u s b u m u n u m . 

8 . Ab )iac. S a p i e n t i » . — Injuslut. Ca in , qui i t a a p p e l l a t o r v/ir' i\v/r;i. — In ira sua. 
I r a t u s est eniin Cain v e ' - « m e n t o r . e t conc id i t vu l tus c j u s . cum Deus ad ipsum et mu.-iera ojos 
non respieerot . — / V i - tram homicidii fraterni deperiit. 'AÌeX^>axTÌ»«iffuvxi:»Xrr6 flujw.fi 
fratricldialibusdcperi-is furoribus.— Deperiit. StranróXsTe, sivrutl periil : non codem tem-
pore, sod simili m o r t i s ^ n o r o , sci l icot v io len to ; nam Gen . . 4 , 83 . 24 , indicatur ipsum a La-
mech oooisum f u i s s e . v :'<e ib i d i e t a . 

4 . Propter quem. O i . i n , c u j u s scolera pos ter i e j u s ì m i t a b a n t u r : in g n e c o e s t , fo'Bit 
propter quod. — Cam. ¿uà delcret terram. Tempore di luvii . — Sanavit. Salvavi t Jwfloiotj 
Contemptibile lignum. A j c a r n in to l l ig i t . V o c a t , u t a t iqui vo lunt contemptibile l i g n u m , ve 
quod Noe filiique a r c a n i f a b r i o a n d o c o n t e m n e r e n t u r a b a l l i s , et s tu l t i haboreri tnr; vel quia ad 
Untare sus t i nendam e:. « . r c e n d a m a q u a r u m c luvionom, nul lo pacto sufliccro vidorc tur . — 
tum. — Noe. Gubem'Trcs. Ku€spvii<?a<7«. Propr ium ve rbum reg lmin i s navali®. 

7- In tesHmonium naquit its. Divina v indic i» p u n i t a , v i d i t u r usque ad hanc diem fumignns 
l deser ta t e r r a q u a igno do e x lo misso c o n f l a g r a v i . — Incerto tempora. ATEXÉOW « s a i ; 
apiTo^ofiiivTa t u r i , imperfectis tempestatibus fructus ferentes plantas, hoc est . frucius ìm-
smpes t ivos .— Incredibili* anima. Id e s t , i n c r e d u l a . S t a t u a m salia intol l igi t i nc redu la 
xoris Loth m o n u m e n t u m . — Figmentum. ZniXri, eoluinna, s tat i la . 

I la fo ì f jaxvTÉC qui sapient iam c o n t o m p s e r n n t , vel a b ojus 
orsiculi e s t , eos qui sapient iam s p e r n u n t , 6t pcenam hanc 
n o n pe rc ip i an t , et quod a m e n t i » sure in tâmem e t inde leb i -

li. Qui se observant. Colentes, admi ran te« , venerante;) ipsam ; grteeo en im es t , O ip^r iovra ì . 
10. Profugum ine fratrie. Intolligit J a c o b i ram E s a ù fug ien tem. Vide Genes. 27 ,44 et 

>q. — Per viasrectas. Qutc tendobant in Mcsopo tamiam, quo ilio iba t . Ahi de serai t is rec t i s 
orum a c c o u n t . — Ostendit illiregnum Dei. Exh ib i t a vis ione s c a l a ad ccelum pe r t in^en t i s , 

*m t r iumphan tem , ve l se lent iam ause conven t i l a n e t t a . sanctosquo f a c i t , 
mm Spir i tus aanoti ; voi no angeli« viste in s e n l a , eroterisquo s c a l a m y s -
i s ane to rum idem est a c sc icnt ia loci sanct i ; ubi Deus coli ve l le t eo tem-
>mon Bo tho l , id est domus D e i . G o n e s . 23, 19, o t 3 I , 13. — / /onestavi l 
E0ffcor,osveÙT3v sv psyjfoi ; , locuplotavi t in icrumnis ve! p e r a r u r a n a 3 ot 

n a r r a n t u r in Genesi* e."29, 30 ct 'Compievi* labores illius EffXr£w< 
id e s t , l abores Jacob in pascend is g reg ibus socerl f<etu mnltiplici locnple-

rbi tarunt . SÌ 

Vel soient 
ndo loco r 
i laboribu! 

11. In fraude clrcumvenientium illum. E'i ITXEOVE 
primentium eum, voi prcevalentium ci, voi cum pi 
cero L a b a n , qui u t italice d ic imus , slava sugli avai 

5. Hate et in consensu nequilìa. I-e Sage a t t r ibue à l a Sages se é ternel le ou a u Verbe de 
Dieu u n « Intervent ion perpétuel le dans tous les événement« de l 'Ancien T e s t i m o n i . Il s 'est 
c h a r g é du salut du m o n d e . Kn i n t e n d a n t que «on heure soie v e n u e , il s o p répare los voies . I l 
a p p a r a î t il N o è , fi Abraham , ?» J acob , à tous los p a t r i a r c h e s , et l o t t e s ce3 apparitions,^ dit 

regarda i t plus la n a t u r e humaine comme é t r angè re à l a s i enne , depuis qu'il avai t é té résolu . 
pou r c e m o t i f , qu 'un j ou r il s 'unira i t h elle et qu ' i l se ferai» homme comme nous. Tous les 

5 . In consensu nequitice. Signif icat consensuel turrirn ¡edificare aggrwliontiurn. Genes . , 11, 
2 . — Coniulissent. B&wav OU"|7.U9SVTBV, cum se gontes c o n g r e g a s s e n t , c o n j u n x l s s e n t . com-
miscu i s i cn t , e r n s p i r a s s e n t ad ad i f i c andam t o r r i m . — Scivit jmtum. Agnov i t , sive p r o b a \ i t 
j u s t u m . Iniel l igi t Abraham. — Sine querela Deo. Incu lpa tum apud Deuni , et in quo Deus 
n o n haberot quod r ep rehende ro t . — In filii misericordia. EÎTI TÎKIVJ GTÂÂRNY«; ìoyuoòv 
so-iXc^w, in filii visceribus fortem custodivit, c u m scilicet, coufi rmando m e viscòra e jus i t a 
Hlii amore t ange ren tu r u t i l l i pa rce re t , et ab imperato sacrificio abst i i iere t . 

6 . Justum. I<oth întel l lgl t . — Pereuntibus impii*. Sodomil is incendio por tan t i b u s . — 
Fugientem. Cladem u rb i s . — Penlapolim. Quinquo c iv i t a tes , Sodomam, Gomorrham, Adama, 



M e r v e i l l e 

1. C'est el le q u i c o n s e r v a ce lui q u e Die 
rmé le p r e m i e r p o u r ê t r e l e p è r e «lu : 
"ant d ' a b o r d é té c r é é s e u l . C ' e s t e l l e ai 
t i ra d e son p é c h é . 
2 . E t qui lui d o n n a l a f o r c e d e g o u v e r r 

3 . L o r s q u e l ' i n j u s t e » d? 
' e l l e , il pé r i t m a l h e u r « 
ni le rendit le m e u r t r i e r 
4 . Et l o r sque le d é l u g e 

tioiem qi 
: Ttoniim 

lo fui t tomber . 

17. Sensum. BO-JXYI*, c o n a i t i u t t v o l u n t a t a m . 
18. l-:t sic. Ef fec tua s a p i e n t i r o , q u a ¿«¡vanto, morcs eo r r igun tu r . — Et qwe libi placenl. Alias 

ojusdom o n e o t a a , d o c c r * h o m i n e s omnia vitto Consilia, e t opera referro ad vo lun ta tem De;. — 
Didicorint. EMfiiy&r.erai-v, d o c t i s u n t , e rud i t i s u n t . 

10. Sanali sunt. Bw§Wi«v, salvi factl sunt. 
CAP. X . — 1 . QuiprivyMS fornatus est. A d a m u m intol l ig i t . — Custodivi!. Quamdiu sola* 

fu i t sino femina, o u s t e d ì t u a 03t in i nnocon t i a per s ap i en tUtu et g ra l i a i a . 
2 . Eduxit illum a U Zìcto. Benefìcio e jusdem s a p i e n t i » por prenitentiain l ibe ra tus est a 

p e c c a t o . — Vir Cut era eonttnendi omnia. Icybv rMrf.cxi «WÌ»TGIV, vim ct facul ta tom domi-
nand i omnibus , et g u b e r u a n d i u n i v e r s u m g c n u s b u m u n u m . 

8 . Ab Iute. S a p i e n t i » - — Injustus. Ca in , qui i t a a p p e l l a t o r v/ir' l\(ri%t. — In ira sua. 
I r a t u s est enim Cain « m e n t e r . e t conc id i t vu l tus e j u s . cum Deus ad ipsum et tnu.-iera ojos 
non respicerot . — / V i - tram homicidii fraterni deperiit. 'AÌeX^>axTÌ»«iffuvxi:»Xrr6 BujW.fi 
frairicidialibus deperirle furoribus.— Deperiit. 2yva7:wXiTc, simul periit : non codem tem-
pore, sod simili m o r t i s g e n e r o , sci l icot v io len to ; n a m Gen . . 4 , 83 . 24 , indicatur ipsum a La-
mech ooeisum f u i s s e . v :'<e ib i d i e t a . 

4 . Propter quem. C « . i n , c u j u s scolera pos ter i e j u s ì m i t a b a n t u r : in g n e c o e s t , i l ' Sit 
propter qua'. — Cam. ".¿uà delcret terram. Tempore di luvii . — Sanavit. Salvavi t Jwfloiotj 
Contemptibile lignum. A j c a r n in to l l ig i t . V o c a t , u t a t iqui vo lunt contemptibile l i g n u m , ve 
quod Noe filiique a r c a n i f a b r h - a n d o c o n t e m n e r e n t u r a b a l l l s , et s tu l t i haboreri tnr; vel quia ad 
lantani su s t i nendam e:. « . r c e n d a m a q u a r u m c luvionom, nul lo pacto sufliccro vidorc tur . — J ' 1 5 " 
tum. — Noe. Gubemems. K u & f v r / T x c a . Propr ium ve rbum reg imia te navali®. 

7- In tesHmonium naquit la. Divina v ind ic ta p u n i t a , v i d i t n r usque ad hanc diem fumignns 
l deser ta t e r r a q u a igno do c a l o misso c o n f l a g r a v i . — Incerto tempora. ATEXÉOW « s a i ; 
apiTo^ofiiivTa t u r i , imperfectis tempestatibus fructus ferentes plantas, hoc est . frucius ìm-
smpes t ivos .— Incredibili* anima. Id e s t , i n c r e d u l a . S t a t u a m salia in te l l lg i t i nc redu la 
xoris Loth m o n u m e n t u m . — Figmentum. ZniXr,, coluinnu. s tal l ia . 

I la fo ì f jaxvTÉC qui sapient iam c o n t o m p s e r n n t , vel a b ojus 
orsiculi e s t , eos qui sapient iam s p e r n u n t , 6t pcenam hanc 
n o n pe rc ip i an t , et quod ament i ce siue in tâmem e t inde leb i -

li. Qui se observant. Colentes, admi ran te« , venerante;) ipsam ; grteeo en im es t , O ip^r iovra ì . 
10. Profugum ine fratrie. intoll igit J a c o b i ram E s a ù f ag i en t em. Vide Genes. 27 ,44 et 

>q. — Per viasrectas. Qutc tendobant in Mcsopo tamiam, quo ilio iba t . Ahi de serai t is rec t i s 
orum a c c o u n t . — Ostendit illiregnum Dei. Exh ib i t a vis ione s c a l a ad ccelum pe r t in^en t i s , 

*m t r iumphan tem , ve l se lent iam quie conven t i l a n e t t a . s.inctosq«io f a c i t , 
min Spir i tus aanoti ; voi no angeli« viste in s e n l a , e a t e r i s q u o s c a l a m y s -
i s anc to rum idem est a c sc icnt ia loci sanct i ; ubi Deus coli ve l le t eo tem-
>mon Bo tho l , id est domus D e i . G o n e s . 23, 19, o t 3 I , 13. — / /onestavi l 
E0ffcor,osveÙT3v sv psyjfoi ; , locuplotavi i in icrumnis ve! p e r a r u r a n a 3 ot 

n a r r a n t u r in Genesi* e."29, 30 ct 31 .— Compievi! labores illius EffXr£w< 
id e s t , l abores Jacob in pascend is g reg ibus socerl f<etu mnltiplici locnple-

rbi tarunt . SÌ 

Vel soient 
lido loco r 
i laboribu! 

11. In fraude clrcumvenientium illum. E'i ITXEOVE 
primcntium eum, voi pravalcnlium ci, voi cum pi 
cero L a b a n , qui u t italice d ic imus , slava sugli avai 

5. Hate et in consensu nequilia. L e Sage a t t r ibue à l a Sages se é ternel le ou a u Verbe de 
Dieu u n « Intervent ion perpétuel le dans tous les événement« d» l 'Ancien T e s t i m o n i . Il s 'est 
c h a r g é du sa lu t du m o n d e . Kn a t t e n d a n t que «on heure soie v e n u e , il s e p répare los voies . I l 
a p p a r a î t il N o è , fi Abraham , ?» J acob , à tous los p a t r i a r c h e s , et l o t t e s ce3 apparitions,^ dit 

regarda i t plus la n a t u r e humaine comme é t r angè re à l a s i enne , depuis qu'il avai t é té résolu . 
pou r c e m o t i f , qu 'un j ou r il s 'unira i t h elle et qu ' i l se ferai» homme comme nous. Tous les 

5 . In consensu nequilia. Siguif icat consensuel turrirn ¡edificare aggrwliontiurn. Genes . , 11, 
2 . — Coniulissent. Bfaûv ou"|7.u9svtbv, cum se gontes c o n g r e g a s s e n t , c o n j u n x l s s e n t . com-
miscu i s i cn t , consp i rassen t ad ad i f i c andam t o r r i m . — Scivit jmtum. Agnov i t , sive probavi t 
j u s t u m . Iniel l igi t Abraham. — Sine querela Deo. Incu lpa tum apud Deuni , et in quo Deus 
n o n haberot quod r ep rehende ro t . — In filii misericordia. Eirî ~exigu CîîXâv^vuç ìoyuoòv 
rôftogw, in filii visceribvs fortem custodivit, c u m scilicet, coufi rmando m e viscòra e jus i t a 
filii amore t ange ren tu r u t i l l i pa rce re t , et ab imperato sacrificio abst i i iere t . 

6 . Justum. I ,oth intel l lgi t . — Pereuntibus impii*. Sodomil is incendio por tan t i b u s . — 
Fv.gientem. Cladem u rb i s . — Penlapolim. Quinquo c iv i t a tes , Sodomam, Gomorrham, Adama, 



12. Ab inímMs, et a seducloríbm. Possuat iutoîligi Laban n cognati e jus , qui rcccdentcra 
peraequebantur; vel eliiun Ksaa qui redeuntî insidiabatur. Addo Chanantcos et Pherozœos, 
uuos Jacob post cladera Sichircitarum timebat valdn . Genes., 34, 90 : sed eos terror I>ei inva-
si t , ot non auut ausi persequi nscedentes, ibid. , c . 35, n . 5. — Certamen forte. Intelligit 
luotam cum angelo, ibid., 32, Sí. in qua Jacob p réva la i t . 

13. Verni Hum justum. Joseph. Vide Gon. 3~,2S. — A peccioribus. Gricce es t , áffcgcpTtaf, 
a peccalo, quod aliqui interpretan tur de pcccuto ad quod aollicilabatur JoSoph ab uxors Puti-
pharis , Genos,. 39, n . 7 . Vel per peceatores intelligit fratres Joseph illuui occidcro molientes, 
et iiostoa mcrcatoribus vendente?. * Vel perpeeeatum intelligitur cu lpa , cu ju s , l icet inno-
cons, reus íactus fuera-., aiminim attentali ndultorii cum uxoro domini sui. — In foveatn. 
Vel cisternam veterem , vel carcerem in -Egypto. 

14. Sceptrum regni. Nam tati /Egypto prœfui t , dignità t e et potentato primus a rege. — Qui 
eum reprimebant. Qui cum depresscîvnt, fratres scilicet, Putipharem et uxorem, ét oos qui 
male eum in carcero tractabant, vlncicndo, credendo, e tc . — Maculaeerunt ilium. Accnsa-
vorun t , infamaverunt. — Caritate»t oiternam. Gloriam ct splendorom ^Egyptiacro priefae-
tura?, cujus memoria erit interna. 

15. Populum juslum. Populura Israeliticum, quem ex ¿Egypïi Servitute liberavit. — Jus-
l i f t . Nihil talo mer on lem. — Semen «ina querela. I r reprehensible , incuìpatum, quod nulla 
supsrstiUone maculatum erat in .Egypto. — Nationibus. /Kgyptiis. 

16. Intravit. Sapiontia. — Serti Dei. Mösls. — Stellt contra. In grœco es t , àv râmi , 
restiti t. — lieges horrendos. Rex unua fuit Pharao contra quem stetit Mosos; sed regum 
nomine inteîliguntur etiam principes Pharaonis coram quibus ediue sunt plagie.— Horrendos. 
•toéepoïç, tcrribilos, potentes» salvos. 

17. Mercedim lalorum suorum. Intelligit componsationem copiosam mercedis pro labori-
ous piœteriUs, quaî ía o ta eat eum vasa et auaellectilom pretiosam ¿Egyptiorum abstulerunt 
llobrœi. Vide Exod. 3, 21, 22; e t c . 11, 2 ; e t c . 12, 85. — In via mirabili. Per mare Rubrum 
ol dcsertuiii, induct-» nube cujus volamenta in die protegorentur ab asstu, e t noctu splendore 
ignis tenebrai» discutiendo. Iiuclligil columnam ignis et nub i s , do qua vide Exod. 13, 21. — 
In luce ¿lellarum. Intelligit illurainationom ignís , ' qui vicem steli arum de nocte fulgenti um 

lg. Nimiam. Multam. 
19. Ab attitudine inferorum eduxitillos. Er. Sîtfou? ¿6ifl 
itale abyssi ebollire fecit iUos : quod aliqui de /Egyptioi 
itelligunt, alii de Hebraíis liberatis e profundo alveo marif 
retatió coraraunior est latinorum interpretnm. — Spolia. A 

id littus educti 

. X justes do 
effet de rendre per 

•velile do l'Eucharistie 

C H A P I T R E X I . 
Merveille« opérée« par la Sagcs-so en fav« 

Plaies de l'Egypte. 

od habemus Exod. 15, 1. — Panier. 

— Linguan infantium. Impe-

perenni. — Bumanum sanguinem, 



Egyptiens, en leur reprochant leur c r u a u t é dans tione inranlium • 
le meurtre des enfants, vous avez d o n n é à votre abundaniem aqi 
peuple de Pean en abondance p a r u n p r o d i s e 
auquel il ne s'attendait pas. 

9. Et vous avez fait voir par c e l l e s o i f , - q u i 9. Ostendens 
arriva alors, de quelle manière v o u s re levez ceux fuit, quemadme 
qui sont à v o u s , et vous faites p é r i r ceux qui adversarios illot 
les combatí en t. 

10. Car après que vos enfants e u r e n t été éprou- 10. Cum cnii 
vés par un châtiment mêlé de m i s é r i c o r d e , ils dem cum miser! 
reconnurent de quelle sorte vous t o u r m e n t e z les píenles^ scierui 
impics. l i r a judicati imp 

1 1 . En e f fe t , vous avez éprouvé l e s premiers, 1 1 . l í o s quid 
comme un père qui avertit l o r s q u ' i l c h â t i e , et n e n s p r o b a s l i : i 
vous avez condamné les a u t r e s , c o m m e un roi rus r e x interrof. 
qui punit sévèrement. 

12. Ils étaient même également t o u r m e n t é s . 12. Absentes 
soit dans l'absence ou dans la p r é s e n c e . militer torquefc 

13. Car en se souvenant du p a s s é , i l s trou- 1 3 . Duplex e: 
vaient pour eux un double sujet d e p e i n e s et de d i u m , et gemitv 
larmes. ritorum. 

14 . Et ayant appris que ce qui a v a i t fait leur 14 . Cum enir 
tourment était devenu un bien p o u r l e s a u t r e s , menta bene sec 
ils commencèrent à reconnaître le S e i g n e u r , étant sunt Dominum 
surpris de l'événement des c h o s e s . exilus. 

15. Et ils admirèrent enfin c e l u i - l à même qui 1 5 . Quem cri 
avait été le sujet de leur rai l lerie d a n s cette projectum deris 
cruelle exposition à laquelle il a v a i t été aban- mirati suul , no 
donné, voyant la différence qu'il y avait entre tes . 

leur soif et celle des justes. 
16. Et parce que vous avez v o u l u punir les 10. P r o cogil 

pensées extravagantes de f in iqui tó de ces p e u - sal is iniquitalis 

Îles, et les erreurs de quelques-uns q u i adoraient errantes coleba 
es seqtents muets et des bêtes m é p r i s a b l e s , best ias superva-

vous avez envoyé contre eux une m u l t i t u d e d ' à - titudinem mulo 
nîmaux muets pour vous venger d ' e u x . dictam. a Infr. 

1 7 . Afin qu'ils sussent que c h a c u n est tour- 17- Ut sciren 
menté par la même chose par l a q u e l l e il pèche, qu is , per hœc • 

17. Per quœ peccal qui*, per hœc et lorquelur. Celte loi du talio-
sous l'action providentielle plus s o u v e n t qu'on ne pense. Bile est c 
prwloinëo dans les saintes Ecr i tures . Après le déluge. Dieu dit ; C 
guinem humanum. fundelur mnguîs ¡Mus (Gen., I X . G). Lo pri 
qui prœdaris, nonne cl ipse pradaôeris ' >H qui spernis nonne el ip& 
I). I l ibiene dit ft Babviono : Quia tu spoliasti omites mullaS, »polit 
qui fucrint de popults(Hal.., II, 8 . . Et dans l 'Evangile , Notre St 
acceperint gladium, gladio periMmt (Matth. , X X V I . 5 2 ) . Qua mens 

(Is., X X X I I , 
aes qui rcli-
: Omncs qui 

9. Ostendens per s i t im, ( 
fuit , quemadir.odum tuos exa 
adversarios illorum necares. 

10. Cum en i m tenta« sunt 
dem cum misericordia discipii: 
pinnies ; scierunt quemadmodum cum 
ira judicati impii tormenta paterentur. 

1 1 . Uns quidem tanquam pater mo-
nens probasli : illos autem tanquam du-
rus r e x interrogans condemnasli. 

•12. Absentes enini et orœsentcs si-
militer torquebautur. 

1 3 . Duplex enim illos accenerat tœ-
dium, et gemitus cum memoria pnete-
ritorum. 

audi rent peí 
a g i , 

admirantes in l'mem 

n in exposilione prava 
runt , in finern evontus 
i simili 1er justis sitien-

1 1 . P r o cogilationibus autem insen-
sal is iniquitalis illorum. a quod quidam 
errantes colebant mutós serpentes, et 
best ias supervacuas, immisisti illis mul-
titudinem mutorum animalium in vin-
dictam. a h f r . 12. 24.] 

1 7 - U t scirent, quia per quœ peccat 
quis , per hœc et torquelur. 

Cctto loi du 

Interrogans. * KxTxÎixàÇoiv t^v.rr.ox;. iù ost, dam• 

.que se cum illis m i s è r e n t , siv. 

18. Non enim impossibilis erat omni-
potens m an us tua, quœ creavit orbem 
terraruin ex malcria invisa, a immittere 
illis multitudinem ursornm. aut auda-

li». Aut novi generis ira plenas igno-
tas best ias , aut vaporem ignium spi-
rantes, aut fumi odorem proferentes , 
aut borrendas ab oculis scintillas emi'-
tentes : 

20. Quarum non solum lœsura pote-
rat illos exlerminare, sed et aspectus 
per timorem occidere. 

21. Sed et sine his uno spiritu pote-
rant occidi persecutionem passi ab iRsis 
f a c l i s s u i s , et dispersi perspiriluru vir-
tutis tuœ : sed omnia in mensura, e l 
numéro, et pondéré disposuisti. 

22. Multum enim v a l e r e , tibi soli su-
pererat seinper, et virtuti brachii tui 
quis resistet? 

23. Quoniam tanquam momentum sta-
l e ™ , sic est ante te orbis terrarum, et 
t a n ^ a m gutla roris antelucani quœ des-

24. SÎMI misereris omnium, quia om-
nia poles , et dissimulas peccala homi-
num propter pœnitentiain. 

2 5 . Diligis enim omnia qua; sunt, et 
luhi! odisli eorum quœ fccisti : nec enim 
odiens altquid constituisti, aut fecisti. 

18. Car il n'était pas difficile à votre main tout-
puissante, *jui a tiré tout le monde d'une matière 

?!». Ou de bêtes d'une espèce nouvelle et in-
connue, p eincs de fureur, qui jetassent les flam-
mes par les narines ou qui répandissent une 
noire fumée, ou qui lançassent d'horribles étin-
celles de feu de leurs yeux ; 

20. Qui non-seulement auraient pu les exter-
miner par leurs morsures, mais dont la seule vue 
les aurait fait mourir de frayeur. 

21. Sans cela même ils pouvaient périr d'un 
seul soultle, persécutés par leurs propres cri-
mes , et renversés par le souffle de votre puis-
sance : mais vous réglez toutes choses avec me-
sure , avec nombre c l avec poids. 

22. Car la souveraine puissance est à vous seul, 
et vous demeure toujours, et qui pourra résister 
a la force de votre bras? 

23. Tout le monde est devant vous comme cc 
Petit grain qui donne à peine la moindre incli-
naison à la balance, et comme une goutte de la 
rosée du matin qui tombe s u r la terre. 

24. Mais vous avez compassion de tous les 
hommes parce que vous pouvez tout; el vous 
t e n c e " P é c h é a > a < i n qu'ils fassent péni-

2:>. Car vous aimez tout cc qui e s t . et vous 
ne haïssez rien de tout ce que vous avez fait , 
puisque si vous l'aviez haï vous ne l'auriez point 
crcc. 

* » » 1« bonté 
hommes. »«Ion que l'Ktçlise lepub.:ednos ses pr «reé : Deus oui omniooi-e-

!...«. leam pareendo H M el mUermiOo maUMa. II > « I ! B „ H d é ] , „ m i S ™ N ™ 
rent™, ™ i ^ i S K ' " V " ! " ; pstience Infatigable. ¡1 > „ a t I i r e s p ™ \ 

S Û T J ? „ < F Z Île, J L ^ T ^ I ' 1"""." « * •••»»prennent « t e binté i isnle 'de . y i e u . q u i , su »ou n en abuser, s'en servent pour leur salut (Sacyï . 

1S. fmçoMtbUig.Icipotens— Oebm urrarum. l i e . et speoies orb». - Ex maieri» ¡ , „ , - , „ 
(teeee. M est. « y W , i » e ™ . . a , , „ c e m p « i . a j L m « n , e , u . , „ De,, , „ p a r a r e 

IS JVovi gmert*. S T O S T Î Î T n o e i t e r erento,. _ Ira pie„„, p,roce». - Fumi o,tarer,, 
proferenlee. B w - , u ç «ccrnû, eonUut fumi veniihnlei: Id e » , e s k a l a n M cu„, 
stropiiu vapertm. B¡iyr.c. „ M I O r vei-tit o. iorm,. i p t U f e M ftemiturn, fraSo-

f . "ogentem sonitum. qualem v o n t i . vel :ft-ri= undaj edunt, v . l conçus*» '<.rr\ val (-rAni-
la„>: I j n » . Odorem VulCTtus, , u „ a horrendis k l » . be , tu , etia,,, f c e X î i t S S ^ , 
baUtns o n s pestuet addcidus videretur. 

20. Luiuni. loaio. 

2 1 . Uno ipirilu. Bv: nvEÛiutT!. Itallce .liciniM : m m loffio. lo un fialo : aao flatu _ 
P^culloHempoK. , p t i r „ a i s ri- S m ï » , « ™ a i ulllo,,., eeti, impui.i 
W B t , . - A i ipm rœlit euis. l ' ,opt,r acta et poccata. - impmi. " Œ j 

damratiene « q u e pto^rliono et ¿ ¡ X î , „ S * " ' 5 9 1 »oderatu, e , . c e « a a „ a -

. c ï i o S i S b S r - * h , k " - ™ > Tibi soli 

» . X M j l t m » M W H U m . Po t t î , signifleare videtui- hec loco o i o i o u » , a',iqu...m 

85. See enim odiem. «nasi dicat : S i odiases, non fecieses. 



26. Qu'y a-t-il qui pût subsister si vous ne le I 26- Quomodo autem posset aliquid 
vouliez pas? ou qui se pût conserver snns votre1 permanere, nisi tu voluisses? autquod 
ordre? j a te voeatum non esset, conservarntur ? 

27. Mais vous êtes indulgent, envers tous, parce 27. Parcis autera umnibus : quoniam 
que tout est à vous. 6 Seigneur, qui aimez les tua sunt, Domine, qui amas animas. 

C H A P I T E E X I I . 
Comment Dieu châtie, et «ivielle leçon n 

retirer de ses châtiments. 
pouvons 

1 . 0 Seigneur, que voire esprit est bon, et 
qu'il est doux dans toute sa conduite I 

2. C'est pour cela que vous châtiez peu à peu 
ceux qui s'égarent; vous les avertissez des fautes 
qu'ils font, et vous les instruisez, afin que se sé-
parant du mal Us croient en vous, ô Seigneur 1 

3. Vous aviez en horreur ces anciens habitants 
de votre terre sainte, 

4. Parce qu'ils faisaient des œuvres détesta-
bles par des enchantements et des sacrifices im-
pies. . , 

5. Ils tuaient sans compassion leurs propres 
enfants, ils mangeaient les entrailles des hom-
mes , et ils dévoraient le sang contre votre or-
donnai!«; sacrée. 

G. Ils étaieut tout ensemble le? pères et les par-
ricides des âmes cruellement abandonnées; et 
vous les avez voulu perdre par les mains de nos 
pères; 

1, 0 quam bonus et suavis e s t , Do-
mine , spiritus tuus in omnibus I 

-2. Ideoque eos, qui exerrant, parti-
bus corripis : et de quîbus peccant, ad 
moues el alloqueris : ut relicta malitia, 
crcdant in t e , Domine. 

3. û lllos enim autiquos inhabitatores 
terra sanci i sua;, quos exhorruisli, [a 
Deul. 9. 3; 12. 29; 1 8 . 1 2 . ] 

4. Quoniam odibilia opera tibi facie-
hant per medicamina, et sacrificia in-
juste. 

5. Et filiorum suorum necatores sine 
misericordia, et comeslores viscerum 
hominum, et devoratores sanguinis a 
medin sacramento tuo. 

6. Et auctores parentes animarum 
inauxiliatamm, prrdere voluisti per ma-
nus parentum noslrorum. 

Cai-. XII. — 2. Ut relicta malitia crcdant in te, Domine. C'est ainsi que P i e u * châtie-1 

I.es historiens pro-
sacriflees humains, 
aor par là la divi-
¡icrincos, et c'était 

5. lit comeslores •viscerum Aominum. Ces détails no se trouvent qu'ici 
fanes ne nons ont pas transmis cos horreurs ; mais ils nous ont raconté ce 
dans lesquels los parents offraient eux-mêmes lcura curants, croyml api 
riité. C'était au dieu Moloch que les Chananéens ofixaioul ces horr ib le 
dans la vallée d 'Ennon, prtìs do Jérusalem, que ces abominations se pas* 

26. Quod a te voeatum non esset. Quod a to crea tu m i 
non juberctur permanere et durare. 

27. Farci' autetn omnibus. I>eus hominibu* pa re i l , qnia axnator est animar 
sun t , ut reliqua oni n ia , nee decet patreni familias prodigere res pretiosiores. 

Ckv. XII . - 1. Bonus et suavis. Sic eUam David ait : Dulcis el rectus Dominux, Psal. 24, 
a. S. — In omnibus. In omnibus rebus , maxime in hominibus, tam in pœn:s quam la 

l et conservatum, quod a te 

; ipsius 

2 Qui ersrrant. Tà>i irxoariitTCvra;, cadentcs, labentes,soilicct in peccata .—Part ibus cor-
ripis. KctT' òXivov, paulatim. voi sensim corripis. — Admow et alloqueris. lîro^.avr.cy.ev 

in memoriam revocando instiluis, admones, castigai e t iacropas. — * Credunt i l 
te. Tibi confidant, ei confidendo oliedianl. 

4. Per medicamina. E?-jà <pxpfittxaat, opera vnuficiorum et maleficiorum injusta. AvooiWi, 
impia, ' cruenta, sacrilega, non sacra. 

5. Filiofumsvorum seniores. E n u m e r a t i criminum gentium ili «rum qua; genere quodain 
sacriflcii r.edibili', proorios iilios, ecrum vescobnnlur visceribus, et sangumem sorbobant — 
A medio sacrami/o tuo. Id e s t , dovoratores satiguim», et auctores parentcs aaunarum 
inauxiliataram perdere voluisti, a medio sacramento tuo. id eal , a terra quam Chananai ha-
bitabant . qu* sacra erat et sancta , qnia populo «anelo destinata. Vel sensus est : perdidisti 
S S X l w , id .est, e medio s J tu l i s^ i , ut sacramenti* ot Sacriflciis lui» locum prepara-
ros purgatura ab impiis gcnlilium ceremoniis. 

6. A l l o r a . AuSivrx;. qua» vox in rccontiori significationc accipitur a latino interprete, 
cum vertii auctorct; nnm aotìtVmc, antiquiore significatione, eum significai qui propria manu 
se vel aliura occidil, quem alio vocabulo cow/« 'pac Gweoi appcllant. Itaque cura \ ulgatus 
dicil auctores, subintellige ctedis. — Animarum inauxiliatarum. Auxilio ncstitutarura.— 
Perdere voluisti. Ne impili sacra ibi colcbxarcntur, aut in loco ilio proximo ubi tuum locatu-
rus eras altare. 

7. Ut dignam perciperent perej 
tionem puerorum Dei, qua tini on 
carior est terra. 

8. Sed et his tanquam hominibi 
percisli, et misisti antecessore.? 
citus toi vespas, ut illos paulatir 
terminarent. 

7 . AOn que cette terre qui vous était la plus 
cuòre de toutes devint le digne héritage des en-
fants de Dieu. 

8. Mais cependant vous avez épargné cet ni-
chants , comme étant des hommes el vous leur 
avez envoyé des guêpes pour être les avant-cou-
reurs de votre armée, afin qu'elles les extermi-
nassent peu à peu. 

9. Ce n'est pas que vous ne puissiez assujétir 
par la guerre les impies aux justes, ou les faire 
périr loul d'un coup par des bêles cruelles, ou 
par la rigueur d'une seuîe de vos paroles : 

11). Mais exerçant sur eux vos jugements par 
I degna, vous leur donniez lieu de faire pénitence, 
quoique vous n'ignorassiez pas que leur nation 
était mécbanle, que la malice leur était naturelle, 
et que leur pensée ne pourrait jamais être chan-
gée. 

11. Car leur race était maudite dès le commen-
cement; ce n'était pas par la crainte de qui que 
ce soit que vous les épargniez ainsi dans leurs 
péchés. 

12. Car qui est celui qui vous dira : Pourquoi 
avez-vous fait cela? ou qui s'élèvera contre votre 
jugement? ou qui paraîtra devant vous pour 
prendre la défense des hommes injustes? ou qui 
vous accusera quand vous aurez fail périr les 
nations que vous avez créées? 

13. Car après vous, qui avez soin générale-
ment de tous les hommes, il n'y a point d'autre 
Dieu devant lequel vous ayez à faire voir qu'il n'y 
a rien d'injusle dans les jugements que vous pro-

9. Non quia impotens eras in bello 
subjicere impios justis, aut hestiis s»vis, 
aut verbo duro simul ¿sterminare : 

10. a Sed partibus judicans dabas 
locum pœnitentiœ, non ignorans, quo-
niam nequara est natio eorum, et nalu-
ralis malitia ipsorum, et quoniam non 
poterat mutari cogitntlo illorum in per-
pctuum. (a Exod. 23. 30- Veut, 7. 22.) 

1 ! . Semen enim erat maledìctum ab 
initio : nec timens aliquem, veniam da-
bas peccatis illorum. 

12. Quis enim dicet libi : Quid fecisli?j 
aut quis slabil contra judicium tuum?; 
aut quis in conspectu tuo veniet vindex i 
iniquorum hominum? aut quis tibi im-
jnitabit, si perierint nationes quas tu 

13. Non enim est alius Deus quam tu, 
a cui cura est de omnibus, ut ostendae 
quoniam nonjnjuste judicas judicium? 

14. Neque rex neqne tyrai 
peciii tuo inquirent de his 
disti. 

15. Cum ergo sisjustus, 
disponis ; ipsum quoque, qi 

mémo 
de la justice, et 
parce que vous. 

sponis. Quoique Di 
peut méconnaître ; la vérité. S'il 

7. IR dignam. In gricco est, ivtx aiwociav Sifav. ©too muff« 
Ti|A'.e7arr( , hoc est, ut terra qua apxul to Omnium maxlme erat h 
erat pretiosissima) acciperet coloniam dignam pueris Dei, vel colonic 
gnam se, id est acciperet dignam se coloniam coastantem pueri 
— Pcrdperent. Jansenius legendum contendi t , percipsret, m 
Peregrinationem. AiTov/.iav, coloniam. — Puerorum Del. Ser 

8 . Vespas. Do veris vespis sivc crabronihns ChanantcLs in 
Kxnd. 23, 28; e t D e u t . 7, 20. — Pautallm exterminarent. Pai 
aut immineutom cladem effUgiendi haberent. 

9. Verbo. Imperio. — Simul. Grace, e s t , by' iv. ad unum om 
10. Partibus. KavaSpa^u, piulalim, per par tes , sensim. — 

ignorans. Id est, licet non ignororca. — Naturalis malitia. EU.< 
radicata. — In perpetuum. Omnino mutari non poterat. quia c 

11. Nec timens. E t licet nemincm t imeres, adeo indulgonier 

r, ir«pa ffoi ttctowv 
orata (vel omnium 
puorO'mm Dei di-

temi. 

les, eodem temporis 
Judicans. Puniens 

j t oc "îi r.xxîa, insist 
ostinala erat in male 
•ua bonitate ductus . 

13. Ut os tendes. Id 
15. Kxlerum. Alien 
10. Virtus... tua. I. 

potentia t u a , cum oxi 
Veruni quia ¿sv i , noi 

iperior 

JustitUc 

potest 
moderar!. 

parcuf 
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C H A P l T R E X I I I . 2 6 1 

24. a Etenim in errori* via diutias 
erraverunt, dnos ¿estimantes h a c , qua: 
in animali bus sunt supervacua, infan-
t u m insensatorum more viventes. Ta 
Supr. 1 1 . 111. Horn. 1. 23.] 

25. Propter hnc tanquam pueris in-
sensato judicium in derisum dedisti. 

26- Qui autem ludibriisct increpatio-. 
nibus non sunt c o r r e d i , dignurn Dei ju-
dicium expert! sunt. 

27. Tu quibus cnim paticntes indigna-
banlur, per h®c quos putabant deos, in 
ipsis cum exterminarentur v i d e n t e s . 
ilium, quem olim negabant se liosse ve-
flS ? , ° T a S " ? v e r : o n l " ' P r o P l e r <I"od et 
iìlos e m n a l , 0 n , s e o r u i » venit super 

24. Car ils s'étaient égarés lnngtemps dans la 
vo:e de lerreur , prenant pour des dieux los plus 
vils a entre les animaux, et vivant comiuc des 
nnfants sans raison. 

25. C'esl pourquoi vous vous Ötes joué d'eux 
e V r ° \ i U - r " $ S a ü t ' C - ° m u c d e 3 e n f a n l s ¡nsensós. 

¿o . .»iliis ceux qui ne se sont pas corrigés par 
cotte manière d'insulta et de reprimand« ont 
éprouvé une enndamnation digne de Uieu. 

27. Car ayant la douleur de se voir tourmentés 
par les choses mèmes q u i l s prenaient pour des 
d ieux , et voyant qu'on s e n servai! pour les e x -
crminer et pour l e s perdre, ü s reconnurent le 

Dieu veritable, qui ls faisaimt. profession de ne 
pas connaitre; c e s i pourquoi ils furent enfin ac-
cables par la dermère enndamnation. 

C T 1 A P I T E E X X X T . 

X>e P i d o l à t v i o . 

1. Vani a autem 3unt omnes homines, 
in qnibus non suhest scientia Dei ; et 
de Ins qua; videntur bona, non potue-
runt intelligeri: eum qui est , neque ope-
r ibus attendenles agnovcrunt quis esset 
artifex : [a Rom. 1. 18.] 

. 2- " Sed aut ignem, aut spiritum, aut 
citatum aerem. aut gyrum stellarurn. 
aut mimato aquaru, aut solera et lu-
n a m , rectores orbis lerrarum dcos pu-
laverunt. fa Deul. 4. 19. et 17. 3.1 

3. Quorum si specie d e k e t a t i , deos 
putaverunl ; scialli quanto his domina-

1 . Ainsi tous l e s hommes qui n'ont point la 
connaissance de Dieu ne sont que vanité; ils 
n ont pu comprendre par les biens visibles le 
sou verain E t r e , et ils n o n t point reconnu le 
t.réaleur par la consideration de ses ouvrages. 

2 . Mais ils se sont imaginé que le feu, ou le 
v e n t , ou l 'air le plus subtil , ou la multitude des 
etoiles , oul 'ahime des e a u x , ou le soleil et la 
lune,étaíent les dieux qui gouvernaient le mondo. 

3 . Que s'ils les ont crus des dieux parce qu'i ls 
etaient charmés de leur beauté, qu'ils concoivent 

r o S . ' i r S ^ m S ' e u x ^ ' t C r t M 1 ^ ¿ c o n m U e S e u b| a V a Í C °¿ p ° - r ^ d i ö U k 

^ ¡ S T ' . ' ; ? ! 1 - 1 ; - : - s'*>""<'J'"m,au spirt,um. II. out adoré les * I * M I c é t e l » quo le z „ -

• a S S « ? - ^ - » ä s s L Ä a 
" u - ' ">"' vofluit du leu, d uniros do l 'oaa, d ' . u t w s do l^ic, c l c . 

84. In erraría via diuttui orraeerunt. Proeoasii horum idololatria el suuerwiiirt I,,,,..;,,. 
^ c m t o m m ,,„l cult«» defenbant « b u , majori . cujusdam pre .ü . ul ¡ M , s le l l l , , S i™ 

5 5 , 7 D"",UJ- M"»-?"ifOv, to.,ato, — Super*,can. A n u a , i l l « , vi l la, 
5 ' - ' * " " " u m . TOM f U M I I b u . '=1 ridiculis , ,»»1, p imi . l .U, 

J Ä ^ Ä T ? ' - - ' ! ' 0 u i b - • p r o l u i ' »nimalii. i l l , yilioi», ul por v « p u , 
fcmm p o Ä poo.üo- - Ditaum Des judicium, üraviorom, e l q u i t a n S o 

. J Í l Í ' . - ' Í ! ' " " " " i ™ J M S " » . Ordo M sonsus verborum 0!l huju.modi : Vid'nfs sive 

Cv. XIII. _ 1 . Yani. M f e n « , Uutti. - Quibus «on sub,st. Id e , i i m T - ne'hl ',,,«, 
*Uc»,ur tana. E x v k o u i u r : ex . » W i t t « U . U . h i S ' l ¿ Z t o ? 
-Eum qulm. D r a n , , u i do „ l p » d i u , : Eso sum ,/uisum. l ü o d . 3 14. f ' 

i ' ." '-* a c r e m celorom ei mobilem, quom sub Jiinoaiä uomiue tiueuam numoa a d o d -

Ä . - 1 . Ä , ° ' b e m '»"!«"».•»'•» » - I I « ™ » . - Simium ar-am. 

3. spteu. Pulchritudmis. - Specie,... ( M r . Autlor pulehhludini». 



C H A P I T R E X I V . 

Origine d e l'idolâtrie. M M U Ï dont elle est la. souroo. 

1 . Iterum alius navigare cogitans, et 1 . Un autre aussi ayant entrepris d e se mettre 
p e r feros tluctus iter facere iiicipiens, I en mer, et commençant à faire voile sur les Ilots 
l igne portante se fragiiius lignum invo- impétueux, invoque un bois plus fragile que n'est 
ca't. ! le bois qui le porte. 



(. Qualis est i d o l i fabricutor . — Et Impiclas. Qualis cernita) 

palielw. la igne m rnittetur, quo torquerotm 

spcctus. N o n p a r c e t u r idolis. Vol non orit qui ¡dola res-

CHAPITRE XIV 

12. Initium enim foroicatîonis est ex-
lisitio idolorum ; et adinventio illoruiu 
«rruptio vil» est ; 

\ Car le» idoles n'ont point été dès le com-
mencement, et elles ne seront point pour tou-

JUU14.' C'est la vanité des hommes qui les a in-
troduites dans le monde : c'est pourquoi on en 
verra bientôt la lin. 

15. Un père affligé de la mnrt précipitée de 
son (Ils fit l'aire Pimage de celui qui lui avait été 
ravi si lot ; et il commença à adorer comme Dieu 
celui qui, comme homme, était mort un peu au-
paravant ; il lui établit parmi ses serviteurs ur 
culte et des sacrifices. 

10. Cette coutume criminelle s'étant autorisée 
de plus en plus dans la suite des temps, l'erreui 
fut observée comme uuo loi, et les idoles furen' 
adorées par le commandement des princes. 

17. Les hommes aussi, ne pouvant honore] 
ceux qui étaient, bien loin d'eux, firent apportci 
leur tableau du lieu où ils étaient; et ils propo-
sèrent devant tout le monde l'image du roi i 
qui ils voulaient rendre honneur, pour révérei 
ainsi, comme présent, avec uue soumission reli-
pieuse. celui qui était éloigné. 

18. t 'adresse admirable des sculpteurs, aug-

;uitas 

16. Deiode interveniente tempore. 
»nvalescente iniqua consuetudine, hic 
ror tanquain lex custoditus est, et ty-
rnnorum imperio colebantur flgmentà. 
•17. Et hos quos in paiam nomine? 
mora re non poterant, propter hoc 

olio lo culto dos idol« 
violation do l'alliaac parco qi 

c'est pour 
législateur 
adresse des 
n , sont les 

Srè» do l'idolâtrie. Ils 
jli.sme les lit eonsidéror 
fondateur. C'est ainsi 

vivant. Leur-il,soli 
rticulifcrernont leur 
a ; leB Carthaginois 
ilus; Athì-nes, Mir 

faire h 

1S. Prov 
elaborando 

IF. QUI S: 
rime, et mt 

Conduxit ad opus facicndum. — In melius. Quam posset pulcher-



ifficeret. — Inscimliat belle 

23. Obscura sacrifia 
lis et aeoretis locis , I. 
iiœ plenas. In graîco 

libidini 
ssation* 

24. V i t a n . Vi t» 
I lobr. 13,4, debout 

m. — Neque nupilat mandas. Cum tameu, ut ait D. Puulus ad 
ibium honor&bilo in omnibus, e t torus imraaculntus. — Pcr in-

fnsidias. 
25. Omnia cor/unit 

dioiu supra n. 12 .—T 
generis colluvles. — Cor\ 
• Tumultus bonorum. ôôp» 

Immemt . Oblivio. 
Jfalfo'ta 
iccipiunt 

. —Animarum inquinatio. Viiinm gnlrc et luxuriai , qui» fœdi 
itit. Gonerationis scilicot, per vitiurn contr.i naturam. Aliqni na-
, ac proie qua; 3upponatur, cum quia aliénai uxores ag^rediens, 
Nupliarum inconslanlia. r â u u v â rx^ ia , oonfusîo, inordinatio. 
cura uxorura communio indu'citur. Tel cum facile e t sine causr 
ntur matrimonia. — Machla. Adulierii. — Impudicitice. Las-

prolem reddit ineertam. 

27. Omnis malt causa est. Ni docet D. Paulus ad Rom. 1. 24, idolorum cnlloros tra-
(tn, in immundUlam : ut conlumeliis officiant corpora 

Id es t , causa , ut apnollatar. totalis. * Vol dioitur 
ùditatum suecossu grates aiis agebantur . 

LA SAGESSE. 

23. Aut enim filios sucs saorlficantes. Quand l'homme eut altéré !; 
le vue le Dieu véritable, il tomba moralement dans le» finit,«* les pli 

vol , le panu i 
qu'elles dure« 
relie fut méo 

de Dieu e t perdu 
is graves : Tridid.it iUos 
l 'adultère, l'homicide, le 

nainea n'eurent plus de frein, puis-
es dieux eux-iiiCmcs. L a loi natu-
iralo s'altéra dans la même propor-

20. Abducta. AUracta, illecla. — Per ¡p. 
Ante tnnpus. l lpi ¿Xi-j-su, pauh 

21. Incommunicable. Soiiie 
22. Et non sufft 

s pulehritudinem. — 

C H A P I T R E X V . 

Aveuglement des idolâtre*. Culte des 

CAP. XV. — 4. Non enim in errorem ïnduccit nos. Aprfc* leur sortie d'Eçv 
furent encore pendant longtemps enclins à l ' idolâtrie, et Moïse us* de tous lo 
combattre ce penchant funeste. Mais oprCs la captivité, Us sont tellement des* 
erreur, que nous n'en voyons plus paraître la moindre traco parmi eux. 



J i l r ^ r t L ' Z ? . 1 a ® " V 3 ' * » » * " " « . " t e T S i Z S ; , diRQi sunt „,,: 
X m S T » P ^ a n c e Co de s e a b k b l e * dieu» . spem habeaol in tal ibus, et qui w f i 

Il lui plait. en fail par soil travail t o u s l e s 
dont nous nous servons : il (orme d e l a mime 
bouc ecus nui sont destinés a .les u s a g e s lion-
nS.es, on à d'autres qui ne le sont p a s ; et il es l 
le j u g e de l'usage que doivent a v o i r t o u s ces 

S. Apres cela il forme par un v a i n t r a v a i l un 
dieu de la même b o u e , lui qui a ¿té f o r m é de la 
terre un pen auparavant, et nui p e u après v 
ooii iretourner, lorsqu'on lui r e d e m a n d e r a l'àmé 
qu i l avait reçue en dépôt. 

9. U ne pense point a la peine qu'i l d o i t sou!-
I n r tu J l i K . ' I A . . 1 . . . . . . . . • -, 

premcils, laboriose fingit AD' L 
s'.ros ununiquodquc v a s , et de M d « 
lulo fin tilt q u » manda sunl in usuin 
r i a ^ ' h * ! i œ ' l i l " r I " 1 0 suntconlra-
usu's, i u d e s e s t T s " l i , s ^ ï / L . T 2 l ! ] 

b . Et cum labore vano deum fin.it de 
eodem lulo ; ille qui paulo ante d e terra 
faclas f u c r a l , et post pusillum redneit 
se nnde aceeplus es t , rnpetitus aiiimaj 
dnbitum quam liabebat. 

on »cl m. -n.l — . . — .•». > . pliqne qu'a disputer de l 'excellence d „ sou art 
¡Ncc les ouvriers en or et en a r g e n t . Il imite 
Ceux qui travaillent en airain, et il m e t s a gloire 
a laire des ouvrages entièrement i n u t î i e s . 

10. Son cœur irest que cendre: son e s p é r a n c e 

11 . Parce qu'il ignore celui qui l 'a f o r m é , ce-
lui qui lui a inspire cette m è n e âme p a r laquel le 
il travaille, et qui par son souille a i m p r i m e dans 
lu. l 'esprit de vie. 

12. Les uns se sont imaginé que n o i r e -*-ie n'csl 
quiin. leu: et les .-.nlres .-„,',1 n\. . , r . . . 

e s t . sed concertatur aurilicibus et âr-
gentariis ; sed et a:rarios imilatur et 
gloriam prmfcri, quouiam res superva-
coas Ungit. 

i l l . Cinis est enim cor e j u s , et terra 
supervacua spes illius, et luto vilior 
Vila ejus ; 

11 . Quoniam ignoravil qui se fintil, 
et qui luspiravit illi ailimam qum ope-
ratur, et qui insufflant ci «piriium vila-
lem. 

12. Sed et œstimavcnmt lusum esse 
S i i u n V d i L ^ ' r i r ^ ' / S 1 n ï a d ' a u t x « occ^- vilam nostram'/et C0n«r7ai iMcm vii'ï 
„ S i r ™ v ie , que damasser d e 1 a r g e n t ; et compositaro ad lucrum, e l oiorteru uu-
Z Î * * t o u l c s a o r l e 5 d 0 1 « « i f acquïrere. 2 ï i f a ' " . " ' , ' ! " i r i r . l ' u , h i ™ P " t 0 0 t c s s o r t e s d e i deciîmque 
voies , même criminelles. ' 

" f m u r l l r . C'était un métier trw-lui'rMlf et l'onvrirr v . . e . i . 
• - o 5 S ï e , Î r „ E é 0 ! S . i U i 1 . . « " V * i » « P « » » »«»querent „«« S f S l S Z 

ï o ï ï S S ouvriers et de m . r e h a n d * qui se soulevèrent, parce qu'ils i e s™t,iont 
do l i S i d î L W t ' î ' e S ™ ¡ « S ? 1 * - " K ^ « " . , q u a n d sain. P a u f r e n v e r » le culte 

' assnsHtis , s t u l t u , imprudent ibas . - Dtl concupitcmliam. Ksci ts t 
« ï î ? " " " " " " t ' - " S 8 " ' flu* J " l o r u m s t a t u a s obsoome tu rp i t e rque adamaverini. 

l A l ï S r S ' ^ W i ' î " " " 1 " 0 ' W » 1 ? " « I " " - « k s»»'- - ¿ ' » « i • « « . H a o J Z 
fc' « Û C . ' Ï S L Ï W " " " " ! p e m P«e.â,sa,„. _ m , ï . Pre 

j » K t r P i r " u ï t j k * * - *» — * « » 
ottf. 'iœ del/Hunt. Iic£>eteate .....rte 

™ K I ' ! " • n 0 " . " ' • ' T ' " « " " * « • NON eura t laberem quem ineilici . H . ceusa 
subi t s ladio p revoc tu , « „ , « l . n A n o b . l i o r e a a r t i i c e s , a u r i f i e , i g S S S S ÏÏ5ÎÏ S S 
Ipsi idola f a b r i c a n t — Ntc ,,miam Irec!.. mi Ma «st. 05»* UThnrUf Î Z m 

roiw^Sga.*^™""" 0 x L " t i ™ " ' X U O M s t , I m p e s t n » » , 

e u l î luteos ' " c t â S l ^ J Z ™ S 5 i *<<>»» " «xu lus ¿ t a t a n aucupetur , 
I,,..,m . . . . . . . . : , ... ' n e c s u p r a e s q u a , iniioibus t r a e t u t , hee e s l . s r e . l l am et 

viiouam, id est. ¡uutilein. p o i o s t . spos il l ius non aeaUol i t super t e r r a m s u p e r -
U . Ignoravit qui se linxit. Sciliirec I l e u m . 
12 Lusum esse vilam nostrum. I g n o r a n t « « ob a u r m ri„ . . .. 

stud us ot ..peribus insister« doberent , n « c I J u t S m i ï r S T Î « 1 " C ' ' o t qu.bus 
nobis rationom Kddend.nn esse. — Cour--<,/,•„>,*>" -r;.' ' • , t ' l 0 D U , Q nostrarum 
vitcijn esse OUJai nun<?;na< *<i Z \ ~ , T o ' P«6> «OC'iWptOUiv W / . Î ' J T , 

q u j s l n u a > ' - n a s a" lucrum c a p t a n d u m c o m p a r a i s . ' 

15. Neque oculorum vsus est ad videndum. Allusion a ces mots du Psalminte : Os hâtent 
et non toquunlur : oculoz habent et non videbunt. Aures habe.ni ei non audient ; nores habent 
et non odorabuitl (Pa . CXI1I). 

18. Sed ei animalia miser rima colunl. Lo totichismo ost la formo la p lus abjec:o dn poly-
théisme. C'est en Egypto et dans l 'Inde que cet te erreur a reçu le p lus de développement. Elle 
30 r a t t ache à la métempsycose, qui n'est elle-même qu'une al térat ion du dogme de l ' immorta-
l i té de l ' âme . 



1 . Propter heeo, et per his similia 
passi sunt digne tormenta, et per mul-
titudinem bestiarum esterminali sunt. 

2. P r o quibus tormento bene dispo-
suisti populum tuum, a quibus derlisli 
concupiseentiam delectaiuenti s u i , no-
vum saporem, eseam parans eis orty-
gometram; [a Xrnn. l i . 31.J 

3. Ut illi quidem concupiscentes es-
eam propter ea quœ illis ostensa ct 
miasa sunt, etiam a necessaria coucu-
piscentia averterentur. I l i aiitem in 
brevi inopes facti , novam gostaverunt 

* . Oportehat enim illis sine excusa-
lione quidem supervenire interiuim 
exercentibus tyrannidem; his autem 
tantum estendere quemadmodurn ini-
mici eorum exterminabautur. 

3. a Etenim cum illis supervenit sœva 
bestiarum i ra , morsibus perversorum 
colubrorum exterminabantur. fa A'un. 
21. .6.Î 

6. Sed non in perpetuimi ira tua per-
mansi^, sed ad correptioncra in brevi 
turbati sunt, signum hahentes salutis 
ad commcraorationem mandati legis 
tuai. 

1 . C'est pourquoi ils ont été tourmentes pai 
ces sortes d'animaux, selon qu'ils le méritaient 
el ils ont été exterminés par une multitude d< 
bêles . 

2. Mais au lieu de ces peines, vous avez Irait! 
favorablement votre p e u p l e , en lui donnant h 
nourriture délicieuse qu'il avait d é s i r é e , en lu 
préparant des cailles comme une viande d'ur 
excellent goût. 

3. Les Egyptiens étant pressés de mangei 
avaient aversion des viandes mêmes les pius né-
cessaires, à cause des plaies dont Dieu les avait 
frappés : mais ceux-ci n'ayant été dans le besoin 
que fort peu de t e m p s , goûtèrent une viande 
toute nouvelle. 

4. Car il (allait qu'une ruiue inévitable fondîl 
sur ces premiers, qui exerçaient une cruelle ty-
rannie sur votre peuple ; que vous fissiez voit 
seulement à ceux-ci de auelle manière vous ex-
terminiez leurs ennemis. 

5. Il est vrai que des hôtes cruelles et furieu-
ses ont aussi attaqué vos enfants , et que des 
serpents venimeux leur ont donné la mort. 

un signe de salut , pour les fair 
commandements de votre loi. 

C H A P I T R E X V I . 

manière dont Dieu traite ae.s amis et s 
s d'Egypte opposées aux "bienfaits que Dit 

CIP. XVI. - 1. Per his similia pai 
qu'il a. exprimée plus Haut (Cap. XI) . 

7 . (Jul enini conversus rsl. Vel de resipiscentia et pwni ten t ia potes t in te l l ig i , vel do con-
ve r s ione eonjec tuquo oculorum a d serpentera œ n e u m . Pos te r io r s e n s u s mag i s es t consenta-
neus verbis »equent ibus . E t s i non dubi tanduin pceniluisse illos qui serpentera r e s p e c t a b a n t . 
ut sani ta tom ndip isceren tur . — Non per hoc quod videbat. Quasi dicat : Non Inera t serpent i 
v is na tu ra l is qua; sani ta tom t r ibue re t . 

11. In memoria enim sermonum tuorum examinoMntur. U t divinorum prciceptorum t u o -
r u m diu t ius r eco rda ren tu r . — Examinabontur. EvratvTpiÇovTO, puugeban tu r , mordeban tu r : 
quod Vulga tu3 dixi t , examinabantur, s ign i f i ca i , p robaban tu r , exe rceban lu r . — N o n postent 
tuo >.ili adjutorto. Roddcront so indignos c t incapacos auxi l i i l u i . 

18. 3Ial<igma. Komenlum v im habens mol iend i , e t dolorom mil igandi : ¡TXXA-FUA, im TOU 
p,x>.«ooeïv, quod es t mollirc. — Scrmo. Juss io . 

M. Bxiertt. E corpora. — Quœ recepta est. In a l iam v i t a m . 
16. Novis aquis, et grondinibus. Stvciç ÛITOÏÇ, peregrini« plu vi is: ra ro enim in ^Egypto 

dccidebant pluvirc, g r a n d i n e s , e tc . Italico dicereraus , Con islrane pioggia. — Et per igne m 
consumpti. N a m grando ot ignis mixta fe rebantur . E x o d . , 9 , 2 4 . 

17. Vaiebat. Po t e ra i , operaba tur . — Vindex est enim orbis justorum. Loqui tur de mundo 
e l e m e n t a r i : ignis enim e t a q u a , et omnia d e m e n t a , quodaromodo conspirabanî au ul t ionem 
s u m e n d a m de inimicis j>opu1i Dei . 



brûlait encore davantage dans l'eau mémtf-oui 
éteint tout; parce que tout le inonde s arme pour 
la vçnceance des justes. 

18. Le feu quelquefois tempérait son ardeur 
pour ne pas brûler les animaux qui avaient été 
envoyés contre les impies, afin que voyant cette 
mervcme, ils reconnussent eax-mémeg que c'é-
ces mail ^ J " s e m e n l d f ! T , i c u 1 u i l s souffraient 

19. Quelquefois aussi ce même teu, surpassant 
ses propres forces, redoublait ses flammes au 
milieu des eaux, afin de détruire tout ce qu'avait 
produit cette terre injuste. 

20. Mais vous avez donné au contraire à votre 
peuple la nourriture des anges : vous leur avez 
fait pleuvoir du ciel un pain préparé sans aucun 
travail, qui renfermait en soi tout ce qu'il v a de 

g o û t - 6 " * ' CL , 0 U t 0 6 q U Ì p e U l ê , r ° a u 

21. Car la substance de votre créature, fai-
sait voir combien est grande votre douceur en-
vers vos enfants, puisque s'accommodant à la 
volonté de chacun d'eux, elle se changeait en 
tout ce qui lui plaisait. 

22. La neige et la glace, soutenaient sans so 
fondre la violence du feu. afin que vos ennemis 
sussent qu'au même temps que la flamme qui brû-
lait parmi la grê le , et qui étincelait au milieu 
des pluies, consumait tous leurs fruits. 

23. Elle oubliait sa propre force pour servir à 
la nourriture des justes. 

24. Car la créature vous étant soumise comme 
a son Créateur, redouble sa force pour tourmen-
ter les méchants, et se ralentit pour contribuer 
au bien de ceux qui mettent leur confiance en 

quai omnia extinguit. plus ignis valebat; 
y i n d e x est enim orbis juslorum. 

IS. Quodam enim tempore, mansue-
tabator ignis, ne comburerentur quie 
ad impíos missa erant ammalia; sed ut 
ipsi v identes scirent, quoniam Dei ju-
uicio patiuntur persecutionem. 

10. E t quodam t e m p r e in aqua supra 
virtù tinnì Ignis, exardescebal unùique . 
ut iniqua: terne nationem exterminare!. 

20. a l 'ro quibus angeloram esca nu-
trivisti populum luum, cl paratura pa-
nem d * «xelo prœstitisti iîlis sine labore, 
omne delectamentum in se hahentem 
e t o r a n i s saporis suavitatem. [a Exod. 
l(i. 1 4 . Xum. 1 1 . 7 . Ps. 73. 25. Joan. 

tuam, quam in (¡líos habes, ostende-
bat; e t deserviens uniuscujusqun vo-
lunta»; , ad quod quisque volebat, cou-
vertebatur. 

22. a Nix autem et glacies sustine-
bant v i m ignis, et. non tabescobanV, ut 
scirent quoninm fruetus inimicorum ex-
terminabal ignis, ardens in grandine et 
pluvia coruseans, (a Exod. 9. 24.} 

2 3 . Hic autem iterum ut nutrirentur 
justi . r-tiam sua: virtutis oblitus est. 

2-4. Creatura enim libi factori deser-
viens r exardescit in tormentimi adver-
sus injustos; et lenior fìL ad henefa-
ciendam pro his qui in te confidunt. 

25. C'est pourquoi la manne, se transformant 23. Propter hoc et tune in omnia 
en toutes sortes dcgoùls , obéissaità votre grtee, transf i-urata, omnium nutrici grati® 

l J O - ' à ? ^ ¡ ¡ f ' , " ^ 8 - L e / Ò U , n c > , o u v l a i t f o a d r o la giaco, cV(t-à-diio la grèle 
£ » , C O n l r e ' « . E g y p U o M , t a ñ í » qu» la manne dure:* , corame lalneige ou la erbl'é, se 
rondali aux premier» rayons du soleil. C'est aussi lo S a ^ e qui nons apprend « c u l c e d & U 
sur la manne . c'est qu'elìe ohangealt degoùt aelonla voloaté ou les dispositions dei indivi' 
aa qualitc^SiTOdn S p i r o t r a d i t i o ü ' 0 U 1 1 e n a v 8 i t é t ó ' n s t r u i t P»f l'Esprit de Dicu en 

. aliaque animalia in 
" f ' .._!..; 

i habeetur i 

" ^ M , iumjun ammana in 
n in illa quidquam valuisse 
i Exodo, tamen per manna 

18. Mansuetabatur ignis. Mansuescebnt. Significai ra 
ultionera /Kgjp t i i s iramissc, non potuisse igne con——5 

quandiu Deus voluil. Hoc au t em licei scriptum ì 
verisimile est auctorem h n j u s libri nccopisso. 

19. Su/fra viriulein fgnis, exardescebal. Aqua illuni e x t i n g u e r o non valente . 
20. Pro ?uibus . W e s t , quorum¡loco, rive e contrario. — Angelorum esca. I ta die tura est 

manna , <juia angotorum miniatori«» factum, et adeo de l i ca tum. ut non alio ciho angoli vldean-
M V vesce udii in lorct. - De cario. Quia n i m s r u m ex aere , rmod siepe in sacris 

bcripturis ccefum dlcl tur , docidebat. 1 F 

21. Substantia enim tua. Vocat substantia manna, cibun: sciltcet illum quem novo rairaoulo 
Deus sussistere faciebal . — Quam in filios habes. Quam e r g a tìdcles tuoa exerces. — Desc-
vtens vniuscutusque voluntati. Quem enim saporom sibt q i t i s expotebat , eum in manna oxpo-
r iebatur , hu jusque suavi ta t is p a r t i c i p i erant omnes, si ve j a s t i essenl, sive peccntoros. 

22. Nix autem et glacies. .Manna intelllglt, eu jus na tura parurn dirferre videbatur a natura 
ni vis et giacici. Sane Exod., 16, 14, dicitur manna npparui**« in solitudine in similitudinem 

' V o J intelllglt g randinem qua* in JEgyptios l e r e b a t o r . quw licci igni adraixta desccn-
derot non tamen solvebatur. - .Voti tabescelant. Non i iquefiobant , non solvebantur. -
Fruetus inimicorum. F rue tus qui io agr is ^Egyptiorum e r a n t . 

23. Hic autem. Ign is . — Iterum. In crajco e s t , «óXiv q a o d hie e cantra significare exi-
stimo. 

suam r e ^ V ^ ^ Ad torqueudum excandosc i t . — Lenior fit. Aviersi, vim 

25. In omnia iransfigurata. Scilicet vario» sapore* accip iens manna. — Gratice tu*. Pro-
vidontiie Ina-- bunign*. - Qui a te desiderabunl. Pecul ia r l -n aliquem saporom! In S O M , 
itpo; ?t,V T£»v 5t5|i4vc>v 6ÉXr,iiv, q u a vertero possis j u x t a mdigent ium. vel juxta orantium 
s ive prccantium voluntatom ; nam i e c u a i , et indigere signiflcac et orarc. 

O H A P I T I I E X V T L 

Jugements de Dieu. 1.'¿:ncbres «le l'j!:¡rypt« 

C H A P I T R E X V I I . 



prodilio 

CAP. XVII . — 0. Transi tu animolium et serpcntiwm. 
julement eue Moïse eteudit s a main vers le ciel , et qi 
épa isses , qu'elles dev inren t p a l p a b l e s . Le Sage n o n 

ible .de leur con soi 
rossissai t la réa l i té 
sihi, quamvis audt 

10. Scraper enim pre 
en enflammant leur i 
: du poète Monandre 
rddil conscienila. tperpt 

Persona. Larva; 

0. Deteriora esse qua videbanlur. Scilicc: quain csscnt* 
7 . Magica artis. Cui mul tum fiderò et t r ibuere solebant / E g y p t i i . — Ap//OSltl erant. 

K a r é t i n e , jacebant, noe u l lum babeban t usura.— Derisus. Bn^ai'YJJ.aT«, ludibr i» , :ira>stigin. 
— Etsapienlia gloria. Seusus e s t : et fui t contumeliosa eorrept io j a c t a n t i » , malef icorum, 
qua g lo r i aban tu r ^uasi sapiente* es sen t . Corripuit onim corum jac tanwvm Deus , et xedarguit, 

8 . Ab anima languente. NOOOÛVTOÇ, agrotante, — Hi cum derisa. I n grœco es t , y.xTa-jî'XoGTOV 
•ÌMXGSIXV ivioouv, ridicalo timore laborabant. 

9. Nihil ilio* ex «vinstris perturbabal. Intelligit prodigia a Mose p s t r a t a ad qum se magi 
inierritos exhibuerunt . * Val s e n s u s est : etiarosi p h a n u a m a t a illa abiuissent , t c r roban t satis 
transitus an imal ium. — Transita animalium. QUÌC .subinde p e r c ù r r é b a n t , obiterque t r ans i -
t an t an te mago* , u t ci an te alios in tonebris versan tes . — Peribanl. Maximo comrooveban-
lur, ut sibi quodammodo per i re v i d e r e n t u r . — y egantes Se vider e. N e g a n t e s se ferro posse. 

10. Cum sii... timida nequitla. N a m , ut ait Seneca , epis t . rSl, tuta sederà esse possunt. Se-
:ura non possunt. — Datiestimonium condemnationls. Seipsam proprio testimonio condem-
ians . — Prasumit. Anticipata opinione , vel prrcsagitiono susp ica tu r g rav ia et moles ta . 

11. Prodilio cogitationis auxiliorum. Uy^ca'.x TC»V XITS Xo'jicp.cû perir.I*ATtóv , id e s t , 
lihil es t timor nisi prodilio, dest i tui to , s ive <fofectio auxi l iorum a ra t ione, s ive ratiocinationo 
»roiìciseentium. Vel abjectio con&ilinrum mediorumque ne cogi tat ionom do i i s susc ip i a t qiue 

1 2 . E l dum ab intus minor est ex-
pectatio, majorem computai inscicnliam 
ejus causai, de qua tormentum prœstat. 

13. llli autem qui impotentem vere 
n o c l e m , c i ab intimis, cL ab altissimi* 
inferi? superveniontem, euradem som-
num dormientes . 

l i . Al iquando monstrorum exacita-
bantur Umore, aliquando animm defi-
ciebant traductions ; subitancus enim 
illis et insperatus timor supervenerat. 

ex il l is deci-

i 12. Et moins elle attend de soulagement au 
dedans d'el le, plus elle g r o s . i t , . a n ? les bien 
connaître, le» sujets quel le a de s c tourmenter. 

i . î . Mais ' tant alors tout abattus d'un mémo 
sommeil dans cette effroyable nuit qui leur était 
survenu« du plus profoud des enfers , 

14- Ils étaient effrayés d'un côté par ces spec-
tres qui leur apparaissaient, et d e l 'autre par la 
défaillance même de leur esprit qui se trouvait 
surpris par des craintes soudaines auxquelles ils 
ne s'attendaient pas. 1 

13. Que si quelqu'un était tombé, il demeurait 
renfermé sans chaînes dans cette prison. 

Iti. Car soit qne ce fût un paysan, ou un ber-
ger, ou un homme occupé aux travaux de la cam-
pagne qui fût ainsi s u r p r i s , il se trouvait dans 
une nécessité inévitable, et dans un abandonne-
ment entier, 

17. Parce qu'ils étaient tous liés d'une même 
chaîne de ténèbres. Un vent qui souillait, le con-
cert des oiseaux qui chantaient agréablement sur 
les branches touffues des a r b r e s , le murmure de 
1 eau qui coulait avec impétuosité, 

18. I.e grand bruit que l e s pierres faisaient en 
tombant, le mouvement des animaux qui se 
jouaient ensemble, sans qu'ils se pussent aper-
cevoir, le hurlement des bâtes cruel les , on les 
échos qui retentissaient du creux des montagnes 
toutes ces choses frappant leur oreille les faisaient 
mourir d^effroi. 

19. Car tout le reste du monde était éclairé 
d'une lumière très-pure, et s'occupait à son tra-
vail sans aucun empêchement. 

20. E u x seuls se trouvaient accablés d'une 

SO. Imago tenebrarnm qua superoeniura illit erai. Ces ténfcbres signifiaient les maux 

^ « T E F F I S R A T T E » 
1 ' 1 S u g 0 a j 0 U t , 6 5 ó t a i . * u l l '1"* insupportables" à eux-mêmes que 

leurs ténèbres â cause de leurs remords, Se leurs frayeurs continuelles. et do leur désesnoir 
qui étaient plus intolérables que l'obscurité dans laquelle ils étaient plongés. ~ ' 

1 5 . Deinde si quisqua 
disset, custodiebatur ii 
ferro reclusus. 

16 . Si enira rusticus quis e r a t , aut 
pastor, aut agri laborum operarius 
prœoccupalus osset, ineffugibHem su-
stinebat necessitatem , 

1 7 . Una enim catcna tenebrarum 
omnes erant colligati. S i v e spirilus si-
bilans, aut inter spisso» arborum ra-
llies avium sonus suavis, aut v i s aquœ 
decurrentis nimium, 

1S. A u t sonus validus pracipitataram 
petrarum, aul ludentium animalium 
cursus invisus , aut mugientium valida 
beïl iarum v o s , aut resonans de altissi-
mis montibusecho : déficientes faciebant 
illo3 pra: timorc. 

19. Omnis enim orbis terrarum l i m - , 
pido illuniiuabatur lumine, et non im-
peditis operibus continebatur. 

20. Solîs autem illis superposita erat | 

12. El dum ab intus minor est expcctalio. Grasce, Ev£COIV£k WOA Î.TTOJV -h T.KOHv/a* 
Es i s t imo sensu in esse : et cum in se minus si t malu in quod expec ta tu r a u t timo t u r . — Majo-
retn comjaUat^ M s j u s esse exiatimut malum illud a d n u c i n e x p l o r a t u m , quod tormentuin et 

18. Impotentem vere noclem. A Î i w r o v Svros vùx ra , id e s t , ¿SfavaiSVTÛ»« v 6 x r a , 
tempore impotentSs i l l ius noct is .Vocatur impotón«, tnin quia roddeba t ¿Egypt ios impo ten te s ad' 

Xn d u n i j tuin q u m vita r i non p o t e r a i noe i l l u s t r a r i , t u m quia ex impotemis P lu tonis r e e c s -
ts, ubi m e n e t e n e b r a , profioisoebatur. Vide s equenUa . — Ai» infimi*, et ai allitsimis. 

S u n t s y n o n y m a , id e s t , a profundiss imis . lu g r r e c o e s t , ¿E à 5 u v x w j i S c u r w / â v , etcimpo-
tenti* inferni recessibus. Diei tur autom in fe rnus i m p o t e n s , quod nu l la ibi si t 'milis a l icuiua 
o p e n faciendi facu l tas . — Eumdcmsomnum ilormientes. Omnes m a i e , et torroribus p e r t u r -
bato somno dormiebant . " Vol p e r soiniium intel l igi t i m p o t e u t i a m al iquid in tenebr is » l i s 

14. Anima deficiebanl traductions. irxîswicvro nzcticma anima dissolvebanlur 
defecttone, s ivo proditinne. ipsa n imirum âui.-na prie t imore se ipsam aes t i tnenio . 

15. Decidiiset. T imore cons te rna tus , — Custodiebatur in carcere. Kx eo loco in «uo i a -
ceoa t se eomiuovoro non p o t e r a t , noe a u d n b a t , non minus quam si caroere eonc lusus t e -

lfi. Prœoccupotus. Tenebr is deprehonsns et e i reumfusus . - Necessitatem. Ibi manendi ubi 
«uni occupaveran t t e n e b r a et t imor. 

17. Spirilus sibilane. I l ' iûp .» oupiCov, v e n t u s , vel oura s ibi lans. — Avium sonus suavis. 
Mcestisao trepidi» nihil accidit j u c u n d u m . — Vis aqux decurrentis nimium. P u ' J a v i a v o ? 
i7ipîuoj/.îvcu û i a , rhytl.mus et concentus at/ua euntis r i , c u m impetu , et v io l en t e r ' cu r r en t i s . 
Adeo etiam ea q u » alioqui vo lup ta t em afferra so i en t ; / l igypt i i s t imorein i ncu t i eban t . 

18. Ludentium animalium. 2/.ipT<ivT<ov Çûtav, lasoivlent ium e t sa l tant ium animal ium c u r -
sus strepitimi aliquom ciens, ipais an ima l ibus n o n v is i s . 

19. Limpido. Cloro. — Continebatur. Oecupaba tu r . 
20. Illis. JEgyp t iU. — Superventura. V ide tu r in to rp res reapoxîsse vocem nox. et c u m i l la 

part icipium supercentura j unx l s sc . 



profonde nuit, image des ténèbres qui leur étaient • gravis nox, imagino tenebrarum, quai 
réservées, ils étaient plus insupportables a eux- superventura illis erat. Ipsi ergo sibi 
mêmes que leurs propres ténèbres. I erant graviores teuebns. 

C H A P I T R E X V I I I . 

C o l o n n e tfe f e u . . P l a i e s d e s p r e m i e c s - n é s . 

1. Cependant, Seigneur, vos saints étaient 
éclairés d'une très-grande lumière , et ils enten-
daient les cris des Egyptiens sans voir leur vi-
sage. Ils vous glorifiaient de ce qu ils ne s o u -
fraient pas les mêmes c h o s e s . 

2. Ils vous rendaient g r â c e s de ce que ceux qui 
les avaient si maltraités auparavant n'étaient plus 
en étal de leur nuire ; et i i s vous priaient de con-
tinuer à mettre celle différence entre eux et leurs 

""S? Cest pourquoi ils o n t eu une colonne ar-
dente pour guide dans u n chemin inconnu, et 
elle leur servait comme d u n soleil, qui, sans les 
incommoder, rendait leur v o y a g e heureux. 

-1. Pour ce qui est des autres . ils étaient cer-
tainement dignes d'être p r i v é s de lumière et de 
souffrir une prison de tenrbres, eux qui tenaient 
renfermés vos enfants, p a r qui la lumière incor-
ruptible de votre loi commençait à se répandre 
dans le monde. . 

5. Et parce qu'ils avaient résolu de faire mou-
rir enfants des jus tes , après que vous eûtes 
sauvé l'un d'eux qui avait été exposé; pour les 
punir de ce crime, vous a v e z fait mourir un tres-
graod nombre de leurs e n f a n t s , et vous les avez 
perdus dans les abîmes d e s eaux. 

y. Celte même nuit, a v a i t été auparavant pré-
dite A nos pères ; afin q u e , connaissant la vénto 
des promesses que Dieu leur avait jurées, et 
qu'ils avaient crues, i ls e n demeurassent plus 
assurés. 

CAP. XVIII . - 1. Sanctis autem luis. Dans le Grec ces deux versets se ™Pl">r<*™ aux 
,s, . r a d n i s n n t a insi ; LW Egyptiens entendaient la voix des Hébreux san« voir 

Dieu a mise entra les J u i f s e t les Egyptiens. Ainsi il oppose aux ténèbres de 1 Egypte la 
nuee lumineuse qui a c o n d u i t Israël dans le désert. 

G, Antecognita est a pairibus noslris. Avant de frappor les Egypt iens , Moïse 
toujours a l 'avance de q u e l l e s plaies ils allaient ctro at teints pour montrer qu il a g i r a i t au 
nom du Dieu, maître de l a v ie e t de la mor t , et souverain dominateur de tous les elementa. 

Cfr XVtt t — 1. Sanciit autem lai*. Populo Hebrrcorum. — Horum. Hcbraiorum. — Au-
d i r e n t . W p « " - - Q " ' ' " n ™ e t *»*»• 1-audabant Deum llebriei quia se videbant ab illis 
malis immune-s quibus v e x a b o n t u r -Egvpt i i . 

S. Lml erant. Ab , E g y p t i i * . — Lad ebanlur. Scilicet ampli us. — Vt essai differenlia. Ut 
difforront ab jGzyptiis q u o s Dominus flagollabat. 

8. propterquod. AvO' «T.V, vice e t loco tenebrarum. - Ignota viœ. In de*erto - Sine Ut-
Mira. Innocuum. - Boni hospttii. Desertuni intelligit, in quo a Domino bene habiti sun t . et 
nubls obumbrationo in a s s t u , illuminatione Ignis pe r noctem; et cibo raanmc de cœlo ao-

1. Sanctis a aulem tuis maxima erat 
lux, elhorum quidem vocem audiebant, 
.-ed figuram non videbant. El quia non 
el ipsí «¡adera passi erant, magniQca-
baut te : |a Exod. 10. 23.] 

2 . Et qui ante lassi erant, quia non 
lttdebantur, gratias agebant : et ut 
esset differentia, donum petebant. 

3. fl Propter quod ignis ardentemco-
lumnam ducera habuerunt ignota: vi», 
el solem sine tesura boni hospitii pne-
stitisti. [a Exod. 15. 24. Ps. 77. 14. et 
104. 39 .J 

4. Digni quidem ilii carere luce, et 
pati carcerem tenebrarum, qui inclusos 
custodiebant fllios tuos, nor quos inci-
Ijiehat incorruptum legis lumen sicculo 

5. a Cum cogilarent justorum occi-
dere infantes: et b uno expósito filio, et 
liberato, in traductionem íllorum, mul-
liludinetn filiorum abstulisti, et cpari-
ter illos perdidisti in aqua valida, [a 
Exod. 1. 16. || hid. 2. 3. || c /6td.l4. 

Illa enim nox ante cognita est a 
patribus noslris, utvere scientes quibus 
juramenlis crediderunt, animeequiores 
essent. 

permiuen-" 4 . IlU."/Rgyptii. - Inclusos custo-liebant filios tu OS. Ex /Egypto discodcre n 
tes e t tanquam raaneipi* custodíenles. — Inclplebat... dart. HusXXs... oio 
phrasi piano r e spond« , q u a dicimus : Doveva darsl, debebat dari, luturum erat nt darelur. 
— Sacuio. Mundo. . 

•> Titstorum... infantes. H e b r œ o r u m , proposito edicto ut quldquid e3set masculiiu sexus la 
flumenprojiceretur. - Un» eccposito. Moseii intelligit . - fn traductionem illorum. /Bgyp-
t¡ crura, t í : O.mtv. in redargulionem; u t scilicet mirabilius et portentis ab ipso patratia ro-
d a m i t i . e t ia píenam v e x a t i . Israel i tas deraitterent. — Abstulisli. Occidondo ¿Sgyptiorum 
primogénitos. — In aqua valida. Maris Rubri. 

G. A patribus noslris. Q u i b u s facta est promissio terra: Chanaan, qui licet fortasse prweise 
nociera iilam igno rave r in t , id tamen quod *a nocti> geatura est Dco rovelunto eognoverunt. 

CHAPITRE X V H I . 

7 . Suscepta est autem a 
nanitas quidctn justorum, 
intern exterminalio. 

8. Sicut enim ltcsisli advei 

9. Absconse enim sacrificaban! jusli 
pueri bonorum, et justitiee le^em in 
concordia disposuerunt : similiter et 
bona et mala recepluros justos, patrum 
jam decantantes laudes. 

10. Rcsonabat autem ínconveniens 
inimicorum vox, et ílebitís audiebalur 
planctus ploratorum infantium. 

1 1 . a Simili autem p<cna servus cura 
domino aftlictus est, et popularis homo 
régi similia passas, fa Exod. 12. 29.1 

12. Similiter ergo omnes. uno nomine 
mortis, raurtuos habebant innumerabi-
les. Nec enim ad sepehendum viví 
sutticiebant : quoniam uno momento, 
qua) erat pneclarior natio íllorum , ex-
terminata est. 

13. De omnibus enim non credentes 
propter veneficia, tune vero primura 
cum fuit exterminiuin primogenitorum, 
spoponderunt populum Del esse. 

mëm« 

étaient de 

13. Ils n'avaient point cru tous les autres pro-
diges, à cause de leurs magiciens; mais après ce 
meurtre de leurs premiers-nés ils commencèrent 
à confesser que ce peuple était le peuple de Dieu. 

14. Car lorsque tout reposait dans un paisible 
silence, et que la nuit était an milieu de sa course, 

13. Voire parole toute-puissante vint du cie l , 
du irône royal el fondit tout d'un coup sur cette 
terre destinée à la perdition. 

16. Votre ange, comme exterminateur impitoya-
ble, avant une épée trauclianle. et portant votre 
irrévocable arrêt, remplit tout de meurtre, et se 
tenant sur la terre, il atteignit jusqu'au ciel. 

medium iter haberel, 
15- Omnipotens sermo tuus de caslo a 

regalibus sedibus, durus debellator in 
înediam exterminii terrain prosilivit. 

iii. Gladius acutus insiraulalum im-
perium tuum porlans, et stans rcplevit 
omuiamorle, et usque ad cœlum altin-

if»i non crcdsntci. Dès le 
leur împui3sanco, ot de di: 

Scivit et Mosos tui Dous prœccpit ul 
tus Israel. Dixi tibí : Dimilie filiun 
ego interficlam fdtum tuum primog 
cente, Exod. 11, 4. — Vere. AffçaXôî 
fiddibus, ut videntes quam fldeîiter ; 

7. Stisceptf 

" T i v S S 

9. Sacrífíeavttnl. Agnum pase 
à*ja(lt>v, fitii bonorum pai 

i concordia disposuerunt. Slat 
are. Vol statucrunt bona et mal 
in decantantes laudes. Ipsos pa .lebrando. Vol 

10. Inconveniens. Confusa, áoúaorovi;. non consona, inconc 
rum infantium. Quos exterminator angélus occidcrnt. 

12. Nomine. Gcnorc, scilicet primogenitorum interfeotorura. -
id est, primogeniti. 

13. De omnibus... non credentes. Nihil credentes, quia a 
dccipiobantur. — Spoponderunt populum Dei esta. fiooXo-fncov 

15. Omnipotens sermo tuus. Jussio tua. — Exterminii terra 
perditie, exitialis terne. 

ltí. Inslmulatum. Ayyitfaqytvi, non siinulaturn, non Actum, se 
mora et tergiversatione ange» capessiverunt. — Usque ad cce 
angelo, poético propemodum schematc , tanquam de magno ac ¡ 
dibus terrw insisteret, caput turnen Inter nubes conderet. 

Proxfrtor natio. Soboles, 

inorteiiR et praatigiatoribus 

t lar et Deas 

IS- Populll3 tl 

n. — Mag ni 

Exod. 12, 8! 

(use priedi-
, indubitate- — Quibus juramsntis. Quam 
qua; promiserat et juramento confirmave-
Chananitide populo danda babemus Ge-

Luus salutern oonsecutus e s t , quomadmo-

o boneficiis 

7. Ainsi votre pe iplc eut la joie de voir e n 

même temp le satu des justes, et la ruine des 
méchants. 

8. Car co mme vou pnnites alors nos ennemi». 
vous nous unis à vous et comblés de 
gloire. 

9. Cenendant tesi istes, les enfants des saints, 
offraient en secret 1 sacrifice. Ils établissaient 
entre eux c etle loi linte, qu'ils participeraient 
également ux bien* et aux maux, el ils chan-
tai ent des antiques de louanges de leurs pères. 

(0. Mais JQ même temps on entendait les voix 
confuses de leurs er nemis, et les cris lamenta-
bles de ceu> qui pie raient la mort de leurs en-

troisième prodige, les magieien-i av 
: Le doigt de Dieu est ici. Mais il l'a 
ncre lo Pharaon et son peuple ave 
ent du crimo qu'avaient commis l e 
, des Juifs à raeâure qu'ils naissaien-



profonde nuit, image des t é n è b r e s qui leur étaient • gravis n o x , imagino tenebrarum, quai 
réservées, ils étaient p l u s insupportables a eux- superventura illis erat. Ipsi ergo sibi 
mêmes que leurs p r o p r e s t é n è b r e s . I erant graviores tenebris. 

C H A P I T R E X V I I I 

C o l o n n e d e feu.. P l a i e s des premiers-ncs. 

1. Cependant , S e i g n e u r , v o s saints étaient 
éclairés d'une très-grande lumière , et ils enten-
daient les cris des E g y p t i e n s sans v o i r leur v i-
sage. Ils vous glorifiaient d e ce qu ils ne s o u -
fraient pas les mêmes c h o s e s . 

2. Ils vous rendaient g r â c e s de ce que. ceux qui 
les avaient si maltraités a u p a r a v a n t n'étaient plus 
en étal de leur nuire ; e l i i s v o u s priaient de con-
tinuer à mettre nette d i f f é r e n c e entre eux et leurs 

" " S ? C e s t pourquoi ils o n t eu une colonne ar-
dente pour guide dans u n c h e m i n inconnu, et 
elle leur servait comme d u n solei l , qu i , sans tes 
incommoder, rendait l e u r v o y a g e heureux. 

-1. Pour ce qui est d e s a u t r e s . ils étaient cer-
tainement dignes d'être p r i v é s de lumière et de 
souffrir une prison de t é n r b r e s , eux qui tenaient 
renfermés vos enfants, p a r q u i la lumière incor-
ruptible de votre loi c o m m e n ç a i t à se répandre 
dans le inonde. . 

5. Et parce qu'ils a v a i e n t résolu de faire mou-
rir les enfants dus . justes , a p r è s que v o u s eûtes 
sauvé l'un d'eux qui a v a i t été e x p o s é ; pour les 
punir de ce crime, v o u s a v e z fa i t mourir un tres-
grand nombre de leurs e n f a n t s , et vous les avez 
perdus dans les abîmes d e s e a u x . 

y. Celte même nuit, a v a i t été auparavant pré-
dite A nos pères ; afin q u e , connaissant la vérité 
des promesses que D i e u leur avait j u r é e s , et 
qu'ils avaient c r u e s , i l s e n demeurassent plus 
assurés. 

CAP. X V I I I . - 1. Sanctis autem luis. Dans le Grec ces d e u x ve r se t s s e ™Pi">r<*™ aux 
«„ , , . , . • . ,_ , ,s, t r a d i i i s n n t ; i ias i ; E g y p t i e n s e n t e n d a i e n t la voix de s H é b r e u x s a n s voir 

Dieu a mise e n t r a les J u i f s e t les E g y p t i e n s . A i n s i il oppose aux ténèbres de l k g y p t e la 
nut-e lumineuse qui a c o n d u i t I s rac l d a n s le déser t . 

G, Antecognita est a patribus noslris. A v a n t de f r appe r l e s E g y p t i e n s , Moïse 
tou jour s a l ' a v a n c e de q u e l l e s p l a i e s ils a l la ient ciro a t t e i n t s , pour montrer qu il ag issa i t a u 
nom du D i e u , m a î t r e d e l a v i e e t de la m o r t , et souve ra in domina teur de tous les eloments . 

Cfr XVII I — 1. Sanciit autem lui*. P o p u l o H e b r r c o r u m . — Horum. Hebr teorum. — Au-
dirent 2E*n>tii. - Qui* non et ipsi. L a u d a b a u t D o u m H c b r * l q n i a se v idebant ab illis 
m a l i s i m m un os qu lbus v e x a b o n t u r - E g v p t i i . 

S. Lml erant. A b , E g y p t i i * . — La:deb«niur. Sci l icet ampl i u s . — Ut essai differentta. Ut 
difforront ab ¿Egypt i is q u o a D o m i n u s flagollabat. 

8. Propitrquod. AvO' Sn, v i ce e t loco t o n o b r a r u m . - Ignot* viœ. In deser to - Sine ta-
sura. I n n o e u u m . - Boni hospttii. D e s e r t u m in te l l ig i t , in quo a Domino bene habi t i s u n t ^ e t 
nubia o b u m b r a ù o n e in a i s t u , i l l umina t ione i g m s p e r n o n t e m ; et c ibo mannic d o cœlo ao-

1 . Sanctis a aulem tuis maxima erat 
lux, e lhoruui quidem vocem audiebant, 
.-ed figuram non videbanl. El quia non 
el ips i eadem passi erant, magniflca-
baul te : |a Exod. 10. 23.] 

2 . Et qui ante lassi erant , quia non 
lmdebantur, gratias agebant : et ut 
esset differentia, donum petebant. 

3. a Propter quod ignis ardentemco-
lumnam ducem habuerunt ignota: v i», 
e l solem sine tesura boni hospitii pne-
stitisti. [a Exod. 15- 24. Ps. 77 . 14. et 
104. 39 .J 

4 . Digni quidem illi carere l u c e , et 
pati carcerem tenebrarum, qui inclusos 
custodiebant fllios tuos , nor quos inci-
Ijiehat incorruptum legis lumen sicculo 

5. a Cum cogitarent justorum occi-
dere infantes : et b uno expósito filio, et 
l ibéralo , in traductionem í l lorum, mul-
tiludinem filiorum abstulisti , et cpari-
ter illos perdidisti in aqua valida, [a 
Exod. 1. 16 . || hid. 2. 3. || c f 6 t d . l 4 . 

Illa enim nox ante cognita est a 
patribus noslris, u t v e r e sciente3 quibus 
juramentis credidernnt , animatquiores 
essent. 

permitten-" 4 . IlU."/Rgyptii. - Inclusos custo-liebant filios tu OS. E x / E g y p t o d i sooderen 
t e s e t t a n q u a m m a n c i p i a c u s t o d í e n l e s . — Incipiebat... davi. HusXXs.. . oto 
phras i p lane r e sponde t , q u a d i e imus : Doveva darst, debeba t da r i , f u t u r u m e r a t n t darelur . 
— SœculoJ Mundo. . 

•> lu&torum... infantes. H o b n e o r u m , p ropos i to edicto u t quldquid e3set mascul i iu sexns m 
flumenproiiceretur. - Un» expósita. Moseii i n t e l l i g i t . - f n traductionemillorum. /Bgyp-
t¡ c r u r a , t í : fX î ïycv , in redargutiOnem ; u t scil icet mirabi l ius ct por ten t i s ab ipso pa t ra t i s ro-
d a r g u t i , e t in p i ; n a m v e x a t i . I s r a e l i t a s d e m i t t e r e n t . — Abstulisti. Occidondo ¿¿gypt iorum 
pr imogéni tos . — In «qua valida. Mar i s R u b r i . 

G. A patribus noslris. Q u i b u s f a c t a es t promiss io te r ra : C h a n a a n , qui l icet for tasse prweise 
noctem i l lam i g n o r a v e r i n t , id t a m e n quod *a nocti> ges tura est Deo rovelunto cognoveruu t . 

C H A P I T R E X V H I . 

7 . Suscepta est autem a 
anitas quidetn justorum, 
intern exterminalio. 

8. Sicut enim ltcsisli advei 

9 . Absconse enim sacrificaban! jus l i 
pueri b o n o r u m , et justitiee le^em in 
concordia disposuerunt : similiter et 
bona et mala recepluros justos, patrum 
jam decantantes laudes. 

10. Rcsonabat autem inconveniens 
inimieoruin v o x , et flebilis audiebalur 
planctus ploratorum infantium. 

1 1 . <i Simili autem p<cna servus cum 
domino aftlictus est , et popularis homo 
régi similia passas, fa Exod. 12. 29.1 

12. Similiter ergo omnes. uno nomine 
mortis, mortuos habebant innumerabi-
lcs. Nec enim ad sepeliendum vivi 
sufficiebant : quoniam uno momento, 
quai erat pncclarior natio íllorum , ex-
terminata c s l . 

13. De omnibus enim non credentes 
propter veneficia, tunc vero primum 
cum fuit exterminiuin primogenitorum, 
spoponderunt populum Dei esse. 

mèm« 

étaient de 

13. Ils n'avaient point cru tous les autres p r o -
d i g e s , à cause de leurs magiciens; mais après ce 
meurtre de leurs premiers-nës ils commencèrent 
à confesser que ce peuple était le peuple de Dieu. 

l i . Car lorsque tout reposait dans un paisible 
silence, et que la nuit était an milieu de sa course, 

13. Votre parole toute-puissante vint du c i e l , 
du trône royal e l fondit tout d'un coup sur cette 
terre destinée ù la perdition. 

16 . Votre ange, comme exterminateur impitoya-
b l e , avant une épée Iraucliante. et portant votre 
irrévocable arrêt, remplit tout de meurtre , et se 
tenant sur la terre , i l atteignit jusqu'au ciel. 

medium iter haberel , 
15- Omnipoiens sermo tuus de c<elo a 

regalibus s e d i b u s , durus debellator in 
inediam exterminii terram prosilivit. 

10. Gladius acutus insimulatum im-
perium tuum portaos, et stans replevil 
omnia morte, et usque ad cœlum altin-

i f»i non credentcs. Dès le 
leur impuissance , ot de di: 

Sc iv i t ct Moscs tu i Deus p rweep i t ut 
tus Israel. Dixi tibí : Dimille filiun 
ego inierficlam fillum tuum prímog 
coate . Exod . 11, 4 . — Vcre. a t c x à û : 
fidolibus, u t v iden tes quam fldetiter ; 

7 . Suscepl' 

" T i v S S 

9 . Sacriflcabant. A g n u m paso 
a í í í j à-jaOûv, filii bonorum pai 
i concordia disposuerunt. S ta t 
are. Vel s t a t u c r u n t bona et. mal 
i n decantantes laudes. Ipsos pa i lebrando. Ve l 

10. Inconveniens. C o n f u s a , áoúaorov i ; . n o n consona , iuconc 
rum infantium. Quos ex te rmina to r ánge lu s occidcra t . 

12. Nomine. Gcnorc , scilicet pr imogeni torum inwrfeo to rum. -
id e s t , p r imogen i t i . 

13. De omnibus... non credentes. Nihil c r e d e n t e s , q u i a a 
decipiobantur . — Spoponderunt populum Dei esse. fiuoXo-fncav 

15. Omnipotent sermo tuus. JUÏSIO tua . — Exterminii terra 
p e r d i ü e , exi t ial is le.-rie. 

ltí . Insimulatum. AMm&ptTOV, non s i i nn l a tum, non Actum, se 
m o r a et to rg iversa t ione angel i c a p e s s i v e r u n t . — Usque ad cce 
a n g e l o , poético propeinodum s c h e m a t c , t a n q u a m de m a g n o a c ¡ 
d ibus t e r r w ins is te rc t , c apu t turnen in t e r nubes conderet . 

Pn/tclarior natio. Sobo le s , 

inorteiiR et pncs t i g î a to r i bus 

t tar et Deas 

IS- Popul l l3 tl 

n. — Magni 

Exod. 12, 8! 

lose pr iedi-
, i ndub i t a to . — Quibus juramsniis. Quam 
qua ; promis ' - ra t et j u r a m e n t o oonfirmxvo-
Chanan i t ide populo danda babemus Ge-

Luus sa lu tem oonsecutus e s t , quomadmo-

= boneñci i s 

7 . Ainsi votre pi- iplc eut la joie de voir e n 

même lemp le satu des j u s t e s . et la ruina d C 5 

méchants. 
8. Car co mme vou punîtes alors nos ennemis. 

vous nous unis à vous et comblés de 
gloire. 

9. Cencndant les i istes, les enfants des saints, 
offraient en secret 1 sacrifice. Ils établissaient 
entre eux c ette loi l inle , qu'ils participeraient 
également ux bient et aux maux, e l ils chan-
taient des antiques de louanges de leurs pères. 

(0. Mais JQ même temps ou entendait les voix 
confuses de leurs cr nemis , cl les cris lamenta-
bles de ceu> qui pie raient la mort de leurs en-

troisième prodige , les magiciens av 
: Le doigt de Dieu est ici. Maïs il l'a 
n c r e le Pha raon et. son peuple ave 
ent du c r imo qu ' ava ien t commis l e 
, de s Ju i fs à mesure qu ' i l s naissnien-



20. Sed non din permansi! ira ina. Ce fiéau n o t a i t qu 'uno ópreuvo , ot lo bui de DioU n ' e -
t a i t pa s de pe rd re son peuple , inaia d e le ch&tier pour se l 'a t taeher davaotage en lui reoutrant, 
dana la personno d 'Aaron, la pu i ssance co la priero. Car pour inire ' e s se r le l l é an , le g raad-
prCtre nx»ut paa besoìn ¿ ' a u t r e choso que de p rond ro aon cnccnsoir , do so rovòtir do sc s habits 
sacerdu taux ot d 'offr i r de l ' encens , et de t a i r e moo te r vers Dieu, avec cet eucens, uno priero 
pia i ri e de foi et d'am< 

Inopina t i , inex-

L A S A P E S S E . 

i l terum l i t 

e r a n t t in t innabu ln e t m a l o g r a n a t a . — Tolus ervt orbis terrarum. Byasu* terrain d e s i g n a t ; 
hyac in th inus color, aorora et ccelum; p u r p u r a , mare quia conchylii f u c a t u r colore ; color p u -
n i c e u s , i g n e m ; mala púnica et t i n n n n a b u t a , f u l g u r a t o n i t r u a q u e , s ive t e r r am etiam et 
a q u a m . et e lementorum c o n s o n a n t i a m ; a u r u m , quo sunt in t e x t s , vi talem oa lo rem, et d iv in i 
a e u i u s prov ident iam u n i v e r s a pene t r an tem. Hoc fere modo Hle ronymus epis t . 1SS. ct J o s e -
plius, l ib . 3, An t iq . , c a p . S, vol 11. — P a r c n l u m magna! ix. UOCTSOUV £OT;xt, palrum gloria;, 
s ive decora . In te l l ig i t nomina duodec impa t r í a r cha rum totidom ra t iona l i s g e m m i s insculp ta . — 
In quatuor ordinibus lapidum. Vide Exod . 8$, n . 17 ct deinceps. Magnificencia tua. Magni -
t u d e et majes tas . In to l l ig i t l aminam au rcam qu® diademat i aon t i f l e l s , s ive capi t i s i n t e g u -
mento e r a t aa&uta, de qua eodem cap. 2-i Exodi , num. 3«. — Sculp la eral. In c* s c u l p t « e r a n t 
hie voces , Sanadlas Jehoca. Vide dicta looo c i t a to . 

25. His... cessil. Magna v is r e l i g io sa persones, sacri hab i tus et pice ora t ion is . — Qui 
c-xterminabai. Ange lus . — Tentado ira. UíTfx tx; ¿dvüí, experientia ira, s ivo ind igna t io -
n is . — Sufficient, Ad populi co r rec t ionem. 

CAP. X I X . — 1 . Impiis. ¿Egypt i i s . — Usque in novissimum. Usque in fiueru , usque a d 
ext remura . — Supervenit. F.morr., institit, i n c u b u i t , — Prasciebat enim el futura illorwn. 
P r s c n o v e r a t e n i m quo pacto p r r m a n s u r i e s s e n t i a animi porvicacia ot impcenitentia. 

2 . 171 ge educerenC. Ut a b i r e n t ex / l t e v p t o , Bebne i scilicet. — Cum magna sollicitudtne. 

3. Inter manus habentes luctum. Cum lucti 
p ruden8 cons i l ium. — Projccerant. Exi re fes 

4. Ad /tunc finem. Ad h u n o éx i lum. — Dig;. 
inevi tabi le dec re tum Dei , g ravi ta te lo peccat i 
Mcmoriam. — Ct quee deerant. U t reUquas o 

5 . Transir et. Mare R u b r u m . — Novam 

is rccens e s s e ; . — Cogilationem inscientias. Ira-
tinato compu le r an t . 
ia necessiti'-'. Necessi ta* subeundas pcenie j u x t a 
inul tam abi ro nolenti3. — Commemorationem. 

creatur 

CAP. X I X . — 8. Si hi assumpserunt cogitationem inscieniia. Quand Dieu veu t puni r ou 
perdre une na t ion , H l a f r appo d ' a v c u g l e m e n t e t la l ivre !t un espri t de v e r t l g e qni lui fa i t 

6. Omnis enim creatura. C o m m e d a n s la c réa t ion , di t S a c y , toutes l e s cr&atures ont obéi 

25. Hisautemcessi tquiexUrmii iabal , I 25. 1,'exterminatcur cèda à cea choses, e l il 
e l h x c e x t ì m u i t ; eral enim sola l e n l a t i o l e u cut de la crainte ; car il suffisait de leur 
i r a suflìcicns. I avoir fail sentir cctte épreuve de voire colére. 

C H A P I T R E X T X 

L a mei* I f o u g e . Parallèle des jugemenin de Die" 
«ur Sodome et sur l 'Ksypto. 



7 . Ainsi une nuée 
>mbre : et où l 'eau 
îèche parut tout «T 

7 . Na 
bat. et 
arida a 

:rt d ' h e r b e s parut nu pli 

»uL c e peuple que v o u s 

!). Ils se ré jouirent comme des chevaux dans 
de gras pflturages, e t ils bondirent comme des 
agneaux, en vous g l o r i f i a n t , v o u s , Seigneur, 
qui les aviez d é l i v r a s . 

lù . Ils se s o u v e n a i e n t encore de ce qui était 
arrivé au pays où i l s avaient demeuré comme 
étrangers; de quelle a o r t e la terre, au lieu d'au-
tres animaux, avait p r o d u i t une infinité de mou-
ches; et le fleuve, au. l ieu d e poissons, avait fait 
sortir de ses eaux u n e multitude innombrable de 
grenouilles. 

11 . Enfin, ils v i r e n t une nouvelle sorte d'oi-
seaux , lorsqu'avant u n grand désir de munger 
des viandes d é f i c i e n a e s , ils en demandèrent à 

i, et t,inqiiam agni 
incautes te Domine 

piemadmodi 
.•duxil terra 
.-ructavit flu 

i s , et pro 
iltitudinem: 

12. In allocutione enim desiderii, 
ascendit Ulis de mari ortygometra; et 
vexationes peccatoribus supervenerunt, 
non sine ilhs, quie ante facta erant, ar-
gumentis per vun fulminum ; juste enim 
patiebantur secundum suas ncquitias. 

13. Etenim detestabiliorem ìuhospi-
talitatem instituerunt; alii quidem igno-
tos non recipiebant advenas, ahi autem 

tonnerre 

13. Car ils a v a i e n t traité d e s étrangers d ' i 
anière encore plus inhumaine . Ceux-là ne : 
ivaient point des é t r a n g e r s qui leur étaient 

in suo quamquo g e n e r e et natura permanent 
tam, divin» voluntan saosorviendo , ut rursU 
ciplo formata faclttqu.; fuerat. * Vol iîici«,ur < 
multa in .'Egypto c o n c m naturnin contigeran: 

7 . Terra arida appczruil. In imo mari Rut 
germinttns. Quasi c a m p u s hnrbiler et doridua, 
ditate. In graco o*t, L e X>Ái&ovs; ßiaiou, ex t 
fluctua et tempestas v a n a est illl* in campuir 

8. Natio. He br d'or u m populus. — Monslr» 
9. Depaverunt esc <<•••>.. Ev£u.rXl»joav, pascisi 

sunt a Deo, manna i l l i * dante, quam bene euri 
10. In incoiati*. JRgypti, — Pro nationo <m 

est, àvxi jmv ^viéûu,,: v ó a v . Italice dicermriu 

• transmuta« 
quo in prin-

ro , per quod transìbunt Israelit»!. -
— Ve profundo nimio. In maxima ù 
impestate, voi fluctibus violentis : qu 
herbis et lloribus amœuum. 
Prodigia. 

n t , scilicet manna. »Tarn beno habi 
ri solont a dominis equi nobile* et g< 
Imalium. I.oco p«r:eetorum anima!" 
; : In luogo di produrra animali, qt iciticet 

teas epulationis. Id e s t , deli catas, wta jxar« rpwpnç, ut 

; " j i s reapau.ufttav. ad consolalionem, scu potius miliga-
, c. IS, n. S. — Vexationes. Supplicia et pœnas immissas 
r. quot ante facta erant, argtimentis. Puto intelligenduin 
s fu furor um malorum persomnium ostensorum, de qaibus 

fulminum. Vexatioues poccatoribus supervencrunt per 
»ersoinniurn sibi visos osse l'ulminibus de c<elo tangi, etc. 
cus in ipso3 ejaculabatur antequam mari Rubro ao&orbc-
idv/m su/is neijui/ias. Ut eorom scolera merebantur. 
r inter /Egyptlos et Sodomitas in criminc inhospitalitatis. 
hospitalitùtein peccabaut -/Egyptii quam Sodomita , quod 

12. In allocutioìu 
Ortygometra. Vidr 

vim fulminum. Dici ersro poti 
• Vel sermo est de fiilxninibui 
rentur. Vide Exod. 1 4 . 24. -

13. Rtenim. Comparsi lo in 
— Desteslabiiiorem. Gravit i" 
/Egyptil male tractaver int di 
sed advenus incogni tos . 

servitutem redige- connus ; mais ceux-ci en ayant reçu qui ne leur 
avaient fait que du bien, les avaient réduits en 
servitude. 

l i . Ces premiers mêmes ont été punis pour 
avoir reçu aes étrangers comme s'ils eussent été 
leurs ennemis ; 

15. Mais ccux-ci tourmentaient très-cruelle-
ment ceux qu'ils avaient reçus d'abord avec jo ie , 
et qui vivaient déjà avec eux sous les mêmes lois. 

16. Aussi furent-ils enfin frappés d'aveugle-
ment, comme les premiers furent à la porte du 
juste , lorsqu ayant été couverts d'épaisses ténè-
bres ils ne pouvaient plus trouver la porte de 
leurs maisons. 

1 7 . Car les éléments changent d'ordre entre 
e u x , saus jamais perdre néanmoins cette harmo-
nie qui leur est propre, comme dans un instru-
ment de musique l'air se diversifie par le chan-
gement des tons : c'est ce qu'on peut, voir clai-
rement par ce qui arriva alors. 

18. Car les animaux de la terre paraissaient 
changés en ceux d e l'eau ; et ceux qui nageaient 
dans les eaux paraissaient sur la terre. 

19. Le feu surpassant sa propre nature brûlait 
au milieu de l 'eau, et l 'eau oubliant la sienne ne 
l'éteignail point. . 

20. Les flammes, au contraire, épargnaient la 
chair fragile des animaux envoyés de Dieu, et 
elles ne faisaient point fondre celle viande déli-
cieuse. laquelle se fondait néanmoins aisément 
comme la glace aux premiers rayons <lu soleil; car 
vous avez relevé et honoré en toutes choses 
votre peuple. Seigneur : vous ne l 'avez point 
méprise, et vous l'avez assisté eu tout temps et 
en tout lieu. 

17. In se enim elementa dum convertuntur. Le Sage revient sur la pensée qu'il avait omise 
au ver°ot 6. Il résume dans ces derniers versets, ce qu'il avait dit précédemment de la trans-
formation des éléments qui ont changé de nature dans les plaies d'Egypte principalement, 
ou qui ont produit des effets tout autres que ceux qu'ils produisent naturellement. Ç e s t e r ; 
cela que consistent les miracles. Mais les miracles ne troublent point pour cela l'ordre dans 
la nature , parce qu'ils sont produits par l'auteur de la nature elle-même, qui peut déroger à 
ses lois sao3 en troubler l'harmonie. 

14. Et non solum lime, sed et alius 
quidam respeclus illorum erat; quoniam 
inviti rccipiebant estraneos. 

15. Qui autem cum helitia receperunt 
h o s , qui eisdom usi erant justitiis sre-
vissimis afllixerunl doioribus. 

16. a Percuss) sunt autem capitate; 
sicut illi in foribus j u s t i , cum subita-
neis cooperti es&ent tenebris, unusquis-
que transitum ostli q i m e b a t . fa Hen. 
1 9 . 1 1 . ] 

1 7 . In se enira element* dum conver-
tuntur, sicut in orgauo qualitatis sonus 

todiunt; unde iestimari ex ipso visu 
cerlo potest. 

18. Agrcstia enim in aqualica con-
verlehantur; et quEcnmque erant na-
tantia, in terra transibant. 

19. Ignis in aoua valebat supra suam 
virtutem, et aqua extinguentis nalurcc 
nbliviscebatur. 

20. Flammre e conlrario, corruptibi-
lium animaliura non vexaverunt carues 
coainbulantium, nec dissolvebant illam, 
qua* facile dissolvebalur sicut glacies : 

bonam escam. fn omnibus enim magni-
ticasti pnpulum luum, Domine, et hono-
raali. el non despexisti , iu omni tem-
pore i et in omni loco assistens eis. 

18. Car I 

14. Et non solum hac. Non solum hoc intor Sodomitas et iEgypUoíi discrimen intercodit. 
Vel potius , c t non solum propterea puniti aunt. — Sed el alius <,u>d«m respecta... e, <1. 
Onece, «XX'ÜtH l i r t o « ^ íarai o ü ™ , idest , sed ai visitatio er í t , ut sane e n t , qua scolcra 
vindieentur; alia etiam de cansa pwnnsluent. — Quoniam invíti. Scilioct Sodomita^^ ^ 

simif afltiíCirunt. Quod ad magnam pcrlidiAin et crudelitatcin porlinet. * Sensus versicuii talis 
videlur : si Sodomorum cives p^nan?gravem meruere duritie i» hospites ig..ol-»s; quanta bi 
maiorom, duritie tanta in notus et receptos, ot ín civitatem adscitos f 

16. Per,7ussi sunt... cántate. /Egyptu., offusis omni ex parte loucb.-iS. -SjculUli. 
roitfB niniirum. Vidc historiara Genes. 19. 11. .'".stí. Lota. - TransMum. Ingresara. - OsUi 
sui qx«cre>,at. I-oquitur de .Egj-plüs; nam Sodomita domas l«oth ostium non ínvemebant, 
-Egyptii voro propriarum ledium. . . . t 

Í7. In se enim elementa dum convertuntur. Ut eum aer prius clarus. <ibscurus ronmur e i 
tenebrosus aut alia hujusmodi fit mutatio. — Siculinorgano. Í-) ¿xATr.pte», tanquam 
in psalterio , tanquam ir. aliquo músico instrumento sonus 
mutotur. Sonus ex varietAte modulationis aliud et aliud nomen sortaur. — Et omntu suum 
sonum eustodiunt. Nam acuta aculara. gravi 3 gravera som^r edunt ücol q 

- » /detur simi¡¡t¿d<r instituía «d ostsndendum 
íssim» voluntati. -- Uude œnimari. In gc^eo 
5« " f = ì ' 0 S ' ^ E W ; àxfiëûç, i'l S u o d e s 113 

sonum cutwatuni. jcmuiu. 
tur et modo lreta canantar, modo tristia, 
omnia parerò divin», omnipulenti »c sâ ii« 
clarius hicc hubentur, MTtp ¿OT'IV ti/Aoai ir. 
qua acta sunt perspici potost. , M „ . o , i n f i h n s . 

18. Agrestia. Xs ? aala , lerrestria : loquitur de jumont:s Ilebneorum per maro tranaouanous 
- Natantla, in Serravi transibant. P i s e - intelligit in t,rrara ejectps, a 

uem converaia suat vel r m i * q u s ex aquii cxili^ntss doraos -tiiíj'puocaoi - ' r " 
10. lg„<t in aquà. Ignis grandini a d i o i x t a , lini in aquis pluviis «t grandino non cMingoc-

" ï Ô . ' V m n x K M w n . Hoc « t 5uod snpm, c . 16, IS : " ^ Ä J W j E S ^ : 
laòaturignts.n. corAburercnlur qu<e impto« mitsacrant animatM.^^ J ion ini Qicw. 
C m t a W t a . ]nt«r Himmas inoedeutiaro. — M M eicam. Maona. M d . sopra, c i p . l o . 



PRÉFACE SUR LE LIVRE DE L'ECCLÉSIASTIQUE. 

C e l ivre f u t p r i m i t i v e m e n t c o m p o s é en h é b r e u . Saint J é r ô m e nous apprend 
q u il a eu le t e x t e or iginal s o u s les y e u x , ma i s il est m a i n t e n a n t p e r d u . 

Nous n on possédons q u e la t r aduc t i on g r e c q u e , qui fut composée p a r l e 
pe t i t - f i l s d e I a u t o u r , c o m m e il nous l ' app rend l u i -même d a n s le P r o l o g u e qu'il 
a m i s a la t è te d e l ' ouv rage . Il nous di t qu ' i l a a p p o r t é u u grand soin à l ' exécu-
t i o n Ile son t rava i l et qu ' i l n'a rien négl igé pour f a i r e pas se r la fo rce ei la 
beau t é d e I Hébreu d a n s le g r e c . M a i s il reconnaît l u i - m ê m e qu ' i l n ' y a a u ' i m -
pa r f a i l emeu t r é u s s i . ' 1 

S o n s ty le e s t , en effet t r è s - souven t d u r e t e m b a r r a s s é . S'il e n t e n d a i t bien 
I hébreu e t s il en posséda i t tou tes les finesses, il n ' é t a i t pa s éga lement ma î t r e 
d e la l a n g u e g r e c q u e el d e tou tes ses ressources . S a t r a d u c t i o n . t rop l i t t é ra le ' 
e s t s u r c h a r g é e d ' h é b r a t s m e s , c l le dés i r qu'i l a d e r e p r o d u i r e exac tement son 
texte lui l a i t e m p l o y e r des c o n s t r u c t i o n s pén ib les qui r e n d e n t que lquefo is la 
pensée o b s c u r e . 

N o u s a v o n s d u g r e c doux édi t ions , l 'édi t ion d e C o m p l u l e du ca rd ina l Ximeni 's 
et 1 édi t ion R o m a i n e . 

On n e connaî t pa s l ' a u t e u r d e la t r a d u c t i o n l a t ino q u e nous a v o n s d a n s no« 
Bibles . Il e s t t r è s - c e r t a i n qu ' e l l e e s t fo r t a n c i e n n e e t qu 'e l le r emon te a u x p re -
m i e r s s iècles d e l ' E g l i s e , pu isqu 'e l le est c i t ée assez u n i f o r m é m e n t par les i W 
d e c e t l e é p o q u e . Sa in t J é r ô m e l 'a laissée te l le qu 'e l le é t a i t , e t n ' y a fai t aucun 
c h a n g e m e n t . J 

Q u a n d on la c o m p a r e au g r e c , on y t rouve un t r è s - g r a n d n o m b r e d 'addi t ions . 
U s add i t ions sont p o u r la p l u p a r t expl ica t ives . Ou d i r a i t de s no ies marg ina les 
q u e les cop i s tes a u r a i e n t cusu i l e i n t r o d u i t e s d a n s le texte . N o u s a v o n s indiqué 
ces add i t ions d a n s la t r aduc t ion en les m e t t a n t e n t r e deux c r o c h e t s . 

L a version g r e c q u e r e n f e r m e aussi de s choses q u i n e sont pa s d a n s le la t in . 
CES v a r i a n t e s se r e m a r q u e n t s u r t o u t d a n s l ' éd i l ion R o m a i n e qui s ' é lo iane DIIIS 
d e n o t r e V u l g a t e que l ' éd i t ion d e Complu le . 

S o u s S ix t e V , un s a v a n t , t r è s - v e r s é d a n s l a l angue g r e c q u e , F l a m i n i u s Nobi-
lius, a donné u n e t r aduc t i on la t ine d u g r e c , qu ' i l a pub l i ée a v e c l ' au tor isa t ion d e 
c e souve ra in Pont i fe . Ce t le version a é t é appe lée , p a r Bossue t , la tmim Sixtine 
et d a n s son c o m m e n t a i r e s u r l'Ecclésiastique, il l 'a mise eu regard d e la 
\ u l g a t e . 

M a i s Clément V I I I a y a n t p r é f é r é la V u l g a l e , à c a u s e d e son a n c i e n n e t é , la 
vers ion S i x t m o n ' e s t p l u s c o n n u e q u e des s a v a n t s uui en t i rent le m ê m e parii 
q u e d e I éd i t i on g r e c q u e , pu isqu 'e l le en e s t la reproduction Adèle. 

Nous a v o n s c o m p a r é con t inue l l emen t c e s d e u x v e r s i o n s , a insi q u e l 'édition 
g r e c q u e d e C o m p l u l e , e t q u a n d n o u s avons t rouvé dos v a r i a n t e s qui méritassent 
d ê t r e recuei l l ies ou s igna l ée s , nous l e s a v o n s c i t ées d a n s nos no i e s . 

L o r d r e d e s c h a p i t r e s n ' e s l lias le m é m o d a n s le L a t i u que d a n s le G r e c mais 
ces t r anspos i t ions é t a i t s a n s i m p o r t a n c e , n o u s n ' avons pas c r u d e v o i r en p ré -
ven i r , d a u t a n t j i l n s q u e l ' o rdre d u L a t i n e s t p lus logique el p lus na tu re l . 

L e s G r e c s d é s i g n e n t ce l ivre s o u s l e nom d e Saqesse de Jésus, ¡Ut de Sirach, 
ou d e Sagesse de Sirach, ou Panarilos de Jésus, fiIs de Sirach. Ils lui donnent le 
n o m d e Pamrelos ou Recue i l d e tou tes les v e r t u s , pa rce qu'i l renferme des 
p r é c e p t e s re la t i fs à tous les devo i r s q u e nous a v o n s à r emp l i r . 
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Les L a t i n s lui o n t d o n n é le t i t r e d 'Ecclés ias t ique ou d e P r é d i c a t e u r , p a r c e 
q u o n ava i t c o u t u m e d e le l i r e d a n s les assemblées re l ig ieuses . On l 'a auss i 
que lque fo i s c o m p r i s s o n s le n o m do Sagesse de Salomon, p a r c e q u ' o n r é u n i s s a i t 
sous c e l i t r e g é n é r a l les c inq l ivres S a p ï e n t i a u x . 

L 'Kgl ise a c o n s e r v é un vest ige d e c e t usage . C a r , d a n s s e s o f f i ces , lorsqu 'e l le 
f a i t fa i re u n e l e c t u r e d e l'Ecclésiastique ou d ' u n d é s a u t r e s l ivres S a p i e n l i a u x , 
elle le dés igne s o u s le t i t r e généra l d e livre de la Sagesse. 

C'es t c e qui a fa i l c r o i r e à p lus ieurs a u t e u r s anc i ens q u e t o u s ces l ivres é t a i en t 
d e Sa lomon . M a i s si on n e pon t lui a t t r i b u e r le l iv re do la Sagesse, on p e u t 
e n c o r e m o i n s cons idé re r celui d e l'Ecclésiastique c o m m e son o u v r a g e . L ' a u t e u r 
V par le d e Sa lomon l u i - m ê m e et d e s e s s u c c e s s e u r s , de s p r o p h è t e s et de s 
h o m m e s i l lus t res qui o n t v é c u avan t e t a p r è s la c a p t i v i t é , et il t e r m i n e ses |>or-
i ra i t s d e s g r a n d s n o m m e s d e s a na t ion p a r celui d u pontife S imon . 

O n conv ien t d o n c g é n é r a l e m e n t q u e I a u t e u r d e l'Ecclésiastique e s t J é s u s . fils 
d e S i r a c h , q u i s e n o m m e l u i - m ê m e à la lin d e son o u v r a g e (cap . i. e t u ) , el q u i 
est éga lemen t n o m m é d a n s le P r o l o g u e q u e s o n t r a d u c t e u r a m i s a u c o m m e n c e -
m e n t d e s a t r a d u c t i o n , p o u r lu i s e r v i r d e P r é f a c e . 

M a i s o n n 'es t pa s d ' a c c o r d q u a n d il s ' a g i t d e d é t e r m i n e r a quel le é p o q u e c e t 
é c r i va in s a c r é a v é c u . Il v a il c e s u j e t d e u x sen t imen t s . D . Ca lmc t e t Bossue t 
p e n s e n t q u e le fils do s i r a c h a vécu au t e m p s d 'On ias I I I , fils d e S i m o n I I , s o u s 
le r è g n e d ' A n t i o c h u s - K p i p h a n e , roi d e Sy r i e . 

D ' a u t r e s c o m m e n t a t e u r s c ro i en t q u e ce l ivre est p l u s a n c i e n , et i ls p r é t e n d e n t 
(lue l ' a u t e u r a fleuri s o u s le pont i f ica t d e S i m o n 1«, d u t e m p s d e P t o l e m é o - P h i -
l a d e l p h e , roi d ' E g y p t e . C e s e n t i m e n t uous p a r a i t le p lus p robab le . C a r , c o m m e 
le d i t W e l l e , il v a d e u x points a u x q u e l s on peut se r a t t a c h e r pour d é t e r m i n e r 
la date, d u l ivre : I o l e d e r n i e r de s p e r s o n n a g e s é m i n e n i s en Israel d o n t t a n t e a r 
p r o c l a m e les l o u a n g e s , e s l le g r a u d - p r è t r e S i m o n , fils d 'On ias ; 2" le t r a d u c t e u r 
vint en E g v p l o sons P t o l é m é e - E v e r g è t e e t y Ut son t r ava i l . 

Il e s l vra i qu ' i l y a eu d e u x g r a n d s - p r é t r e s d u n o m d e Simon e t d e u x ro i s 
d ' E g v p t e d u n o m d e P t o l é m é e - E v e r g è t e ; m a i s il e s l diffici le d e d o u t e r qu ' i l 
s ' a g i t ic i d u p lus anc i en S i m o n , s u r n o m m é le J u s t e , e l du p lus anc i en des 
P t o l é m é e - E v e r g è t e . C a r , d ' u n e p a r t , il se ra i t t o u t à fait i nv ra i semblab le q u e 
S i r a c h e û t fait u n é loge r e l a t i v e m e n t t r è s - long d u d e r n i e r S i m o n , e t eû t c o m -
p lè tement g a r d é l e s i l ence s u r S i m o n le J u s t e , q u i r end i t d e s s e r v i c e s i n c o m p a -
rablement "plus g r a n d s à la re l igion e t à la na l ion j u i v e . D ' a u t r e p a r t , le second 
E v e r g è t e d E g v u t e , P t o l é m é e - P h v s c o n , é ta i t un t y r a n tel q u e l 'h i s to i re h e u r e u -
sement en offre peu d ' e x e m p l e s . Il n o l'ut s u r n o m m é E v e r g è t e (bienfaisant , q u e 
p a r a b u s . p a r de s h y p o c r i t e s et de s flatteurs, e l l'Ecclésiastique n aura i t p u c e r -
t a i n e m e n t lui a c c o r d e r c e s u r n o m h o n o r a b l e , c o m m e le remarque j u s t e m e n t Ha-

" ^ Û o b i e c t i o n q u ' o n fait q u e le t r a d u c t e u r , d ' a p r è s s e s p r o p r e s i n d i c a t i o n s , vint 
en E g y p t e d a n s la 3 8 ' a n n é e d ' E v e r g è l e , et q u e le p r e m i e r E v e r g è t e n e r é g n a 
q u e Î B a n s . s e r é s o u t t r è s - s i m p l e m e n t p a r ce la qu'i l n e p e u t pa s p lus ê t r e q u e s -
t ion d ' u n e t r e n t e - h u i t i è m e a n n é e d u régne d u second q u e du p r e m i e r E v e r g è t e . 
e t qu ' a in s i il n e s ' a g i t ici que d e la t r e n t e - h u i t i è m e a n n é e d u t r a d u c t e u r . 

O r S i m o n le J u s t e devint g r a n d - p r é l r e v e r s l ' an 3110, e t S i r a c h d é c r i t la 
ma je s t é d e c e P o n t i f e au mi l ieu d e s e s fonc t ions d ' u n e m a n i è r e s i v u e et si 
ac tue l le , qu ' e l l e n e p e u t a p p a r t e n i r q u ' à un témoin ocu la i re . M d o n c il d é c r i t ce 
qu'i l a vu p e r s o n n e l l e m e n t . U doi t a v o i r é c r i t son l ivre v e r s 280 a v a n t J é s u s -
C h r i s t , et son pe t i t - f i l s l ' a u r a i t t r a d u i t en g rec c i n q u a n t e a s o i x a n t e a n s p l u s 
l a r d , a insi e n t r e 230 e t 2 5 0 a v a n t J é s u s - C h r i s t ; le p r e m i e r E v e r g è t e a v a n t 
r é g n é d e 246 à » 1 avan t J é s u s - C h r i s t (•!';. 

C e s e n t i m e n t s ' a c c o r d e p a r f a i t e m e n t a v e c lo P r o l o g u e q u e le t r a d u c t e u r g r e c 
nous a l a i s sé , e t il peut aussi s ' a p p u y e r sur u n e a u t r e P r e . a c e q u e I o n a t t r i bue 
à s a i n t A t h a n a s e , e t qui s e l i t en g rec d a n s la Po lyg lo t t e d A n v e r s e t d a n s 
d ' a u t r e s éd i t i ons g r e c q u e s . . . . , . 

L ' a u t e u r a - t - i l é té p r ê t r e ? A - t - i l a é t é m é d e c i n ? Des c r i t iques ont c o n j e c t u r e 
qu ' i l a v a i t réuni c e t l e double q u a l i t é , ma i s ils n 'ont produi t a u c u n e raison p l a u -
s ib le à l 'appui d o c e t t e doub le h y p o t h è s e . Les desc r ip t ions q n il .fait d u t e m p l e 
e l de s c é r é m o n i e s d u c u l t e p r o u v e n t qu ' i l a vécu à J é r u s a l e m , m a i s on n e sa i t 

¡1) Dictionnaire eacyclopéiUvue de 1er théologie cotí,clique, ou mot ECCLBHASTKCB. 
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13), qu ayan t é t é c a l o m n i é a u p r è s d u r o i , il a v a i t é té à la veil le d ' ê t r e mis ä 
i n o r t , mais q u e le S e i g n e u r a v a i t eu c o m p a s s i o n d e lui e t l ' ava i t dé l iv ré d e ce 
danger ti,i, 3 e t s u i v . i . 

Ses études o n t dti porter tout particulièrement sur les saintes Ecriture« 
comme nous !e d i t d'ailleurs son potiWÎU, qui fut son traducteur. Et. dans Ira 
«unies E c r i t u r e s , il s'atlacUe tout spécialement, aux Psaumes et aux l i v r e s S 
Salomon. 

L'imitation d e ces derniers est évidente. Saint Jérèmo nous assure uue l 'on 
g , M l hébreu toit divisé en trois l ivras, qui rénondaient aux trois I r e s " ; 
f ? 1 ™ 1 0 " ; oo lollP sorte que le premier était intitulé Paraboles, le second F.edi-
smste, et le trois ième Cantique des cantiques 

U „ critique m o d e r n e a en eilet, remarqué qu'on trouvait , dans le livre de 
I Ecclésiastique, e s t r o i s é l é m e n t s qui c a r a c t é r i s e n t les o u v r a g e s do Salomon 
des m a x i m e s on «les p r é c e p t e s d e m o r a l e c o m m e d a n s les Paraboles ou Proverbes' 

a n a ' 0 ë . U R S » d e VEcdisiaste, el un Cantique d a n s Inquel il 
loue le S e i g n e u r e l les g r a n d s h o m m e s d e s a n a t i o n . 

L a u t e u r no d i s s i m u l e l u i - m ô m e ni ses e m p r u n t s , ni s e s imi t a t ions . Il r ep ro -
dui t p r e s q u e m o t a mot d e s s e n t e n c e s nu d e s m a x i m e s q u i sont au livre dis 
Proverbes et ,1 f a n l 'éloge ,1e la s ages se à p e u p r è s d a n s le m é m o s ty le qu" 
Salomon , P r o v . v m ) . C o m m e l o t , e t c o m m e l ' a u t e u r d u licre de la Saâesse il 
" r u Â ^ " " . ! f c o n i m o é m a n a n t d e D i e u l u i - m ê m e , et' il 
pa r l e du P e r e e t d u F i l s c o m m e d e d e u x p e r s o n n e s d i s t i n c t e s 

NOUS a v o n s v a ( P r é f a c e s u r le livre des Proverbes) q u e les m a x i m e s c o n t e n u e s 
™ e i i r V M » a v a i e n t pa s t o u t e s é t é recuei l l ies en m ê m e t e m p s 

e t p a r les m é m o s a u t e u r s . E l l e s a v a i e n t é t é p r i m i t i v e m e n t composées par S a l o -
m o n , e t é t a i en t r e s t é e s d a n s le s o u v e n i r d e la n a t i o u . q u i t r a n s m e t t a i t d e g é n é -
rat ion eil g é n é r a t i o n c e s p r o v e r b e s , c o i n m c les n ô t r e s se t r a n s m e t t e n t . 

A p r è s les d i v e r s choix qui en f u r e n t fa i t s e t q u i c o n s t i t u e n t le livre des Pro-
verbes tel q u e n o u s l ' a v o n s , de s t ro i s mi l le s e n t e n c e s d e S a l o m o n , il v en ava i t 
e n c o r e a r e c u e i l l i r . L ' a u t e u r d e y Ecclésiastique n o u s s e m b l e s ' ê t r e donné ce t t e 

Venu le d e r n i e r d e t o u s les p r o p h è t e s , il s e c o m p a r e â u n h o m m e qui glane 
des g r a i n s d e r a i s i n a p r è s l a v e n d a n g e ( c a p . x x x m . 16) . Il n ' a d ' a ïo r rF c r u 
t r o u v e r q u u n p e t i t n o m b r e d e s e n t e n c e s à recueillir, ma i s l a bénédict ion do 
Dieu a y a n t f é c o n d é s o n t r a v a i l e t l ' i n sp i ra t ion cé les te lui é t a n t venue en a i d e , 
II s e s t t rouve d a n s I a b o n d a n c e , e t la c u v e n ' a pa s é té m o i n s pleine q u ' a p r è s 
les p r e m i è r e s r é c o l t e s . 1 1 1 

Son livre , en e f f e t , ne le cède à aucun autre pour la richesso de la doctrine. 
On peut le diviser en trois parties. 
L a p r e m i è r e , q u i e m b r a s s e los x i . m p r e m i e r s c h a p i t r e s , e s t , d i t M. l ' abbé 

l i a u l t , un C o u r s c o m p l e t d e re l ig ion . 
I " L e d o g m e p r e s q u e t o u t e n t i e r s ' y t r o u v e , savo i r : Dieu e t s e s d ivins a t t r i -

but» , s a p u i s s a n c e IXLII et xr .n i , s o n i m m e n s i t é il e s t p a r t o u t et il s a i t tout 
j x u i 1 8 - 2 0 ; x v i 1 6 - 1 7 ; x x m , 2 5 - 2 0 ) ; s a p r o v i d e n c e ( x v i , 2 6 - 2 9 ' e t s a just ice 
fa t ; . , X Ï . ' ' T ' f : ; I e f i a ( " i n , 1-6), ce lu i d e ia p réd t s t ina-

!.. 0 " < k 1 i n é g a l e r é p a r t i t i o n des g r â c e s e t d e s b ien fa i t s d e Dieu ( x x x m , 7-14); 
I innocence o r w m j M e d e 1 h o m m e e t son é léva t ion à l ' o rdre s u r n a t u r e l x v u . 2-11), 
s a l iber té (XV, -1-4-22) ; l a néce s s i t é e t I u t i l i té d e s t en ta t ions ( n , 1 -13 ; ' i v . 18-22'; 
•efficacité d e la p r i è r e ( x x x v , 1 7 - 2 2 ; la m o r t ;v , S - 9 ; x i v 13-19: vu 8! é 

j u g e m e n t ( x v i , 1 ö ; x i , 28 ; i . 13. -19, e t c . , e t c . ) . 
2» L e s i n s t r u c t i o n s m o r a l e s s o n t p lus n o m b r e u s e s . 
L a u t e u r d é f e n d t o u t c e qui e s t m a l , le p é c h é eu général ( x x i , 1 - 4 ; xi.r, 8-14) 

et en pa r t i cu l i e r t o u s les v i ce s : l 'orguei l liai' d e Dieu e t d e s h o m m e s Ix , 71, là 
p résompt ion ,v i , 2 - 1 ) , l ' a m b i t i o n ( v u , 4-81, la c u p i d i t é Ix, 9 - 1 0 ; x fv 3 -11 -
XXXI. I ; IV, 6 ; v . 10., l e s c u r i o s i t é s d a n g e r e u s e s i x . 3 - 1 3 ; x x v »« • v'Li | 12 
13:, la volupté ¡XIX, 2 .1; x x m , 21-21) , l ' i n t e m p é r a n c e i x x x l . 22-40 ¡ Y x x v n ! 33,' 
34; , I o is iveté (XXII , 1 , 2 , 1 6 ) , la mu l t i p l i c i t é d e s paro les ( x x , 5 - 8 ; x x m . 17: , lé 
m e n s o n g e ( v u , 1 3 ; x x 2 6 - 2 8 ) , h, co l è re ( x x v n , 3 3 ; x x x , 26). le jurement , 
j x n n , 9 - 1 7 ; x x v n , 13) , le r e s p e c t h u m a i n ( i v , 2 4 - 3 3 ; xx , 241, les quere l l es 
t x x v m , 10-14) , l e s f a u x r a p p o r t s (v , -16-17; x x i , 3 1 ) , l ' espr i t do dupl ic i té 

( x x v n , 55-30) et la v a i n e conf iance d a n s les r i chesses (v , 1 - 3 ; x i , 25-29 ; x x x i , 
8-11) . 

Il r e c o m m a n d e t o u t ce q u i e s t b ien : — à l ' égard d e Dieu , la d r o i t u r e et l a 
s impl i c i t é ( î , 3 6 - 4 0 ; i l . 1 4 ) ; d a n s le c u l t e . s o i t in té r ieur ( x x x v . 1-81. soit ex té -
r i e u r (xxxv , 6 - 1 1 ] , une p r i è r e c o n t i n u e l l e ' ( x v l l i , 22i e t la c ra in t e fil iale d e s e s 
j ugemen t s d 'où na i s sen t la g lo i r e ( i . 11 ; x . 2 3 - 8 7 ; XL, 28) el le bonheur (i , 12, 
2 0 , 21 ; x x x i v , 1 4 - 2 0 ; x i v . 2 2 - 2 7 ) ; — à l ' égard do n o u s - m ê m e s , l ' humi l i t é 
qui s e délie e t c o n s u l t e ( x x x i i , 5 2 - 2 4 ) . l a p rudence ( x x i , I » ; x x x v u , 2 3 - 2 9 ; 
m , 3 1 . 32) ; la fu i te d e s pe t i tes f au t e s ( x i x , 1 ; x , I ;, le choix d e nos consei l lers 
v i , 6 ; x x v n , 12-18) e t d e n o s a m i s i i x , 2 1 - 2 3 i ; la pe r sévé rance d a n s le bien 
H -Io-23 ; v, 11, 1 2 ; s x u , 19 , 2 3 ; x x x i v , 30, 31; ; — e n f i n , à l ' éga rd d e nos 

f r è r e s , la cha r i t é ( x v u . 12 ; x m , 19 , 20), l 'oubli e t le p a r d o n des i n j u r e s !x , 6 ; 
XXVIII . 1 -9 ) , l ' a u m ô n e ¡ v u , 10, 3 6 ; x x i x , 12-18 ; m , 33-34 ; i v , 1 - 8 ) e t la c o r -
rec t ion f ra te rne l le ( iv. 2 7 ; s x , 1 ) a v e c l e s règles p o u r l a b ien f a i r e ( x i , 7 ; v i n , 6 ; 
s x u , 7 - 9 ) et p o u r la b ien recevo i r l 'xx, -i ; v u , 6 ) . 

Les pr inces ; x , 16 -17) e t les m a g i s t r a t s ( iv. 9-1-1 ; x x , 2 , 3), les p r ê t r e s et 
l e s l a ïques iv i r , 3 1 - 3 5 , les r i c h e s (v . 1 - 3 ; x v u i , 2 1 - 2 6 ; x x x i , M l ) e t les 
p a u v r e s (x i ' , 1 1 ; x x , 2 3 ; x x v , 3 , 4 . XL, 29! . les m a r c h a n d s et les a c h e t e u r s 
I x x v u , 2 ; XXIX, 61-1 ; x x . 12; . les vie i l lards i i x , 2 4 ; x x v , 6-8': e t les j e u n e s g e n s 
( x x v , 8 ; v i n , 9 - 1 2 ) . les m é d e c i n s e t les ma lades ( x x x v u i , 1-15) , le m a r i e l la 
f e m m e ( x x x v i . 2 3 - 2 8 ; x x v , 1, 2 , 17-31 ; x x v i , 10-11 ; x x m , 30-37 ; i x , 1 , 2 ; 
v u . 21). les p a r e n t s e l l e s en fan t s i.xvi, 4 - 4 ; x x x , 1 - 1 3 ; v u , 2 8 - 4 7 ; XXII, 3 - 8 ; 
XLII. 9 - 1 1 ' ; les m a î t r e s el les s e r v i t e u r s ( iv , 38 ; v u , 22, 2 3 ; x , 28) , en u n m o t . 
t o n t e s les c lasses d e la soc ié té p e u v e n t a p p r e n d r e du fils d e S i r a c h que l l e s sont 
l e u r s o b l i g a t i o n s , el ce qu ' i l s d o i v e n t f a i r e p o u r les r emp l i r (1). 

L a deux ième p a r t i e d u l ivre s ' é tend d u c h a p i t r e x i . au c h a p i t r e t.. Elle c o m -
prend l ' é loge des p a t r i a r c h e s , d e s p rophè tes e t d e lous les p r inc ipaux p e r s o n -
n a g e s q u i o n t i l lus t ré le peup le d e Dieu. C ' e s t un r é s u m é des fa i t s les p lus 
sa i l l an t s d e l 'h i s to i re s a i n t e d e p u i s A d a m j u s q u ' a u p o n t i f e S i m o n , qui para î t 
avo i r é t é c o n t e m p o r a i n d e l ' au tou r . D a n s c e l l e g a l e r i e , on vo i t passer s u c c e s s i -
v e m e n t les figures d ' U é n o c h , d e Noé , d ' A b r a h a m , d ' i s a a c , do J a c o b , d e Moï se , 
d ' A a r o n e t d e P h i o é è s . d e J o s u é e l d e Ca leb . d e S a m u e l , d e N a t h a n , d e David 
e t d e S a l o m o n , d e R o b o a m , J é r o b o a m , E l i o , E l i s é e , E i é c h i a s , I s a î e , J o s i a s , 
J é r é m i e , Ezéch ie l , Zorobabe l el le pont i fe S i m o n qui t e r m i n e ce l t e sé r i e d é loges 
e t d e c a r a c t è r e s . „ „ , 

L a t ro i s ième p a r t i e s e c o m p o s e d e la p r i è r e p a r laquel le I a u t e u r conc lu t s o n 
o u v r a g e . Dans 1 é p i l o g u e , il d i t qu ' i l a c h e r c h é la sagesse e t qu ' i l l ' a t r o u v é e , et 
il i n v i t e ses l e c t e u r s à su iv re s o n exemple . 

Ce l ivre d e l'Ecclésiastique, é l a n t pos té r i eu r à E s d r a s , n ' a pu ê t r e c o m p r i s 
d a n s le canon des Hébreux . Il fa i t d o n c p a r t i e . c o m m e celui d e la Sagesse, de s 
l ivres d e u l é r o - c a n o n i q u c s d e l 'Anc ien T e s t a m e n t . Ma i s on n e peut m e t t r e eu 
d o u t e , n i s a c a n o n i e i t é , ni son i n s p i r a t i o n , pa rce qu ' i l e s t c i t é c o m m e E c r i t u r e 
d i v i n e p a r les a u t e u r s s ac ré s d u N o u v e a u T e s t a m e n t , sa in t J e a n , s a i n t L u c ot 
s a i n l Pau l qui e n o u i f a i l p l u s iou i s c i t a t i ons . . 

T o u s l i s P è r e s d e l 'Eg l i s e l 'ont reconnu o t c i té c o m m o u n e œ u v r e d i v i n e , e t 
o n t dés igné p e r p é t u e l l e m e n t s o n a u t e u r s o n s le n o m d e p r o p h è t e e t d é c r i va in 

' " i n c o m p a r a n t d ' a i l l eu r s s a d o c t r i n e à cel le de s a u t r e s l ivres S a p i e n t i a u x , on 
voit qu 'e l le s o r t é v i d e m m e n t d e la m ê m e s o u r c o . C'est la m ê m e c r o y a n c e e t 
c 'es t la m ê m e m o r a l e . e t le p r ê l r e ne. p e u t pa s t r o u v e r u n e m i n e p lus a b o n d a n t e 
p o u r s o n ins t ruc t ion e t p o u r cel le de s fidèles. 

Ces a p h o r i s m e « , s a n c t i o n n é s p a r l ' expér i ence d e l o u s les s i è c l e s , p rodu i sen t 
t o u j o u r s b e a u c o u p d ' i n f l u e n c e s u r l ' e sp r i t de s peuples . Peu t - ê t r e les p r é d i c a t e u r s 
négl igent- i ls t r o p ces s o u r c e s p réc ieuses auxque l les i ls p o u r r a i e n t e m p r u n t e r u n e 
fou le d e « s m a x i m e s q u i son t d e t o u s les t e m p s e t d o l o u s les l i eux , pa rce 
qu 'e l les s o n t é t e rne l l e s e t i m m u a b l e s c o m m e la vé r i l é e l l e - m ê m e . 

Au lieu d ' a l l e r c h e r c h e r au loin des s u j e t s q u i sont s o u v e n t s té r i les , il y aura i 
p l u s d e p rof i t à se c o n t e n t e r d e c o m m e n t e r ces s e n t e n c e s p r a t i q u e s , qui n o m 
s o u v e n t b e s o i n , p o u r ê t r e é l o q u e n t e s , q u e d e r e n c o n t r e r u n i n t e r p r è t e q u i les 
c o m p r e n n e e t qui s a c h e les fa i re valoi r . 
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LE L I V R E DE L ' E C C L E S I A S T I Q U E . 

P R O L O G U E . 

On pcut voir dans la I.oi, dans les Prophctes, 
et dans ccux qui l e s ont su iv is , beaucoup dc 
choses tres-grandcs et Ires-sages qui rendent Is-
rael digne de louange pour sa doctrine et pour 
sa s a g e s s e , puisque nun-seulement les auteurs 
de ens discours ont dil utre tres-eclairis, mais 
que les elrangers mimes pcuvent devenir. par 
leur moyen, tres-habiles a parler et a 6crire. 

C'est en celtc maniere que Jtfsus, mon aieul, 
apr£s s '&re applique avec grand suin a la lecture 
de la L o i et des Prophetes , et des autres livres 
que nos p6res nous out laisses, a voulu lui-ntfme 
Ocrire de ce qui regarde la doctrine et la sagesse, 
aiin que ceux qui dfcjirent apprendre s'^tant 
instruits par ce l ivre , s'appliquent de plus en 
plus 4 la consideration de (curs devoirs, et s 'af-
fermissent dims une vie conformed la loi de Dieu. 

Je vous exliorte done, vous qui voudrei lire, 
ce l ivre , i y apporter une disposition favorable 
et une attention particuliere, et a nous pardon-
nor s'il semble qu'en quelques endroils, voulant 
rendre toute la beauti et tonte la force de l'ori-
ginal , nous ne pouvons trouver des paroles qui 
en expnmcnt tout le sens : car les mots hebreux 
n ont plus la mrtme force lorsqu'ils sont traduils 
en une langue ¿trangere; ce qui n'arrive pas seu- i 

Multorum nobis, et magnorura, per 
legem et prophet**, aliosque qui secuti 
sunt illos, sapientia demunstrala est: 
in quibus oportet laudare Israel doctri-
n e et sapientiE causa; quia non solum 
ipsos loquentes nccesse est esse peri-
tos, sed etiam extraneos posse et di-
centes et scribentes doctissicnos fieri. 
Avus meus Jesus , postquara se amplius 

I dedit ad diiiientiam lectionis leg is , et 

pn.pbetarum, et aliorum librorum qui 
nobis a parentibus nostris traditi sunt; 
voluit et. ipse seribere aliquid horum 
qua ad dnctrinam et sapientiam perti-
nent ; ut desiderantcs d iscerc , et ¡Ho-
rum periti facti , magis magisque atten-
dant ammo, et confirmentur ad lejiti-
mam vitam. Hortor itaque venire vos 
cum benevolentin, et attention studio 
lectionem facere, et veniam habere in 
illis in quibns videmur, sequent»* ima-
gmem sapienti®, deficere in verborum 
corapositione. Nam deficinnt verba He-
braica quando fuerint translata ad alte-
ram iinguam. Nun autem solum hate, sed 
ct ipsa l e x , et propheta:, caiteraque 

P r o l o g us. — Avus meus Jesus. Le t r aduc teur r.ltribue t'ou vrago qu ' i l tr.iduit ft J e s u s , ills 
do S i r a c h , son g r a n d e r « , e t i l suppose que les livres sacrfts des H e l r e u x e U i e n t a t o r e emra 
lea mains de s e t rangers qui pouvaiont on faire leur proiit. La t raduct ion ilos Septanio avail 
done ete fa . t e a v a n : la s ienne, et c c s t sans doute Pexemple do ces t r a d u c t e u r s q u i l a « „ g a ^ I 
hciraica. La t raduct ion a nueux tni tc l a i t beaucoup penlro it Torigioal , s u r t o u t quand il 
s ' a g u d 'un pofime. L e t r a d u c t e u r do VBccUsiastique s W u s e de n ' avo i r pu fa i r e passer dans 
Jo grec toute la force de Phebrou , et il ue parat t pa s avoir eu pour l e s S e p t a a t o r admi r - t i on 
qu'ont eue ceux qui les ont e r a s inspires . - Nam in ociavo H trigeslmo anno. Nous crovoas 
que le t r aduc teur veut parler de la 3S< annee de .sou lire ct non de la $3« a n U t c , \P 

^ » " ¡ ¡ S P ' U S T > M l ' 3 q U ' " a V ° ' " U d * S i g ° " r K v e r g M e ^ ^ e t c o p r i a S 

Multorum nobis, el mvgnorum. Clare c x g r a c o t 
per legem et prophe'~~ —- —' -
Israeli/as nomine e tienlioi, ec undc > 

! vertas .; Cum mutla magnaque nobis 
unl. tradila sint, ab qua merlto laudt* 

ion solum ipsi lectores possinl docli 
„ . dicendo quam scribcndo utiles esse queanti 

OBUS meus Jesus, cum semullum d-dxsset leclioni legis et propheta,'um err. voluit el iuse 
"liquid horum seribere, ete. — ' Qui secuti sunt illos. Doctor«* ot peri tos ' legis . — ¡sjaucntcf. 
In g r i ccoes t , av*-jtv»4«XCvr«5, legentes; sed sensus potest esse idem, quasi dicat • non tantam 
ex l l e b n i o r i i m l i b r i s prof ic iui i t lequontos scilicet hobrsico, ot h a » legere v a l e n t e s , sed alit 
etiarn ab his accip ientes . - Necette est esse peritos. rivsofleu fieri pcr i los . _ Ut desiderates 
discere. Claro sic V a t a b l . : Unde studioti, el qui se hi< dedistent, multo majorem ad legitime 
vwendum prof return faeerent. - Veniam habere. Veniam dare , «uvvvd a r v lyt tv In quibus 
Qidemur, sequentet imaginem. Grieca c la re . Ignoscite nobis, sicubt Odeamur dum in inltr-
pretatione elaboravimus, quarumdam dictionum vim non esse assecu'i Seau i imaginem 
sapient lie es t conar i expr .mere earn sapient iam qu® clarius elucet in a u t o g r a p h e d Namde/i-
ciunt. G r a c e cu -¡ap laoSbwtfMi non idem valent , non oamdem vim habent — Inter se di-
cuntw-. In propria l ingua , quasi dicat : Autographs hebra ica inul tum diiTerunt a grarc is , ve 
a t inw m qme conye r tun tu r . - In ociavo et trignimo anno. Vel loqui tur de a n n o I t a t i s w ie 

vel de anno t r iges imo octavo post scr ip tum hoe volumen Kcclesiast ici , vol a l iber la te Judieis 
da ta p e r Ptolemieum Pin lade lphum. ^ d e Josephu.n IS. Ant,q., cap . 2'. - liverge™. vox 
libora'.om et benefieum sigmfioat. - Invent... librot. Grasco est , ¿oo'ftctov id e s t , exemplar , 
nhi leguot i^Sm, v i a t i cum; alii « W r . v , id est , o c c a s i o n o m . - A d d e r e d i U g c n l i a m . k S e r r * , 
adbibere d i l igent iam. Multa vigHia auuli doctrinam. Mul tam vigUiam e : s tud ium ^dbibui . 
— In spatio temports. Quo in yKgypto fui . — Ad ilia qua ad finem ducunt. Ut hxc precept» 
et cocuuienta ederem. 

C H A P I T R E 

O i ' i s i r i e d e l a E l o ™ ( 

P R E M I E R , 
t i e l a c r a i n t e < l u 

de T)i 

•16 a\ 
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LE L I V R E DE L ' E C C L E S I A S T I Q U E . 

P R O L O G U E . 

On pcut voir dans la I.oi, dans les Prophctes, 
et dans ccux qui l e s ont su iv is , beaucoup dc 
c h o w s tres-grandcs ct tres-sages qui rendent Is-
rael digoe de louangc pour sa doctrine et pour 
sa s a g e s s e , ppisque nun-seulement les auieurs 
dc ccs discount ont dil Clro tres-eclairis, mais 
que les elrangers mimes pcuvent devenir. par 
leur moyen, tres-habrles a parler et a 6crire. 

C'est en cette maniere que Jtfsus, mon aieul, 
apr£s s'fitr© applique avec grand soin a la lecture 
lie la L o i et des Prophetes , et des autre? livres 
que nos p6res nous out k i s s e s , a voulu lui-mfme 
Ocrire de ce qui regarde la doctrine et la sagesse, 
aiin que ceux qui dfcjirenl apprendre s'^tant 
inslruiis par ce l ivre , s'appliquent de plus en 
plus 4 la consideration de (ours devoirs, et s 'af-
feriuissent dans une vie conformca la loi de Dicu. 

Je vous exhorte done, v o u s qui voudres lire, 
ce l ivre , i y apporter une disposiUon favorable 
et une attention particuliere, et i nous pardon-
ner s'il serable qu'ea quelques endroils, voulant 
rendre toute la beauti ct toute la force de l'ori-
ginal , nous ne pouvons trouver des paroles qui 
en cxpriment tout le sens : car les mots hebrcux 
n'ont plus la iRfime force lorsqu'ils sont traduits 
en une langue ¿trangere; ce qui n'arrive pas seu- i 

Multorum nobis, et magnorum, per 
legem et prophetas, aliosque qui secuti 
sunt illos. sapiontia demonstrate est: 
in quibus oportct laudare Israel doctri-
n e et sapienliE causa; quia non solum 
ipsos loquentes necesse est esse peri-
tos, sed etiam extraneos posse el di-
centes et scribentes doctissimos fieri. 
A m meus Jesus postquara se amplius 

I drtdit ad dtlisentiam leclionis leg is , et 
prophetarum, nt alioruin librorura qui 
nobis a parentibus nostris tradiU sunt; 
voluit ct. ipse scribere aliquid horum 
qua! ad doctrinam ct sapientiam perti-
nent ; ut desideranlcB discerc , et ¡Ho-
rum periti facti , magis magisquc atten-
dant ammo, ct confirmentur ad lejiti-
mam vitam. Hurtor itaque venire vos 
cum benevolentia, et attention studio 
lectionem faccre, et veniam habere in 
illis in quibus videraur, sequcnles ima-
gmem sapientue, deficere in verborum 
corapositione. Nam deliciunt verba He-
braica quando fuerint translata ad alte-
ram linguara. Nun autem solum hate, sed 
ct ipsa l e x , et propheta;, caiieraque 

PROLOG ITS. — Avus meus Jesus. Le t r adue teur attxibue l 'ouvrago qa ' i l tr.iduit ft J e s u s , fiU 
;to S i r a c h . soa grand-pf t r« , e t i l suppose quo Ion livres sacrfti do* Hobreux e U i e n t a t o r e omra 
lea m a i u s d w c t r a n g e r s q u i pouvweut on faire leur profit. La t r aduc t ion rtos S e p t a n l o avail 
done «to fa i te avan t la a e o n « , «< e 'est sans doutc Poxemple do ces I r aduc teu r s q u l J a e a g L * I 

, f I n d u c t i o n a mteux tni te Jai t boaur.ouu pordro it l 'or iginol . au r tou t auand il 
s ' agH d 'un poerae. L e t r a d u e U m r do VBccUsiastique « W o n de n ' avo i r pu fa i ro p a s w r d*.,* 
Jo grec toute la fore* de Phebrou , et il 11« pa ra l t pa s avoir *u uour l e s S e p U n t « Padmiralion 
qu'ont eue oeux q U I l C 3 oa t e r a s inspires . - Nam in octavo d trigestmo abno. Nous crovoDS 
que lo t radi ic tour vout par le r 110 la 3S' annee de .sou uirc ot non de la a n U t c , \P Ptrtlim^W 
n d k » * S C ' D b , e P ' U S P r 0 b a W ° q U ' " a A^U l U d * S i g D " r KvergMe 1 « 2 

Alultorum nobis, ct magnorum. Clare c x g r a c o .<• 
per legem et prophf~" —- —' -
IsraelUas nomine t rtenll/K, et undc > 

f vertas Cum multa maonaque nobis 
unl. tradiia sint, ab qua merlto laudt* 

1 on solum ipsti Icdores possint docli 
r' „ . dlcendo quam scribendo utiles esse queanti 

OBUS meus Jesus, cum se nullum d-dxsset lecltoni legis et prophetarum '¡r. voluit el ivse 
"liquid horum scribere, eie. — ' Qui secuti sunt illos. Doctor*« ot peri tos ' legis . — LoquenM. 
1" « r i ccocs t , a v * - p o ) « ' - v r * ; , legentes; sed sengus potest esse idem, quasi dicat • non tantum 
ex.l lnbrieoriim Iibria praficiom loquontos seilicer. hobraico, ot h a » legere v a l o n t e s , sed alit 
et iam ab his acc ipwntes . - Necesse est esse peritos. rivsoflas fieri pcr i tos . _ Ut desiderates 
discere. Claro sic V a t a b l . : Unde ttudiosi, et qui se hi* dediseent, mullo majorcm ad legitime 
wendum prof return facerent. - Veniam habere. Veniam dare , OUVYVWXW lyt tv In >,uibus 
•videmur, sequentes imaginem. Grieca elan- . Ignotcile nobis, sicubl Odeamur dum in inttr-
pretalione elaboraVimus, quarumdam dictionum vim non esse assecu'i Seau i iraaiiinem 
sapiod«.« es t eon a n expr lmere « m sapient iam q u r o c lar ios elucct in a u t o ^ r a p h o ^ - NarZdefi-
ciunt. G r a c e cu -¡ap laoftwiifMi non idorc valent , non oamdem vim habent — Inter se di-
cuntw-. In propria l ingua , qua*, d i e « : Autograph* hebra iea m u l t u m dilTerunt a g r a » » . ve 
a t inw m q u « e o n y e r t u a u , r . - In octavo et trignimo anno. Vol loqu i tu r de a n n o I t a t i s ¿uie 

vol do a n n o t r iges imo octavo pos t aoriptum hoc volumea Kcelesiaaiici , vol a l iber la tn JudKis 
da ta p e r P t o W u m Pin lade lphum. ^ d o Josophu.n IS. Ant,q., cap . 2'. - liverge™. Qvx vox 
l iberatom et beneficum xignifioat. - Invent... libros. Grasco est , ™ . c i c v id 0 « , exemplar , 
«1.1 l c g u n t ^ S w v , v ia t i cum; alii ¿«cpixrv, id est , o c c a a i o n o m . - A d d e r e ¿ i l i g e n t i a m . A S e r r * . 
adhilmro d i l igea t iam. Mulia vigilia auuli doctrinam. Multam vi^-iliam e : atudiuin ^dhibui . 
— In spatio tempons. Quo in ^Kgypto fui . — Ad ilia qua ad finem ducunt. Ut hxc precepta 
et cocuuicnta oaerem. 

C H A P I T R E 

O i ' i s i r i e d e l a 

P R E M I E R , 

t i e l a c r a i n t e «»>« 

de T)i 

•16 a\ 



17. Timor Domii 

18. Ruligiositas custodiel c 
I cor, jucunditatem atqm 
ibil. 
19. Timenli Domiuum be* 
diebus consummationis illi 

23. Radi 
minum, et 

¡6. (L'intelligence et ); 
tus, et scientia; reli 

7, ubi initium ii 
principatum sigr 
usi. Val timor 1> 

r r W K I reschith , ot grajee ¿pyjn, quw vocos et principium e: 
nsus esse poteat : timor Domini initium est et primitiio sapien-
t e , e te., ia virtutibus raoralibua principatum tonet. Vel timor 
est. — Cum fidelibus in vut\:a concreati'.* est. Quasi dicat : 
o accipiunt a peo donum quoddam. quo ad pietà toro proclive» 

d»cobat Job., c. 31, n. 18 : Ab infamia "te? creme mecurn miseraste, et de 
ressa est mecum. Vel sensus e « timor Dei ita adliieret fidelibus. ac si in utero 
c conereatus. — Cum electis feminis. Et cura eximiU feminis 'ddolibus «ra-
cura virls, utrosquo comitans ot deducens per viam mandatoruin Doi. i f ìqu : 
. cum in grseco sii, o^spuaro;; et iavot ayrus qui habet : Cum semine eorum 
titericordia ejus : et arablcus qui vertit : Cum semini honorum excellenlio 
:m justis et fidelibus agnoscilur. Vatablus, apudjustoS et fidcles visllur. 

.. mini, scientia religiosità*. Timor Domini est scientia, id est. sciens , pru-
dono , et vera rcligio ot pietas, sive plus Doi cultns. 

1S. Religiosità* custodia et justifieabit cor. Aliì vertuut : Sanctìtas autem cor incolume. 
, et eidem jucunditutem afferei ci gaudivm. Sunt ha*c simìlia iis qua-

1«. rimenti Dominum bene erit. et in diebus consummationis Uìius benedice tur. Ripeti-
ci inculeat, veròis parutn mutali*, quod diserai supra, n. 13. 

20. Plcniiudo sapientice est timere Deum. Sieut inchoatus amor csi inchoata «apiontia, il.-, 
pcrlcctus amor est consummata et perfeota sapientia : nihil onim aliud esl vere sapore , quam 
l>eum timere et pie colere et revereri. — Pt-nitudo a fructibìis i/tius. Id est., plenitudo frui-
mmo sapienti® cumulat timontos Deum, voi, ut est in graco , eos inebriai, id est saturat 

r 5 m 
Pruct 

•ptacuìt 

timor Domini. Timor Domini 
. ' Magumn erudiiionis ornomct 

germi 
l«0£<ùi, 

sapienti-tiri, huc es t , «apienti 
dona Dei. Timor scilicot ot sa 

24. Companietur. Inter hoi 
immìsit , qu<xl magnam copiai 
cognitio crcdendorum, sicut 

• Utraque 
iculo prree 

Rodi; 

tixecratio. Rea 

23. Et vidit, et dinumet 
utraque autem sunl dona Dei 

Ènte du Seigneur est la couronne de-
là sagesse; elle donne la plénitude de la paix, et 
les fruits du salut. H 

23. Elle connaît la sagesse et le nombre de 
ses merveilles, et lune et l'autre est un don de 

24. Scientiam, et intellectum pruden- 24. La sagesse répand la science et la lumière 
lice sapientia compartietur ; et gloriam de la prudence, elle élèvi ' " 

jusl i . Vel e tiara serma es 
e jus quicre atibus etiam 1 
bus scilicot qui générant 
prioria hem isticbii, et sei 

22. Coros 
llti^ixo^t corona sapi 



cpellit peccali 

«tincbit pa-
unditatis. 

landalize 

3S. Attende in ¡111 
déshonoriez votre âme; 
mvrant ce qui était cache 
au milieu de l'assemblée 
ous êtes approché du Sei-
ion maligne, et que votre 
isemenl c l de tromperie 

simili 

Iracondia enim 

Et postea redditio j\ 
¡mpus pt 

icendum est. Abscondel verba illius. V. 
J!t labia multorurn. Et h n 

31. Significati» ditclplit 

33. Conserva juStitiam. Gr«:ce, T.T',/.à;, priecepta, Doi i 
34. Sapienlia enim «ri disciplina. Yuppie, est timor Do 

Domini, ex quo oritur justitia et mandatorum observatio. — 
placet Domino. 

35 Fides. Fidelità*, qn» facit ut fidcliter prasiemus o 
debwnus. — Mansueludo. Quie potisslmum in passione cor 
mus ad versa. - Adimplebit thesauros illius. Qui scihcet b 

36. IncredibiUi. 5l>) xtTEi6r,or.;, ut est in gneco, ne si-
• In grwoo, tota hac sontentia sic se habot : uri 
Dei (id est. pritceptis Dei) sis inobscqwnz, si forte ego 
officio. — Accetterà ad illuni. Timorom scilicot Domini, et 
— Duplici corde. Non sincere, aid fiele el cum hypocrisi. ' 

37. -V? fueria kypocrita. Virtutem et pietatem quora non 
serisinlabiis luìs. Minuendo, et sanctitatem simulando 
et ruinam eoncilians. 

SS Attende in illls. Quid scilicot loquaris , quid labiis prc 
ÌMCE. Tibi. - rnhowrotionem. Probrum, dedecus. 

39. in medio sinagoga. Magnai muititudinis. — Iilidat. 
il). Maligne. F ide ac doloso. 

prosimi 

idinem. 
nobodit 

ens f'ueris : noli eresiate abdnei ab 
>t conséquent«? ad ipsum Dominum. 
Vel parlim lìdens, partim diifidens. 
i habes prie te ferons. — Scandali-

eiTendieuluiii tibi ipsi objicicns, 

roferas, quid proloquaris.— Animo! 

1 . Fili, a accedens ad servitutem Dei, 
sia in justitia , et t imore, et prepara 
animam tuam ad tentalionera. Ta Mat lit. 
4. 1 . IL Jim. 3. 12.] 

2 . Deprime cor tuum, elsust ine; in-
d imi au rem tuam, et suscipc verba in-
tellectus; et ne fe?tines ia tempore ob-
ductionis. 

3. Sustine sustcntationes Dei; con-
jungere Deo, et sustine, ut crescat in 
novissimo vita tua. 

4. Omne quod tibi applicitum fuerit, 
accipe ; et in dolore sustine, et in hu-
militate tua patientiam habe; 

1. Mon fils, lorsque vo 
de Dieu (demeurez ferme 
la crainte du Seigneur, eli 
la tentation. 

2. Humiliez votre ciwir, 
tience. (Prêtez l'oreille et ' 
la sagesse,) et ne vous i l i 
l 'obscurité : 

3. (Souffrez les suspens 
rez uni à D i e u , et ne v 

ibondante. 
4. Acceptez donc de be 

i t a r g e n t u m , homines vero receptiles mais les hommes que Dieu veut recevoir Î 
n camino humiiiationis. [a Sap. 3. 6.J nombre des siens s'éprouvent dans le fournei 

de l'humiliation. 
6. Crede D e o , et. recnperabit te ; et 6. A y e z confiance en Dieu, il v o u s tirera . 

lirige viaro tuam. et spera in ilîum. tous ces maux. Rende» voire voie droite, et e 
Serva timorem il l ius, et in ilio vete- : pérez en lui ; (conservez sa crainte et y vieilli 

lignez le Seigneur, attende 
; vous détournez point de 
ne tombiez. 

8. Qui timetis Dominum, crédité i l l i; 8. Vous q 
et non evacuabitur inerces vestra. lui ; et v o u s 

CAP. I I . — 1. Ad tentatlonem. Il s'agit ici de L'È prc 
lorsquo Dieu nous envoie des chagrins ou «les souffram 
coptor avcc humilité et nous y résigner avec patience. 

3. Sustine sustentationes. Supportez les délais que I)i 
dit saint Paul (1. Cor., X) : Fidells Deus, qui non patU 
stis, sed forici cum tentation* prooenium ut possilis su 

«¡compense. 

ì vous délivrer. Car comme h 
tentari supra id quod pote-

CAP. I I . — I . 
Uioneni. I'ar. 

Obsen l ia m ad •reepan 

diificultates. Virilité 
14. — Inclina aurei 
proni8 auribus cxcip: 
festines in tempore c 
piend» tempore ot»du 
est e l velata, ne posi 

... ? i.i_ ... 

dicitur Paalra. 20, ¡forteti 

ibduct 

il, iiwt-fwyw;, inducti 

. ad Rom. 3, 26 : In sustentai 
•ce, xoX>.r£r,?i, conglutinar« 
lis vinculum. — Kl sustine 
impotu divcllaris. — VI cres 

'rissimo Ut in fia 
diurn ; hœc enim vitie nom 

4. Omne quod libi appi! 
tibi fuerit. — Accipe. Ml 
tua patientiam habe. Cum 
Èv àUwwMMt Tx-i-.vcisio»; 
imiter feras. 

!>. ReceplibilKS. G ricco, 
6. Crede Deo. Confido. -

in pristinum statum, .etfic 

isignantur. 
fuerit. Quidquid 

7. Suslinete miser 
S. Credile. Confidi 

C H A P I T R E TI. 



13. Qttonb/m più s es mùericors. T o u s ces sentiments sur la miséricorde do Dieu et sur 1* 
:oiitlance eue nous devons avoir en l u i 3ont bien souvent répètes dans les Psaumes . et c c-
lait ce qui iaisait la consolation er. l ' e spo i r do l>-ivid au milieu de toutes ses adversités. 

C H A P I T R E TIT. 
X)Gfs devoirs des enfunl« envers leurs parenti 

Douceav et liamilité. 



¡;. OrjBPe, » ; (augi««« blaiphemus eli. Esecrabili 

19. Fil i , io mansuetudine opera tuaI 19. Mon (i!s, acompllssei vos rcuvres a t e e 
,,cr|e, at'wper honunum glorEn diti- > 
^ 2 0 a Ouanlo maenus est, humilia te i 20. Plus vous Ctes grand, plus humiliez-vous 
in omnibus, et corani Ileo iavcnics gra- eu toutes choses ; et vous trouverez gràce devant 
tìam; fa Pkilip. 2 . 3.1 . Dieu. , , . - ¡ r „ „ „ a 

21 Quoniam magni potentia Dei so- 21. Car il n'y a quo Dieu don la pu swncc 
l ius , et ab humilibus honoratur. soit grande, et 11 est honoré par les hnnibles. 

— 22. -Ne cherchez point co qui est au-dessus 
de vous et ne tàchez point de pénétrer ce qui 
stirpasse vos force« ; mais penscz toujours à cc 
quo Dieu vous a commandò, (ctnayex point la 
curiosità d'examiner la plupart de ses ouvrages) : 

23. Car vous navez que faire de voir de vos 
veux ce qui est cache. 

22. a AHiora te ne quatsicris, et for-
liora te ne scrutatus fueris ; sed qu<u 
prcecepit libi Deus, illa cogita semper 
et in pluribus operibus cius ne fueris 
coriosus. fa Pro». 25. 27.] 

23. Non estenim libi necessarium ea 
qu® abscondita sunt, videro oculis tuis. 

24. In supcrvacuis rebus noli scru-
tali inultiphciter, et in pluribus operi-
bus ejus non eris curiosus. 

24. Ne vous applique* point avec erapresse-
ment à la rochcrche des chose " " " " " " 
(et n'esamino: point avec curiositi Ics divers ou-
vrages de Dieu). 

25. Car il vous a découverl beaucoup de choses 
qui élaicnt au-dessus de l'esprit de 1 homme. 

<>6 Plusiours se soni laissé seduire à leurs 
faussés opinione; et l'illusion de leur esprit les 
a retenus dans la vanite et dans le mensonge. 

21. Le emur dur sera accable de maux à la 
fin de sav ie ; et colui qui aime le perii y perirà. 

23. Plurima cnim super sensum ho-
minum ostensa sunt Ubi. 

26. Multo* quoque supplantavit sus-
piC'0 illorum et in valutate detinuit 
Sensus illorurn 

27. Cor durum habebit male in no-
vissimo ; et qui amat periculum, in ilio 
pcribit. 

„ S i l i s eorde. Qui m f » « '» w»" """ <M*111" M>" 
?2 Ali ¡ora le ut mastra. A l'epoque où I t a m r d o » «""t son livre. 

l ikdisaimo s n U l i u S h i i » Jndée.Ta mania do pl.ilu.ophm « a l i a l a moto, el l 'oosob-3 S - . . ™ * .1= quosùons inutile* , « l . t ó ^ n é r a i e n t . t e i i o ' i £ , f ? , 1 & 

óloienaiont l'esprit ' " S u i T e ^ r e i o o » i i l t g e n e r ' l i u i 
Quid prodesl molila ceedtollode/xeuUIicl oHcurt* rtew-'-.. r. j 
ÌTneei'iue iCt. De Imitai. Cimali, l.b. 1, eap. HI). . 

S S u S P d " » » T e S ^ C Ì r ^ . ' K S S S : « l U S do e r U d r e l £ p » U . , il » « . . . 
joura aimèi, U y Ji^rira. 

Super komtr.umglorl«m. Printer gloria.» « honorem boiiovoloatlam oliai» libi conci-

" » . V « . moguu, e,. Quanto e . major. - /».»»i«. greti™. D.«s « i n , superbi, resisti,, 

w S * * " " « — 

" I T ? " X ™ ì e Z l è l Z ' i u e r i e . U^raìi diteillora ci D p ® »u^rantla v«ant fortiora, 

duriora, altiera, profiindlora. narjiMariiim. ut «liaiu 23. Sem en «aim ¡IH neeeuurium. Uptote, »su mioais, adou non e.t nooos.a..«m, 

"¡±sèrùl,rl muUiplieiter. Onere, pi r . : ; - . ^ : ea . m a i ' « i f i T « . - * * * > . 
Lina annida*, et a.ia=d;,m dUi8on.i» rodundanna M auperraona o p o ™ ' " » . 

a r r ss s ^ r s s s - M f » 

s i s 
lanonam rebus corlis adb^iiront, ni . . uin sibi a m m t . « •» •» | u d , , illorum. ti! fa^ais mendaoibu.qu« opinioiubus monta» ootum Imbuii, luiou. lui duni caa luordieua tuoulur. , humUitati, quam 

97. Cor durum hebebil male. Cor donilo opponi lum mananoladim «t n u T O ^ i , q 
oommeoda.il nom. IO et SI ; J U 



¿b. (Le cœur qui marche par deux voies ne 
réussira point, CL l'âme corrompue v trouvera un 
sujet de chute.) 

7>- Le ^ u r rebelle sera accablé de douleurs, 
et ie pecheur ajoutera péché sur péché. 

30. L'assemblée des superbes demeurera incu-
rable, parce que la tige du péché s'enracinera 
dans eux, sans qu'ils le connaissent. 

31. Le cœur ou sage paraîtra par sa sagesse; 
et l o r a U e de l ' h o m n A ï n e n b o i t e r a ia s a g e s « 
avec une extrême a rdeu r . 

32. (Le cœur sage et intell igent s ' abs t iendra du 
péché ; e t il réussira dans les œ u v r e s d e jus t ice . ) 

33. L 'eau éteint le [ eu , l o r squ ' i l es t le p lus 
a rden t ; e t l ' aumône résiste a u p é c h é . 

31. D i e u , qui doit r écompenser les bonnes œu-
v res , la considère '-UU aumône; e t il s ' en sou-
vient dans In sui te : et celui q u i l 'a laite t rouver« 
un appui au temps de sa c h u t e . 

2S. Cor ingredieus duas v i a . , non 
habebit successus , e t p ravus corde ia 
iUis scandali*abitur . 

29. Cor nequam p a v a b l t u r t a dolori-
tms, e t pecca to r adjiciel ad peccandum. 

30. Synagogie superborum non erit 
s a n i U î : t ru ies enim peccali radicabi-
t u r i n i l l is , et non intellisetur. 

31. Cor sapienli» intelligilur in sa-
p i en t i a , et aur i s bona audiet cum omni 
concupiscenlia sapieuliam. 

32. Sapiens cor cl intelllgihile absli-
neb i t se a peeca t i s , e t in oper ibus j u -
stitifl- successus habebit . 

33. a %uein ardentem exlinguit aqua 
c l eleemosyna resist i t peecatis . fa D m . 

34 . lit Tiens prospector est ejus qui 
reddi t gra t iam; meminil e jus in posle-
rum, e t in tempore casus soi inveniet 
f i rmamcnlum. 

C H A l ' I T B E I V . 
E x h o r t a t i o n à l ' a u m ô n e . A v a n t a g e s , d o l a » « e e e s c . 

B o n n e e t m a u v a i s e l i o n t e . 

„ . L i i 0 " . ^ • ï - , p r i ï e s p a s p a u v r e , d e «"> I 1 • F i l i > » elccmosvnaro pauoeris ne 
aumône, et ne détournez pomt les vous de lui. defraudes, et oculos tuos ne transver-

I tas a pitupere. [a Tub. i . T.] 
' ' " " " " t m a m p a u p i r U n e ictraudes. Cette parole, dit Saev. fait voir 

S . S J . ' ï d ï S . S Î 'n?. 1 . S i • v ° Die« « « M a ? les biens au* 
2 S Ï . S w ' * ? " m * < <!.«p™sMeur» ei qu'ils ne refusassent pas d",,ii l'aire 
P J '-"1" llu ' s " l n t aussi bleu qu'aux ses images et les membres do son Klls. c'est rt'oU est 

* m ° i " ' 1»« '« ™ p « 1 u de, 

née se ali lis removent, quamvis se j>ut*nt securos, tandem ia iis ucrcutir. Qui enim mulluin 

transit casus. al,quand» invenit. Idem judicium de peccandi periculis. P 

2S. Coringrediens duas vias , won hobebit successus. Illo ingredîtur duas vias qui tendit iu 
S T l l T Î ' " D e U ! c r ï ' r ? v u l l . i t diabolo; divin» legi obsequi et mundo. No* habont ai-
^T,; r' ?ouafacu"'V ~ El p>-a vus COrde in Illis scando.lizabilur. Kt 
qui rcetem %iam non insistit sed pravo et obliquo Corde modo hano vulî tencre, modo illarn; 
in vus liiis scandalizabitur, hoc est, impinget, offciidet, corruet ' * ' 

29. Cor nequam. Durm.i; est enim in gr*co arj.r.oa., cor pertina*. obÊrmatum in malo. -
g ™ * * ^ dotofibu*. Quia sua nequitia, duritia, et obstinatione theraurizat sibi irara 
Cci juxta illud a«.l om, 2, 5 zSecundum autem duritiam tuam, et impanitens cor. U,csau-
rizox i.b, iramin die Ira. - Et peccator adjiciel ad peccandum. Peecatum enim aliud tra-
hit poccatum, et propter habit uni pravum crescit ad illud inciinauo. 

30. Synagoga superborum non erit sanitas. Cœtus superborum difficile sanatur. Tô sanitas 
gnece iat, sun&tio, curatio, medela. — Frulexenim peccali radicabi'.ur in illis. Noxia 
emm hao plarita peccati per pravos habitns allas radices agit, ut fa<;ile extirpari non possit. 
— ht non'intelligetur. Non advertetur, quia dum perturbationibus nostris codimus. et illis 
paremus, habitum eontrahimus non advertentes. 

31. In sapientia. Audionda scilieet, legenda, meditanda, opere exorcenda. — Auris bona. 
Quie cordi bono et doeili servit. » m grteco est, AV. cvî ¿r.coarovk sîts^utiia accou. ,-t auris 
and/tons {id est, auris attenta) desûterium est sapiemis. Animât magisi-um disciimli attentio 

' — —-i concupisceniia. Aviditato, excipiet avidissime sapientiam. — Cu 

J ^ ' S ^ X S S ; ~ S U C C e**U* N a m ' 3, omnia qu«-

_ 33. Eleemosyna rcsistit peccatis. Nam misericorde*misericordiam consequentur, MatUi., 

providet, et de omnibu, prospicit. - Qui reddit gratiam. Qui 
benciocit. — Meminit .yt« m ^vslerum. Eleemosynœ scilieet, ut catn suo lemporo remuno-

0 u . a 8 i d . i c u t : S i eîeemosynarius in a d v e m labaîur, fulciet 
eum Dominus, roboravit, e n g e t , et in prisunum statumrestiluet. 

~ l-l'Ui e}**WJ>u™paup<>risnc defraudes. M est, pauperem eleemosvna. Vox 
e l ^- m o i - V Q a ' n l ' ^ P * « chaiùtaté deberi. - ¿c oculos tuos -ne transitas 

a paupere.^e avorseris paupercs. Sic eliam Tobias fllio prœcipiebat : Noll averure foci-m 
tuamab ullo paupere;ila enim fiel ut nec a te avenatur faciès Domini. Tob., 4,7. In ^ w 
est ar; ^MtouOT,; . ne protrahas oculos indigcnlis. I.onJra niinirum expectalioue petit« cloc-
mosyn®. r 

5 . A b inope ne averlas oculos tuos. Il ne suffit pas de donner; mais il faut encore donner 
convenablement pour soi ot pour celui qui reçoit. On double le prix de son aura-nw en .a tai-
sant avec les sentiments qu'on doit avoir . Ces sentiments sont indiqués dans ce chapitre : il 
faut donner avec empressement , avec douceur et propos. 



IS. Quoniam in tentation* ambulat cum co. L'Ecclésiastique v e u t nous p r émun i r c o n t r e ]< 
découragement dans l eque l nona pourrions tomber , si nous nous laissions a r r ê t e r p a r los p r e -
miè res difficultés quo nous rencont rons dan» la p ra t i que do l a v e r t u . Il compara fa sagesse â 
un hommo oui v e u t éprouver la fidélité «le son a m i ; il ne lui confie pas ses secre ts a v a n t d t 
r avo i r p réa l ab lemen t ép rouvé . C'est ainsi qu 'Abraham, I s a a c , J a c o b . Molso et tous les juste* 
de l 'ancien no loi o n t é té éprouvés avan t d ' ê t r e .nia p a r la Sagesse en possession de ses 

14. Vitara hccrediíabunt. P r a s e a t e m siepe l o n g s v a m , et f u t u r a m semper re ternam. P r o 
vltam. iu gricco est , os$av , gloriam; via enim ad gloriam pe rennem es t sap ien t i a . — Et quo. 
Quocumque . - - fntroibit. Aliqui e lar ius l e g u n t , introibunt: non s a p i e n t i a , sed qui t cnuer in t 
cam, íll is benedicet Deus, p rospera cuneta conceden* ; s en l cn t i a tumon e s t oadem. 

15. Obsecuentes erunt sancto. Servient Doo. 
16. Qui audit Ulam. Qui obedit i l l i , g r s c c e n i m e s t , úsxMoficAv. - - Judicabit gentes. F n t n -

raxajudicabU hie et al ibi saipe aceioiondum est p ro rnodo potential i . Quasi d icn t : P o w r i t j u -
d icare ; ap tus d igousquo est qui jud tce t . - Qui ?ntuetur Warn. Ut i l lam a u d i a t , es doctr inara 
illius exc ip ia t . — Permanebit confidens. G r a c c , x.XTaGXwúor. 7rs-otOw;, habilabit securus, 
quasi in a sy lo s u b aapient ia: tu te la la tees . 

1?. Si crediderit ei. Si firmitcr ct fideliter adhic&srit c i , si s e illi p lane oredider i t . — Uare-
ditubitillam. Turn iu h a c vi ta per g ra t i am, turn po t ius in f u t u r a p e r g lor iara . Et erunt in 
confirmatione creaturce illius. G r a c e , « t i ¿v Haror / íGEi t í v c T » al "Ytvcai aorcv , ct in pos-
sessions s lve detention* (sapiontúcsci l icet) erunt generationes ipsius Pilii en im p á r e n l e s imi-
t a t t , s ap ien tes c t ip s i e r u n t , e t aapieutiam possiiíebunt ad so quasi h a r e d i t a t e t r ansmi s sam. 

13. In lehiatione ambulat cum eo. In grseoo e s t , ÍISCRPAU-USV«; Ticf Í'JCÍTOI OET' CIUTCÜ 
tv TTfrorct;, id e s t , quia Oblique, distorts, dure ambulat cum coin primes, vcl in principio. 
Quasi d i c a t : S a p i e n t i a , et Deus qui est prima s a p i e n t i a . aui s tudioaum ini t io d u r i s et »siieris 
exercet. • S a p i e n t i a ct iara in i t ia dura aunt radioes a m a n e , i rucrus suaves . _ Et in primis 
digit cum. In principio . quasi d i c a t : Sapiont ia , et Deas qui est p r i m a s a p i e n t i a , sni s tudio-
sum e t diacipulum solet initio por temat iones e t á s p e r a qu i sque p r o b a r e , et per htee probatura 
sib i eligero tanqunm se d i g n u m , cui se i a s i n u c t , quom cruuitU c t su i s thesaur i s di tc t . 

19. Timore etmetum, et probationem inducet super ilium. Vox ilia probationers non ost in 
w x t u g r a c o , a^d addiui ost ab interprete major i s expl ica t ionis gra t ia . Sensua e s t : sapientia 
auos discípulos proba t c t explora t per tiinorem et raetum ad probat ionem , qui soilieet «if. p ro -
bado i l lorum. — Cr/tciabit ilium in tribulations doctrina: sua. G r a c e , it - rrai í ia a o r r j , 
id e s t , in disciplina ve l castigalione sua. SapientJa e a i m s ive othica Christiana cáa t iga t et 
resecat inotiu ir ic , s u p e r b i » . g u l a , concupiscent!«*, a tque i l a i n e rud iendo nos c ruc i a t . — 
In cogitalionibus suis. G r a c e , it T6t? á ixau i f i ao tv ourr , ; , id e s t , in jusiffieationibus suis, 
ia legibus nimirum s u i s , u t exploret et cognoscat n o se lllia p e r omnia sub j i c i a t , l icet mole-
Stiain a l i q u a m af foran t . — Credal anima. Confidat illius c o n s t a n t ! » , et luto ei d o g m a t a ana 
communicar i posse ex is t imot . 

20. El firmabit ilium. J a m probatum e toxp lo ra tum stabi l l et firmo v i r tu t i s pacisque statu 
coiloc&bit. — El iter adducel directum ad ilium. Faciot v iam expedil iorem sub ln t l s diff ical-
ta t ibus , qua ipsa aapient ia redcai a d ilium. G r a c e e s t , xa t roiXivy.y.r' £Ú0::av 
-5v, id e s t , el rursus redibit recta ad ilium. Dixerat enim n. 18, sap ien t ia initio ob l iqux am-
huluro cum discípulo suo u t i l ium probrt : hie voro ait camdem ad j a m p r o b a t u m recta rodire. 

Latificabit ilium. P r e s e n t í a mw. 
21. Denwiabit absconsa. Arcana rovelabi t , pa t e f ac i e t . — ThtsaurlsabU. A b u n d e , et quas i 

thesauro di tabit i l ium. 

22. Si autem oberraverit , derelinquct 

¿i. Pi l i , ennsnrva tempus, ct devita á 
malo. 

24. P r o anima tua ne confundaris di-

E s t enim confusio adduccns pcc-
catuin, et est confusio adduccns glo-
riam et gratiam. 

20. Ne accipias^faciem adversus fa-

mend acium. 
27. Ne reverearis proximum tuum in 

25. N e c retincas verbum in tempore 
salutis. Non abseondas sapientiam tuam 
in decore suo. 

29. In lingua enim sapientia dignos-
citur; et s e n s u s , et scientia, ct doctrina 
in verbo sensati , et lirmamentum in 
operibus juslitiaj. 

30. Non contradicas verbo veritatis 
ullo modo, et d© mendacio ineruditioms 
tu» confundere. 

3 1 . a Non confundaris confiteri poc-
catn tua, ct ne subjicias te omni bomini 
pro peccato . ' fa Infr. 0. 6.J 

3 2 . Noli resist f i re contra faciem po-
tentis, nec coneris contra ictum fluvii. 

25. Est enim confusio 11 y a d e u x s 
clésioslique en deter iuino les causes et 
la troisiftmo p a r t i e du chop i t r o . 

22. Mais s'il s ' é g a r c , elle l'al»andonnera et l e 
livrera entre les mains de son ennemi. 

23. Mon fils, menagez le temps, e l gardez-
YOUS d u m a l . 

24. Ne rougissez point (de dire la vcrilé) lors-
qu'il s'agit de voire áme. 

25. Car il y a une confusion qui fait tomber 
daos le peché, et il y en une autre qui attire la 
gloire et la gráce. 

2(1. N'ayez point d'égard á la qualité des per-
soones contre votre salut; (et ne vous laissez 
point aller au mensonge aux dépens de yotre firae.) 

27. Ne respeclez point votre prochaindans sa 
chute : 

28. El ne retenez point la parole lorsqu'elle 
piíut útre salutaire. {Ne cache* point votre sa-
gesse dans sa beaute); 

29. Car la sagesse se fait coonaítre par la 
langue; (el le s e n s , la science) et la doctrine 
paraissent dans la parole (de lhomrne sensé.) 
Sa fermeté consiste dans les muvrcs de justice. 

30. Ne conlrcdiscz en aucune sorte la parole 
¡ de vér i té , ct ayez confusiou du mensonge oü 
vous eics tombé par ignorance. 

3 1 . Ne rougissez point de confesser v o s pccnés, 
mais ne vous soumettes pus ü toute personne 
pour le p ó c M . 

I 32. Ne rósistez point en face á 1 hornme puis-
I sant , et ne vous raidissez pas contre l e cours 
! du fleuve-

rieí de l ionte , l 'uno bonne e t l ' a u t r e mauya i se . L ' E c -
n iudiquo le caractCro dans lea vorsets su ivan t s . C e a t 

22. SI autem aberraoerit, derelinquct eunu St n imi rum dc foce r i t , et a j i a ^ aapionU» ct 

poocatum s u u m : pec-
c a t u m en im admissum aliia peccat is viam s t e r n i t , et in cxi t ium sempi t e rnum inducit . 

23. Filiconserm tempus. Observa t e m p u s , occas ionem sc i l i ce t , o p p o r f i n i r a t e m ; est en im 

24. Pro anima tuane confundaris dicera verutn. U t vi tara s e r v e s a o vorear is v e r u m pro-
l o q u i , u t v . g „ cum l ides profi tenda e s t . Vcl ve rum dicas u t an imam tuam serve3 a p o c e o t o 
c t poena pecca t i . . . . , 

25. Est enim confusio adduccns peccalum. P u d a r scilicot vlt iosua c e quo suj ienor i vers icuio . 
- Et est confusio adducent glorlam. Cum a lkp iem a-jilicet pudc t p e c c a r e , au t peccasse , ^ut 
oo c h r i s t i a n » perfec t ionis non pervea iase quo «lebmsset. 

2o. Ne occipixs faciem adversus faciem tuam. Id e s t , a d versus t e ¡psuia , u t scilicet p r a 
p e r s o n » potent i s rovoren t ia rnen t ia r i s , au t t aeeas vcritoUtm quam eloqut neccssa r ium e.it. 
Accipero m c l e m , es t t imore au t w v e r e r i faciem a u t p e r s o n a m ; u t rumquo en im a i g n i h ^ t 
x i • Vol s e n s u s es t : noli cu iquan . bomini i u morem gonoro , u t t ib i m a c pcr lcu-
Inm c r e e s c a n t r a a n i m a m t u a m , id 63t, con t r a to ipsum tuo ma lo ct a d tnam r u i o a m . 

27. Ne reverearis. Me re fo rmidea . - In casu suo. Cum ca-lil in p e c c a t a m al iqnod 
gs. .\ec reiUsas verbum. Co r rep t ion i s , i n s t r u c t i o n s , consil i i . - I n tempore salvlis. Cum 

illi sa lu t i e s se potes . - Non alscondas sapientiam tuam ind*core suo. Cum p u l c h r u m et de-
corum es t earn p romererc , quod fit c u m earn promi IK>»SH Doi g l o n a , e t p roxunorum sa in* . 

20. El pxmameAlum in operibus juslitia. Quasi d i c a t : Optima confirmatio et porsnas io aa -
p i r a t i a et doctr in ic eat ea q L fit aoo P , r v e r b a , s«^ per p p o r a j u a U t i a ab ipso d o ^ t o f a o : 
i n . * ve l sea ten t i a o s t : in oper ibus i u s t i t i ^ . hoc e s t , In j u d i c n s e t dehb6r^K.n ,ous sons . .u 
a l i cu jua ao prudent i s homiaia , d ic tum p lnrbnum va lc re . et flrrasmentum addere ad l u l c i e n -
d a m ius t i t i am, ideoque n o n csso d l s s imutanda q u » v e r a sunt et ra t ioai c o n s e n t a n e a . 

80. De mendacio ineruditionls luce cwfvndere. De mencacio scil icet ladiscipnnate, im-
p r u d e n t ^ et u j inere pro la to c o n f u a d e r e , a ec iUud t u e n vclis-
V 31. Non confundaris con/fieri pec cala tua. Sun t enim qui se a M q j ^ m ^ r ^ a e a u J . m p r a -
<1 en ter egisse confiteri ve l i a t . — Et ne subjicias te omui hominipro peccaio. uaw . 
Aliud » m e n ex t r emum d e v i t a , u t d a m pe r t inax eaae non v i s , n u m u m t e dojic.Hs e t c u j u s -

'KAMI-M subjicias te cuiquam stulto. Aris tophanes l>ene 

ini t io Pluti r em d u r a m esso u i t : taov -.•ivEoBai ir«»*?poveu»To; dxmorov, servum esse tnsa-

"®A-ifimi£&Ure contra faciem potenlis. S ive p r i n c e s s I t , ' . f ^ S 



3 0 0 L ' K C C L É S I A S T I Q C E . 

3 3 . (P renez la dé fense d e la jus t ice p o u r s a u v e r 
v o t r e â m e ; ) c o m b a t t e z j u s q u ' à la m o n p o u r l a 
j u s t i c e , et Dieu c o m b a t t r e p o u r v o u s , (et r c n -

3 1 . Ne soyez poinl p r o m p t à p a r l e r , e t e n m ê m e 
leinps l âche e t n é g l i g e n t d a n s v o s œ u v r e s 

35. Ne soyez po in t c o m m e un lion d a n s v o i r e 
m a i s o n , en vous r e n d a n t t e r r i b l e à v o s d o m e s t i -
q u e s , e t o p p r i m a n t c e u x qui v o u s s o n t s o u m i s 

3 8 . Q u e v o t r e main n e so i t poinl o u v e r t e p o u r 
recevoi r , e t f e r m é e p o u r d o n n e r . 

33. P r o j u s t i t i a , agonizare pro ani-
ma tua , et usque ad mortem cerla pro 
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34. Noli citata» esse in l ingua tua : et 
inut ihs . et remisstts in operibua luis. 

3 5 . Noli esse sieut leo in domo lus 
ever teas domésticos tuos , et opprimere 
subjectos libi. 

36. Non sit porreóla manus Ina ad a o 
cipiendum et ad dandum collecta. 

C H A P I T R E V . 

t i n t e a p p u y e r en: 
i o n . S ' t t l t u c ï i e r 
p a r o l e s . 

• l e * r i d i e s s t e s . r i e - p a s « U f f o r e r s a c o n -
1 l a j u w t i o e e t ê t r e c i r o o r u s p e o t d a n * 

.. 1 . .Ne vous appuyez point sur les r i c h e s s e s 
. injustes;) et ne dites point : J'ai suffisamment 
de quoi vivre ; (car tout cela ne vous s e r v i r a de 
rien au temps de la vengeance cl au j o u r de 
1 obscurité). 

2. Ne vous abandonnez pas dans votre puis-
sance aux mauvais désirs de votre cœur : 

3. Et ne dites pas : (Que ie suis puissant 11 
Qui aura le pouvoir de me faire rendre compté 
de mes actions? car Dieu certainement e n tirera 

" 3 2 
arrive de mal 
les crimes ; 

5 . Ne soyez point sans crainle de l 'o f fense qui 
vous a été remise , et n'ajoutez pas p é c h é s u r 
péché. F 

: J'ai péché, et que m ' e n est-il 
u- le Très-Haut est lent à punir 

1. Noli attend ere ad possessiones ini-
q u a s , et ne dixer is : Est mihi sufficiens 
v i ta ; nihi lenimproderi t in tempore vin-
d i c t e et obduclionis. 

2 . Ne sequaris in fortitudine tua con-
cupiscentiam cordis tui ; 

3. Et ne dixeris : Quomodo notui? aut 
guis me suhjiciet propter facta mea? 
Deus enim vmdicans vindicabit . 

4. Ne dixeris : P e c c a v i , et quid mihi 
accidit triste? Altissimus enim est pa-
tiens redditor. 

5 . De propitiato peccato noli esse sine 
m e t u , neque adjicias peccatum super 
peccatum. 

v e n g e a n c e , p a r c e qu'il est terr ible e t i r r é v o c a b l e . II es t p a t i e n t , parce qu'il es t é te rne l . 
5. D* propinalo peccalo. No soyez p o i n t s a n s eraî.-ile au s u j e t de l 'o f fense qui vous a 

remise, et s u r t o u t no vous repose* p a s s u r l a misér icorde du Se igneur a u point d 'en prendre 
l 'occasion do l 'offenser de n o u v e a u . Car. c o m m e te dit S a c y , les c r imes s o n t de s bfessurea 
f e r i t i 1 î l ! U i i e U , t l r t s - / a i b l e ap rès même quo la p l a i e es t refermée. . . N'a-
f ™ . f . - c h 0 ¡Îf. r ! , I î l u . ' .1" « d * «¡¿Scur i , t o u s l e s péché* p a s s e s , de peur que 
vous ne re tombiez , selon l 'Kvang i l e , en u u é t a t p i r e que le p r e m i e r . ' i l 

o m n e s v i res exerendo 

cituin in lingua et remissum in 

33. Pro justitia agonizare pro anima tua. A g o n i z a r e , id e s t , c 
u t an imara t u a m serves» jus t i t i am se rvando e t t u e n d e . 

31. Noti citalu3 esse in lingua tua. In g r s c c o t r i p l ex es t l e c t i o ; n a m v u l g a i u s nos te r legi t , 
T x y j j f , velox, citatus ,- alii haben t , T f x y j ; , durus, asper ; a l i î , 9?a<r>;, audax, tenwrarùu. 
Videtur melior nos t ra l ec t io ; n a m sic c o n s t a t an t i thes i s inte 
opere . 

35. S ¿cui ico in dovtio tun. C l a m a a s , su rv iens in subd i tos . — • 
et opprlmens subjecios tibi. P r o omnibus h i s c e ve rb i s in grceco t a n t u m e s t , o*vra<jmOTiwv 
6V ROÍ? OWTWÇ CCU : t i l eá ic i tu r ÇXVRAAIOÂOÏRSÏV, qui qu¡C imagination'! suceobjiCÌuntur . ca taa-
W i o l a t n r 1 a i b i P ï r i U a d à - • auspiclonibus s u i s c redendo non minus q u a m si oa v id isse l qua; 

CAP. V. — t . Noti attendere ad possessionis iniquis. Noli fiderò, au t g a u d e r e divi t i i s maie 
pa r t i s . P o r r o quœlibot divitiw appollari p o s s u m dlv i t i ie in iqu i ta t i s , vel quia invidie sunt et 
foliacés , vel quia in iqui ta t i s i l l e c e b r » , ve l q u i a f r e q u e n t e r mal ia a r t i bus quœsi ta j iux ia v o -
gatura illud d ic tum : Omnis dives aut iniquus.aut iniqui h,eres; vol t a n d e m q u i a iniqui et 
iinpu »usant e a s solas e s se d m t i a a . n o n e a i m n o m n t d iv inas a t q u e c e l e s t e s . - Sufficient 

ad v i c t u m , c u i t u m , a l i m e n t a . - In tempore vindicta et obduclionis. 
M o r u s sc i l ice t , c u m do m i q u i s v ind ic ta s u m i t u r a Deo , et omnia obduc ia s u n t et c lausa , nec 
ulla apesovadoufl i m a n a s o m n i p o t e n t e . * V i d e s u p r a , c . S. 2. 

¡Í. Ne sequaris in fortitudine tuaconcupUcmliam cordis tui. N e v e l i a t ibi t a n t u m licere 
quan tum pote3. \ e l , q u o ! ìoem fero e s t , n o m u l t u m consec te r ìg e o n c u p i s c e n t i a s tuas ut 
i l lU pa reas et obsequaria. 

3. P.i ne dixeris: Quomodo politi. E f l i ce re sc i l ice t et conscqu i quod volui et concupiv i . In 
gr-ìcco e s t , RI; u t du'<x<rryj7t:, quis mihi dominabttur, et l egem i inponet? SJTUS v e r t i t , quis 
potens ut ego ? vel et iam vox îs ta s ç e l e s t o n u n expr imi t af fectum, qui do len t si q u a n d o oblatam 
aliquarn peccandi occasioncm neg lexor in t . — Aut quis me subjiciel propter facta meat Cur 
non pocco , cura posano i m p u n e ! 

4 . Est patiens redditor. L o n g a n i m i s , s e d qui t a r d i t a t e m suppUcii g r a v i t a t e oompeuset . 
5. De propinato peccato. Jansen iua , G los sa et alii putiint I cgcndura , de profilant peccati : 
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li. E t n e dicas : Miseratio Domini ma-
gna e s t , multitudinis peccatorum meo-
iuin miserebitur. 

7. a Misericordia enim et ira ab ilio 
cito proximant, et in pcccatorcs respi-
ri» ira illius. [a Prov. 10. 6.1 

S. Non tardes converti ad Dominum , 
et ne différas de die in diem. 

9 . Subito enimveniet ira il l ius, et in 
tempore vindicte disperdet te. 

10. « Noli anxius esse in divitiis in-
just is , non enhii prodernnt tibi in die 

6- Ne dites pas : La miséricorde du Seigneur 
est grande; il aura pitié de la multitude de mes 
péchés. 

7. Car son indignation est prompte aussi bien 
que sa misér icorde, cl " 
dans sa colère. 

c , et il regarde les pécheurs 

8. Ne différez point à vous convertir a u Sei-
gneur, et ne remettez pas de jour en jour : 

9 . Car sa colóre éclatera tout d'un coup , et il 
vous perdra au jour de la vengeance. 

10. Ne vous embarrassez pomi pour acquérir 
les richesses injustes, car elles ne v o u s serviront 

ôbduciionis et v indicte , fa f r o c . 1 1 . 4. j point au jour de l 'obscurcissement et de la ven-

Non ventiles te in omnem ventnm, I c ° Î Î " N C tournez point à tout v e n t , et n'allez 
et non eas in nranem viam ; sic enim ! point par toutes sortes de routes ; car c est ainsi 
munis peccator probatur in duplici lin- : que le pécheur se fait connaître par la duplicité 
pua a e sa langue. 

' 1 2 . Esto Annus in via Domini, et in ! 12. Soyez ferme dans la voie du Seigneur, dans 
veritate sensus tui et scientia, et pro-, la vérité de vos sentiments et dans votre science, 
sequatur te verburn pacis et jusütiu:. et que la parole de paix et de justice vous ac-

13. Esto mansuetus ad audiendum \ î . Ecoutez 'avec douceur ce qu'on vous d i t , 
verbum, ut inte l l ipas; et cum sapientia afln d'acquérir l'intelligence et de rendre avec 
proféras responsum verum. , sagesse une réponse qui soit veritable. 

l i . Si est tibi intellectus responde 14. S i vous ave?, du l iuleSligence, répondez a 
proximo: sin autem, sit manus toa su- votre prochain, sinon que votre mn:n soit sur 
per os tuum, ne capiaris in verbo in- ' votre bouche (de peur que vous ne soyez surpris 
disciplinato. et coufundaris. ; "'ans une oarole indiscrète, et que vous ne tora-

I biez dans la confusion.) 
15. Car l'honneur et la gloire accompagnent le 

discours de l'homme sensé : mais la langue de 
l'imprudent est la ruine de son âme. 

16 . Evitez de passer pour, un semeur de rap-
ports , et aue votre langue ne vous devienne 
pas un pîégc (et un sujet de confusion.) 

13. PMo mansuetus ad audiendum. Cette douceur ost la patier.ee qui fa i t que l'bo»'"«® se 
possède : Inpatientia possidentis animasxestras. C'est l a condition essent ie l le de, I a t tont un 
Sui est el le-même nécessai re pou r bien sa i s i r le s e n s de cc que l'on en end . L e Greo de l 'édi-
tion romain© p e u t se t r a d u i r e «implement : S o y e z p r o n . p t a ecoutor et lent à r e p o n d r é . C e qui 
rev ien t à ces W o l e s de l ' apf t t rc sa in t J a c q u e s : Sit Omnis homo velox ad audiendum, tar-
dus autem aa loquendum (Epist . I , 19). 

15. Honor et gloria iu sermone se 
sati, lingua vero împrudentis subvers 

16 . Non appelleris susurro, et lingua 
na ne capiaris, et coufundaris. 

cum in çraèoo s i t , «sai t ^ X x o a c ù âfflcScî yhn, quasi sensus si t : de peccatorum prOpW-
tione facienda, nè süabsque curici s¿Uiciludiné ; s«d n o n minus commodum sonsum exh ibe t 
nos t ra v e r s i o , e u » £=i).aeo.eû accepi t pro j a m fac ta propitiation®. !>emo en im sat aignus ne 
sit amore, vtl odio, M dicitur c . 9 . I l ibri Ecclcs ins t i s ; et u t r emis sa si t c u l p a , peona t imen 
P ° 7 % i l T p r ö l ' ¿ r , L ' n t C i t o aderii r . t ; brovis caira est v i t » Curaus, quan tumvis longa «il et d iu-
t u r n a . — In peccator es resplclt... Peecatores pe t i t i ra i l l ius . I n gr icco e s t , »XKMtaüatt , re -
wiesest, quod pœnte d iu turni la ie iû s igni t îea t . „ „ „ „ „ , „ „ , ; , . 

10. Noli anxius esse. B*t idem vors iculus hic c u m pr imo h u j a s capit is , eadomque sen ten t i a . 

B Ä S C S S K » enim omni, peeeam pro<.*,»>• in i v p l i j C r P™ 
S e r a t e p í r s o n u a m nunc alBrmet, nunc n o g i t , nunc l a u i - l . nunc vitupere!. 

12. Ir. vio Domini. V I . Domini est recta IVI,, es operano. - El in « M [vera 
animi sententi, e; vero prudeatiio j u d i e » . - Et in srieiKio. Sementile u l t e « i et judie çsr-
litudinn. — El prosêquatur le verbum paci! et juWUa. fcs constanti, menus e . jiiuii.11 

idoo'p i'' lucbuientum, o t a d litps et discordias coneitandas óluueum. 
13. t i l o mmMus ad audImduM cerium, »! InlelliaM. «ui euim loqnenti pateates aure , 

non accommodai, quid dicatur bene peroip.re non potest. ' Tulgatus loan i r í « ! montuna . 
nunc in grœco « t , r a j & s , vetox. listo volox ad .nidcendum, tardus ad respondendum. 

14. S i Cil M l I n u U M u s . si ea do quibui intorrogarls, a u t d« qu-.bas Inter añíleos oispuiainr 
intelligls, responde ¡ si vero os o p i u m tuum supora.it, rap,enter tace, no atultum »liquid pro 
loquería, et îo rìdendum aliis propine» : 

* H '-¡--T T: OLIR,: XFKOECV, R. OI-JÑV í y t , 
J j die aliquid Hlenliü Met.«., aal tile, 

' " ' " 2 . S u s u r r o est qui occulto maledicendo et alterius dicta rete-



fcram 

C H A P I T R E VI. 
D e l ' a m i t i é el d e s e s a v a n t a g e s . I l f a u t , t r a v a i l l e r <le b o n a , 

h ^ a r e à a c q u é r i r l a g a s c s & c . 

Cap. VI.— 2. Non te extollas, l.e Grec rapportant au dernier inombro do la phrase as mots ; 
Velut lauras, pent so traduiro ; Do peur quo voire àtno no s'emporte cornine un tauroau; qut 
youa no consumiez vosieuilles et ae psrdsox vo8 fruits. Ces dornitros images nous montront 
paries f ru ! t - f V a 0 t * , , s a u l é aussi pur Ics fcuillcs et sos mérites représente 

rendo, odium in alium et dissensionem molitur. — Et lingua lui ne caniaris, et confun-
dar, i. Fere eaim snaorronls dupheitos, falsità» el fallacia dopreheaditur, eiplodiiur, odio 
habetur , et susurro sibi infamiaia conciliai. 

17. Denotano pessima. Nota ignorami». 
18. Justifica pusillum, et magnum simililer. Fama cujuslibcc proximi tui, sive magnus slf, 

Sive parvus, sii libi quasi sacra et inviolabilis. No potentem laudes jnatumquo pronuntics, 
pauperem vero et eum a quo nlhil tlbi limes libero carpas, sed cum omnibus justiliam cole. 

CAP. VI. — 1. Noli fieri pro amico inimicus próximo. Susurrando, e t occulte ei deiraliondo 
ac noccndo, ' ox amico inimicum facera. Sunt hrce consentanea ei congruenti* cura iis qu® 
dixerat extremo superiore capite da susurrone, cum quo nectanda. — ìmproperlum enim el 
conlunuliam. OraniS «nalus, volut justam inalit i« suic sortem et pcenam debitam, hu-reditobit 
probrum et coatumeliam; sed prasseriim eamdem h»reditabit peccator iuvidus e t bilingui», 
qui ex invidia et l ingua intemperanti* ciani amico detrabit, eique nocot. Cum dicitur et omnia 

P r ^ o r t Ì r n Petro^ 8 i g n 1 pr^ertim ; sit Marc., 1«, 7 : Dicùe discipuSis, el Peiro, id ost , 
2. Non te extoUas. No t e oxtollas per cogiti 

putos te omnia possso instar tauri , qui es te ra-
taurus coraupeca ligatur ab armentorum magiacris, stabulo conc lud i t i , 
ita virlus tua, au tpo t ius stolta ferocilas, elideiur et frangotur. 

3. Et folia tua comedat. Similitudine frondos-.e arbori* idem docet qt 
Videtur hisco duobus versibus allusum ad historiara Nabuchodonosor, qui 
mutatus est, cujus etiam eversio arboris allegoria Danieli osiousa est oju> 

4. Anim:<... nequam disperdei qui se habet. Anima aequam, inens imi 
qui caia ha bei. — Et in gavdium mimicis dal illuni. Qui 1-xUnUir eius malis et infortuniis. 
— El deducei in soricm impiorurn. U t quorum mores imitatili ost,' corumdciii pccnis ploc-

5. Lingua eucharis. Lingua gratiosa; hoc onim significat vox grscca r jvasi«, quam hic 
retinet inlerpres, lingua eloquena, diserta. — In bono I,ornine abundal. .Insta Vulgntam nos-
trani scnsus esse potest , multura proflcere lìngua- gratiam ot eloquentiara cum probitate 
illiusque opinione conjunctam. Hujusmodi enim lingua abundal, hoc es t , abunde e l largiwr 
l'ere f ruc tum. Iu gr»co es t , -(k'^at tvvapi; izkrfrjf. eòxzcorrf.ì*, hoc e s t , lingua graliosa 
multiplicas affabiles compellationes, salutaciones scilicet et humaaitat is significatione pie-

G. Multi pacifici sinl libi. Cum multi* paciñce vivas, imo cum omnibus. la pacco textu aon 
est vox ÉipflvoTretw, q u » pacíficos significi«, eoa acilicet, qu: paci conciliando student; 
sed est típr,vF¿ovras; id est, in paco viventes aut degentes, et sensus est quam dixi. 

7. Si possides amicum, in tentatione 
• 3 facile crudas ei. 

licus secundum tem-
pcrmanebit in die tri-

«i«»"» 
S. Est enir 

tulaiioûis! 
9. Et est 

7 . Si vous voulez fain; un ami, prenez-le après 
l'avoir éprouvé, et ne vous fiez pas sitôt à lui. 

S. Car tel est ami ; qui ne l'est que tant qu'il y 
trouve son avantage ; et il cessera de l'être au 
jour de l'affliction. 

9. Tel est ami, qui se change en enuemi; et 
tel est ami qui découvre sa haute, et qui se ré-
pand en querelle et en injures. 

10. Tel est ami qui ne l'est que pour la lable; 
et qui ne le sera plus au jour de l'affliction. 

1 1 . Si votre ami demeure ferme et constant, il 
vivra avec vous comme votre ëgal, et il agira 
avec liberté parmi ceux de votre maison. 

12. S'il s 'humilie en vot re présence, et qu'il se 
retire de devant v o u s , votre amitié sera Adele, e t 
eli« s 'entret iendra pa r l'union de vos c œ u r s . 

13. Séparez-vous de vos ennemis, et donnez-
vous de garde de vos amis. 

14. L'ami fidèle est une forte protection; celui 
qui l'a trouvé a trouvé un trésor. 

15. Rien n 'est comparable à l'ami fidèle ; e t l'or 
e t l 'argent ne méri tent pas d 'ê t re mis en ba lance 
avec la sincérité de sa foi. 

10. L'ami fidèle est un remède qui donne la 
vie ( et l'immortalité ; ) et ceux qui craignent le 
Seigneur trouveront un telami. 

7. Ne facilecredas ei. Il y a dans l'amitié des degrés. Autant que possible, H faut tâcher 
•IvVri» hien uvee tout le monde ou du moins de n'avoir pas d'ennemis : Si fien potest, quod 
ex voids es!, cúm omnibus hominibuspacem habcnles iRom., X I I , 18). Mais il no faut pas 
donner sa c¿nliance ft tout lo monde. Avant do se fier à une personne, .1 faut 1 éprouver . 
Jesus m » c redebat s* met Ipsum cis (Joan., Il, 241. 

16. Medicamentum vit<8 ei immortaUtatls. Il est visible par ces dernières parolos, dit 
Saev, cue cct excellent ami que décrit lo Suge eat celui qui Pest selon Dieu, et qui nous aime 
oour noua rendre amia de Die... C'eat celui-îft qui noua procure lave et limmorlahéUa 
S du ...onde a e donnera pas tout sou bien à son ...ni ; mais ccs vrais ura.s tâchent -le don-
ne r à ceux qu'ils aiment tout ce qu'ils onl et tout ce qu'ils espèrent do Dieu; parce^que ses 
biens étaat infinis, ils les attirent sur e u x * meauro qu'ils les répandent sur loa autres , et 
plus ils doaaont , pins i l s s'enrichissent. 

, ¡qui convertitur ad 
iniioiciiiam : et est amicus qui odium et 
rixam, et cónvicia dcnudabit. 

10. Est autem amicus socius mensa;, 
el non permancbit in die necessitati». 

11. Amicus si permanserit fmis , erit 
libi uuasi coicqualis, et in domestici.? 
luis fiducialiter aget : 

12. Si humiliavcrit se contra te, ci a 
facic tua abscondcrit se, unanimeiu ha-
bebis amicitiain bonam. 

13. A b inimicis tuis separare, et ab 
amicis tuis attende. 

l i . Amicus fidelis, protectio fortis ; 
qui autem invenit illum, invemt the-

""is" Amico fideli nulla est comparatio, 
et non est digna ponderatio auri et ar-
genti contra bonitalcm fldei illius. 

Ili. Amicus fidelis, medicarnentum 
vita: et immortalilatis; et qui metunnt 
Dominum, invenient illum. 

7. In tenlalione posside <-<"*. Prius cum tenta et proba, deindo oxporimenils probatuin 
amìcitiam jungo. Vox. posside idem vai et ac para, qu» re . 

S. Secundum tempus suum. Cum scilicet ex amico so eammodi aliquid deo.erpere posso 
confiditi naia , ut ait ille : Vulgus amlcitias utihtaieprobat. 

jiirssisf.nrs^tiSMr^Jass^^vy "ss 
fuctasio patulli prudcniòr, ooromuale.vài'M. 

11 Erit libi quasi coicquatls. ConsLmlom amioiim u; icqunlcm tci.cta. licct rri-ijor; uaui 
a r a ' c i i S . i u v e u i t , awt I te l i ; ids0<|U0 poroiilaui lolcrdom^uiios no» liliero «Bai-

12 Si hvmiliaoeritwconfale. Si s« oorara vi p* modeslia, vorscuodia, raveron>ia aub-
m i » ' , l l , i * r . b w i i d « i t , a»» ausus fturtt laourn lifcct. a g . « , «lo.; n » aiosa P ™ ^ » 
lllom dèspioias . md poliuscbnriureai illnm h.l>.lo, et unulnum caia il o u ? r . amiomam. 
85S. SS ^.£>1». gì JTSiSS'S; S t ó S 
S S M a ! « " « » LS"H£aMiUr a'jèl (nimiiim kUIom rtW '•» « 

« tomuutnfimf. « « m . ! . . « « / • « » « » ****** » . . . 

13. Ab ini.Kici ve* separare. Ut pradaiitiaj TSL oavers IÌIIIOÌCOS . 
ioaflderc . uam el &Ui amie! auut aliqui, et qui ex iviaico amaruui. a 

" i l . ' PMeelì^ iMit. G m o . , , ,eimen, voi tegumenti ferie, piraidluio, pro-
tocllo. - Qui ir.ee,ili illum. In 5 » c o osi. ó Ss t i f o » , «uod « panioinom pn»Mnn wm-
potis Ut otlain est prtcleritl, illud, ineenil theeaurum, e-jps frnoa'jscv. 

15. rn.ll« est compara He. O m "»• t r a i , permu,„lie , 
ielle, qu® «¡l icei dira» ait . aut «quali.. Nihil oi comparai, poi«« 
Irà beSilalem P/lei llllui. Qua coafom possi! a » prouo Mot ipsim. 

immortalcin illara Ccàlamqu^ vitara aiuiitiraos. 

» voluu-

:quivaleus. - Co«-



a . II y av.íit dan® los villes de Palestine de ees grosses pierres sur lea-
(rcoicnt cc éprouvaient le;ir forcé. II on est parle dans Zacharíe, XII 
; d i r é que, puur l'iiisensó. il en est d é l a sagesse eomrne do cesgrosseí 
«»ais no so sontant pas do forcé a les va .ucre , il les rejette. 

22. Quasi lapidis vil 
quelles les honimes s'e 
3. ISEcclétlasiique T0 
pierres. I) ou approchc 

J n ü ú M ü d ¡ e t c o n s i l i u m 2 4 - B c o u l e z , mon fils, recevcz un avis <a*e 
intel leclus, et ne abjicias consilium et ne rejetez point moa cOnseil. * ' 

25. Injice pederá tuum in compedcs 
il l ius, et in torques illius collum tuum; 

26. Subjice humerum tuum, et porta 
íl lam, et ne acedieris vinculis eius. 

27. In Omni animo tuo accede ad ii-
l a m , et in oinni virtute tua conserva 
vias eius. 

28. Investiga illara, et mauifestabitur 
tibi, et contincns faelus ne derelinqua* 

29. In novissimis enim invenies re-
quinm in e a , et convcrletur tibi in 
oblectationem. 

30. Et erunt tibi compedes c j u s i n 
protectionem fortitudinis, et bases vir-
tutis, et torques illius in slolam gloria?. 

3 1 . Decor enim vít® est iu i l la , el 
vincula illius alligatura salutaris. 

32. Stolam gloria; indues eani, e t c o -
ronam gratulationis superpones tibi. 

33. Pi l i , si altenderis m i h i , d i s c e s ; 
ct si accommodaveris animum tuum, 

34. Si inclmaveris aurcra tuam, ex-
cipies doctrinam; et si dilexeris audire, 
sapiens eris . 

3 5 . a. In multitudine presbyterorum 
prudentium sta, et sapientia; iílorum e x 
corde conjungere, ut omnem narratio-
¡mm Del possis audire, et proverbia 
laudis non ettugiaol a te. [a f n f r . 8.!).] 

25. Mettez vos pieds dans le fer de la sagesse 
et engace/, votre cou dans ses cbaines. 

2ú. Haissez votre ¿-paule, et portez-la; et ne 
vous uimuyez poiul de ses liens. 

27. Approchez-vous d'elle de tout votre cceur 
et gardez ses voies de toutes vos forces. 

28. Chi:rehez-la avec s o i n , et elle vous sera 
découverle; et quand vous l 'aurez une íois em-
brassée , ne la quittez point. 

29. Car vous y trouverez a la tln votre repos , 
et ello se changera pour vous en un sujet de 

30. Ses fers deviendront pour vous une forte 
protection, (e l un ferrae a p p u i ) ; e l ses chafnes 
un iiabiiiemenl de gloire. 

3 1 . Car il y a daus elle une buauté qui donne 
la s c s l iens, sont des bandages qui gué-

32. Vous vous revétirez d'elle comme d'un 
liabit de gloire, et vuus la mettrez sur vous 
comme une couronne de joie . 

33. Mon tile., si vous m'écoutez avec aUenlion 
vous serez instruit; et si vous appliquez votre 
esprit vous acquerrez la sagesse. 

34. Si vous prétfiz I 'oreillc. vous recevrez 
l 'instruclion; et si vous aimez á écouter vous 
deviendrez sage. 

35. Trouvez-vous dans l'assemblée des vicil-
lards, et unissez-vous de cceur k lcur s a g e s s e , 
atiu que vous puissiez écouter toul ce qu'ils 
vous dirout de Dieu : et que vous ne laissiez 
perdre aucune de leurs escolíenles paraboles. 

25. Injice pedem. Kendex-vous esclave do la sagesse. Ne crabenez ni ses fers, ni ses liens 
' ¡ l í m S f m ^ C r o r ^ Seigncur.^ et ce joug est doux, ce fard«v.u est lógor : Ja-

te. Bl proverbia laudis.L* versión Sixtiue porto : Proverbia iniellectus. Nous avons „¡, 
i ocoaston do rcmarquer plusioura fois que los anciena attachaient boaucoup d'imporunce A 
cotto maniere d onseigner. C ótait la móthode en honneur parmi les Orientaux, el o'est pour 
cola que Jésua-Christ i*a adopte» dans son Evangile. 

34. Consilium intelleclus. Consilium sapiens et prudens. 
25. Torques. Numellas, vincula quibus collum includitur: hoe enim signiflcai vux gncca 

xXc.ov. Houestissiinum vero est esso sapionti» maueipiurn, illiusque servitus non pudenda 
sed optaada. Vulgatu* bene dixit torques, vincula enim collum torquent. 

28. Porta. Quidquid in paranda sapionaa gmve est et o n e r o s u m . - i \ > acedierís. No acedia, 
tristitia. impatientia ameiaris proptor vincula illius. Vide supra, c. 4, n. 9. 

27. Virtute. Grrece, duváiut, potentia. v i . robore. 
28. Contínens faelus. Gra-ce, i p ^ a T r í "VEVOite-«?. compos illius íactus; illam adeptus. 
20. Invmies réquiem in ea. Tándem erit tibi suavis , et placido in ca quioscos, licet prius 

muiestiaru aliquam crcct , de qua paulo anto dictum. 
30. Bases vírtutis. Koboria, hoo e s t , robustas. Quasi dicat: L'irmabunt tuos pedes ct LTSS-

s u s , ut solida b»scs ci>lumnas illis innixas. 
31 .Decor... vitce. Vit re honoataaiencura. — All-gotura salutaris. Qualem medlei vulnorato, 

aut luxato membro adhibent. In g r a c o e s t , xXiioi^t 0a/úv9ivev fílum ex hyacinthi. Q u o d lor-
tasse nobihtatis, aut pubhcí muneris insigne fuit aut corto, ut torques, corporis oruamer.-
tum. ^ idetur etiam alluaum ad vistas byacíntbinas quas in Ümbrii.i vescium M s U r e Judíeos 
jussit Dommus , Numer. 16, 38; ex illis enim Iaraelita dignoscobantur a geStibus , et wna 
banlur tanquam popatua Dao et sapíenti» dicatus. 

32. Stolam gloría imXucs cam. Id est , indueris sapientia quasi stola g lor ia . — Coronara 
gratulalionis. G r a e e á-yaXXiáuaTo;, exultationis , qure scilicet te prro gaudio exilíre faciat. 
quam cura fucris coasecutus, tibi gratuleris et gaudeas in sinu tuo. 

33. Si attenderís mi!,i. SI me andiveris ot consiliis meis obtemperaveris. Quod idem se-
quenti hemistlchio renetitur, el si accommodaveris, etc. 

35. Presbyterorum prudentium. Scaiorum sapicntium: neqnocnim sones omues prudonte.-. 
sunt. — Sta. Versare. — Narrationcm Del. De rebus divinis, aut do sacris littor¡3, aliisqu -
ad roligionom ot componendos mores spectantíbus. — Proverbia laudls. Ilagwftíxt ouvÉaao;, 
adagia et proverbia scita et docta. Videsur noster ¡nterpres legisse aivsasw;. 
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C H A P I T R E V I I . 

S'itbstenii' du mal. N o point rechercher les dignités. Haïr 
le mensonSO. S'appliquer au travail, libre fidèle à ses amlg, 
attaché à sa femme, dous envers le* domestique». Ins-
truire «es enfants. Honorer sea parent*. Koxxdre a i a prêtres 
ce <iai leui- est dû. S e souvenir de sa dernière fin. 

maid, et non te appre-

tb inique, et deficient 

Non pecces in multitudinem civi 
nec te immittas in pnpulnra. 

1T. Non le repute* 
idisciplinatoruœ. 

us uicllei point au nombre des gens 



¿108 L'ECCLÉSIASTIQUE. 

IS. Souvenez-vous que la colère tic Dieu ne 
tardera pas longtemps à venir. 

19. Humiliez profondément votre esprit; parce 
que lia chair de) l'impie, sera la pâture du feu 
et des vers. 

2«. Ne violez point la foi que vous devez à 
votre ami, parce qu'il diffère de vous donner de 
l'argent, et ne méprisez pas pour de l'or votre 
frère qui vous aime sincèrement. 

21. Ne vous éloignez point de la femme sen-
sée et vertueuse {que vous avez reçue daus la 
crainte du Seigneur) : car la grâce de sa modes-
tie est plus précieuse que l'or. 

22. Ne traitez point mal le serviteur qui tra-
vaille fidèlement, ni le mercenaire qui se donne 
tout pour vous. 

23. Que le serviteur qui a du sens vous soit 
cher comme votre âme : ne lui refusez pas la 
liberté qu'il mérite; (cl ne le laissez pas tomber 
dans la pauvreté.) 

24. Avez-vuus dus troupeaux'.' avez-en soin : 
et s'ils vous sont utiles, qu'ils demeurent tou-
jours chez vous. 

25. Avez-vous des fils? instruisez-les bien; 
et accoutumez-les au joug dès leur enfance. 

26. Avez-vous des filles? conservez leurs 
corps; et ne vous montrez pas à elles avec un 

% '27"°Mariez votre fille , et vous aurez fait une 
grande affaire, et donnez-la à un homme de bon 

18. Memento i r» , quoniara non tar-
d a i t . 

11). Humilia valde spiritum tuum ; 
quoniam vindicta carnis impii, ignis et 

20. Noli pnnvaricari in amicum pecu-
niam differenlcra, neque fratrem charis-
simum auro spreveris. 

21 .Nol i disccderea muliere sensata 
ut bona quam sorlitus es in timore Do-
mini; gratia enim verecundiœ illius 

a NorTiœdas servum in veritate 
operantem, neque mercenarium dantem 
aaimam suara. [a Leoil. 19 .13 .1 

23. Servus sensatus sit tibi dilectu* 
quasi anima tua, nou defraudes itlum 
liberiate , neque inopem derclinquas 
illuro. 

24. Pecora tibi sunt?attende il l is; 
et si sunt utilia, perseverent apud te. 

23. Filii tibi sunt? erudi ilio», el curva 
iilus a pueritia illorum 

26. Filiœ tibi sunt? serva corpus illa-
rum. et non oslendas hila»-em faciem 
tuam ad illas. 

27. Trade (iliam, et grande opus fe-
ceris, et homini sensato da illam. 

SC28 Si vous avez une femme selon votre «cur, 28. Mutier si'est tibi secundnm ani-
ne la quittez point; et ne vous fiez point à celle raam tuam, non projicias illarn; et odi-
qui est mauvaise. bili non credas te. In tot» corde tuo. 

20. Noll prœvaricari in amicum. Le Grec porw : Ne changez point votre ami con t reun? 
somme dWtrent, ni votre propre fröre contre Por d'Ophir, contre l'or le plus pur ; c'est-à-dire, 
ne vous séparez pas de votre ami ou de votre fr i** pour quelque intérêt temporel que ce 
puisse ¿tre . 

18. Memento ira. Vindicta scilicct peecatorum. 
19. Vindicta carnis, Impii ignis et wrmis. Yindox ira Del m carnem peccatori sœviet per 

• ¡¿nom et vermes. Periculum u m grondo evadii humilitaa, qua se quis Dco et legibus ejus 

SU3o'.CA;oii pravarlcari in amicum pecuniam diffamera. Diffère Latinis nonnunquam est 
in varias partes fo r re , dis t rahere , avertere. Sensus ergo commodus nostric vulgata euitioms 
esse poto« : ne offonduria ai amicus tuus pecunia» aut lucrum a t e avertat , pneaertim si ma-
lia artibus non grassotur. Grxca cor reda vaticana babent , jm ¿XXaty; f ^ aòiaoopco, 
ne mule< amicum propter rem adiaphoram, indifferentem, qualis est pccuni... Vel per rem 
iuditfevenfi i i , intelligi ' rem parvi momenti , quam s.ve habeas . s ive .lia c a r o a s g a -
leri KL huic interprétation! fnvent quœ sequuntur, ncque frairem charxssimum auto spreve-
ris :< iu^i dicat : l 'enax sit amic i t» , nec ulla res sivo parva s i t , siva magna et pretiosa , ut 
aurum. amicum a te divellat. , , . 

ZI. Gratin enim verecundiœ illius super aurum. Si mulier sensata sit e t voreennda, pluria 
eam facito uuara aurum. 

22. Non ladas servum. Ne affligas nimium dur i t e r t ractando, aut labonbus atterendo. -
In vrritate. Fidellter : — Mercenarium dartern au. iM.m suam. bo tibi totum impenaentom , 
et qiii se nonnunqnam vitto discrimini tua causa objicit. 

• Übertat-, Debita ex pri*acripto logis , suo tempore debita. Vide Exod. 21, 2 . — Nequ» 
inofem£Z%quasillum. ¿uxta lçgem £eu t . 15, 19.\n qua dicitur : Quem liberiate donave-
ris.nequaquam vacuum abire patieris ; sed dalie viaticum. 

'•' I Pecora. Krriv/,, quie vox omnia aiiimanlia terrestria praiter hominem comprati enait. 
Videntur miteni hic proprie aiznificuri onimantia quorum opera utimur, ut equi, bove* cameli. 
- .Utende Ulis. Grece , k o K t s T W auT*, Visita ilia, inspice - El si : 
reni apud te. Alioqui si iriutilia facta s i n t , au t vende fila, aut mac-ta , e 

25. Curea Ulos. Doma, illorum ccrv 

26. Serva corpus illarum. Longe remoti« omnibus morum corruptelis. — Ut non oslendas 
kil'Xrtm faciem tuam ad illas. Ut sevcritate vultus et umore a loy.mte coorcoantur. 

27. Trade /iliam. Nubi l i WÎHcetcum ad nubiles a t. nos pervenent . - Gran,le opus feceris. 
Ingenti te cura levaveris. _ 

¡¿S. Mulier. Uxor, l W q u * vox Crucis mu'.iercm et uxorem sigmflcac. -Sccu-adum^ ani-
mai* luam. dualem anima tua, u tdesldoras . — Non projicias ill«m. Dato libello rcpudil. — 

(' «tilia, perse ve-
1 cibum usomque 

'a, ut parere condiscane ot ut honum c 

4 . 3 . ] 
30. Mementi 

et honorifica sacerdotes, et propurga 
tecum hrachiis. [n De>U. 12. 18.J 

S i . Da illis partem, a sicut mandatum 
est libi. primitiarum et purgalionis ; et 
de negligentia tua purga te cum paucis. 
:a Lcvit. 2. 3. Num. 18. 15.] 

35. Datum brachiorura tuorurn et sa-
crifìciura sanclifìcationis offeres Domino, 
et initia sanctorum ; 

36. Et paiiperi porrige 
ut perficiatur propitiatio 
tua. 

S3. Propurga te cum brachile On peut 
ftiM-voii* on leur offrant les fruits de la terre que vous ave 
mains. Ou bien : En leur offrant Ion épaule» des victimes qu 
-Ex., XXIX, 25: Lev., Vit , 32 ; Num., XVUl , IS; Cf. plus 1« 

Si. D ' illis partem. Donnez au prêtre la parc qui loi est ds 
les prémices c» les hosties pour le fléché. Donnez-lui les èpa 

ninumluam, r 36. Ouvrez votre main au pauvre, afin que 
¡t benedictio votre sacrifice d'expiation et votre offrande suit 

«entièrement parfaite. 

et le P. de Carrières : Pu r i -
ìltlvóe par lo travail de vos 

dos Nombres 

garrulitatom, insuaves morsi. 
V, ne tradas te Ipsum in mari 
Ani in thorl Cui communionem 
s. Quos in te K'estando in ulerv 
nodo el till tibi. Qaemadmodi 

lactnnd^ 

31. Sanciifíct 
32. Bum '¡ni 

Pa«ci> 

cousocnibi 

3ö. F.l pauperi porrige 
primilla*, etc., sed com 
sit ot absoluta; — Propi 
ñcenúa , liberalitas, l a r j 

33. Honorez Dieu de toute votre ¡Ime, révirez 
les prêtres, (et purifiez-vous par le travail de vos 

34. ¿onnez-leur leur part des prémices et des 
hosties d'expiation, comme il vous a été or-
donné; (et purifiez-vous de vos négligences avec 
le petit nombre.) 

35. Offrez an Seigneur les épaules des victi-
mes , et les sacrifices de sanctificatio ' ' 



37. Eimortuo ti on prohibent grotiam. ltendex-leur les derniers devoirs, portez sur lour? 
tombeaux «les viandes pour les pauvres et les passants (Toi»., IV, 18J, et faites des offrandes 
dans le temple pour lo repos «le leur âme, comme on le voit ( II . Maoli., X I I , 43). 

CAP. VII I . — 1. Ne litige» C M homine potente. D'après le S a g e . i1 y a un certain nombre 
d'hommes avec lesouels il ne faut «>as avoir d'affaires; co sont les riches et les puissante , les 
grands parleurs el fes méchants qui ne craignent pas de recourir à la calomnie pour attaquei 

C H A P I T R E VIXX. 

p o i n t a v o i x ' d e d c m C l o a v e c u n h o m m e p u i s s a n t . Î S e 
• i n t f a i r e d e r e p r o c h e » à c e l u i q u i s e c o r r i g e . E c o u t e r 
> s a g e s e t l e s v i e i l l a r d « . 2 s e p o i n t ; i m i t e r l e s p a s s i o n s 
s m é c h a n t s . N e p a s d é c o u v r i r s o n s e c r e t à u n é t r a n g e r . 

nectute ; etenira e x nobis senescunl. [a 
L e t i t . 19. 32.1 

8. Noli do mortuo inimico luo gau-
dere ; sciens qooniam omnes roorimur, 
et in gaudium noluinus venirc. 

9. Ne a despicias narrationem pres-
bvterorum sapientium, et in proverbns 
eorum conversare; [a Supr. t». 33-J 

l f l / A b ipsis enim disees sapieuliatn. 
et doctrinam intellectus, et servire ma-
gnatis sine qucrela. 

1 1 . Non te prœtereat narratio senin-
rum; ipsi priiicdidicerunta patribussuis; 

12. Quoniaoi ah ipsis disces intellec-
t u m , et in tempore necessitatis dare 

C H A P I T R E V I I I . 3 1 1 

:ar ceux qui vieillissent ont été comme 

T * N e VOUS réjouissez point de la mort de 
votre ennemi : considérez que nous mourrons 
tous , et que nous ne voulons point devenu- un 
sujet de joie . 

9 . Ne méprisez point les discours des sages 
(vieillards), mais entretenez-vous de leurs maxi-

° 10. Car vous apprendre/, d'eux la sagesse (la 
doctrine qui donne l'intelligence), et l'art de 
servir les grands d'une manière irrépréhensible. 

1 1 . Ne négligez point les entretiens des vieil-
lards , parce qu'ils ont ouï de leurs p è r e s ; 

12. Car vous apprendrez d'eux à avoir de 
l ' intelligence, et à répoudre lorsqu'il en sera 

reunnnsiim " : temps. , . , . , 
13. Non 'inoradas c a r b ó n « peccalo- 18. N'allume* notai les charbons des pécheurs, 

rom areoens eos , et ne inceurJaris liant-, ¡en les reprenaut), de peur que le feu ide leurs 
m a i c o i s peccatorum iUorum. tiéchés) ne vous consume par ses flammes. . 

• t S ? ~r . tr« f .r icm - t e s rontutoelfosi ' » . Ne résistez point eu face a un homme in-
„ ' i t o f f l t S S A ! soient, d e peur J i ne s'applique à tendre des 

i p i iges a vos paroles. 
M . a Noli tañeran homini f o r t i o n t e ; , 1 5 . K e ¡ » f o W d J j « b ° m ( ? e D 

ctuod si taueraveris, quasi perditum putssaoÇqtie vous. Que s , TOUS lot e n ma p r » , 

« o ' s L î e l super virtntem n t N i rtSte' point .pour un autre , au-

tucas cogna. de satisfaire. , , . 

1 7 . Non indices « o t r a judicem ; quo- 1 7 . Ne J ^ ^ J ^ S Z ' M S 
oiam sccundum j u o d j n s u i m c « j u t e a t . ! p a r « <ju il p J ™ 0 " « ™ . ™ ̂  d l w « o c no 

p o i » contri nn j u g e , car on I . ju ï«ra «»Ion s» p e » « ' ou solon son denir. 

n ^ í j t . « « ! . f »^K'sr. ' ï ï^ ' i i f f S e r v i s 

indiscrè te (SacyJ. 

buslibot versotur et munla.ua peragat. — Maynat 'S. Krmoipious, 10 ' 
i-cía Grccc.'. sôltapâî. faciliter, destre et cum prospero suoeessu. 

18. / „ « i « « » . - O c r e « p ò « . » . . Apt"™., . . ^ 

" S ' i i X r i M n % «are. Fo,nus enim In bons», parte» a c c l p l t » «l lqn.ndo In S c r i p t . » . 

" 1 n , ™ ' » Supra vires tuas. - Si spoponito-is, çuosi resUtui iu rasfta. 

ris. - Secundan volúntate* suant vadii. S e q u i t u r cup i<maws 
et i l lum perden t . 



37. Eimortuo ti on prohibent grotiam. l teodex- leur les de rn ie r s devo i r s , por tez sur lour? 
tombeaux «les v i andes pour les pauvres oc les passan t s (Tob . , IV, 18J, et fa i tes des of f randes 
dans le temple pour le repos de leur â m e , comme on le voi t ( II . Macli . , X I I , 43). 

CAP. VII I . — 1. Ne litige* cuín homine potente. D'après le Sage ; il y a un cer ta in nombre 
d 'hommes avec leseuels il n e faut i n s avoir d 'af fa i res ; c e sont les r iches et les p u i s a n t s , les 
g r a n d s pa r leurs el fes m é c h a n t s qui ne cra ignent pa s de recour i r à la ca lomnie pour a t t aque i 

C H A P I T B ï ] V I I I . 

p o i n t a v o i x ' d e d c m ô l o a v e c v i n h o m m e p u i s s a n t . Î S e 
• i n t f a i r e d e r e p r o c h e s à c e l u i q u i s e c o r r i e c . E c o u t e r 
> s a l i e s e t l e s v i e i l l a r d s . . N e p o i n t ; i m i t e r l e s p a s s i o n s 
s m é c h a n t e . N e p a s d é c o u v r i r s o n s e c r e t à u n é t r a n g e r . 

neclute ; etenira e s nobis acnescunt. [a 
l.evit- 19. 32.J 

8. Noli do inortuo inimico luo gau-
dere ; sciens quoniam omnes mortmur, 
et in gaudium noluinus venire. 

9. Ne a despicias narrationem pr«s-
bvterorum sapieniium, et in provcrbns 
eôrnm conversare; [a Supr. t». 35. J 

l f l / A b ipsis enim disccs sapieutiam. 
et doctrinam intellectus, et servire ma-
gnatis sine qucrela. 

1 1 . Non te prœtereat narratio senin-
rum; ipsi eniicdidicerunta patnbussuis ; 

12. Quouidin ah ipsis disces intellec-
t u m , et in tempore nccessitatis dare 

C H A P I T R E V I I I . 3 1 1 

:ar ceux qui vieillissent ont été comme 

T * N c vous réjouissez point de la mort de 
votre ennemi : considérez que nous mourrons 
tous , et que nous ne voulons point devenu- un 
sujet de joie . 

9 . Ne méprisez point les discours des sages 
(vieillards), mais entretenez-vous de leurs maxi-

° 10. Car VOUS apprendre/, d'eux la sagesse (la 
doctrine qui donne l'intelligence). et l'art de 
servir les grands d'une manière irrépréhensible. 

1 1 . Ne négligea ooint les entretiens des vieil-
lards , parce qu'ils ont ouï de leurs p è r e s ; 

12. Car vous apprendrez d'eux à avoir de 
¡l ' intell igence, et à répondre lorsqu'il en sera 

reunnnsiim " : temps. , . , . , 
13. Non 'inoradas c a r b ó n » peceato- I s . N'allume* point les charbons des p é A o u r ^ 

rom arEoens eos , et ne inceudaris liant-, (en les reprenant), de peor que le feu (de leurs 
m a i c o l s peccatonim M o n t a . ¿ « h é s ) nn vous consume par ses flammes. . 

• t S ? S facien. »les mnturoelfosi ' l i . Ne résistez point eu face a un homme 111-
„ ' i t o f f l t S S A ! soient, d e peur J 5 ne s'applique à lendro des 

i pièges a vos paroles. 
M . a Noli facerán M a i f o r t i o n t e ; , 15. Ne m * ^ ' " * " i ^ u Z T J m 

cruod si taeraveris, quasi perditun. p u i s s a n c e vous. Que si TOUS lu. e n ma p r » , 

T ' K ' s L î e l s super virtntem n t N i rtSte' point .pour un autre au-

tucas cogita. , de satisfaire. , , . 

H . N o n i n d u » con t r a iud icem ; q u o - 1 7 . J ^ ^ J ^ S Z ' M S 
nia™ s e c u n d u m j u o d j , « u . m _ c r t j u i c a t . ! p a r « . j u i l P J ™ 0 " « ™ . ™ " J j " u J ™ „ o c un 

. . R - A ^ S A I S I S R Â R S S Î A 
po in t cont re nn j u g e , c a r on I . j u s e r a «¿Ion s . p e n s é ! ou se lon son d e s » . 

S U . V . U . I . lSi-N,',«•,».jvou,,.««1«RPJ. ^ " . T v ™ 

indiscrè te (Sacy). 

busl ibot ve r s e tu r e t muoia sua p e r a g a t . — M a y n a t ' S . K r m e i p i o u s , i" 10 ' 
r t í a û r t e c e . eô i s apâ î . faci l i ter , d e s t r e e t oum prospero suoeessu . 

18. / „ « L I « « » . PT « l i so . - - Dure « P Ò « . » . . A p W m . C » » 8 ™ ™ . 

" K ' i S ^ r i M « % »are . F o , n u s enim in bon . , , , p a r t e » a c o i p l t » « l i q u . n d o in S c r i p t . » . 

" ' • M M I M U I S u p r a v i r e s tuas . - Si s p o p o n i t o - i s , ç u o s i r « s « t u i > u « ¡ r f l a . 

ris. - Secundum volúntate* suam vadti. S e q u i i u r e u p i - m a r e s 
et i l lum perden t . 



L ECCLKSIASTIQUE. 

D e l a c o n d u i t e a t e ñ i r e n v e r a l e s f e m í n e a . C o n s e r v e r s e * 
a n c i e n s a m i s , N o p o i n t e n v i e r l a s l o í i - e d e a m é c h a n t s . 
B ' é l o i g n o r d e s g i - a n d a . S e l i e r a v o o l e s s a g e a . 

CAP. IX. — 4. Cum saltatrice. D'apres LO Groe : Une 1er 
truments. L'expéríonce prouve quo ees rolations ne sont p 
les homrnes s'y laisscnt prendre. 

C H A P I T R E I X 

CHAPITRE IX. 

devienne scandalizeri 
! chuto. 
6. N'abandonnez en aucun 
íx femmes prostituyes, de 
jus perdíez , vous et volre l> 
7 . N e j e t e z point les yeux i 

!t ha red i ta tem 

femm¡ 8. « Averie fa 
compta. et ne i 
aliei'am. [a Gen. 
et 13. 1- Malth. ! 

9. Proptnr soe. suul perdus par la beauté de 
>t par 14 que la concupiscence 
un feu. 
ne prostituye est comme de 
liemin, qui esl foulée uux píeds 

Jts. 
tyant été aurpris par la beauté 
ngére, ont été rejetés de Dieu ; 

ítretien de ees femmes brúlccommc un feu). 
Ne vous asseyez jamais avec la ferame 
utre; (et ne s o y « pnint á table avec, e l l e , 

r J sur le coudc) : 
13. El ne disputéz point avec elle en buvant 

i v in . de peur que voíre cceur ne s« lourne 
:rs elle, et que votre affeclion ne vous fasse 
mber dans la perdition. 

14.Nederelinquas amicumantiquum; 14. Ne quittez point un ancien ami; car le 
DVPS enim non erit similis illi. nouveau ne lui sera pas scmblable. 

ami cus novus: lo. U p.ouvel ami esl un vin nouveau; il 
¡tale bibes illud. i vieillira, et vous le boirez avec plaisir. 
arn et opes pec-l 16. Nenviez pas la gloire ni les richesscs du 

6. Ne peritas le et hareditatem tuam. L'homme perd tout daña ce commerco infSmo, son 
hoiineur, *a «onaidération, souvent sa santó ot toujoura *a fortune. - Qui a/lt meretrices 
perdis opes (Prov., XXtX, ó). Plaute dit : Intimum esse mu/icribus amantis multópessimum 
esse pecunia. 

12. Nec accumbos cum en super cubilum- L'autcur falt allusion á la maniere dont on é ta i th 
t a b l e . couché sur dea üts et appuyó sur le coude. La soconde partió du verset, dans la Vul-
gate, explique la prcmlére, e t montro en quel sens le fcage dclond ile & asseolr avec une lemmo. 
* 13. Bt songuinc tu» triarte in perdillonem. On peut aussi ontnndre ceci de 1'etFusion rcclle 

du sang de !a mort toinporelle, puisque, che/, les Hebreux, la loi punissi'-it de mort i adul-

^mbrase comí 
10. Toute fr 

ineulcabitur. 

irali, reprobi facti sunt; culloqt 
ñm illius quasi ignis exardescit. 
12. Cum aliena mulicre ne sedeas 

15. Yinum nov 
sterascct, et cum 
16. a Non zeles 

5 . Scandalizeri*. la r 
C. Fornicariit. Mereti 
lee aspectú, neo collei¡v Nc perdaa te. Quia fo 

7 . Noli circumsp' 
illenam. MÍ 8. Mullere compiv. Grrece, formoia. — Speciem alie 

lieris enim pulchritudo maritl est, non illam cupido aspi 
9. Perierunt. Grwce, tírXav'Onaav, erraverunt. 
10. Quasi&l*reus Invia. Quid enim vili.us dospicabili-
11. Reprobi. Improbi. — Exord'.scit. Exurit. 
12. Cum aliena. Qua- seüioet matrimonio juncta esl . -

tura. Suadet no vir assideat uxori alterius. prrssertim in 
in siuu illius, aut vice vorsn; qnia ornéis hujusmodi coi 

13. Non allerceris cum illa in vino. Ad propinalio: 
v ini , cum illa garriendo , jocando, ote. * In grroco es t ; u, 
Est antem cuu.í'oXoxo?:£Ív edero do, symbQÜs. No des s j 

Nec accumbas cum e-, 
lonsa, in eodom lectulc 
actu* et vicinita? hab' 

imbeudo 

, No sanguino tur 
i dicanto. 

temporo 

¡á dieitur in Psalm. 36. 1 : -Voíl cemutari 
ítem. Illius subversio. O race, xxTxerpo? 
i tabula; pars. 



quelle sera 

17. Vapprouvez pninl la violenccdcs injusles: 
sachez que l'impie déplaira á Dicu jusqu'au tom-
beau. , , . . , 

18. Tcnez-vous bien lom de celui qui a le pou-
voir de laire mourir; et par la vous vous met-
trez hors d'état de craíndre la mort. 

19. Si vous approcbez de lu í , preñez carde 
de ne rien faire mal á propos, dé peur qu il ne 
vous 6te la vie. 

20. Souvenez-vous que la morí csl proche, 
parce que vous raarchcz au milieu des piéges 
et au travers des armes d'ennemis pleins de 
colare. 

21 . Examinez autant que vous le pourrez ceux 
qui vous approcheut. et preñez conseil de ceux 
qui sont sages et prúdents. 

22. Invitcz a votre table des hommes justes, et 
mettez volrc gloire á craindre Dieu. 

23. Que la pensée de Dicu occupe toul votre 
esprit , et que tous vos entretiens soient des 
comroandements du Trés-Haul. 

24. Les ouvriers s'acquiérent de les l ime par 
rouvrage de leurs raains, le prince du peuple 
par la sagesse de ses discours, et les vieillards 
par le sens de leurs paroles. 

25. Le grand parleur sera terrible dans sa 
ville: et 1 homme précipitc dans ses discnurs 
sera hai. 

catoris ; non eniin seis q u « futura sit 
illius subversio. "a Judie. 9. 4. II. Reo. 
1 5 . 1 0 . 1 " 

17. Non placcai tibi injuria injusto-
rum, sciens quoniam usque ad inferos 
non placebit unpius. 

18. Longo abesto ab horaine potesta-
tem Imboniti occidendi, et non suspica-
beris timorem mortis. 

19. Et si accesseris ad i l lum, noli 
aliquid committerc, ne forte auferat 
vitara tuam. 

20. Communioncm mortis scito ; quo-
niam in medio laqueorum ingredieris, 
et super dolentium arma amhnlabis. 

21 . Secundum virlutem tuam cave te 
a proximo tuo, et cum sapicntibus et 
prudentibus tracia. 

22. Vir i jusli sinl tibi convivís , et in 
timore Dei sit tibi gloriatio. 

23. El in sensu sit tibi cogitatus Dei, 
et omnis enarratio tua in pricceptis 
Altissimi. 

24. In manu artifìcuui opera lauda-
bunlur, et princeps populi in sapienti« 

verbum. 
Terribilis est in civitate sua homo 

is ; e l lemerarius in verbo suo 
eril. 

Untuosi 
odibilis 

17. Injuria injmiorum. Quam scilicet injusti inforunt. — Quoniam « spue ad infero, 
placchi! tmpiux.^ioa porpetao^, n o f u s q u e ,-«•! mortem sibi aui tibi plaeebit impius ; orit 

18. Ah torninepotcslatem habenle occidendi. Principe, auttyranno. 
20. Communionem monis scito. Agore cum principo aut tyranno idem est 

caro ot vorsari eum morte. — Super dolentium arma ambulabis. Inter dolem 
iratorum arma ambulabis ; qua ra nihil facilina quaiu ut armis illis pereas. In 
2ifá>{sttViTO/.ÍMv, per pina* murorum urbis , quod pericolosi 
a no is et tells eorum qni jnferue urbem obsidenl ; uuem sens 
interpres cum ait : Super dolentium arma ambulabis. 

21. Cave te a proximo tuo- Ne scilicet nimium illi fidas. 

23. In sensu sii tibi cogitatus 

Sermon.« tui. 

24. In manu artificum ape 
eruditas man us quie illa ctar 
tur, cum prudentia sunt et si 

25. Terribilis est in elvit? 
meat, ne forte contìgatur die 
Grwce, 
provoc 

i. — li Mirrano t• 

O H A P I T R E X 

» v a n t a g e s c l ' t m l > o n g o u v e r n e m e n t . D e l ' o r e u e i l . 
D e l ' a v a r i c e . P a r a l l è l e e n t r e l e r i c l x e e t l e p a u v r e . 

1 . Judex sapiens judicabit populum 1 . Le juge sage j«gera son peuple , et le gou-
suutn.ct prineipalus sensatistabibs crit. vemement d'un homme sense dcraeurera stable. 

2 . a Secundum judicem populi, sic et 2 . Tel qu'esl le juge du peuple, tels soni Ics 
ministri e jus; et qualis reclor est civi- ministres, et tei qu'est le prince de la ville, tels 
latis, tales et inhabitants in ea. *a soni aussi les habitants. 
Proo. 2 9 . 1 2 . 1 

3. o RRX ínsipiens perdei populum 3- Le roi peu sensé perdra son peuple, el les 
suuin; el civitates inhabitabuntur per villes se peupleront par le bon sena de ceux qui 
sensum polcntium. ¡a III. Reg. 12 . 13.11 les gouvernent. 

• - • • 1 4. Le pouvoir souverain sur un pays est dans 
a main de Dicu ; et c e s t lui qui v susciterà en 
ion temps uu prince pour le gouvemer utilement. 

5. Lebonheur dp 1 homme est dans la main de 
| Dicu, et c'est lui qui met sur la personDe du 
' sage les marques d bonneur qui lui appartien-

nent. 
6. Perde/, le souvenir de tonte* Ics injures 

jue vous avez rccjues de votre prochain, et ne 
faites rieu par la voie de la violence. 

7. L'orgueil est hai de Dieu et des hommes; 
ci toule iniquità des nations eat cxécrable. 

gaum; et civitates inbabitabuntur per 
sensum polcntium. [a///, lieg. 12 . 13.] 

4. In manu Dei potestas terra;; e l 
utilem rectorem suscitabit in tempus su-
per illHm. 

5. In manu Dei prosperila? hominis, 
et super faciera scríb» imponet honorem 

6. a Omni injuria; proximi i . 
neris . et nihil agas in operibus injuria, 
[a Leoil. 19. 13.] 

7. Odibilis coram Deo est et homini-
bu* superbia; et exccrabilis o 
quilas gentium. 

8. af tegnum a gente in gentem trans-
fertur propter injuslil ias, et injurias, 
et contumelias, et diversos dolos, [a 
Dan. 4. 14.] 

9. Avaro autem nihil est scelcstius. 
Quid superbit terra et cinis? 

1(1. Nihil est iniquius quam amare pe-
cuniam ; hic enim et ammani suora ve-
nalem habet, quoniam in vita sua pro-
jecit intima sua. 

CAP. X - 1. Judex Sapiens. Le juge, o'est-^dirc le roi ou le ebef de l'Etat ju?era son 
peuple avec justice. Toutes les máximes qui suivont dovrafent etro perpL-luellemort ^ u s lcs 
yeux rics souveralns. En Ics observant. ite s'épargneraiont et lis éparguoro.e-t a leur peuplo 

5. Super facùm s.-ribee. Lo scribe, ou secrétaire étaii un homme lettre. On d i s t i n ^ i t trois 
sortea de scribes; les una ótaieut de simples grefliers qui écnva.ent les contrae , les se-oaos 
étaient des écrivains qui ««plaieirt^t « p ^ q u r t e ^ « l . v ^ ¿u'roi. Ila 

' a & W & S ^ d« rol , «t «U avaicnt une grande 
auto ri tè à la cour. C'e*t dans co dernier sons qu'il faut prendre co mot. 

8. I*n royaume est transféré d'un peuple à un 
autre à cause des iiyustices, dea violences, des 
outrages et des dillérentes tromperies. 

9. Rien n'est plus dólestable que l 'avare. Pour-
quoi la terre e l la cendre s'cUòvent-elles d'or-
guei l? , . 
" 10. II n ' y a r i e n de plus injustc que celi» qu: 
aime l 'argent; car un tei homme vendrait son 
àme roéme, parce qu'il s'osi dépoinllo tout vi-
vant de ses propres enlrailles. 

aim muiius priecipuum est judi-
U. Gradee, Ttva'jaivr., ordinatus, 

a ad cxcmplum priu-

a illum p o facial. 

CAP. X. — 1. Judex sapiens. Princeps sapiens; principia I 
care. — Judicabit. Grace, irxtOtuoti, erudiet. — Slabills e> 
compositus. 

2. Sttwirf»«« judicem populi. Quulcs principe-?, tali* populus ; hic e 
cipum et majorum componitur. 

:i. Sensum. Prudeutlam. 
4. In tnnpus. Opportuno tompore. 
5. In menu Dei prospcrilas hominis. Ut scilicethuno potius quo 

aut a principatu removoat. — Et super faciem scriba: tmponei nor> 

Hebr»os I S I D sopher. idem est ae sapiens ot doetus in 1CKO; 

G. Omnis injuriaproximi ne memineris. Gricce, y.r. {tr,v.«oiic, cm b«ue latina responaent 
nnm {ATÌVIS, grwcis est ira diuturna et memor. — In operibus injuria. Per injurlaa». 

9. Avaro a « ™ nlUI « I muuha. Qui . "«114!" f ^ t l S i J - i S r l S tei 
p u u o i a cupidità. ; Uioc enim usura rspium, s a c r a c g . . , b m u c i t o , p « j u m , «te. a r a c . <«t. 

u „ K i . . > J c s . a»cd msgis k g ~ « t j u r . vo lo . . - O M « w w M u r r à « ci ni,. 
CUT diritto »d supotOmm p u u n r . cani ni l i l «liud sit homo quam UTR. « cinti« 

,0lMl^m.mmvenauml,ab«. & i s u o onim acc.pto proti, mortb, ^COTgo so wponit 
et. dsmnutiouis oti»m BtoruB. Tslcs sunt m i b W » b i n i . s b t d n U n . «• 

, ad scolerà 



L KCCI.KSI ASTIQUE. 

sera morí , ¡1 aura pour lié-
is Li tes e t les ve r s . 
rml. de l'orgueil de r h o m m í 
ne apostasic & l 'égard de 

cceur se ret i re de celui qu 
¡pe de tout peché est l 'or-
ue o re aitaché sera remp'. 

16. C est pour cele 
d'opprobre les assen 
les a détruites pour j 

'cntium 

fondements. 
es-unes; il 1« 

termine 
s la tcr: 

•jecíl intima sua. Pcricuk 
jl simplicltar, projecCi inti 

us, ípsa taaica ulero morU 

rpantur 

11. Omni.* polentalus breois vita. Nomim 
et viotenter oxenwnlur el ty rannxe ; huj i 
Languor prolírior gravat i/iedicum. Ut n 
publica? olllicúo aub principe impotentor d< 
et gravis. 

18. Bnwetn languorem prcecidil medien 
turnitato imporii plus reipubiic» incoinraoi 
eiiam brevis languor illo appeilatur, qui 
appollan«. Huic morbo símiles, tyrnnni, qu 
lates exhauriunt . et statum reipublicie, < 
cvcr tuni . Hos potissimurn Dorninus diut:u 

13. Serpentea, et bestias, et vermes. Ilasi 

imperio 

imdant 

postare a Deo. Te initium, gneee est x r / r ¡ , qt 
nosterquo interpres vulg.it-* etiam cum principa 
prínclpium: ate Paa!. 109, 3 , tccv.m prineípiu 

• er i t : apostatare a Deo, et nolle ei aubjici, sun 
gradas , qui inter reliquos quasi príneipatum c 
i erbio. Quasi dicat : Apostasia e t recessus a Dr peceat 

>erhiie h 

a-soliw 
in<luc-

Grwca babent , tt 
. — Coneenlus. li 

1G. Exltonoravii Domi 
)t mirabiti modo dehonesl 
iones, malorum acilicet. 

17. Miles. Humilcs. 
18. Plantavit humiles 
W). Arefecil evipsis. l| 

ion arcíecit , tantum, aoc 

osl , ¿~a"jwY¿?, id c s t : 



6 . a Mult i p o t e n t e s o p p r e s s i s u n t v i -
vos actions et par vos p r i è r e s , à la soutenir et a l i nour r i r s u i v a n t la digni té qui lui est 
propre. Oui justifiera colui qui pèche cont re son Âme, en ne t r a v a i l l a n t point lu i -mémo pour 
olle , o t o n se ) U n t aux prièr«w et nu secours qu'il demande a u x a u t r e s » Qui honorera celui 
(/iti la déshonore f Qui c ro i ra d igno d 'honucur eeiui qui dé f i gu re en l u i -même l ' imago de Dieu! 
Ou qui pour ra sou t en i r p a r son secours celui qui abandonne l u i - m ê m e son âme {Sacy)T 

In visu suo. Oh aapecturii s u u m , si for te corpure 

C H A P I T R E XI. 

N e p a s j u g e r l e s h o m m e s <1* 
< r r a . m l e u . r f e h u m a i n e s . C e s i 
e t l e s m a u x . V a n i t e d e s 
c o n f i a n c e . N e p a s s e f i e r 

a p r è s l e u r e x t é r i e u r . " V a n i t é d e s 
d e D i e u i i u e v i e n n e n t l e s b i e n s 
r i c h e s s e » . M e t t r e e n D i e u s a 

à t o u t l e m o n d e . 

l i l l e , et gloriosi traditi sunt in manus ; tièrement ruinés : ceux qui étaient d a n s la gloire 
a l t e r o r u m . ¡ a / . R e g . i ^ . n . E s t h e r . G . I . ] ! ont été livrés entro les mains d e s autres. 

7 . Priusquam interroges, ne vitupe- Ne blâmez personne avant de vous être bien 
res quemquam; et cum interrogaveris, informé ; et quand vous l'aurez fait , rcprenei- lc 

c o m p e j u s t e . 
S. a Priusquam andias , ne respon-

deas v e r b u m : et in medio sermonum 
ne adjicias loqui. fa Prot. 18. 13-1 

9 . De e a re quœ le non molestât, ne 
certcris : et in judicio peccantium ne 

C ° ï r ™ , ne in mulüs sint actus tui ; 
et a si dives fueris, non cris immums à 
delicto; si enim secutus fuens, non ap-
préhendes ; et non effugies, si pnneu-
curreris. [a/ . Tim. 6. 9.] 

1 1 . a Est homo laborans, et iestinans, 
et dolens impins, et lanto magis non 
abnndabit. (a Eccles. i. 8.] 

12. Est homo marcidus egens rccu-
perat ione, plus detlciens v i r tute , et 
abundans paupertaie : 

13. Et a oculus Dei respexit ilium in 
bono, et eresit eum ab humilitatc ipsius, 
et exal lavi l caput e j u s ; et mirati sunt 
in ilio mult i , et honoraverunt Dram, 
l a Job. 42. l ü . l 

14. a Bona et mala, vita et mors, pau-
perlas et honesta* a Deo sunt, [a Job. 
1 . 2 1 ' 

avec equite. 
8. Ne repouduz point avant d'avoir ecoutc ; et 

n'intcrroinpcz point unc personne au milicu de 
son discours. 

9. Ne dispute* point des choses qui ne vous 
regardent p a s , et ne vous asseyez point pour 
¡uger avec les mechants. 

10. Mon Iiis, ne vous engagez pas dans unc 
multiplicitö d'aetions : car si vous c t e s r i c h e , 
vous ne serez pas exempt de fautes ; si vous sui-
vez tonte' Celles qui se prisentent, vous ne pour-
rez y suff ire; et si vous aller, au devant , vous en 
serez accabld. 

1 1 . Tel travaillej, et se bfite, et souffre beau-
coup : mais fetant sans piet6), plus il en fait, 
raoins il s 'ennchi l . 

12. T e l est sans v igueur avant besoin d'ctre 
aide en toules choses, elant dans la defaillance 
et dans une extreme pauvret6 : 

13. Et cependant l'ceil d e Dieu regarde cet 
homme favurablement, le lire de son humiliation 
e t l W v e en honneur; et plusieurs le voyant en 
sont surpris et en rendent gloire ä Dieu . 

14. Sachant qve les biens et l e s inaux, la vie 
e l l a mort, la pauvretc et les richesses viennent 
de Dieu. 

1 5 . Sapientia et disciplina, et scicntia ' 15. C'est aussi en pieu que se trouvent la sa-
Icttis aDud Deum. Dilectio, et via: bo- Ì gesse , le règlement do la vie et la science de la 
norum apud ipsum. li» : la charité cl les bonnes œuvres ont leur 

16 . Error et tenebro; peccatoribus 
concreata sun I ; qui autem exultant in 
malis, consenescunt in malo. 

source en lui. 
10. L'erreur et les ténèbres sont créées avec 

les pécheurs ; et ceux qui se glorifient dans le 
mal qu'ils f o n t , vieilliront dans l e péché. 

C a r . X I . — 10. El si dives fueris. L e Grec por te : Si v 
vous n o serez pa s exempt de f a u t e s , si vous suivez tou t 
[lourrez y suffire. 

15. Sapientia, et disciplina. Ce ve r se t et lo s u i v a n t ne t pa s dans le Grec . 

7 . Priusquam interroges. G r a w e , «p iv t^TCt<rnî, p r i u squam c x p W v c r i a . - Corrlpe jwl*. 
T&TG èr.iT'.iAa, r e bene cogn i t a et e x p l o r a t a , tun . demum poteris e a r n , si n o n p » c u e r l t , 
dam li a r e . Italico d i c e r e m u s , potrai censurare, e qualificare quella persona, o quella cosa. 

S . Ne 'adjicias loqui. I ,oquontis s e rmouem in t e r rompendo . 
9 No certeris. N o c e r t a . - Ei in judicio peccanlium ne. consistas. Eo rum qui a l i ena fac ta 

nd ipsos nihil pcr t inent la i nqu i run t cur iose , et temere j u d i c a n t . * \ el s en t en t i a es t : si viUo-
rix omnia con t r a j u s ne leges a g i , s t u d e a t a l i eoncessu te sub t r ahe re . 

10 Ne in mult is sint actus tui. N o m u l ü s negotii* impliccris . - Et si dives fueris, non 
-ris immunis a delicto. Grscce. «vr.Ôuvn? ti e s t , si muUipHravtrii utpzU* e t c u r a s ftoster 
vide t u r . »g i s se , «XOUTOO? dives fueris , que-d « ¿ J * J V n u n e i t 
s u n t , a u t Aeri v o l u n t . i n o d u n t m laqueura diahol I. T im. J , <. t - rœca otium , u i n u n c n a 
b e n . ' ad eumdom sensum t r a h i p o s s u n t ; n a m i t X r f i w a t z i , est m u l t i p h c a r i , qui vero d . t a n t u r 

s s k s f f e f i f S « ' " ' -
11 Festinans. Divitias p a r a r e . — Dolens. Quod dives non s u . 
» : » » « » O r n e . . « * « . l a n g u i d » » . t o r p i d » , 

„„Miau. R i p a r a t i . » . , sou r a . H u r a t i o u c C m , I i « et " n n o n » . - £ M c * M t , r , b u < 
, l | Ì Z p « i Uhm ! » So«»- C t ei bened ica t e t bonofceiat . - KirM » » 1 in HU. Id « t , 
i l luni . . 1 , I u 

11. liana et mala. N o n c o l f » , sod p o m » , l ie ta a t t r a i l a , p r o s p e r a c i a d v o r s a . - H o n e t H a . 

" ï C S " - . Pecca tota enin , S , , n u n t u , - C o , « * * inmala. Nan, 
tjuo qu i s g a u d e t , i l lud ad j i ee re non s t u d e t . 



L ECCLKSIASTIQl 'K 

3S. Bona... in ma/a c 
dicis in pejorem partem 
bilibus, probandisque, 
niando, ct qua; facis dai 

.. _ in einctis 
est aiptrte;. 

. — Sanguinitnsidialur. 
'afro, xnalit: 

it, }Afc>|«v, id eat, vitupei 

« desoripsit. — Sanguis. Sanguinis 

tente. — Subs a nnat ionom. Vitupe-

c ; eat enim grace, fouuscv. Allenigenam. Pra--
•st. — In turbine. Instar turbiuU conturbabit to. 
licet concitabit. — Abalicnabit to a tnis prapriis. 

32. Sicul enim eruclaiU. Le Grec prisente un ;.ulre sens: 1A> «xeur du auperba est comun 
nneperdrix qu'on met line cage pi»ir servir ft la «¡basse; il attire dans le piege <;eu> 
qu'il veut surprendrn, et somblable f> "in homraa qui regards du hant d'une tour, il observe li 
chute de son prochain. Car tout oecupe a le perdre, il lui dresse des embfiches en changoan 
le bien en mat, et il imprime des taches aux actions les plus pures. 



3 2 2 L'ECCLKSTASTIQOE. 

C H A P I T R E XIX. 

í'aíre le bien avec disofcnoment. On ne connaît, les vrais 
amis du" dans l'adversité. Se donner de garde d'un en-
nemi, même réconcilié. 

i fuites du bien, sachez à qui 
iue vous ferez de bien plaira b 

1. Si vous fuites du bien, sachez à qui vous 
le ferez; ce que vous ferez de bien plaira beau-
coup. 

2. Faites du bien au juste, et vous en recevrez 
une grande récompense, sinon de lui, au moins 
du Seigneur. 

3. Car il n'y a point de bien à espérer pour 
celui qui s'applique toujours au mal, ou qui ne 
fait point l'aumône ûiarcc que le ïrès- l laut hait 
les pécheurs, et qu'il fait miséricorde aux péni-
tents). 

4. Donnez à celui qui a de la bonlé, et n assis-
tez point le pécheur; (car Dieu rendra aux mé-
chants et aux pécheurs ce qu'ils méritent ; et il les 
réserve pour le jour de sa vcngeauce. 

5. Donnez à celui qui est bon, et n assistez 
point le pécheur). 

6. Faites du bien à celui qui est humble, et 
ne donnez point au méchant. Empêchez qu'on 
ne lui donne du pain, de peur qu'il ne devienne 
ainsi plus puissant que vous. 

7 . (Jar vous trouverez un double mal dans tout 
le bien que vous lui ferez : p a r c que le Très-
Ilaut bail lui-même les pécheurs, cl qu'il exerce 
sa vengeance contre les méchants. 

8. L'ami ne se connaît point pendant la pros-
périté, et l'ennemi ne se peut cacher dan? l'ad-
versité; 

9. Quand un homme est heureux, ses ennemis 
sont tristes; et quand il est malheureux, on cou-
naît quel est son ami. 

1. Si benefeceris, scito cui ìeceris. et 
erit gratia in bonis luis multa. 

2. Beneíac justo, et invenios retribu-
tionera magnam; et si non ab ipso, 
ceri« a Domino. 

3. Non est enim ei bene qui assiduus 
est in mali s, et eleemosynas non danti; 
quoniam et Altissimus odio habet pec-
catores,et miserlus est pœnitentibus. 

4. a Da miscricordi, el ne suscìpias 
oeccatorcm , et impiis et peccatoribus 
reddet vindicta™, custodiens eos indicai 
vindicta!, [a Gal 0. Iti.] 

a. Da bono, et non receperis pecca-
lorem. 

ti. Benefac humili, et non dederis 
impio ; prohibe panes il!i dari, no in ipsis 
potentior te sit.' 

7. Nani dupli eia mala inventes in om-
nibus bonis, quœcumque ìeceris illk; 
quoniam et Altissimus odio habnt. pec-
catore , et impiis reddet vindictam. 

8. Non agnoscetur in bonis amicus, et 
non abscondelur in malis inimicus. 

9. In bonis viri , inimici illius in tri-
slilia: et in malitia illius, amicus agnilus 

CAP. XII. — 4. Ne suscipias peccalorem. Don» 
no veut pas nous diro de ne pas taire l'aumône et <. 
te hesoin. Il veut seulement i. 
bienfaiteurs et coatre le bien 
fond de les armer, dans la cr: 

pas remettre ent 
Z. e d'honnôtes gens . 

verset e t dans Ics suivants, lo Sago 
xairo muntone et uo ne pas «ccourirle péchcur qui est dans 
. diro qu'il y a des hommes pervera qui tournent contre leurs 
géu^r. i l , l'appui *t les secours qu'on leur donne. Il nous dé-
;o qu'il» n'abuscnt do l'nrmc qu'oa leur donncrni'.. C est ainsi 

d'uà brigand uno cpóo dont on saurait qu ii doit 

Cap. XII. - 1 .Si lene fcc cris, sello caí feceris. Vidc cui quantum [ n d j g w . q u r o p o r -
s o n » couditio, e tc . . ut nímirum liberalitas ratione regañir. utque uoeralitati t u » sit .gratta, 
quod tune accídit cúm res proui, decet fit, et juxtr. rationis praiscriptum. 

3 Aron en enim ei Lene o vi assiduus esl in malis. Scntcntia e s t : benoíac jus to , non autora 
peccatori : quia non b c n e . i d e s t . malo, imo pessime erit oi qui atsidue pcccat peccatum 
a m a t , ideo que non cogitat do pc*nitentia et eloomosyn* qua s o a d p ^ n i t e n t i a m d.spona et 
oeccat-» re inas* ; cuasi dicat : Poceatori passime ent si in peccatis hairoat et ohdurescat, ut 
S e r g o ta» homíni benefacias, qui s ib i . a l i is , et Deo, quod in se es t , pess.me fac-.t;curdes 
eleomo°vnam ei qui aliis eleemosynam nega t , nec curat eleemosynA peccata sua e x p i a r ! 
Non vctM sapiens misericordia™ in malum. com rovera eget , sed docet non esa* contercn-
dum beneíictum indebitum ei libéralo in peecatorem. Sano si accu» i;.cias, illius superbiam 
lovobis , et furonti arma quibus ad suarn et aliorum perniciem abutatur, suppeditabis. 

4. Mtsericordi. Gncce, pió, miaericordi. - SutCipias. J u v e s , foveas, protegas. -
PA impiis. Partícula ei est cxcgotica, quia impiis. - Rcddel «indician. A luss im^ , sceiera 
eorumvindicando, nec Irnpunita dimitiendo. — Custodiáis eos w diem vtnaicice. h o s tantis-
per vivero sinens, doñee statutum píena tompus adfuerit . 

5. Non receperis. Idem quod superiore versículo dictum est, ne suscipias. 
G. liumili. Abjecto, afflicto, Indigenti. - Prohibe panes illi dari. Beneficium in eum cou-

ferri aut cleemosyu.un. — Ne in ipsis potentior le sil. Ne auctus , au t ditatus beneficio tuo, 
ilto contra to utatur, te ipso factus potentior. 

7. BuvUcia. Multiplicia, adeoque quanto plus ei benefoceris, tanto plus Incommodi ab il |o 
reoipie". Vel dúplex malum dicftur, quia beneficium perditur, et per illud maius potentior 
cfficitur. 

8. In bonis. Dum res prospero fluunt. — In malis. In adversis et tnstibus. 
fl. In bonis virl. Cum enim res secundas inimicorum vident , tabeacunt invidia. — In ma-

- ' ' ' -o ados t in «traque fortuna. lilia illius. In rebus adversis. — Afíticusa<jnU\u es!. Qui a 

11.7Cl si humilia tus. A co versee, lo Grec ajoute : Vous serez à son éga r i comme un homme 
li a frotté un miroir; et vous reconnaîtrez qu'il n'e3t pas dórouiìlé pour toujours. L'auteur 
it cetto comparaison, parce qu'anciennement on se servait de miroir en cuivre, qui ¿tait par 
mséquent trôs-susceptible de s'oxyder. 



p~rbo. Sic q u i svi porli a.! 

C H A P I T R E XI IL 
que l'on <loit tenir avcec les superbe» et loa 
« liaisons <iu'il faut évite««. Le riche et. le 



3 1 . Corhominis immniat faciemiff lus I 31. Le cœur de l'homme change le v i s a g e , et 
sive in bona, sive in mala. | le rend hon ou mauvais. 

3-1 Vesti cium cordis boni, et faciem 32. V o u s trouverez difhcilemeut et avec tra-
bonam difficile inventes, et cum labore, jvail un bon visage qui soit la marque d'un bon 

C H A P I T R E X I V . 
M a l h e u r de l'avare, l 'aire u n "bon usage de &es rie»«. 

Iîonheur de celui qui s'applique à rechercher la sai;e* 

•1. Beatus a vir, qui non est lapsus 
verbo e x ore suo, et non est stimulatus 
in trislilia delicu. [&lnfr. 1 9 . 1 7 . ] . 

2 . F e l i x , qui non habuit animi sui 
trisliliam, et non excidit a spe sua. 

3. Viro cupido et tenaci sine ralione 
est substantia : et homini l ivido ad 
quid aurum? 

4 . Qui accrvat e x animo suo injuste, 
aliis congregai, et in bonis illius ait us 
lnxuriabitur. 

5. Qui sibi nequam est, cui alii bonus 
er i t? et non jucundabitur in bonis suis. 

6. Qui sibi inv idet , nihil est ilio ne-
quins. et haie redditio est maliti» iihus : 
' 7. Et si bene f c c e r i t , ignoranter. c l 

non volens iacit; et in novissimo ma-
nifestât malitiam suam. 

1 . Heureux l'homme qui n'est point tombé par 
es paroles de sa bouche , et qui n'est poinl piqué 
>ar les remords du péché. 

2. Heureux celui dont l 'âme n'est point abattue 
de tristesse, et qui n'est poinl déçu de son cs-

3 . L e "bien esl inutile à l'homme avare et atta-
ché à l 'argent : que sert l 'or à l 'envieux? 

4 . Celui qui amasse ainsi des richesses, injus-
tement et aux dépens de sa propre v i e , les 
amasse pour d'autres : et un autre v i e n d r a , qui 
dissioera en débauches ce bien amassé. 

5. A qui sera bon celui qui esl mauvais à lui-
même , el qui ne jouit en aucune sorte de son 
bien? 

0. Rien n'est pire que celui qui s'envie ; et cette 
disposition même est la peine de sa malice. 

T. S'il fait du bien à quelqu'un, c 'est sans y 
penser, et malgré lui ; et enfin il découvrira sa 
malignité. 

31. Cor hominis immutai faciem. In fnele 

e t É u m ' C i a m P S m ^ f w i t * q u a s f S i c « : / n S r * b o n n vatetado se prodit in colare « t e r n o 
tacici ; uam bene valentis facies succulenta, hilaris : malo valeniis, macilenta, et i n s u s , ci 
o l o r i j n o D boni. — Sive in bona. Sive in mala. Sive ad hilari tatara, sive ad trwtitiam: si ve 
bonura,sivo molum colorem inducens. . . 

32. Vesti ai um cordi» boni, H faciem bonam difficile invenies. Nostrra \-ulgatro edlttonu 
sensus esso potest, non facile invento corbonum in sapientia seilicet .»vesl lgania occupa^jm. 
inodilationique divinaruni rerum, et faciem bonam ; non. meditano frequenscarme esl ajfltc-
tio. Favoni, gr.eca, quóe secundam l iajus sententi* partem ita efferunt : KM eus-ai; ««»SC69/C*V 
Six'.cvictxcl xorccu : el inventio parabolarum cogiiailones sunt laboriosa. Vel etiam 
sensus <ise potcsi, disMidium fere esso in ter corporis forraam ot monte.n bonam. Vel tandem 
sensi:* esl : Vestigium cordis boni, quod est facies botta, difficile est invoniro ; omne* emm lere 
teiitationes, mentis turbationes ot triliulaiiones hnhent. Itaque TO ci, est exefcelieura, etponitur 
prò id est. In fira-co prima pars hujas s e n t e n t i sic se habet : Vesiigium cordis in bonis 
lìv in rebus sccuudis), vuilus hilaris. Tignrina totam scntentiain sic ex grieoo ìn-
terprétanuir : V'tligium cordis rebus sr.cundis est vullus hilaris : alioqui recondita depre-
hendtre laboriosa cogitalionis est. 

CAI-. XIV. - I . Non esl stimulatus. Qui non pungitur consciontia crimini« alieujus admi^i, 
qua; peccante«! hilari es sedalo animo esse non sinit. . . . , 

2. Animi sui Irlstiliam. Ex delicU scilicet conscientia; est emm repellilo ejus quod dixc-
rat li. 1. — El non «xcidit a spe sua. Beatus quem non co ad omn.it animane peccato, lueoquo 
non òxoidLt a spe, id e s t , non perdidit spera, nec de salute dcspirat. 

3. Viro cupido. Frustra avaro* !i*bet divitias, cum illis uon utatur, et sibi alr.squo illarum 
u s u , n invideat. In grroco est iMXMÌAfU ; ilio autem osi uxstXo-joc.qul sordide Jr̂ st avarus. 
¡vloo ut ne parvum quid erogare sustinoal, sed minutlssimarum rerum rauonem exigat asuis. 
— Uomini livido. Invido, utexplicavi . 

it genium s 4. Qui acervat ex animo suo. Defraudane a 

5. Qui sibi nequam est. Avarus. astrictus, [invidus. - Cui olii bonus eritl In quom orit 
benetìeusì cui dabiti 

6. Hœc redditio est maliliœ illius. Ipsemet maliti» et peccato suo congruam iiroga. p^.iam, 
scipaum macérons et male iractans in v i e t e , veatitu et reliquis, fame, sili fngorequo confi-

7. ignoranter. Grœce, i» >.iìO»i, t 
mœrore « trislilia., quod e t i a i n v o n « est. — l 

• Luxuriabilur. 

non senciens. Alii legunt, ¿v X'iirn. 
« Vieni. Non sponte e* liberali anun 



I, E C C L E S I A S T I Q U E . 
CHAPITRE XIV 

>t voire 

it et les autres tombent 
le chair et de sang les un: 

Imne onus corruptible in line de-
!t qui illud operatur, ¡bit cum illo. 
Il omne opus eleclum juslifica-
;t qui operatur illud, honorabitur 

22. Heureux l'homme qui dem 
a sagesse, (qui s'exerce à prati. 
;t qui pense et repense à cet œil< 

corde 
l'intelligence de 

quasi 
istens ; 

fenêtre 

26. Ii établira ombre, et il 

iperare justitiam 

donne •dire, proportionnai!« 
le nous engage à coi 
us temporels, nous r nombres de Jésus-Christ . Kn donnai 

éternels, et notre âme sera sanctifiée 
18. Omnis caro. Le Grec porte : Te 

euce portée contre l'hommu dés l e 
romrae une feuille verte sur un arbre 

17. Operarc juelitiam. Omno genus boni operls , ao nomlnatim beneficentiam et eleeinosv-
ncm, qutc lustitia nonnunqusm appellatur In fîcriptura; ut eum dioitur in l 'salm. I l l , 9, iiis-
persit,dedil pauperibus :juslilla ejus Manet in trzcuium «ccWi.-ubi pro justitiagreccus habot 
¿Xtn|Xûoû*rr'. — ffonesiapud inferos invenire cibum. Quia q u » hic non absuinis, toeum ad 
inferos, vel In sepulcrum ferre non poteris, ibi enim noquc editor , noque bibitur. Vel sensus 
n s t : bonis operibus insiste, quia post mortem non est amplius meritis augondis locus; ut 
congruat hrec sententi.t eum Christi mbnito , Joan. , 6, 27 : Operamini non cibum qui peril, 
sedqui permo.net in vitam eetemam, quetn Filius hominis dat/it vobis. 

IS. Folium fructifions. G recce WXXov, germinans, fructificans, id es t , existens ; nam ipsa 
etiam folia partus quidam sunt eL fructus arboris . 

19. Car,lis et sanguinis. Homlnum. 
20. Omne opus corruptible. Sententia est : omne opus putrescens, deficiens et marcori 

obnoxium, tandem périt et solviiur, quemadmodum etiam operis illius artifex tandem interit. 
SI. Omne opus electum. Justum cl sanctum. — Jusiiflcabiiur. Jus tum ct sanclum declara-

bitur, vt in bac vit A et in oxtremo judicio. — In illo. Propter illud. 
22. Circumspectionem Dei. Doum omnia circumspicero ct contemptari. 
28. Qui excogitat. Pertractat animo ac reputat . — In abscondM* suis intelligent. Arcana 

illius perpend ens. — Quasi investigator. Vestigia persequens, et sapinntinm quam quwrit iu-

21. Quirespicit per fenestrait illius. Cum scilicet ad sapientiw »des j 
^nostras clausas invonorit, per r imas fenestrarum ac portarum introspi 
ores applicable, prie desiderio perveniendi ad sapientiam q u » intus la 
25. Requicscil. Diversator. — Figens palum. U t de illo taboraaculutr 

.d manus illius. Jux ta illam. — Bona per ce\mm. Bona ¡eternum durai 
26. Sub tegmine- illius. Metaphors desumpta ab umbraculis arborum. 
27. A fervor/-. Ab rcstu. — In gloria ejus rcquiescet. Arbor enim hi 



facict ht 

it elle lui fera boire de l 'ea 
ii donne le salut); elle s'aff» 
e le rendra inébranlable, 

le tiendra de sa main, e 
ifondu. Elle M è v e r a parmi s 

5. EUe lui o 
semblée : elle 
et d'intelligent 
ment de gloire 

6. Elle lui a 
légresse, et li 

la bouche ilieu de l'as- 5. Et in medio Eccles ia aperiet os 
: de sagesse c j u s , et adimplebit illum spirilu sa-
ì'un habiP.e- pientia; et intellectus, et stola glori® 

vestiet illum. 

joie et d a l - 6-Jucunditatem et exultationem the-
a g e un nom saurisabit super illum, et nomine sterno 

hfereditabit illuni, 
«oprendroiil 7. Homines slulti non apprchendent 
ÌUS ironl au illam, et homines sensali obviabunl illi, 
rront point, homines stulti non videbunt eam ; longc 
>rgueil et de enim abest a superbia et dolo. 

trompei 
idronl point 
e trouveront 
int . jusqu'à 

8. Viri mendace 
¡races i n v e 
habnhunt 

2. Et obviabit illi. L a Sau 
ne à nous en descendant d ì 
a sa r encon t re . Si clic no v 

illum. C'e 
iourage d . 

ÎÏHCÎÎi 

2. Mater honOrificala. Sf 
sores l icebat . — Muiier 
Xs yen. 
8. Cibabit illum. Cibos n 

oiy.tsf.v, quod hio habemu 
- * Aqua sapienficc. Idom 

prec ipua, qui 
-ginilate. Uxoi 

ipientiam afférente. 
'A a d ©logantiam e" 
•malus non flectetut 

— Pane vita: et ir.tellectus. Cibo v i t a r 
aqua sapientiie quod pania intel lect 
FirwxbUwr in ilio. Cibo i l io a e potu 

a d m a l u m , vol a d f a l s u m . 
4 . Cantinebit illum. Fulciot i l l um. 

dccus af ibra t . — Apud proximos sut 
e n i m e s t , T.V.%*. TSÎI; TTXV.OÎCVAÒRTU. 

!S. In medio ecclesia* aperirt os ejt< 
— Stola gloria vestiet illum. I nge i r 
r iosis ins igu ibus doc tora tus exornani 

6. Jucunditatem, et exultatiomm, 
i l lum, a c fac ie i ut nom.m nitornum, 
ha ' rcdi tatom coasoquaWu'. 

7. Obviabunt illi. Invcnien t earn , c 
5. Illius, S a p i e n t i » . — Successi» 

Donee Doum facio ad faciem asaiciai: 
9. Lavs. Dei scil icet et sap ien t i^ . -

l'a ru a m 

ibviarn illam habebun t . 
m habebunt. Proficient . — Usque ad impedii 

C H A P I T R E X V . 
r e c h e r c h e l a s a g e s s e l a t r o u v e r a . T > i e u n ' e f t t p o i i : 

d u p é c h é . I l a l a i s s é a l ' h o m m e l e c h o i x d u h i e 

a virginilate 

it;e et. intel-
ilutaris pota-

m a Den profecla est sa-
ieulia! eniin Dei astabit 
re fideli abundabit, et do-

louange de Dieu qu'accompagne 
est agréable , (et elle remplit la 1 
aussi lui est-elle inspirée par le 
minateur). 

1 1 . -Ne dites point : Dieu est ca 
pas la sagesse; car c'est à v o u s 
ce qu'il déteste. 

12. Ne dites point : C'est lui qu 
l 'égarement; car les méchants ne 
nécessaires. 

1 3 . L e Seigneur hait toute a 
tout dérèglement):: et ceux qui le 
ment point, ces choses. 

M . Dieu dès le commencement f 
et i l l 'a laissé dans la main de s 

15. (Il lui a donné de plus ses 
ses préceptes.) 

lti. S i vous voulez observer ! 
ments du Seigneur, et garder louj 
agréable à Dieu, (ils vous consen 

it amabile timentibt 

conservabunt te, et in perpetuum fldem 
placitam facere. la Matth. 19- 1 7 . Joan. 
S. 3 t . 32.] 

1 7 . Apposuitt ibi aquam e t i g n e m ; ad 

18. La vie et 
devant l 'homme 
donné. 

19 . Car la sas 
invincible dans" 
moments. 

20. L e s yeux 
craignent; cl il 
vres de l'homme 

20. a Oculi Domini ad timentes euir 
;t ipse b agnoscit omnem operam hom 
lis. [a Ps. 33. 16 . H b ¡lebr. 4 . 13.] 

12. Non dicas : Blé me implanavil. 
e t e r s u r Dieu lui-môme la r e sponsab i l i 

l 'homme a é té libre do f a i r e le bie 
péchons, c 'est que nous lo voulou 
tou te législation , et les parolos « 

i iam a Deo "profecla est se 
rc sapientiaui, nisi missus 
: docci peccatore». Ergo hi 
in ore stultorum parabole 
itit vera lau3 offleiumque i 
iam laudabit is qui sapicn: 

inspirai u< 

idabit. Cop 
Dn ignotam 
Ulam comn ex ioli. 

p r o b u s . 

lidem 

12. Me implanavil. Decopit. — NeceSSarii 
^cessarli aut optabiles, ut etiam illos oiterit 
13. Execramenlum. Abominationem. " In g: it ê i î X y u a ì smodi 

Dedit illi l iberum arbi t r ium sui . 
»luoris perpe tuo so rva re fidem Deo p lac i t am, s e rvand ' 
la , vicisslin perpe tuo conse rvab l t te . 

: Per Deum abest : 

t u r pecca tum Dei cu l to ri bus 
14. Rellquit illum in i« consilìi 
16. Si vii tuer is mand 

e j u s m a n d a t a , lue.: ûd rasfv 
•mare. Si • 
e fidelità* 

17. Aquam et ignem. 
dix imus Jos t fe 24, 15. 

IJOlli im e t malu 

19. Quotiiam multa i 
arb i t r i i compoto ; i t a e; 

topici 
ius pc 

ilia Dei. t 
itentia in ii 

orgo putet f e posse evi 
perpe tuo omnes v ide t , 

20. A 4 timcntcs eun 

idero 
et q t 
t . Ut scil icet illi 



1. Ne voua réjouissez point d 'avoir beau 
d'enfants, s'ils sont méchants ; ct n 'y mettez 
votre jo ie , s'ils n'ont point la crainte de Diei 

2. Ne vous appuyez point sur leur v i e , • 

:spexeris iu labores corurn. 
S.Mclior est enim unus timens : 

uam mille filii impii. 
•S. Et utile est mori sine filiis, 

ïlinquere filios impios. 

5. Ab uno sensato inhabitabiti 
ia, tribus impiorum deserclur. 

craint D : 

eu s'allumera dans l 'assemblée des mé-
;t la colère du Très-Haut s'enflammera 
: nation qui est incrédule. 

synagoga pec 
et in gente 

. Nejucumlerís in fillis impii*. Chez les Ju i f s , 
ir. et Ion regardai t le3 nombreuses familles comm< 
:c qu'il y av a i t de t rop absolu dans ce jugement. ] 
la quantité qu 'à la q u a l i t é quand il s 'ag.t des enfai 
sont impies e t m é c h a n t s , plus ils seront nouib: 

rs parents , a u l ieu d ' e n être l 'appui e t la gloire. 
•edlblll «xardcscct ira. Le Sage cite l 'exemple des 
six cent mille I s raé l i t e s qui é ta ient sortis miracu 

LtJ a condamnés à m o u r i r dans le déser t sans habi 
n ne pourrai t -on p a s vérifier l 'exacti tude de cotso 
.ut passes dana le m o n d e moderne dopuis la prédi ... 
îwls pas tous p e r d u s e t no se perdent-i ls pas pa r leur défa 

onsiderait la stérilité 
bénédiction do Dieu. 

7. In gente incr, 
de Sodome et ries 
que leur incrcdulii 
l'histoire à !a niait 

impunituter 

>d:o habe t et exe< 
Itœ illorum. Et i 

pneco. 
a«itium iltitudinem in 

nem a t tu le ru t 

Gente mgrega t iono . — lixardebi 
•ente, r ebè l l i . — Exardesc 
I inplacabil is Deus priscis 

dibili. Incre'dul; 

332 
21. Il n'a commandé à pci 

et il n'a donné A pet 
22. Car il ne se r. 

nombre d'enfants ia 

I. ECCLESIASTIQUE. 

; le temps de pèche 

C T I A P I T I t 10 X V I . 

f a m i l i e s . T > e l a j u s t i c e t i e 

s e s œ u v r e s ü ó f u t a t i o u < io 

tium exarde-
edibili exar-

descet ira. fa /»/r. 21. 10.] 
8. a Non exnravernnt pro peccatis 

suis anliqui gigantes ; qui destructi 
sunt confidentes sum virtuU ; a Gen. 
6. 4.1 

9. Et non pepurcit peregrination! Loth, 
et exsecratus est eos pree superbia 
verbi illorum. 

10. Non misertus est illis, gentem 
totam oerdens, et extollentem M in 
peccatis suis. 

16. Xondicas : A D?o cbscondor. Dans le chapitre précédent (voy. note sur le verset 12), 
le Sage s'est élevé contre ceux oui ('¡lisaient Dieu auteur tiu péché. Ici il combat les disciple* 
d'Iipicure qui prétendaient qu'il n 'y a pas de Providence, que Dieu ne s'occupo pas do nous, 
qu'il n'y a . pur conséquent , ni 
Dieu, au conirairo , embrassant 
matériel au sein duquel nous vivi 
sir nos plus secrètes pensées. 

et potcntiiP. Sic de 

•YufM tremefecit Olympum. 
20. Insensalum esl cor. Homiuum, pro digniioto non uistimantium quse dicta sunt . — lit 

-j,ni\e cor intelligiiur ab Uto. A Deo scilicet. Homines non intclllgunt; Deus enim pervidet, 
ierutatiir e t pénétrât. 

21. Vios illius. Rtttiones e t modos quos Deus in agendo e t operando sequltur. — ProcelWm. 



1. Ne voua réjouissez point d 'avoir beau 
d'enfants, s'ils sont méchants ; et n 'v mettez 
votre jo ie , s'ils n'ont point la crainte de Diei 

2. Ne vous appuyez point sur leur v i e , • 

:spexeris iu labores corurn. 
S.Melior est enim unus timens : 

uam mille filii impii. 
•S. Et utile est mori sine filiis, 

ïlinquere filios impios. 

5. Ab uno sensato inhabilabiti 
ia, tribus impiorum deserelur. 

craint D : 

eu s'allumera dans l 'assemblée des mé-
;t la colère du Très-Haut »'enflammera 
: nation qui est incrédule. 

synagoga pec 
et in gente 

. XejucundcrU in filiis impiis. Chez les Ju i f s , 
ir, et 1-on regardait l e s nombreuses familles coinm< 
:c qu'il y av a i t de t rop absolu dans ce jugement. 1 
la quantité qu 'a la q u a l i t é quand il s 'ag.t des enfai 
sout impies e t m é c h a n t s , plus ils seront nomb: 

rs parents , a u l ieu d ' e n 6tre l 'appui e t la gloire. 
•edibUi «xardcscct ira. Le Sage cite l 'exemple des 
six cent millo I s raé l i t e s qui e ta ient sortis miracu 

Ltj a condamnés à m o u r i r daus le déser t sans habi 
n ne pourrai t -on p a s vérifier l 'exactitudo do cotto 
int pisses d a n s le m o n d e moderno dopuis la prédi ... 
îwls pas tous p e r d u s e t no so perdent-i ls pas pa r leur défa 

onsiderait la stérilité 
bénédiction do Dieu. 

7. In gente incr, 
de Sodome et ries 
que leur incrcdulii 
l'histoire à !a malt 

impunitater 

>d:o habe t et oxe< 
Itœ iilorum. Et i 

" M . 

pneco. 
a«itium iltitudinem iu 

nem a t tu lc ru t 

Gente mgrega t iono . — Exardebi 
«onto, r ebè l l i . — Exardesc 
Implacabi l i s Deus priscis 

dibili. lncredul; 

332 
21. Il n'a commandé à pci 

et il n'a donné A peí 
22. Car il ne se r. 

nombre d'entants in 

I . ECCLESIASTIQUE. 

; le temps de pèche 

C T I A P I T !R, 10 X V I . 

f a m i l i e s . T>e l a j u s t i c e d e 

s e s œ u v r e s ü ó f u t a t i c m d e 

tium exarde-
edibili exar-

descet ira. fa /»/r. 21. 10.] 
8. a Non exnravernnt pro peccatis 

suis antiqui gigantes ; qui destructi 
sunt confidentes sum virtuU ; a Gen. 
6. 4.1 

9. Et non pepercit peregrination! Loth, 
et exsecratus est eos pree superbia 
verbi iilorum. 

10. Non misertus est illis, gentem 
totarn oerdens, et extollentcm se in 
peccatis suis. 

16. -You die*s : A D'O cbscondor. Dans le chapitre précédent (voy. note sur le verset 12), 
le Sage s'est élevé contre ceux oui faisaient Dieu auteur du péché. Ici il combat les disciples 
d'Iipicure qui prétendaient qu'il n 'y a pas de Providence, que Dieu ne s'occupo pas do nous, 
qu'il n'y a . par conséquent , ni 
Dieu, au contraire , embrassant 
matériel au sein duquel nous vivi 
sir nos plus secrètes pensées. 

et potcntiie. Sic de 

A'u'u tremefecit Ohjmpum. 
20. Insenstuum est cor. Hominum, pro digniiato non ¡estimamium quse dicta sunt . — lit 

cor intcllîgUxr ab Wo. A Deo scilicct. Homines non intel l lgunt; l>eus emm p o r n a e t , 
icrutaiiir e t pénétrât. 

21. Vios UHui. Ratîones e t modos quos Deus in agendo e t operando sequltur. — Procellom. 



l'rocella est vcntus cura impotu irruens, qui oliquando repente o<lcst improvisus. et cu;us 
causant cognoscere non possuraus, juxta illud Job. 33. 85 : Quis dédit vthemenlisnmo imbri 
c i r s u m , et vîani sonanfis tonitrui l Sic v i» Domini ignota> uobis sunt , etc., et quasi ingruens 
procella jussu Deî vindicta fortur in pcccatores. * Procellœ causa et natura latet, opéra apparent, 

•¿•¿.Quis sustinebil. Quis tolen.ro potoritî — Tetumenium. Dlvlûa lex, Illiusque observa-
tio ; sic Psalm. 77, 10, dicitur : Non custodierunt testamenlum Dei, et in lege cjus nolv.ervnl 
«mbulare. — InterrogoSio. Examen. inquisitio : gneco, ¿ÇsTactc. — In consummalione. 
In oxtfcmo .iudlclo, in morte. 

23. Quiminoratur corde. Stultu3, vecors, excors. — Inania. Nugas ot vanitatos sweuti. 
21. Disciplinant sensu s. Doctrinam quic te sonsatura ac sapiontem fuciat. 
25. In œquUatc. Grœcc est, c-jc6jtw, id est , pomiere; ad «quum 

et matura considération« libratam et perpensam. Italice dicer 
l<a<• spiriius. Cum roquo et justo mentis oxaraino. — Virtu 
sua nb initio. Rnarro eximias virtutes, dotes et attribut», qu 
creatlone olucent. — In veritate envnlio. Grceco est , £v àxf 

26. Injudicio Dei. i lagno judicio et sapientia; nam ut t 

ggiuslaia. — in œqui-
? postât DeuS in opéra 
ribus Dei ab ipsa mund: 
m exacia diUgcntia. 
Sap. 11. 21 : Omitia in 
principasus, pr.ncipea 

tnlibus, hoc est , angelis 
partes et gentes domine: 
Opéra illorum. Ordinavi 

stiabil. Militia cœli ordin 
cem angustias faciunt. 
ncredibiiis verboiïlius. Ii 
dem cœli ot astra servant 

ctium ht 27. Ornaoi 
28. Non ar 

tibi dico fidem accon 
les suos, et faciunt 

diebns mundi cii'los instituit, ordi 
convertit , eamque implevit plantïs 

mimaiibus, eU 

L ECCLESIASTIQUE. 
CHAPITRE XVIÏ. 

.'italis dpnuntiavit | 31. Il l'a couverte de tous 1 
t in ipsam iterum ; sont et qui retournent dans la 

I été tirés. 

C H A P I T R E X V I I . 

C r é a t i o n d e l ' h o m m e . F a v e u r s ' l u e Dieu, a l a i t e s a u x en-
f a n t s d 'Israël . Xîonté cle D i e u e n v e r s le p c c h e u r p é n i t e n t . 
E x h o r t a t i o n , à la piété. D i e u voit t o u t et s ' o c c u p e de t o u t . 

t*£XuK cum n 
est hujusmodi • 
quoique reverti 

s legorit à-tr.xXuyô. 
unis generis oporu o 



9. Addidît illis discipli 
vitre hœreditavit ilios. 

10. Testamentuiu œler 
Cum illis, et juatitiam » 
oslendil illis. 

1 1 . El rnagnalia hono 
oculus illorum, lit honore 
runt aures i l lorum, et i 
tendite ah oœni iniquo. 

12. Et mandavi», i l l is 

1 1 . Ils ont vu de leurs y e u x le 
sa gloire, et il les a honorés iu 
entendre sa v o i x . A v e z soin, lei 
fuir toute sorte d'iniquité. 

12. Et il a ordonné à chacun dv 

14 .11 a établi uu prince pour gc 
peuple. 

15. Mais Israël a é lé visibleme 
Dieu même. 

16- Toutes leurs œuvres ont pi 
ment devant lui que le soleil ; cl : 
appliqués sans cesse à considéra 

17. L e s lois qui leur ont été 
poiul é lé obscurcies par leurs a 
a vu leurs iniquités. 

18. L'aumône dt: l'homme e 
comme un s c e a u , et il conserve 
l'homme comme la prunelle de I" 

14. a Ii 
p o s u i l ree 

15. E l ] 
niiesta. 

.16. Et c 

imquamque genlern prai-
m ; [a liorn. 13. i .J 
D e i , Israel t'acla est ma-

terraissionc inspicienlc 
17. Non sunl absc 

per iniquitalem illorui 

19. Dieu s 'élèvera euGu, il rendra à c h a c u n li 
(compense qu'il aura méritée, et il p r é c i p i t e r ! 
s méchants jusqu'au fond de la terre. 

mosalqt 
tliam et 
i donnée 

impur; 

es cérémonia ls» et judic ia le 
i m o n t e S ina . — Honorem 
Altendite ab omni iniquo. 

jculos perpetui 

e j u s qui i l ium poss ide t . " Ve! est quas i . - svngrapha sigil lo Dei obs igna t 
mercedem ci répond a t . — Gratiam !lominis. l i lccmosynam quam liberal i 
Quasi pupi/lata conservabit. I l l ius D e u s m e m o r e r i t . e t t a n q u a m rem i 
vab i t . 

19. Et poste« resurgel. D:-us v index . — Relribuet iute. Scil icot pœnas | 
vet-tei in interiore!partes terra. Ad i n f e r o s d e t r u d e t . 

L E C C L É S I A S T I Q U E . 

istiluit 
et judicia sua 

oris ejus vidit 
em voeis audie-
dixit illis : At-

s nnicuique de 

ram ipso sunt 
:Onsic ab oculis 

¿0. Pœnitenlibus autem dedit 
ditiœ , et coufirmavit deficiente! 
nere, et destinavi! illis sortem 

20. Mais il donne au: 
la voie du la justice : 
tentés de perdre la pati 
vérité pour partage. 

2 1 . Convertissez-vou! 

ile facieiu Domini, et 
minue oflcndioula. 

23. Rcvcrterc ad Du 
terc ab injustitia lua: 
exsecrationem : 

24. El cognosce jus 
D e i , et sta in sorle i 
orationis altissimi Dei. 

:t dantibus 

Domii 

Suait 

ooG/Ay-y.a, u t es 
23. jYtmis odile 

24. Justttia*. 

di sanai. Sœcu lu i 
ippeltat p a t r o n f n 
' a f la t SÎCCUII sancì 
. E s t en im oceluui 

partes 

cueris mali3 obnoxius. 

SO. Quid luctdtm sole 
lirum non est ai poccat 

i mani 

per eclips 
L?.s proper lius, e t ad prava 

itiosrc na tu rœ d-
imbeci l l iu t i s hu ; 

C H A P I T R E X V I I . 



3 3 8 L ' E C C L É S I A S T I Q U E . 

et néanmoins il souffre des défaillant 
a-t-il de plus corrompu q 

haut dei 
•ni que terre et cendre. 

élevi 

(xrandeur «le Di< 

C H A P I T R E X V I I I . 

Faiblesse de l'homme. 

CHAPITRE X V I I I . 

10. Vidit praisumptionem cordis co-
rum, quoniam mala est , et cognovit 
subversionem illorum, quoniam ne-
quam est. 

H . Iden adimpievit propilialionom 
suam in illis, et osteudit eis viam mqui-
tatis. 

12. Miseratio hominis circa proxi-
mum suum; inisericordia aulcm Dei 
super omiiem carnem. 

13. Qui misericordiam habet , docct, 
e l crudit quasi pastor gregom suum. 

14. Miseretur cxcinientis doctrmain 
miserationis, et qui fcslinat in judiciis 
ejus. 

15. Fi l i , in bonis non des querolam. 
et in omni dalo non des tristitiam vcrbi 
mali. 

16. Nonne ardorem refrigcrabit. ros ? 
sic et verbum melius quam datum. 

17. Nonne ecce verbum super datum 
bonum? sod utraque cum homine justi-
ficnto. 

IS. Stultus acriter improperabit; et 
jlatus indisciplinati tabescerc facil ocu-

1!». Ante judicium para justitiam libi, 
et antcquam loquaris disce. 

20. Ante languorem adhibe medici-
nam, a et ante judicium interroga teip-
sum, et in conspectu Dei invenies pro-
piliationem. f a / . Cor. 11 . 28.J 

10. II voit la presumption el la malignity de 
leur cceur; i) connait 1c renversement"de leur 
esprit, qui est corrompu. 

11 . (Test pour cola qu'il les traite dans la 
p enitudc de sa douceur, (et qu'il leur rnontre le 
chemin de la justice). 

12. I.a misericorde de Thomme se rCpand sur 
son prochain; mais la misericorde de Dieu s'e-
tend sur loute chair. 

13- Etant pleinde compassion, il enseigne et 
chfltie les homines, commc un pasteui- fait ses 
brcb:-3. 

14. 11 iait. misericorde A celui qui recoit les 
instructions de sa misericorde, et qui se hAto de 
sc soumettre a scs ordonnances. 

15. Mon fils, ne melez point les reproches au 
bien que vous taites, et ne joignez jamais a 
votre don des paroles tristes et afiligeantee. 

Iti. La ro>6e ne rafrafchit-eUe pas l'ardeur du 
grand ciiaud? Ainsi la parole douce vaut mieux 
que le don. 

17. La douceur des paroles ne passe-t-eUe pas 
le don m^me? Mais luutes les deux se tronvent 
dans l'homme jusfc. 

18. L'insens6 fail des reproches aicres: et le 
don de l'indiscret dessiche les yeux. 

19. (Travaillez a acquerir la justice avant que 
de juger), et apprenez avant de parler. 

20. Usez des remSdes avant la maladie , inter-
rngez-vous vous-innmes avant le jugement: el 
voup trouverez grdce devant Dieu. 

U>. Fût. in boni* non des quere'.am. Lo Sage veut one nous imitions, autant que possible, 
a douceur e t la bonté de Dieu. Pour venir en aide aux malheureux, U ne surfit. ¡ L de lui 
.onner un -secours materiel. Il faut accompagner ce secoure d'une bonne parole qui relève le 
îourage do celui qui le reçoit ou d'un bon conseil qui soit pour lui une lumière. Pourouoi 1« 
rbarite legale n c fait-elle pas do bien Í C'est parce que ceux qui iVxen 

element moral qui est e«sentiol pour adoucir le pauvre ( 

'ourquoi Is 
en; ne peuvent faire 
t le réconcilier avoc celui qui lui donno! 

20. Anse languorem. Le Grec porte : Apprenez avan t de par ler : ot employez le reinfcdf 
avan t l a maladie. Interrogez-vous vous-intmo avan t le jugement et vous trouvère/, grâce 
devant Dieu ft l 'heure de la visita ou du châtiment. P r ívenos l a maladie par l'humiliation de 
. «bstinonce, e t lorsque vous êtes teinbo d a n s le péché, donnez des marques d'une sincère con-

10. J'raisumptionem. Superb iam, elat ionem. — Subversionem. Perdit ionem, nxcidiuui, 
in tentara . Griecexxrcccrscoir.v. Nequam est. Miseranda e t l u g u b r i s . ut in trapwdiiB est ca-
tast rophe. 

11. Ideo adimpievit. Pcenitentibus plene propitiatus e t placatus es t . - Viam lequitalis. 
Legem dando. 

13. Qui misericordiam habet. Dous scilicet miscricors. 
14. Excipientis doctrinam miserationis. Admittentis et servant ' s doctrinam e t praicepta mi-

incordia» , et in earn proni. — FcstinalinjudU.iisej'ts. Qui sollicite curat , qui su ia jm ut ju-
dicia et l*gein Domini scrvot. * J 

15. In bonis. Beneñcila. - - Non des qv.erelo.rn. Ne nddas reprehonsionem au t exprobrationem. 
In omni dalo. Gricco. í o e t t , beneficio, largitione. — Non des tristitiam vcrbi mali. Quonim-
•lam enim benedciorum g ra t i am, si lentium, a u l loquondi tardi tas , au t vultus -^Veritas, ant 
asperenm verbum corrumpiL 

1C. Nonne ardorem refrigeraba ros » Quasi d i ca t : Potiora sunt verba quam mnnera ; et ver• 
óorum humanitas est quasi ros herbis in magno ¡cstu. 

17. Utraque cum homine justifícalo. Utrumqud urrostabit vir ¡«onus e t justus, torn scilicet 
I'cneflcium quam bcneflcio adjunctam luiinanitatem. 

1«. Acriter improperabit. Odioso exprohrans amieo. Datus indisciplinan. Greece e s t , 
i x ^ v c u , invidi, avari qui fcon» sua asgre dat . — Tabescere facil oculos. Dum pauperis indl-
gontis spem frus t ra tur , t rahi t , ludit. 

19. Para justitiam Ubi. Reputa quid pro tua causa dicturus sis. — Disce. Tuse cansa* jus-
n u a m et m i o n e s , quibus illa ni t i tur . Insti iuc examen privatum caus» v i tó ant turo, ut 
scias quid ad objeota rcspondens. 
nent i san ' r • w t u T t ^ ' , m i l a r e "adieos , qui, p rase rvan t ibus medicamentis, vim morbi irami-



ant de tomber dans l'in- 21. Ante languoretn humilia te. et 
lo réglement de votre tempore infirmilatis ostende conver» 

seinpei 

uà la mort, (parce que la reco 
demeure éternellement!. 
i votre âme avant la prière ; et 
me un homme qui lente Dieu. 

1 8 . 1 . /. m 
»nein prapar 

a à cìiacun tionis, et lempus retributionis in con-
versatone faciei. [a Supr. 7 . 1 8 . ] 

:té pendant 23. a Memento paupertatis in tempore 
:nce au :,our abundantiie , et nccessitatuin pauper-

tatis in die divitiarum. [ a S u p r . H . 27.] 
change : el 20. A mane usque ad vesperam 
ux de Dicu. iinmutabitur tempus, et i»c omnia 

citata in oculis Dei. 
s la crainte, 27. Homo sapiens in omnibus metuet, 
àrderà de lo e' in diebus «lelictorum attendet ab 

aslutus agnoscit sapien-
nienti eam dabit confes-

•his et ipsi sapienter 29. Les hommes de 
eux-mêmes leur sage; 
ont l'intelligence de I 
ils répandent comme 
les paraboles. 

30. Ne vous laisse: 
et détournez-vous de 

icentias U 

ît dans les assemblées 32. Ne oblectei 
as même dans les plus modicis : assidua 
ixpose à beaucoup de I illorum. 

«S. Quasi tomo qui ten 
de sa puissance, do sa o» 
Jacques (Ep. I): l'ululai 

21. Humilia te. Teinpot 
modus, humütere animai 
pooeatorura pienitcniiam, 
lest : osleudo^<lieDti.^i^ 

familî 
iîçiffTfC^r.'. 

rrotat. 
imper. Reim 

tversatü 
cum .scilicet Deus ab 

25. Memento paupt 
non dccit, reooude 
blovet. 

27. /'• die'>us delictorum altendet ttb ieujus 

iplorum ingc 
AsfWtM. Sapi 

imbrem ai 
copia pr< 

periculo pc 
»occata committi. Ir 

>¿1« surit convivia it 
.-pula*. Sententia erge 

iferenda* ad interpros 
:cipi potes 

iceplt) ; symbol; 
In contenliona 

33. Ne fueris mediocris. Xe pauper flas (mediocrera intorpres pro paupnri 
ad convivìum conferendo. Gricca habont, ari -peo ìttw/ò; 
Id est, it cuiiSiX^, contribuitone ad epulàs. In Lia etiam fere contentio i 
admiscrtur. — E x feenore. Accepta a feeneratore pecunia. — Et est tibi 
Facilo onim marsupium vaouuin facies. — Kris enim invidia vitee luce. — 
ÌTVÌO&VXO; , insidiator; quasi dicat : Malo consules vii» iuaj. Italico diccrt 
lore a te stesso. 

CAI-. XIX. — 1. Non locuplelabUur. Imo ad pauportatnm redi ICE tur : 
enim dici tur quam signi'icatur. — Et qui spemi!. Particula et est causili: 
spernit modica opera "e* lucrum quotidianum, quasi facilis illius sic jactur» 
pertatem decidet. 

2. Apostatare. Dettero a sapientia. Xam fornicano, et v/num. et ebri . 
Osco ,4, 11. — Arguent sensatos. Keprchcusione et redarguitone dignos facioi 

3. Pulredo et Kermes. Quia luxuria conciliantur morbi, et mors calerius 
hoc conveoit in morbum ilium qui vaga3 libidines sequitur. et ab Italia gallici: 
Exloltetur. Do modio tollotur. — In exemplum majus. In alioru 
alios commovere et percellere posait. — Anima ejus. Vita illiui 

1. Credit cito. Quldlibet. — Minorabitur. Minuetur tum sapii 
alios ; nana lovis habobitur ot iraprudons. — Qui delinquit in ai 
trasoipsum, et animam suam, quam leviter decipi permittst, c 
oxponit. — Iniup'jr habtbilur. Homo nihil habebitur, qui frust 
rius, telluri* inutile pondus, juxia illud Morati-"—-
mere nati. In lib. sunt persona, ff. d< 

ali qua > 
f nihil 
-Invidii 

icculo. 

iradi-

iferuni 

appellatur 
igne, et«,« 

illorum malorum pericuh 
it et quasi supranumera-

s sumus, et fruges consu-
imp. fun. insuper habere accipitur pro 

5. Denatah ì 
addet, qnre ili 
scilicct loquac 

Minuetur vita. Quia pocc.il 
ilitiam. Fomitcm illi subtrahe 

irlomnabl 

33. Ne fucris mediocris in cnntnn- 33. Ne vous réduisez point, à la pauvreté on 
lioiie ex fœnorc, et est tibi nihil in empruntant à usure, pour contribuer autant que 
sacculo; erls enim învidus vil» tuée. les autres à faire des festins, pendant que vous 

n'avez rien dans votre bourse; car vous vous 
ôtez ainsi à vouE-méme le moyen de vivre. 

C H A P I T R E X X X . 
JMaux q u e c a u s e n t le v i n e t les f e m m e * . T a i r e leu d é f a u t s 

d ' a u t r u i . A v e r t i t * s o n a m i d u m a l ciu'on d i t de l u i . V r a i e 
e t fausse s s s e s s e . 

CAP. XIX. — 3. Exloltetur in exemplum majus. Il doviendra un grand cxemple par les 
maux qu'il soutftira, etsuivant le ilre.i, son .'ime téméraire et sana pudeur sera retraucheo 
du nombre ilei vivnnts. Anima audax tollctur da numero (Sixlina versio). 



L ECCLESIASTIQUE -
CHAPITRE X I X . 

sa faiblesse l'empêche de pécher, 
pas de faire le mal, lorsqu'il en it tempus 

timori Altissimi. Donnez IL impres. 

suomittit. L? Grec porte : Tel 
le son cœur est plein de trompe 
us surprendra lorsque vous n'y | 

ret coramodi, ut s^ 
i , symbols : i taqi 
île laquontibus, et 
tibus quasi jucunc 

10. LaMlur lingua, sed Lingua montem pr 

17. Anici uà»; comminarli. Preestat enim blande ad oificiura rov 
ritate sermon is au t minis. Sic S . Paulua ad Galat., 0. 1, ait : H u j u 
lenitatis. 

18. Da locum timori Altìssimi. Quia liane lenitatem pr^cip i t . 
Quia scilicet timor Dei est omnw, id est , tota, piena ac perfect* .sa. 
sapientia vici8sim quirfquid doeetur est timerr Dcum, quia omn 
legis, id eat, disponit sapientem ad servai:dam legem. 

19. Et non est sapientia nequiliic disciplina. Fa lsa et politica 
dentia, q u » mala agore docct, et proximum circumvenire , inultuii 
dentia, lieet illam mòntiatur. — Cogitatvs pcccatorum. Inventa e t ; 

20. Est nequilia. Est potius malitis calliditas et esecrabili« asi 
qui sihi imponant, et pro ilia sapientiam veram non seccantur. 

21. Melior est. Sententia est, sa t ius esse ills falsa prudent':» c 
temerai , quain illam ou»rere aut nanclscl. — In timore. Dei sci lie« 

ontia et pr 
peccatori! 

22. Est solcrtia certa. Grace, îrawjpfia òxfiSr.;, m 
quod dicimus ilalice, malizia fina. — Et ipsa iniqua. 8 

23. Qui emiltit verbum certum. Qui candide, vere e t , 
/.ai êar i Ì iaarséGuv yâi'.v -rev y/iàvx êmÎji,*. et est qui 
tat eorum versutiam, qui in judiciis leges falso interpi 
trahunt qui favet caus» ipsorum in iqu». — Qui nequiter humiliai 

ili tin perfecla; optimc respond*: 

: enunliel sententi'. 
violenter ad cum 

n itili um tubmittit. Miro ni 
'ingit te non viderc quod ij 

vertere qua* ab alii3 nosci 

subinittit. A multa 
I, Simulât se alios n 

¡umili 



O H A P I T R E X X . 

v e i i x . J D e s p r 
s o u g e . 

<|Uic vox jactatorem 

CAI- . XX. — E/fugicS voluntarium pecca. 
uè vous eoinraeitriez en voulant v o u s e x c u a e r 
in ¡>eut aussi entendre qua par l e r - p o n t i r , l i 
Lblo, tandis quo colui qui no se n a p e n t pas 

tutu. Vous éviterez ainsi lo poche do volente 
. c'cst ainsi quo paraphrase le P . de Carrière», 
i volontà se dótacho du péchó autant que pos-
s 'obstine, e t aa volontà ne devient que plas 

raoribus et inze 

iflundcntur. Vel verb i q n » lepide proferro se putant, vel beneficia 

¡plsmplicii stinl. Itlud onim spec tan t , ut sep-



27. Potior fur quau, assiduités viri mendacfs. C'est ce qu'oxprimo lo proverbe français 
I n menteur e« plus a craindre qu'un voleur. 

32. Saptenlia abscons«. Dans l'Evangile, la parabole des talents nous montre ovcC quelle 
séventeDjeu punira le serviteur inutile qui n enfoui le talent reçu *t qui ne l'a pas fait fruc-
tifier : Sertw <naU et piger, sciebus qu'o. mclo ubf non setnino, et congrego uhi non sparsi 
oportuil ergo ta contmitiere pccuniam mear.i numulorîis (Matth.. XXV. 2ii. 271. 

L ECCLESIASTIQUE. 

. Grwci appellant , 

CHAPITRE XXI . 3 4 7 

33. Melior est qui celât insipientiam I 33. Celui qui cache son insuffisance vaut mieux 
s u a m , quam homo qui abscondit sa- que celui qui cache sa sagesse, 
pientiara suam. I 

C H A P I T R E X X I . 

D u péché. Rfftoaci lé de La p i i è ï e d u p a u v r e . F i n m a l h e u -
r e u s e d e s m é c h a n t s . D i f f é r e n c e entre le wuge e t l ' i n s e n s é . 



L ECC LESIASTIQUE. 

>go bt tient chcn 1 o•. laudis que l'iuse 
>urir <i'une maison dans une autre, e 
oubb. Comme Ie dit saint Paul : Kx 
irsas domos subvertunt, doctntes </tt 
C\v. XXII. — I .In lapide luteo. I 
iorre couverto do bou*: tous lesifflerc 

ictrant domos (11. Rc 
turpi* lueri gratia (' 

com par 

23. Hxaltat xoc&m, suam. Ridons cum eacbinniti, im 
Mtv^caoa , suOrtdcbil. 

25. Fact lis in domum proximi. Facile ingroditur dora 
es t , irsXu*sipcs, multa experutuke.—Confundeturap 
neo facile iliorura domos ingredietur. 

26 4 fenestra vespiciel in domum. Si alioqui iugredi 
sitati. , 

27. Stnliitia. Gncce, ¿«atdrjoia , imper i i . , rusticitas, 
Ut oculos sive aures applicarc, ut quic domi alien;e fiua 
contumclia. Quam sibi irrogari putat stulti impudontii 

alien. 
Iteverobitur potonte-v 

ibservauUr import 

contraric 

30. Dum malcdleit 
hie pro dwmone , sed ¡alumni: 

HI. CoinquinabU 
;ult dedecorarc, »< 

C H A P I T B E X X I I . 

X>© l'<?ducatioii. 
d e l ' inaensc. L>c 

1. In lapide luteo lupidalus esL piger, I 
»t omnes loquentur super aspernalio-
icrn illius. 

21. Qvsi 

eflVorit^e. K v i t e r lu c o m p u t 
co <iui r o m p t l 'amitio-

Le paresseux est comme lapidu ; 
tous parleront de lui pour le mepi 

1 nua primaria aigniflcal ione, qi 
*tur calumuialorcs, self 

imam suam. Labe peeo ati ot in 
(urn dedoi*>rat. — Cum. 
ii qua audivit prudent» >r a pud 



T. ECCLESIASTIQUE. 



L ECCLESIASTIQUE 

C H A P I T R E X X I I I . 

p o u r <iu'il n e n o u s a b a n d o n 
aa s ' a c c o u t u m e r à j u r e r et à • 
>e l ' i m p u r e t é et de l 'adultère. 

l'intempérance de 
de l'impureté ne s 

Non peribit propter 
In gravissimi3 oris 



L'ECCLESIASTIQUE 

10. Que le nom de. Dieu ne soit pi 
cesse dans votre bouche : (ne mêlez p< 
vos discours le nom des sa in t s , paren 
ne serez pas en cela exempt de faute.) 

1 t . Car comme un esclave qu 'on i 
cesse à la torture en por te toujours les 
ainsi tout homme qui j u r e , et qui nor 
cesse le nom de Dieu, ne se ra point p u r < 

12. Celui qui jure souvent sera rem 
quité ; e t la plaie ne sortira point do sa 

13. S'il ne fait pas ce qu'il a promis ; 
m e n t , son péché se ra sur l u i , et s'il j 
par mépris , il péchera doublement. 

14. S'il j u r e eu va in , ce ne se ra p a : 
retrib*-

cob. 
16. Eteniic 

h<ec auferenti 
tahuntur . 

:rvent Dieu sont éloignés 
Is ne s 'engagent point dans 

che ne s 'accoutume point 
roles indiscrètes ; car i l s 'y 

usio. C'est pouriji 
de lui-même, et 

rapport 

ind i eontraxit, labitui 
.Von admiscearis. E : 

imentum. 
.serpea u ; 

9. Multi... casus. l a p s u s ; facile enim qui 
10. Nominibus sonclryrum. Cujualibei r e 

reverential" oaveas. — Non eris immun-. 
inter et temere usurpans. 
11. InlnrrogatU3. Tor tus ; soient enim si 

. livore non minuitur. Yerboribus et vibi 
• A peccalo non purgalitur. A peccato pv 
12. Non discedet a domo illius plaga. Ip> 

Nomine 

13. Si fruslraverit. Si juramentum non impk 
iissimulaverit. Si nlmirum illud corri gore et e: 
>ffe&t&0, despexerit. — Delinquil dupliclter. 
ì. Peccatum hoc non expiando logalibus expiati 

11. In vacuum. Teiaoro, inaniter, sino causa, 
just: et reote «gisse. — Ifcplebilur.., retribuito; 
itscedel a do>no illius pinga. 

15. Contraria morii. Grama nuno habent, 

pposita, aul ex oliera parte respondent, quo 
ioquuntur, illius sit i'/r'.orçc&ts, sed quœnan 
blasphemiara, quam qui protulisset omni e> 

ccideontur, Levit., 24, 14, et illorum cumulc 
nnum c. 10 sua; paruphrasis in Joaimem, cun 
lapidea occultent tunica (loquitur de Christc 
.torticero parabant,) * nist simili phrasi usura 

ilicet cum morie conferri 
t hœc loquela morte circu; 
irte lapidatoritius eircumdr 
usi vestiebatur. ' Crederò 

quem 

La pilleara i nerf 
isimilius est paraphrastou i lk 
istria noluiiao blaaphomiam i 
signiflcandum. - Non inven, 

quem 

enim griec. 

Verbum 

21. Duo genera abundant in peccalis. Cos trois sortes do personnes sont , selon les uns : 
Ì" l'homme qui brille davar ice ou d'ambition, ou do colóre (verset SS) ; 2-> l'homme qui aime 
la débauche (versets 23 et 24Ì ; 3» l'homme adultère (vei-sels 2 i et suiv.l. Solon d'autres, c'ost 
1" celui qui brûle d'un feu impur ot qui s 'abandonne h ses mauvais désirs (verset 221; 2* colui 
qui commet dos actions hontouses (veisots 23.24): 3- colui qui tombe dans l 'adultère (versets 
25 et auiv.). 



2S. l ine eomprend pas que les yeus da Sei-1 28. Ri non cognovil quoniam oculi 
gneur soni plus lumineux que le soleil; qu'il ! Domini multo plus lucidiores sunt su-
regarde de lous cùtés toules les voies des hom-; per solem , circumspicientes omnes 
mes. quii perca la profondeur des abfmes et le vins hominum, el profundum abyssi, 
food do ccEur humaio, et qu'il pépèlre jusque et hominum corda inluentes in abs-
dans les lieux les plus caches. conditas partes. 

29. Car le Seigneur nolre Dieu coonais<ait 29. Domino enim Deo antequam crea-
toutes les choses du monde avanl qu'il les eùt rentur, omnia sunt agnita ; sic et post 
créces, et il les voit de méme maintenant qu'il perfectura respicit omnia. 
Ies a faites. 

30. Cet bonune adultère sera puni dans les 30. Hic in plateis civitatis vindicabi-
places publioues; (il sera mis en fuilc comme le tur, et quasi pullus equinus fugabitur; 
poulain de là cavale) et il sera pris lorsqu'il s:y et ubi non speravit, apprehendetur. 
altendra le moins. 

31. (11 sera deshonoré devant tout le monde, 31. Et enl dedecus omnibus, e o quod 
parce qu il n'a pas compri« ce que c'était que de non intellexerit limorcm Domini, 
craindre le Scigneur.) 

32. Ainsi perirà encore toute femme qui abau- 32. a Sic et mulier omnis relinquens 
donne son :uari, el qui lui donne pour héritier virum suum, et ststuens ha>reditatem 
le fruit d'une a'.liance adultère. ex alieno matrimonio ; [a Levil. 20.10. 

Deut. 22. 22.] 
33. Car, preraièremeat, elle a désobéi A la Ini 33. Primo enim in lege Altissimi in-

dù Très-Haut; socondcraent, elle a péché contre credibilis fuit; secundo in virum suum 
son mari; troisièmeraent, elle a commis un deliquil; terlio in adulterio fornicata 
adultere, et elle s'est donne des enfant* d'un est, et ex alio viro fllios statuit sibi. 
autre que de son mari. 

31. Celle femme sera amenée dans l'assemblée, 34. FI»c in eeclesiam adducetur, et 
et l'on esaminerà l'élat de ses enfants. in filios ejus respicielur. 

35. lls ne prendront point raeine, el. sesbran- 35. Kon tradent illii ejus radices, et 
ches ne pnrlcront point de fruii : rami ejus non dabunt fructum. 

36. Sa mémoire sera en malédiction, et son 3(¡. Dorelinquetin malediclum memo-
infamie ne s'eflaccra jamais. rima ejus. ci dedeais illius non delebi-

tur. 
37. Et ceux qui viendront après elle, recon- 37. Et agnoscent qui derelicti sunt, 

naltront qu'il n'y a rien de plus uvantagcux que quoniam nihii melius est quam timor 
de craindre Dieu, et rien uè plus doux que de Dei ; et nihil dulcius quam respicerc in 
n'avoir égard qu'aux commandemenls du Sei- mandalia Domini. 
gneur. . 

38. C'est une grande gioire que de suivre le 38. Gloria magna est sequi Dominum; 
Seigneur : ear c'est lui qui donne des jours sans longitudo enim diernra assumetur ab 

3 5 7 

1. Sapienlia laudabit animam suiuu, 
et in Deo honorabitor, et in medio po-
puli sui gloriabitur; 

2. Et in ecclesiis Altissimi aperiet os 
suum, et in conspeclu virtutis illius 

O H A P I T E B X X I V . 

EJloee de la Suge^se. E l l e e s t n ¿ e <te D i e u a v a n t t o n h l e * 
siècles. K l l e a rèsiti« clan« IeraSl et sa l u m i è r e i u è p u i -
eable a «k'-lairc le m o n d e entier. 

1. La sapesse se louera elle-mème; elle s'ho-
norera en Dieu,) et elle se glorifica au milieu 
de son peuple. 

2. Elle ouvrira sa bouchc daos les assemblees 
du Très-Haut, et. elle se gloriiiera devant les 
armées du Sei gneur. 

3. (Elle sera élevée au milieu de son peuple, 
et elle sera ndmirée dans l'assemblée de tous les 
saints. i 

. 4. Elle recevru Ics louanges parmi la multitude 
dea cius, et elle sera bénie de ceux qui scront 
bénis de Dieu. Elle dira :) 

b. Je suis sortie de la bouche du Très-Haut; 
(je suis née avant tnuto créature. 

(1. C'est moi qui ai fait naftre dans le ciel une 
lumière qui ne s'éteindra jamáis,) et qui ai cou-
verl tonte la terre comme d'un nuage. 

7. J'ai habité dans lea lieux trés-hauts, et mon 
trflne est dans uno colonne de nuée. . . 

8. J'ai fait seule lout le tour du ci ci, j ai p » 
nétré la profondeur des abìmes, j'ai marche sur 
les ilota de la mer, 

9. El j'ai parcouru toute la terre. 

3- Et in medio populi sui exaltabi'.ur, 
et in plenitudine sancta admirabitur ; 

i . Et in mullitudine eleclorurn habe-
bit laudem et inter benedictos benedi-
cetur, dicens : 

5. Ego ex ore Altissimi prodivi pri-
mogenita ante omnem creaturam ; 

(i. Ego feci io coilis ut oriretur lumen 
indeficiens, et sicut nébula texi om-
nem terrari : 

7. Ego in allissimis habitavi, et 
Ihronua meus in columna nubis. 

8. Gyrum cali circuivi sola, et pro-
fundum abyssi penetravi, in iluclibus 
maris ambulavi. 

9. Et in ornili terra steti ; et in omni 

^ 10. Èl in omni gente primatum habui; • lous les peuples et a 

CAP. XXIV. — 5. Ego ex ore A II Usimi prodivi. LA Bagasse ctornelle, qui est Dieu elle-
mème, est sortie de la bouchc de Dieu. Par conséqucn«. Te Verba qui est cene bagasse, est 
Dieu de Dieu, Dsus de Deo, suivant lo Symbol e do Nicéc. Il i«t le preimcr-né avant touto 
créature , comme Ta dit lui-mème saint Paul qui parale avoir roproduii lexprcssion de i A<> 
clésiastique : Primogenita omnis creatura (Coloss., I, li» ; Cf. Prov. , Vili, 22 et seq.J. 

6. Et sicut nébula texi omnem tcrram. La lumiere qui Ult le bonheur des èlus et qui 
celai re tout homme venant en ce mondo ost la Sagesse eternol'e elle-memo. C'est pourquoi 
cotto lumiere ne s'éteindra pas. Le Sage la compare a eette nuée qui était d'abord rapaudue 
sui- le chaos , ot H cct osprit qui se remuait sur la? eaux (Gen., I, 2). 

7. In columna nubis. Allusion a la colonne de nuée qui eonduisait les Israélitos dans lo 
déserl (Ex., XIII , 21 et 22). 

10. In omni </o-Ua primatum hall'/,. Le Verbe de Dieu etant la lumiere qui édaire t o « 
¡ l T \ ^ u p l t s U E n s u i ^ i ^ a t l o l f s ' í r p í i S ^ I r t i c u l i o r ' q u ' i l a Li t l ^é r iU« 

de sns promesses. C'est au milieu do ce peuple qu'il a résidé au moyen£o son tabsru^cie et 
de son templa que David et Salomon ont elovc sur la montagne .1» Sion (Ci. ver». 15 ot se •q-). 

CAP. XXIV. — l . Sapienlia. Quomodo explicanda sit vox sapientia diotnm est o. 1, n. 1. 
Introdncit Siracides per prosopopwism sanieotlam ipsam de se loquentem; in quo Salomonem 
imitotur, qui idem facit Proverb. 8. — Laudati animam suam. Laudabit scipsam. SIMI IH 
Domino, id est , ad Domini Dei auctoris sui honorem, non ad inanem-sui glonam. 

2. In ecclesiis Altissimi. In crotibus fidolium. — * In conspeclu virtutis. Id est , potentice 
et majestads divina. Vel coram exercitu cwlcstium. 

3. Plenitudine sancta. Multitqdlne sancta Ecclesiro ; plono et copioso tldelLum c « t u , quera 
vor3u sequonti mulliludinem cleclorum ot b&tedlctos appollat. — Admirabitur. Admirationi 
erit , su3picietur. 

5. Ex ore Altissimi prodivi. Ex mento Dei volut verbum mentis prodivi, genita ante om-
nem creaturam, ideoque primogenita. 

6. Ego feci in ccelis ut oriretur lumen indeficiens. Lux qum initio mundi creata est et 
ancia quarto dia. cum sol faetns est. —Sicut nebula texi omnem lerram. Hoc estquod dicitur 
initio primi capiti* Gen. : Tenebrie crani super faciem abyssi. 

7. In allissimis. In croio. - Thronus meus in columna nubis. Deus nubibus insiderò non 
infrequenter dicitar in Scripturis, juxta illud : Quiponis nubem ascenswntuum, f s » i . iw , •». 

8. Circuivi sola. Vox sola excludit naturas creatas; nam sine illarum ope c«lum divina 
sapientia circuivit, formavit ornavitque. — Profundum abyssi. Profundissimarum aquaruin 
voragine?, qua fundo earere videntur; £G>j<joi>ì enim Grincisidem est quod sinc fundo. 

9. Et in omni terra steli. Stabilitatela ei dando. 
10. In omni gente primatum habui. Nam oinnls potestà« homiuum a Deo est. 



2S. l ine comprend pas que les yeux da Sei-1 28. Ri non cognovit quoniam oculi 
gneur soni plus lumineux que le soleil; qu'il ! Domini multo plus lucidiores sunt su-
regarde de lous cùtés toutes les voies des hom-; per solem , circumspicicntes omnes 
mes. quii perca la profondeur des abfmes el le vins horainum, el profundura abyssi, 
fond'du ccEur humain, el qu'il pèpétre jusque el hominum corda inluenles in abs-
dans les lieux les plus caches. conditas partes. 

29. Car le Seigneur nolre Dieu connaissail 29. Domino enim Deo antequam crea-
toutes les choses du monde avanl qu'il les eùt rentur, omnia sunt agni ta ; sic et post 
créées, et il les voit de rnéme maintenant qu'il perfectum respicit omnia. 
Ies a faites. 

30. Cet bonune adultère sera puni dans les 30. Hic in plateis civitalis vindicabi-
places pubiioues; (il sera mis en fuilc comme le tur, et quasi pullus equinus fugabitur; 
poulain de là cavale) et il sera pris lorsqu'il s:y et ubi non speravi!, apprebendetur. 
aliendra le moins. 

31. (11 sera deshonoré devant tout le monde, 31. Et enl dedecus omnibus, eo quoa 
parce qu il n'a pas compri« ce que c'était que de non intellexerit timorem Domini, 
craindre le Scigneur.) 

32. Ainsi périra encore toute femme qui aban- 32. a Sic et mulier omnis relinquens 
donne son :uari, et qui lui donne pour hérilier virum suum, et ststuens ha>reditatem 
le fruit d'une a'.liance adultere. ex alieno matrimonio ; [a Levil. 20.10. 

Deul. 22. 22.] 
33. Car, premièrement, elle a désobéi A la Ini 33. Primo enim in lege Altissimi in-

dù Tròs-Haul-, secondcment, elle a péché conlre credibilis fuit; secundo in virum suum 
son mari; troisièmement, elle a commi» un deliqui!; terlio in adulterio fornicata 
adultere, et elle s'est donne des enfants d'un est, et ex alio viro fllios statuit sibi. 
autre que de son mari. 

34. Colte femme sera amenée dans l'assemblée, 34. FI»c in ecclesiam adducetur, et 
et l'on esaminerà l'état de ses enfants. in filios ejus respiciclur. 

35. lls ne prendront point racine, et. sesbrau- 35. Non tradent lllii ejus radices, et 
ches ne pnrlcront point de fruii : rami ejus non dabunt fructum. 

36. Sa mémoire sera en malédiction, et son 3(í. Dorelinquef. in maledictum memo-
infamie ne sottacerà jamais. riam ejus. ci dedecus illius non delebi-

l e . 
37. Et ceux qui viendront aprés elle, recon- 37. Et agnoscent qui derelicti sunt, 

naltront qu'il n'y a rien de plus nvantageux que quoniam nihii melius est quam timor 
ile craindre Dieu, et rieu ue plus doux que de Dei ; et nihil dulcius quam respicere in 
n'avoir égard qu'aux commandements du Sei- mandalis Domini. 
gneur. . 

38. C'est une grande gioire que de suivre le 38. Gloria magna est sequi Dominum; 
Seigneur : car c'est lui qui donne des jours sans longitudo enim dierum assumetur ab 

3 5 7 

1. Sapienlia laudabit animam suiuu, 
et in Deo honorabitor, et in medio po-
puli sui gloriabitur; 

2. Et in ecclesiis Altissimi apcriet os 
suum, et in conspeclu virtutis illius 

O H A P I T E B X X I V . 

EJloee eie la S a g e s s e . E l l e e s t n ¿ e <te O i e u a v a n t t o n h lo* 
eiècles. K l l e a r¿sitlé clan« IeraSl et sa l a m i è r e i n è p u i -
s a b l e a «k'-lairc le m o n d e entier. 

1. La sapesse se louera elle-mème; elle s'ho-
norera en Dieu,) et elle se glorificra au milieu 
de son peuple. 

2. Elle ouvrira sa bouche daos les assemblees 
du Très-Haut, et. clic se glorifiera devant les 
armécs du Sei gneur. 

3. (Elle sera élevée au milieu de son peuple, 
et elle sera admirée dans l'assemblée de tous les 
saints. 

. 4. Elle recevra Ics louanges panni la multitude 
des élus, et elle sera bénie de ccux qui scront 
bénis de Dieu. Elle dira :) 

b. Je suis sortie de la bouche du Très-Haut; 
(je suis née avant tnute créature. 

(1. C'est moi qui ai fait naftre dans le ciol une 
lumière qui ne s'éteindra jamáis,) et qui ai cou-
verl tonte la terre comme d'un nuage. 

7. J'ai habité dans les lieux trés-hauts, el mon 
trflne est dans une colonne de nuée. . . 

8. J'ai fait seule tout le tour du ciel, j ai p » 
nélré la profondeur des abìmes, j'ai marche sur 
les ilota de la mer, 

9. El j'ai parcouru loute la terre. 

3. El in medio populi sui exaltabi'.ur, 
et In pleuitudine san età admirabitur ; 

i . Et in mullitudine eieclorurn habe-
bit laudem et inter benedictos benedi-
celur, dicens : 

5. Ego ex ore Altissimi prodivi pri-
mogenita ante omnem creaturam ; 

Ü. Egu feci in coilis ut oriretur lumen 
indeficiens, et sicut nébula texi om-
nem terram : 

7. Ego in allissimis habitavi, et 
Ihronus meus in columna nubis. 

8. Gyrum cali circuii sola, et pro-
fundum abyssi penetravi, in iluclibus 
maris ambulavi. 

9. Et in ornili terra steti ; et in omni 

^ 10. Èl in omni gente primatum habui; • lous les peuplcs et s 

CAP. XXIV. — 5. Eoo ex ore A II Usimi prodivi. La Bagasse ctornelle, qui est Dieu elle-
mème,est sortie de la boucho do Dieu. Par conséqucnt. Te Varbe qui osi cetse Sagesse.c&t 
Dieu de Dieu, Deus de Deo, suivant lo Symbol e do Nicéc. Il «st le pronr.er-ne avant touto 
créature , comme l'a dit lui-mème saint Paul qui parali avoir roproduit lexprcssion de i A<> 
clésiastique : Primogenita omnis ere-Aura (Coloss., I, 15 ; Cf. Frov. , Vili, 22 et seq.J. 

6. Etslcul nébula Cexi omnem tcrram. La lumiere qui fait le bonheur des clus et qui 
celai re tout homme venant en ce mondo osi la Sapesse eternol'e elle-memo. C'est pourquoi 
colto lumiere ne s'éteindra pas. Le Sage la compare a Cbtte nuée qui était d'abord repaudue 
sui- le chaos , ot ti cet osprit qui se remuait sur le? eaux (Gen., I, 2). 

7. In columna nubis. Allusion a la colonne de nuóo qui conduisait les Israélitos dans lo 
désert (Ex., XIII , 21 ot 22). 

10. In omni </o-Ua primatum hall'/,. Le Verbé de Dieu ctant la lamière qui édaire t o « 
¡ l T \ ^ u p l t s U E n s u i ^ ì ^ a f i o a B 1 « rpe iSe^a r t i cu l io r ' qu ' i l a L i t l ^é r iU« 
de sns promesses. C'est au milieu do ce peuple qu'il a rósidé au moven do son tabsru^cie et 
do son temple que David et Salomon ont olovc sur la montagne .le Sion (Ci. vera. 15 ot se q . ) . 

CAP. XXIV. — l . Sapienlia. Quoraodo explicanda sit vox sapienti« diotum est e. 1, n. 1. 
Introduci! Siracides per prosopopwiam saiiieotlaiu ipsam de so loquentem; in quo Salomonem 
imitatur, qui idem facit Proverb. 8. — L<tudo,bit anim-rm suam. Laudabit scipsara, SIM! IH 
Domino, id est , ad Domini Dei auctoris sui honorem, non ad inaaem3U> glonam. 

2. In ecclesiis Altissimi. In cwtibus fidolium. — * In conspeclu virtutis. Id est , potenti» 
et majeslada divina. Vel coram exercitu ccelcstium. 

3. Plenitudine sancta. Multitadlne saneta Ecclesiie ; pieno et copioso tldelium c « t u , quera 
vor3u 3oquooti mulliludinem electorum ot benediclos appcllat. — Admirabitur. Admirauoni 
erit, su3picietiir. 

5. Kx ore AUissimiprodivi. Ex mento Dei volut verbum mentis prodivi, genita ante om-
nem creaturam, ideoque primogenita. 

6. Ego feci in ccelis ut oriretur lumen indeficiens. Lux qum initìo mundi creata est et 
aucta quarto die. cum sol faetns est. —Sicv.t nebula lexl omnem terram. Hoc estquod dicitur 
iiiitio primi capiti» Gen. : Tenebra erant super facìem abgssl. 

7. In allissimis. In croio. - Thronus meus in columna nubis. Deus nubibus insiderò non 
infrequenter dicitur in Scripturis, juxta illud : Quiponis nubem ascensumluum, f s a i . iw , •>. 

8. Circuivi sola. Vox sola excludit naturas creatas; nam sine illarum opo c«lum divina 
sapientia circuivit, formavit ornavitque. — Profundum abyssi. Profundi.«imarum aquaruin 
voragine?, qua fuado oarei-e videntur; enim Griecisidem est quod sino fundo. 

9. Et in omni terra steli. Stabilitatela ei dando. 
10. In omni gente primatum habui. Nam ornnls powstas homioum a Deo est. 



1. AO inilio et anle sœcula. L 'Eglis 
ueà la sa in» Vierge dans son office, 
'. Quosi cedrus ex"lw sum. La So 

CHAPITRE XXIV. 



et a gcncrationibc 

-a memoire de ¡non nom passera d 
ì ious les siècles. 
eux qui me raangent auront encore 
qui me boivent auront encore soif. 

28. Memoria mea in generationes sa; 
culorum. 

29. a Qui edunt me. adiiuc esurienl 
et qui bibuntine, adhuc sitient. fa ioo i i 
6. 35.] 

30. Qui audit me, non confuudetur 
et qui operantur in ine, non peccabunt 

3 1 . Qui e lucidantme, vitam ajlernan 
habebunt. 

32. H)ec omnia liber v i t e , et testa-
mentimi Altissimi, et agnitio veritatis 

33. Legem mandavit Moyses in pra>-
ceptis justiUarum, et h»reditatem do-
mui Jacob, et Israel promissione?. 

1 h é r i l a g c 

;t in throi 
lo lui le Koi très-puissant qui doit ótre éleraci-
ement assis sur un tróne de gioire :) 

35. Ifoi qui répand la s a g e s s e , cornine l e l 'hi-
K>n répand ses caux, et corame l e Tigre dans le novorum. 

33. Ilcec omnia liber vii, 
de l 'a l l iance du Très -Hau t 

l'abréf 
- , " " -"»V.AO — 

ne J a c o b . 
J e sus -Chr i s t mèmo, d o n t Sa lomot 
paradia t e r r e s t r e : lo PL i son , l 'Eu-
i comprendro qu'il doval i nous ra-
tlon a a a l o g u e à eolio quo nos pro-
mani le daus unepos i t i on mei l l eure 
vm nobis mentii Redemptorcm ! 

che tar de h 
niier.s parer 

m »pud' 
Domine 

O quam b' 

Spirili 

morirne es t lex a sapient ia divina fidelibus r e l i c t a , idquo in pe rpo tuam posses i iouem. 
29. Qui edam me, adhuc esurienl. Sapient i a cniin cibua es t n u n q u a m fast i dium af fe re r 
30. Non confundeiur. Nibil t u r p e a g i i , cu jus illuni nuderò d e b e a t . — Quioperanlur i> 

Qui inihi n a v a n t operaio . 
31. Qui elucidanl me. In to rp re tes m e i . qui alio* e n . d i u n t a d sau ion t i a ra ; n a m . u t h a b . 

Dan . 12, 3 : Qui aulem docti faerini, fulgebunt quasi splendor firmamenti : el qui adi 
tlam erudiunt mullos, quasi stella; in pcrpeluas aternitatcs. 

H2. Liber vila. Quasi dieat : I l ree omnia continet voi prrestat liber legis divina», ot Sc r i i 
s a c r a , p a r quam verità* agnosc i tur , et pac ta et f e d e r a a Ileo cum hominibus i n i t a . or., 
s ionesque f * c t » Israel i . — Testamentum Altissimi. P a c t a Del cum horainibua. 

33. Ih prmeptis jusiitiarurn. Pr tccòpta ¿us ta . — Et /uereditatem domui Jacob. Ut 1« 
p r e s e p i » hrcc essent qmcuam quas i h x r e d i t a s Israel i . — Et Israel promissione!. E ide r 
rapii prorai t tere t e e lox mu l t a bona eademquo p r i c s t a r o t . 

34. Posuil. Consti tui t ac promiai t . — Puero suo. S e r v o s u o . — Eccitare regem. Scrmi 
de Messia q u i , cum ha*e scribcrct s ap i ens , e x p e c l a b a t u r . — Inihrono honoris. Alii v e r t 
in solio mojestalis. 

35. Qui imptet. UcJntivuin qui r e f o r t u r ad D e n m , c u j u s paulo an te m e m i n e r a t , non a 
ad Chrlatum Mess iam, u t pa t e t nx greeco textu , in quo pr inc ip ium vers icul i es t ò 
quod est nominat ivi casus ; n a m s i ad regem Christuro re fer re d icendum csset K i i t r X à 
u t no tav i t J ansen ius . — Quasi Phison. Qui est Gangos , u t d ix lmus Gen . 2 . 11 : v ide ibi d 
Dici tnr autern quasi Pbison implere s a p i e n t i a m , id e s t , p lenum coa t ine re aapient inin; 
p lenam d a r c . d o c e r e , ef fundere , u t Phison a i v e i J a n - j e s , quem mnl to rum fluminum aqu i s 
gerì et e s u b e r a r e at ì ì rmant . — Sicul Tigri* in diebus novorum. T igr i s impiotar aouia if 
novorum , ìd e s t , dum nova; f r uges vero a d o l e s c o n t , l iquore sc i l ice t n ivium labeséont iu 
mont ibus ex quibua decur r i t , quod et aliis fluviis usu voniro so le t . 



4ô. Ad hue doelrl ìieu, dît Sacy, a répandu uni 
í oat ótó lei prophètes de li 
»pOtrea de la loi ancienne. I 

dos prophètes , parco quo les s 
>hetcs ont eté cn quolque sorti 
x qui r^cherchent l i sagesse, c: 
nme il est dit dana l'Kvangil« 
immo di t saint Paul àTimolii* iaiuais 

re sorti 

ni, Ha-.o verbu accipi pc 
(¿unsi prophet iam. Qua 
» rao sa lu tar ibus monit 
ubi Iteum videntibus i 

s. T r i a hoc 
idmwduin fé 

idaccm. Di 
i , u t tenutari* fortuna homines < 
sortant, in mendacio praesidium c 
i i t i s , poteiitis, autprincipis dehc 
ìffr^g'lSli. Prupteie* ir, sonectute 
s e n t , sapienti* et doctrina; prie 

imraodt 

parura 

6. Judicium. POÍ 

7. Gloriosi*. Grasce honorai 
pre t ío . 

S. Corona senum. Decus e 
dobent. et quodaramodo jactt 

9. Jnsuspkabitia cordis. Qi 
enim 

uu paradis dont il est parle auparavan t , qui couleri 
îréçoire, d'oti les âmes humbles et fidèles puiser 
iaiKÍ du eicl et qui mène au ciel. 

CAP. XXV. — 9. Novem ivsuspicabilia cordi*. Ce* 

C H A P I T R E X X V . 
1 y i« t r o i s choyés a g r é a b l e * o t t r o i s d é t e s t a b l e s 

a n e u f q u i p a r a i s s e n t a v a n t a g e u s e s . D e la craint«? 
M a l i c e de la f e m m e , le pin» i n s u p p o r t a b l e d e s 

r U l\.3f l Beatus qui habitat cummuliero 
sensata. b ct qui lingua sua non est 
lapsus ,'et qui non scrvivit indignis sc. 
[a Infr. 26. 1. I| h. Supr. 14. 1. ct 
19. 16. Joe. 3. i>.] 

12. Beatus qui invenit amicum yerum 
et qui cuarrat justitiam auri audienli. 

13. Quam magnus qui invenit sapien-
tiam et scienliain! sed non est super 
timentwn Dominum; 

14. Timor Dei super omnia se super-
posuit; 

15. Beatus homo cui donatum est ha-
bere tin»orem Dei; qui tenet ilium, cui 
assituilabilur ? 

16. Timor Dei initiura dilectionis 
ejus; fideiautem initium agglutinandum 
est ei. 

17. Omnis plaga, trislitia cordis est; 
et omnis malitia, ncquitia mulieris. 

•18. Et omnem plagam, ct non plagam 
videbit cordis; 

19. Et omnem nequitiam, et non ne-
quitiam mulieris; 

20. Et omnem obductum, et non 
obductum odicntium; 

10. Un homme qui trouve sa joie dans ses en-
tants , un homme qui vit et qui voit la ruine de 

H . Heureux celui nui demeure avec une fem-
me de bon sens, qui n'est point tombé par sa 
langue, et qui n'a point été asservi à des per-
sonnes indignes de lui ! 

12. Heureux celui qui trouve un ami véritable, 
ct qui parle à une oreille qui l'écoute! 

13. Combien est grand celui oui a trouve la 
sagesse ct la science : mais rien n'est plus grand 
que celui qui craint le Seigneur. 

•14. La crainte de Dieu s'élève au-dessus de 

15. (Deurenx l'hommn qui a reçu le don de la 
crainte de Dieu !) â qui comparerons-nous celui 
qui la possède? 

16. La crainte de Dieu est le principe de son 
amour, et l'on y doit joindre inséparablement un 
commencement de foi. 

17. La tristesse du cœur est une plaie univer-
selle, et la malignité de la femme est une ma-
lice consommée. 

18. Toute plaie est supportable, plutôt que la 
plaie du cœur; 

19. Toute malice l'est aussi, plutôt que lama-
lice de la femme; 

20. Toute affliction, plutôt que celle que nous 
causent ceux qui nous haïssent ; 

roux dans ses enfants; 2- celui «iui vit longtemps et qui a la santé; 3- celui qui voit a r u m e 
do se» ennemis ; celui qui a une bonne femme; 5» celui qm ne pèche pas par la langue; 
C> celui qui n'est pas asservi a dos personnes indignes de lui ; 7« eelul qui s u a veritable 
ami ; S* cciui qui p.r le de justice à quelqu'un qui l'ecoute; 9» ce ui qui a trouvé la sagesse, 
la dixième qui surpasse tout le reste, c'est la crainte de D:eu. <!=tto enumeration y a f u -or 
NOt y AU vePset 13. Noua avons suivi le Gre,, qui distingue au verset 10 colui qu. jouu d'uno 
heureuse santé, de celui qui voit la ruino de ses ennomis. D'aprò* la Vulgate, au verset 13, 
on distinguo celui qui trouve la sagesse do colui qui trouve la science. 

faciendo. ;t. Portasse nosier iniorpres legit in gran1« 

n ex decern propositis ; ingens enim gau-
— l'i vins c! videns sut-version em ïm-

piendus est de inimici* infldelibus. Talis 
lra, bcaios qui tenebit d allldet parm-

r j m n o z a , non autem, et nunc ha-
betur, ùwowwMmt. quœ voxsensus, cogi tat ions, suspicionos aignlfloat. - Dicam in lingua 
homlnibus. Contenta voce palam omnibus enuutiabo, et quantum potero hominibus cominen-
dabo. 

10. Jlomo, qui jucundalur in filiis. Hoc est pri 
dium est parenti multos habere lilies et bea« mor 
micorum suorum. Hic locus , et alii hujusmodi. ; 
affootus Davidis Ps-J. 13Ô. n. 3 : Filia Babglo.ií* - , ......... ., . 
los IWS ad petram. Voi de euibuscumqu? inimici*; aequo onun peccatum est gaudero non 
quidem inimici cladc a-it-morte, sod co bono quod lude mihi soquitur, viribus illius, quibus 
me injuste vexabat, attritis. 

11. Qui habitat cum muliere sensata. Qui cordatam habet uxorom. — Non est lapsus. In 
pecca;um atiquod, periculum , aut damnum. — Indigni! se. Vittori se, ut verut fcyrus. 

1». Qui enarrai justitiam auri audi/nti. Qui discípulos habet dociles et obssquentos. 
11. Se supcrposuil. Super omnia ominet. 
16. Timor Dei initium dilectionis /Jus. Paulutim enim a timore progredimur ad smorem. 

Charilas enim cu¡u augetur, foras mítiU timorem, 1. Joan., 4, IS. — bide, autem miltutn 
awgiutinanduM etl ei. Graca habeat : Fides autem initium est agglulinalionis ejus, princt-
piurn scilmet adhterendi l>e«. Sens us vulgata ost, timori et cbnritati fldem tan quam Initium 
et rundamonuim reliquorum bonorurn ac donorum adjungendam osso. 

17. Omnis plaga. Surama, maxima, acerbissimaquo piag» est cordis tristitia et mœror. 
* Omnem plagam malim quam plagam cordis, id est mcerorcin. — Omnismahtta. Omne ge-
nus malorum_in malitia et nequltia mulieris continetur. * Omnem roalitiam quam malitiam 
inulicruni pati malim. 

IS. Omnem plagam, et non plagam. Sententia horum trium versiculorum est : Cedoquam-
vis plagam, modo »on plagam attimi; et quamvis malitiam, modo ne malitiam mulieris : 
cedo quemáis impetum, modo ne impetum odio flagrantiurti : et ultionem undecumqxu 
modo ne ab inimlcis. Ita vertunt Biblia tigurin». - Videbit. Patienter lerct, tacitas videbit 
et silens. 

20. Omnem obductum. Cricca vox ¿««"¡w-jr.v hoc loco signi.lcat impetum malorum ingruen-
tium quibus involvimur. — Quo:! fortasso exprimí-re voluit noster interpres, cum obductum 
dixit. • Quodvis advereum «otius quam adversum illatum ab lis qui nos ooerunt. 



• 21. Omncm vindictam. Vindicat delieta iusti 
minister est judex. Vindicat «Uam inimicus aucto 
tain deprocatur sapiens. 

22. ¿Yo» etc capul nequius super capul colu>,ri. 
23. Super (ram mulicris. Quœ animo fovet odi 

jurgando, contumcJiis lacerando. — PlaeebU. M; 
21. Im nut! al fadem ejus. Déformât faciei» ejuf 

humana. * Ubi mulier mali aliquid meditacur, so 
in grtcco enim est, cxoroì. — Quasi saccum osla 
color cilicii. — In medio proti,norum ejus. Cui 

ite propria 

Obcacol. Obsci 

proximì 

25. In'jemuit vir ejus. Si fono de mal i 4 ux. 
misceatur, qui domesticum malum in momoi 
suum prudenter coni« prora ens. 

28. Brevi*. Modica, oxicua. — Super tna, 
peccalorum co/iat super illam. Contingat il li 
accipini. Voi hujosmodi mulier si', peccatori« 
tanto infortmiio inalefactorum pcenas luat, 

27. Sicui uscensus arenozus. Quemadmudui 
ilium àsecndendum ait; ita maritimi sedati 

icidat 
'oeet. 

jquam , qui cam 
ore. hoc est , UH 

in tempt 

28. Speciem. Pulchritudmem, existiman* pulchritudin. 
29. Mulicris ira, et irreverentia, e! confusio... Ira in 
tura, ex quo confusio, id est. dodeeus oritur et ignomi 
30. S í j/rimaium hai-: ai. Vel viri i ri erti H oui quodamn 
obilior et ample dotata. — Contraria. Molesta, gravi: 

31. Cor Immite. Numerat mala qua uxor nequam mar 
; afflici,um. — Plaga cordis. AtDictio, et quasi vulnus i 
32. Afanus debiles. Quia omnis viromm n'acritas peri 
ie:nineront. ' Vel mulieris desidiosrc dcscribitur ingen 
me non beatificai e ir um sHwn. Liptote, Id est-, qua* ra 

22. TI n'y a point de tête plus méchante que la 
téle du serpent 

23. Ni de colère plus aigre que la colère de la 
l'emme. Il vaut mieux demeurer avec un dragon 
que d'habiter avec une méchante femme. 

24. I,a malignité de la femme lui chauge tout 
le visage ; (elle prend un re?ard sombre et fa-
rouche comme un ours ;) et son teint devient 
noirâtre comme un sac. 

25. Sou mari se plaint au milieu de ses pro-
ches- et entendant ce qu'on dil d'elle dans le 
monde, il relient ses soupirs. 

26. Toute malice est légère au prix de la ma-
lice de la femme ; qu'elle tombe en partage au 
pécheur. 

27. La méchante langue d'une femme est à un 
homme paisible, ce qu'une montagne sablonneuse 
est aux pieds d'un vieillard. 

28. Ne considérez point, la beauté d'une femme, 
et ne la désirez point parce qu'elle est agréable. 

29. La colère de la femme, son audace, et la 
confusion qui la suit, est srande. 

30. Si la femme a !a principale autorité, elle 
s clé ve contre son mari. 

31. La mauvaise femme est l'allliclion du 

21. Et omnem vindiclam, cl non vin-
dictam inimicorttm. 

22. Non est caput nequius super 
caout colubri; 

23. Et non est ira super iram mulie-
ris. a Commorari leoni et draconi pla-
cebit, quam habitare cum muliere 
nequam. fa Proo. 21. 19.] 

24. Nequitia mulieris immutai faciem 
ejus ; et obèrent vultum suum tanquam 

. et quasi saccum ostendit. In 
;n ejus 
• ejus, et nudiens 

i malitia super ma-
•s peccatorum cadat 

medio proximor 
25. Ingenuit v 

piravit modicuir 

26. ß revis « 
liliam mulieris 
super illam. 

27. Sic ut i 
bus veterani, 
mini quieto. 

28. a Ne respicias in mulieris spe-
ciem; et min concuniscas mulierem in 
specie. Ta Infr. 42. 6.] 

29. Mulieris ira, et irreverentia, et 
confusio magna. 

30. Mulier si priraatum habeat, con-
traria est v" 

31. Cor humile , et facies Iristis 

32. La femme qui ne rend pas 
rcux est l'affaiblissement dé ses m 
lité de ses genoux. 

23. A'on concupisca* muliertm in specie. Au Ho 
extérieurs daua la forame, lo Suge veut que l'on 
l'esprit et du cœur, parce qu'elles sont les seules 

et la plaie mortelle de plaga cordis, mulier nequam. 

at genua d 
beâlificat \ 

i mari heu- ; 32. Mauus debiles, 
s et la débi- luta, mulier quee no. 

k la beanti- et a 
ôt les qualités 

33. La femme a été le principe du péché, et 
c'est par elle que nous mourons tous. 

34. Ne donnez pointa l'eau d'ouverture, quel-
que petite qu'elle soit, ni à une méchante femme 
la liberté de se produire au dehors. 

35. Si vous ne l'ave» comme sous votre main 
lorsqu'elle sort (elle vous couvrira de confusion 
à la vue de vos ennemis.) 

36. Séparez-vous de corps d'avec elle, de 
peur qu'elle n'abuse toujours de vous. 

C H A P I T R E X X V I . 

D e la f e m m e b o n n e et v e r t u e u s e et «le Li f e m m e j a l o u s e 
et m é c h a n t e ; de la fi l le e f f r o n t é e : t r o i s eh ose« a f f l i g e a n t e s , 
d e u x c h o s e s d a n g e r e u s e s . 

1. Le mari d'une femme qui est bonne est 
heureux: car le nombre de » 

33. a A muliere initinin factum est 
peccati, et per illam omnes morimur. 
Fa Gei. 3. 6.J 

3i . Non des aqua; tuie exituin, nee 
modicum ; nec mulieri nequam veniam 
prodeundi. 

35. Si non ambulaverit ad manure 
tuarn, confundet te in conspeclu inimi-

ibus tuis abscinde illam, 
semper te abutatur. 

36. 

1. Mulieris bonee bealus vi . 
enim annorum illius duplex. 

2. Mulier tortis oblectat virum suum, 
et annos vita: illius in pace implcbit. 

3. Pars bona, mulier bona, in partt 
l imentiurn Deum dabilur viro pro facti; 
bonis ; 

4. Divitis autcm et pauperis cor bo-
num, in omni tempore vultus illorum 
hi!arl3. 

5. A Iribus timuil cor meum, et 
q uarlo facies mea metuit; 

6. Delaturatn civitatis, et colleclionc 
populi. 

7. Calumniam mendacem, super m< 
tem omnia gravi a ; 

8. Dolor cordis ethictus, mulier x 
lotypa. 

t double. 
innées 

2. La femme forte est la joie de son 
elle lui fera passer en paix loules les année» de 

3. La femme vertueuse est un excellent par-
ge ; c'est le partage de ceux qui craignent Dieu : 

(et elle sera donnée ä un homme pour ses bonnes 
actions.) 

4. Qu ils soient riches ou pauvres, ils auront 
le cœur content; et la joie sera en tout temps 

- leurs visages. 
5. Mon 

la quatrié 
(j. La haine injuste de tout« 

a appréhendé trois chos 
>n visage a pàli de peur 

iste de toute une ville, l'émo-
iditicuse d un peuple, 

7. El la calomnie inventée faussement, sont 
trois choses plus insupportables que la mort : 

8. Mais la femme jalouse est la douleur et l'af-
fliction du cœur. 



ebr iosa , i ra m a g n a : e t 
:t turpi ludo illius non io-

l i 

•M, àvraXX: 
¡lina. Uxori 

Continenti* pondo 

homlnibi 
pulchritudo lux qiucdtun est c i 

ilacrcra reddc 
indclvhrwrn 

pulchriiudit 
basibv sgrassi 

\ i ras et Unlu.u 
24. Fandanie-. 

nodurn «torna s 
"undamento. 

26. In duobw 
26. Vir bell'Ut 

»tipendiis al oro. 

Kxrrr.Xci, proprie ilio est mercatore! 



L'ECCLÉSIASTIQUE 

C H A P I T I t E X X V I I 
Jas désir dea r i c h e s s e * e s t u n e souroe d e p é c h é s . T.e.s pa-

roles de l ' h o m m e d é c o u v r e n t son c œ u r . I l f a u t c h e r c h e r 
la j u s t i c e et la vérité. I_,a r é v é l a t i o n d e s s e c r e t s d é t r u i t 
l 'amitié. L e f o u r b e eat h a ï de D i e u et des h o m m e s . 

l quHnS?<£l 

1 sos pièges à 

10. Volutilis ad sibi similia conve-
niuiit, et Veritas ad eos, qui operantur 
illam, reverletur. i 

11. Leo venalîont insidiatnr semper ; 
sic peccata operantibus iuiquilates. 

12. Homo sanctus in sapientia raanet 
sicut sol; nam slultus sicut luna mii-
tatur. 

13. In medio insensatorum serva ver-
bum tempori; in medio autem cogitan-
tium assiduus esto. 

14. Narratio peccantium odiosa, et 
risus illorum in dcliciis peccati. 

15. Loque la multurn juraos, horripi-
lationem capili statue'.: et irreverentia 
ipsiusobturalio aurium'. 

1«. Effusio sanguinis in rixa super-
borum; et malediclio illorum auditus 

S r i?.SQui dénudât arcana amici, (idem 
perdit, et non inveniet amicum ad ani-

fidî-^um'mo p r o x i m u m * e l ^ " J ^ S c r e 

19. Quod si denudavi>ris absconsa 
illius, non persequeris post eum. 

20. Sieul enim homo, qui perdit ami-
cum suum, sic et qui perdit araieitiam 
proximi sui. 

21. El sicut qui dimitlil avem de ma-
nu sua, sic dereliquisti proximum tuuiu. 
et non eum capics ; 

11. Sic peccala operant Musí Alquílales. Quand on a contracté l'habitude du péché otqu'oi 
ses t ïamitiarise nvoc lui, on le commet sans v faire attention. Une fauto on entraîne un« 
autre, et (o pécheur se trouve pris dans les lions de son péché d'ovanu une passion. 

20. Sicut enim homo qui perdit amicum. D'après le Grec : Car commo un homme fait péri-
son ennemi, vous ave* de même perdu et détruit l'amitié de votro proehaiu. 

H). Les oiseaux se joignent av 
blables, el la vérité retourne à ce 

11. Le lion est toujours au guel 
dre sa proie : ainsi le péché tw 
ceux qui commettent l'iuiquité. 

12. L'homme saint demeure stable daus la sa-
gesse , (comme le soleil dans la lumière ;) mats 
l'insensé est changeant comme la lune. 

13. Quand vous serez au milieu des insensés, 
réservez-vous à |>arler pour un autre temps : 
mais trouvez-vous sans cesse parmi les personnes 

' 14. Les entretiens des pécheurs sont insuppor-
tables parce qu'ils font un jeu et un divertisse-
ment du péché même. 

15. Le discours de celui qui jure souvent fera 
dresser les cheveux à la tète, el à ses mots hor-
ribles on se bouchera les oreilles. 

10. L'effusion du sang suivra les querelles des 
superbes et leurs injures outrageuses offensent 
ceux qui les écoutent. 

17. Celui qui découvre les secrets de son ami 
perd la confiance, et il ne trouvera point d'ami 
selon son cœur. 

18. Aimez votre prochain et soyez-lui fidèle 
dans l'union que vous avez avec lui. 

19. Que si vous découvrez ses secrets, c'est 
en vain que vous tâcherez de le regagner. 

20. Car celui qui détruil l'amitié qui le liait 
avec son prochain est comme un homme qui au-
rait tué son ami. 

21. Vous avez abandonné votre prochain, 
comme celui qui tenant un oiseau, le laisse aller; 
vous ne le reprendrez plus. 

a quibus s o eonfert qui illam 

10. Volaliiia. Sicut avos ad . 
li t» scilicet ei morulis. qua. est 
surit, tanquam dis3imiles sibi. c 
colunt, et cum illis commorami: 

11. i c o venaiioni insidiatvr. Sicut leo infirmioribus animalibus iosidiatur, eaque eapit et 
ïo ra t ; ua jioce-vtorum suorum dentibus homines couficiuniur. 
v J ^ l î î f 5 l f . ' " S 0 L Ço««ant>am servans, et sibi semper similis. - Sicut luna mutalur. 
n-nus , inconsians, mouo bi lans , et modo trislis, etc. 

13. Scroa verbum tempori. Inutiliter enim profertur audientibua insensatis, qui ex illo non 
proac'.unt. — Cogtlanlium. Iîorum qui sum rneditabundi ac proindo cùara prudentes. 

l i . Odiosa. Odio digna, qui» aut poceatum, aut periculum peccati oddueit; quare in grœco 
est îrpc3s-/0ia|j.*, offendicuhim. — IndelîciiS peccati, Sibi enim pecoatoros placent in nceea-
t i s , et ia eorum narralionc deliciantur. 1 

} h [ Î O r - i p i l - . l i o n C m C " P Ï ' t t " t m t - H o n w e m i n c u l i l - a d e « capilli origantur, quod iis 
acclditqui subito pavore cohorruerunt. _ Obturado aurium. Piro enim aui-Ss irroverantiam 
jurantis ierre non pos.sunt. 01im Judrci blasphemiam audientos manus aunbus admovelmnt 
^ S u w 6 Í ¿ \ ^ a A Í t a 7 S 6 6 a D C t D m ^ l , h a a , , m ' «U 0 ! U H * blasphémasse putabant! 
alios j a c i u n t ^ 0 ilU>rum audUvs (¡ravis. Grave est nudité maledicta et convida q u » ipsl in 

17. Fidem perdit. Fidem failli. • Vel sensu* est : offleit ut nemo illi fidat et areana com-
mittal illius fidoi; nam quisque sibi meluit quod alteri vidlt nccidere. — Ad animum suum. 

**"•*" ' " i : qunlora ipse desiderat. Nemo enim corriatus eum amicum 
gendis fidelem non esse. 

rcWiolastS F u & ' i f i l a t e ' û C Î r U A L r a e u m aquaria ut aminlùam resarcías, 
tm. Morte sublntum. — Perdit amteitiam proximi. Víolatione se-
an rcviviscit, ita qui animo est abalieoato propter non cusloditum 
i potest. Gra-cus textus sic habet : Ut si quit hostem Interfecerit, 

Pro voto et desiderio i 
volet, quem sciai In ai 

19. jVon j>ers6queri 

20. Perdit amicum sut 

secretum ,'r;?çonciliari no 



22. En vain vous iriez après lui. car il est 
déjà bien loin : il s'esl échappé comme une chèvre 
qui se sauve du filet, (parce que son âme est 
blessée.i 

23. 'Vous ue pouvez plus avoir de liaison avec 
lui. Après des injures »1 y a encore lieu de se 
réconcilier ; 

24. Mais lorsqu'une ûme malheureuse en vient 
jusqu'à révéler les secrets de son ami, il ne reste 
plui aucune espérance de retour. 

25. Celui dont l'œil est complaisant et flatteur 
a de noirs desseins dans l'âme, et nul néanmoins 
ne s'eu pourra défendre. 

2f>. Il n'aura devant vous que de la douceur sur 
la langue, et il admirera tout ce que vous direz : 
mais enfin il changera de langage, et il tendra 
des pièges h vos paroles. 

27. Je hais bien des choses; mais je ne hais 
rien tant que cet homme; et le Seigneur ie haïra. 

2S. Si nn homme jette une pierre en haut, elle 
retombera sur sa tête : et la blessure que fait le 
iraître rouvrira les siennes. 

29. Celui qui creuse une fosse y tombera; 
(celui qui met une pierre dans le chemin pour y 
faire heurter son prochain, s'y heurtera;) et celui 
qui tend un filet à un autre s'y prendra lui-même. 

30. L'entreprise concertée avec malice retom-
bera sur celui qui l'a faite, et il ne reconnaîtra 
point d'où ce malheur lui est arrivé. 

31. Les insultes et les outrages sont réservés 
pour les superbes ; et la vengeance fondra sur 

32. Ceux qui se réjouissent de la chute des 
justes seront pris au filet, et. la douleur les con-
sumera avant, qu'ils meurent. 

33. La colère et la fureur sont, toutes deux 
exécrables; etle pécheur les entretiendra toujours 

22. Non ilium sequaris, quoniam lon-
go abest; effugit euim quasi caprea de 
laqueo; quoniam vulnerata est anima 

e J 23. Ultra eum non poteris eolligarc. 
E l maledicti est concordalio; 

24. Denudare autem amici mysteria, 
desperatio est anim® iníelicis. 

25. Annuens oculo fabricat iniqua, et 
nemo eum abjiciet. 

26. In conspectu oculorum tuorum 
conculcahit os suum. ct super sermo-
nes tuos admirabitur; novissime autem 
pervertet os suum, el in verbis tuis 
dabit scandalum. 

27. Multa audi vi, et non eo<equavi ei , 
et Dominusodiet illum. 

28. Qui in altum mittiilapidem, suoer 
caput, ejus cadet : el plaga dolosa, do-
losi dividet vulnera. 

29. Et qui foveam fodit, incidet in 
earn; ct qui statuit lapidemproximo, 
oflendet in co: ct qui laqucum aiii ponit, 
peribil in illo. 

30. Facienti nequissimum consilium, 
super ipsum devolvetur, et non agnos-
cet unde adveniat illi. 

31. lllusio. et improperium superbo-
rnm, et vindicta sicul leo insidiabitur 
illi. 

32. Laqueo peribunt qui oblectantur 
casa justorum; dolor autem consume! 
illos antequam monanlur. 

33. Ira ct furor. ulraque exccrabiha 
sunt, et vir peccator continens erit illo-

22. Vulnérala est animo. ejus. Son áme a étó blessée par votro infidílité, ot celta blessure 
ost de coíles qui no *e guérissent jamais. 

30. Non agnoscct unde adveniat iUi. II ne verra point . di., le P do Cwrtów., que C eat 
DÍ6U qui luí a £*it trouver de quoi lo punir de son peche dans sou peclie mime. 

QO Cnn/iru-m erit illorum. Le péchcur les aura en partage. La colero du Seigneur tombera 
s<¡r iui; et il r e sen t i r á étornellement los cffcts tcrr.bfes de la turenr du Seigneur. 

23. Maledicti est concordalio. Couuonatio culpa» facilius obtiuetur ob malodietum quam ob 
arcani revelationein. 

24. Musterio. Secreta. — Desperatio est animee infelicis. Infehx est qui sccretum retexit, 
desperei licet dn mnicit'ia rcsarcienda. 

25. Annuens oculo. Quasi assontions ot bland Sens cum tamen malum machinetur et dolos 
paret. — Nemo cum abjicUl. Nullua tanquam inimicum rejicici, a<ioo cauet artem simu-
landi, e l s e pro voro amico vendilandi. . . . . 

20. In conspectu oculorum. Cam tibi pricscns adcsl. - Conculcabit os suum, * Indulca-
bit; in grreco enim est, -AuWtttt, dulcia verba proferet. - Super sermones tuos admirabi-
tur. Laudabit et probabil a te dicta, quasi sapienter sis locutua ut ^ u l f o r e s faciunt -
Pcrvortetos suum. Mutabit os suum, contraria dicot. - In verbis tuts dabit scandalum. Kx 
verbis tuis tibi pcrnieiem struet. 

27. Multa odivi. Multa peccala odio habu i , sod nullum »que sum avorsatus atque noc; imo 
etiam Deus hujusinodi homines dotcstatur. 

28. Plana dolosa, dolosi dividel vulncra. U t nimirum partim vulnerct cum qui petitur 
ictu, partim ipsum percutientem, qui cnim clam et per doluin ahum aica aut toio aggreditur, 
vel fet-tiualione vel perturbation« timoris ctiam soipsum vulnerat. 

30. Facieuli nequissimum consilium. Quo alicui malum maohmatur. — Non agnoscct. 
Dcus cnim illius peccatum ulciscctur, ca rationa et via quam nunquum suspicatus ost. 

31 lllusio, et improperium. Quo a l ia liludunt et impreperaet. — Insidiabitur illi. Idem 
est quod precedent! versiculo dixit : Non agnoscet unde aaveniat illi. 

39 Laqueo. Quem aliis capiendis ipsi posuerant . — Dolor autem. Magno doloro conrtcien-
tur, animadvertentcs quam male iisdoli succosserint , et quam graves pmnaa propterea.uant. 

33. Continent erit. Grace es t , i r / a a r u , compos, particeps. Peccatores enim, id ost, ma l l . 
in iram et i'urorem sunt proclivos. ' Est ctttochresis; magis eoim illo ab ira possidotur. Sic 
rnorbum habere dicimur. 

ivr.-v v e n g e r . 
V e i l l e r Orcill« 

1. Qui a vindicari vult, a Domine 
inveniet vindictam, et peccata illius ser-
vans servabit. [a Deut. 32. 35. MaWi. 
6.14. Marc. 11. 25. Rom. 12. 19-] 

2. Reliuque proximo tuo noceuli te; 
el tunc deprecanti libi peccata solven-

2. Pardonnez à votre oroche 
,-ous a fail; et vos péch'és vo 
luand vous én demanderez pard< 

3. L'homme garde sa colère cc 
it il ose demander à Dieu qu'il ¡ 

4. Il n'a point de compassion d 
>labie à lui, cl il demande le pi 

lur. 
3. Homo homin 

Deo quinriL inedeli 
•servat 

homme 

chés? 
5. Lui qui n'est que chair garde sa colère, fet 

il demande miséricorde à Dieii ?) Qui lui pourra 
obtenir le pardon de ses péchés ? 

6. Souvenez-vous de votre dernière fin, et 
cessez de nourrir de l'inimitié contre personne. 

7. Car la cormplion et la mort sont près de 
fondre sur ceux qui violent les commandements 
du Seigneur. 

8. Avez la crainte de Dieu devant les yeux ; ct 
ne vous mettez point en colère contre vôtre pro-
chain. 

9. Souvenez-vous de l'alliance du Très-Haut, 
et ne considérez point la faute de votre frère. 

10. Evitez les disputes, et vous diminuerez les 
péchés. 

11 . L'homme colère allume les querelles; le 
pécheur jettera le trouble parmi les amis, cl il 
sèmera l'inimitié au milieu de ceux qui vivaient 

precatur? 
5. Ipse cum 

et propiLialior 
exorabit pro d« 

6. Memento i 
inimicari ; 

7. Tabiludo 
in mandatis eji 

imminent 

9. Memorare testamentum Alti? 
despico ignorantiam proximi. 
10. Abstine te a lite, el minuet 

tínicos 
millet 

12. Secundum enin 
nis cxardcscil; el 

CAP. XXVHI. - 1. 
<¿u>i mensw. 
ricordia, dì :th., VII, 21. Judicium 

iricordiam (Epiat., 11, I 
i m Altissimi. La loi de Moïse taisait aux Juifs un devoir de pai 
idait de se venger. C'est ce que nous apprend saint Paul (Rom 
n : Mihi est vindicta , ego relribuam, aicit Dominas. D'après c 
o ne pas s'être vengé de Nabal (I. Reg., XXV, 31, 33 et ali 

XII, 19) : Scriptum est enim 
principe, David se loue d« 

CAP. XXVIII. — I. Qui vindicari vult. SE 
Domine. — Peccata illius servais servabit. 
impunita sint ; merito enim qui aliis condona: 

S. Relinque. D'unitte', condona: grœce, 4c 
lemini, Luc., 6, 37. — ¿Yocenti «<•. Tibi ; eat c 

3. Quarti medelam? Scribitur cum pancia 
Domino quœrit. aut in morbis sanitatem, ïaa 

4. Hominem similem sibi. Habet emphasie 
conseios aliis ¿eque fragili bu s ut nos condone 

5. Cum caro sil. Vilis. fragilis, mortalis. -
pelero. — Quis exorabtl pro deficits illius t 
pitietur. 

Ô. Inimicari. Desine exeroere Inimicitlas, 
7. Tabitudo. Grasce, «tra^Oopà, corruptio 

dati* ejus. Supple, persevera, ut est in gnec 
9 . Trsiamentum Altissimi. Legem Doi. -

dissimula, parce, remitte. 
I I . Incendit litem. Contentionem; grrece < 

\dimit-

dloftt : Frustra salutem i 
st, curationem. 
: fragilitàtis nostrw nobi 

rcXaîç. 
ignorantiam proximi. Parvipend« 

[uxyrr*. — Vir pec 

magna lignorum str 
id es t , potcntiw mu 
ores magis superb u 
nentum. — Bxaltabi 

num silva;. Quemodino<U 
endium : ita pro modo vit 
<m subttanliam. Diviti» 
iporbite, sic iracondi» si 



jvoir, el il la porle plus hau 
il a plus Je bien. 

pliiudo à disputer allume le fe 
écipitée répand le sang, (et 

13. Cerlamen feslinatum incendil 
ignem; et lis feBlinans elïundit sangui-
Qcm; et lingua testili cans adducitmor-

ìxardebit; et si expueris super 
extinguetur ; utraque ex ore pro-

15. Celui qui médite en secret et l'homme ù 
deux langues sera maudit, parce qu'il jettera le 
trouble parmi plusieurs qui vivaient en paix. 

16. La langue d'un tiers en a renversé plusieurs, 
et elle les a dispersés de peuple en peuple. 

n . Elle a détruit les villes fortes pleines 
d'hommes riches, et elle a Tail tomber les maisons 
des grands. 

18. (Elle a taillé en pièces les armées des na-
tions, et elle a défait les peuples les plus vail-
lants.) 

19. La langue d'un tiers a t'aitbannir les femmes 
fortes, cl elle les a privées du fruit de leurs tra-

20." Celui qui l'écoute n'aura point de paix, et 
il n'aura point d'amis sur qui il puisse se reposer. 

21. Le coup de verge fall une meurtrissure; 
mais un coup de langue bilse les os. 

22. Il est bien mort des hommes par le tran-
chant de l'cpée ; maïs il en est encore mort da-
vantage par leur propre langue. 

23. Heoreox celui oui est à couvert de la langue 
maligne, à qui sa colère ne s'est point fait sen-
tir. qui n'a point attiré sur lui son joug, et qui 
n'a point clé lié de ses chaînes. 

24. Car son joug est un joug de fer; et ses 
chaînes sont des chaînes d'airain. 

20. Qui resnicil illam, non lmbcbil 
requiem, necliabebit amicum, in quo 
renuicscat. 

21. Flagelli plaga livorem facit : plaga 
autem linguœ comminuet. ossa. 

22. Militi ceciderunt in ore gladii, 
sed non sic quasi qui interierunl per 
linguam su am. 

23. Beatus qui tectus est a lingua 
nequam, qui in iracundinm illius non 
transi vil, cl qui uon altraxil iuguin illius, 
et in vinculis ejus non esl ligatus ; 

2i . Jugum enim illius, jufium ferreum 
est; et vinculum illius, vinculum 

I. ECCLESIASTIQUE, 

orle plus haut à | tem hoi 

; Iii: I.insua tertia mullos commovil. 
; di3perdit illos de gente in gcntein ; 
' 17. Ci vitales múralas divitum deslr 
; xit et domos magnatorum effodit. 

•18. Virlutes populorum concidit, 
gentes fortes dissolvi!. 

•tí). Lingua tertia mulleres 
ßeit, et privavit illas laboribu: 

•¿>. Mors tUtus. Mors quam calumniator «ffort, maledicus. aut susurro, pejor quavis morto 
naturali, quia siepe infami* est et acerba. ut cum quis calumnia traductu* tanquam reus voxa-
tura.iudicibus. Certe (si roortem metaphox-lce sumamus pro ro animura oxerucianieì diuturnior 
ut pluriinum es t , quia calumnìam passo infamia adhicrescit, quam cluoro per totiun vitara 
non possit, cum interim mors naturalis broviori spatio faciliusque morientem contìciut. — 
Infemus. Sepulcram : est ojusdem sentontiœ priori nemistichio express» repeútio, quodora-
tionis schema in Proverbili et Ecclesiastico frequens ao fere perpatuum est. 

26. P*rtsvcrantia iltius non permanette. Non diu calumniatrix lingua aut maledica, etc. , 
pennanobit, Deo authominibus calumniatorem Ipsum perdenti),us. — Oblinel/il vias injusio-
rum. Eum sortietur finora ouera tandem ìuiusti nanciscuntur, ut scilicet male peroat. — 
Fiamma sua wm omburet jusios. Non uoceoit justis quos Deus ab incendio illius tutos pr»-
stabit. " Ainburet fortasae, sed non comburet. 

27. Qui r*iin</uunt Deum. Sententi» est, eos oui Deo relicto se maculant sceteribus obnoxios 
esso unguis maledicorum, qui in pravis homlmbuj araplum iuvealunt maledlconUM s u « ar-
gumentum: hos ergo maledici quasi pardi aut leones lacorabunt. 

2S. Sopì aurcs. Metaphor snpis. ostii et serie docet ei lingua», quam nequam vocat, aures 
non esso accommedandas , otlinguam nostrani dilignnter eusiodiendarn. 

29. Aurum ¡uum. Aurnra etargentum tuum confia, ut ex eo facias stateram qua libres et 
expendas verba tua . utque ex ois facias frenum ori tuo. — Frenos... rectos. Rectum l'ronum 

' C a r a n e ° n ' ! *" U m 8 ' ' e m u s nimium toquunur, sed quando et quantum rocta dictât 

30. Cadas in conspeclu inimlcorum. Inimicis audiontibus aliquid improvide loquuris, ex 
quo libi perieulum aut damnum crocs, quod reparare non possis, qaodqua te In mortis di3cri-

CAP. XXI — 1. Qui facit misericordia»t. Qui miserieors est et bei 
- Fcenerafur proximo suo. Mutuo dat gratis : nam fœaus bic ia bon: 
\lioqui enim usnr* jure na tura vetita- sunt. - Vol sensus est : boncvol 
reportât, et promptam amici volontatera ad benefucicndum cum opus fu 
marni. Qui promptä et alacritcr manum extendit ad bsnefaciendum indie 
terval. Tain ea qua; sunt do eleomosyna danda, quam «.-etera; magnnm ei 
sub iovaP m D 0 " , Ì U Ì s e r v a r e ' ' iu l «««mia ost ebaritato in iudigeatis, o 

prarvxiet 

C H A P I T R E XXIX. 

P r ê t e r à sor» p r o c h a i n . I n g r a t i t u d e d e c e u x «"lui e m p r u n l e n l . 
3?'«ire l ' a u m ô n e . D a n K c r d 'être c a u t i o n . C h o s e s nécessaires 
à la vie . H ô t e s ingrats. 

1. Qui facit misericordiam, fœneratur I 1. Celui qui fait miséricorde prête à intérêt à 
proximo suo; et qui prmvalet mnnu, | son prochain : et celui qui a ¡a main ouverte pour 
mandata serrât. I donner, garde le précepte du. Seigneur. 



5. Ils baisent h main de celui qui leur prête 
son argent jusqu'à ce qu'ils l'aient reçu, ci ils 
lui font des promesses avec des paroles humbles 

' li. Mais quand il faut rendre, ils demandent du 
temps; ils font des discours pleins de chagrin et 
de murmure; et ils-prennent prétexte que le 
temps est mauvais. 

7. S'ils peuvent payer ce qu'ils doivent, (ils 
s'en défendent d'abord;) et après cela, ils en 
rendent à peine la moitié, et veulent qu'on con-
sidère ce peu comme un sain que l'on l'ait. 

S. Que s'ils n'ont pas de quoi rendre ils font 
perdre l'argent à leur créancier, et se fout de lui 
un ennemi "gratuitement. 

9. Ils le paient en injures et on outrages, et 
ils lui rendent le mal pour la grâce et le bien qu'il 
leur a fait. 

10. Plusieurs évitent de prêter, non par dureté, 
mais par la crainte qu'ils ont qu'on ne fasse point 
scrupule de les tromper. 

H . .Néanmoins usez de bonté et de patience 
envers le misérable, c l ne le faites pas languir 
pour la grâce qu'il vous demande. 

12. Assistez le pauvre à cause du commande-
ment que Dieu vous en fait ; et ne le laissez pas 
aller les mains vides parce qu'il n'a rien. 

13. Perdez votre argent pour votre frère ou 
pour votre ami, et ne te cachez point sous une 
pierre, à votre perte. 

osculantur manus 
¡ionibus humiliant 

6. Et in tempore redditionis postula-
t tempus, et loquelur verba tfedii et 

7 . Si autem potuerit redden;, ad\ 
sabitur, solidi vix reddet dimidium 
computabil illud quasi invenlionem ; 

8. Sin autem, fraudabit illum pe 
nia sua, et poHsidebit illum inimic 
gratis. 

1 1 . Verumtamen super humilem animo 
fortior esto, et pro eleemosyna non 
trabas illum. 

12. Propter mandalum assume pau-
perem ; et propter inopiam ejus ne di-
mitías Cum vacuum. 

13. Perde pecuniam propter fratrem 
et amicum tuum, et non abscondas 
illam sub lapide in perditionem. 

2.*PrStez a voire prochain au temps de sa n6-1 2. Ftenerare pi 
ccssit6 : mais, vous aussi, rendez au temps necessitatis illius, ei lierum reuae 
prefix. i ximo in tempore suo. 

3. Tenez voire parole et agissez avec lui fide- ! 3. Confirm a verbum: et fideliter i 
lement, et vous trouverez toujour» ce qui vous cum illo et in omni tempore inver 
sera nicessaire. ' quod tibi nocessarium est. 

4. l'lusieurs ont regarde ce qu'lls empruntaient 4. Multi quasi invenlionem asstima 
comme s'ils 1'avaient trouv6, et ils ont fait dc la runt fcenus. et praistiterunt molesti 

c qui les avaient secourus. >h' 



I.'ECCLKSIASTIQL-K. 

f J f ' J " ™ ,r o t e D l c . s S y ™ s minare, 
f e c i t , « vagab sunl m genlUiu abenis. 

26. Peccatorlransgrcdiens inandaluro 
llonuni, incidel in proniissioncm ue-

2o. C esl ce qui a banni en divers Jieux de. 
horames ¡juissinls, qui sonl devenus erranls e l 
vagabonds daus les pava étrangcrs. 

26. I.e péchpuT qui viole le comimndcmenl 
üu seigneor s engagera a répoudre indisercle-

rigueur nos jugcmciila. juuicium. 
t 0 1 r c P.™*ain selon le pnuvoir 27. Recupera projimum «ecundum 

t r f ' ? a , B f r e ° ? s s , r d e d o P a s virlulem luam, et allende libi ne io. i-
v o u í - I K ^me dam ta mislre. das, ."»«no iiw ne inu-

28. Les principales clioses, pour la vie de I 2S. a Inilium vite hominis nm,. ei 
Phoame s o n t / e a u , le pain/h, vílemenl el. 1 pañis, el ™ L ™ , u m T d m S H r S Í 
S t S qw couvre ce que la pudeur veut tegens tarpiludiaui. [a Infr. 39. ' s í ] 

, k L ¡ C t ' í l v ™ n , S > . . 1 f - f"»^, Muelques 1 29. MeUor « t viclus pauperls sub 

30. Contentez-vous de peu commc de beau-
coup, et vous évitere* les reproches uu'on souf-
íre dans une maison étrangére. 

31. C'est une vie malheureuse d'aller de mai-
son en maison : partout oíi un homme sera 

"Tuwtawfr klouchfa™° ' 
32. 11 aura lopé les autres, ¡1 aura donné á 

boireet a uranger h des ingrals; ot aprís cela, 
jl cntcndra des discours amera. 
i m . n A " ' " ' " T ™ l a ' a b l c . « prtparei 33. Transí hospes, el ora» nurraun-

qui je dois remire tti^ll b L i n ^ I f t ^ í ™ 
MOflrt de nía maison pnnr y recevoir mon j bospUio inihi factus est r « e r * 

34. Rxi a facie. Quand U éluii dans lktenoa. un »ll.it Tolonlicr» e t o ?„¡ „„ ,„. . 

30. Mínimum pro magno placeat tibí, 
el impropcrium peregrinationis non au-
dies. 

31. Vita nequam hospítandi de domo 
in domum. et ubi hospilabitur, non fi-
ducialiler aget nec aperiet os. 

32. Hospilabitur, et pasee!, et pota-
bit ingratos, el ad hffic amara andiet: 

i&SSSSSSSUSS^ q u o d ™ " " 1 0 « • * > » » - . »«Ooi. 

• " " " t ..i cst, K M n&mpUmm, eonduceudo sciliOM.l in se ¿ « M o t e 
opera Itóenda, neugaHa publica, ele., ul faoinnl rodomplorea el publieaui. _ I„ i.,dSrlum 
Br»09. l í j f i s i l ! , tej»íta'ofor6asi», el lilis. ' l ' a K ' u m . 

!C. toim. ta, «ubkva. - Vinmm. Onice. Súv.aá potcntií»,, vire, opes, r,cul-

. „ 2 ; " I » " . pnedpuum, capul! a »umma, qirai dical : Cap», et 

mtóito."* " S m > , n P " ! " ™ • a s d propria. - In pcrcgre. I» alieno solo, do-

30. Mínimum promano plac.-al li'A. Parvis aique ae inwrnis eont^nius ais. — /«ir»v,i„-
nmtpcnfrínaUMU. N.iUus tibí Improparebit quoí p c r o g r i S ata ni SL a,u venil 
qui cxierm suni. vocanlur pei-egriui , barban . ioeulli, etc. ' 

quid praí pudoro d«e«.e pat.etur quod neeoaariam « l . noc audSbil illud petera. 
v.f:-?°V"íJ'.'""- 'oxip'«- - AdhtK amim audlit. Cuín rieiialm ¡D<. 
bospioo exceplus BOU beuiíao Iractjbilur, sed .-ontoinaeur el ma'.e babebilur. p 

33. Trami. itotprt. E.i imiiaiiorerborum heri. ,iui hospitem domi susexeipit: quasl diral• 

Í Í S Í T f Í S E ? S í c ^ - . r T S l " r a » - » 5 » » « 
muro I. l a t n o M , <1 «•/,!.«( cu laya»*; lira, día m.:. Si quid in montica lúa riawria 
naQ2i cseulootuni, proine, ol mecuiu et cieteris euuiiuuaiea. 

31. Exi a facie honoríg amicorum Hüorum. Cubicuium eedo aut leclmn «mira m™ /tul 

»taofficioanM. P„eaa núhi velón. _ Ho,pilla mS,t facu, « 
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35. Gravia luec homini habenti sen-1 3o. Oes choses sont pénibles !i un lio 
sum : Correolio domus, et improperium i a du bon sens : les reproches d'un ho: 
fceneratoris. nous a logés CIIRZ lui, et les insultes • 
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* b o n n e ¿ d u o u t h 
q u i s o n t les av 



¡rcumpi 

paren! 

dentibus -JOP^iocM? TOV; ooovT«î cou, qu 
11. -Ve despidas cogitatus Uli 
12. Curwa cen ice l i . Sie etiam 

antrqiwm tempore «iurattc redda 
creda!. Non obediat; In grate« o 

13. Onerari in ilio. Operibus 

;. vu l t , molitur. 
m voluerimus partera, 
igeili» , virgls. — Non Tunda latera. 

M7tl8r,07) 

lnvalctudî 
valetudc 

Proven! 

18. Bona abscondita in ore clauso. liona multa renosità in divitun 
ai os clausuni sit proptor agrituriinom, aut stomachi nauscam, qu 
grieco est , ixMyypiw, affusa, apposita ori clauso. — Appositiones 
brasi sepulcris eibos imponobant ut codèrent in usum pauporum. qi 
funetis oxpectabont. Scnaus ergo est : utepul is sepulcrts impositis r 
noe male vaientes oblatia eibis a quibus stomachus abhorret. 

19. Libalio. Vinum aut alias liquor in illius honorem iusus . aut ci 
bibere potest aut comedere. Tales sunt œgroii. 

20. Qui effugatur a Domino. Quem Dominus ob scolera morbi 

C H A P I T i t E X X X I . 

. i n q u i é t u d e s ele l ' a v a r e . H e u r e u x le riche q u i 
Leuró <li»ris l ' i n n o c e n c e . M o d e s t i e et t e m p é r a n c e < 
ecins. S o b r i é t é d a n s l ' u s a g * du vin. 

2. Cogitatus pnescientia 
•um, et intirmitas gravis : 

Car. XXXI. - 1. Vigilia honesta:-s. Lo mot hone 
' mifior la richesse. Honestas el pauperlas a Deo se 

it-il dit du patriarche Jacob {Sap . X). 



¡rcumpi 

paren! 

dentibus -JOP^iocM? TOV; ooovT«î cou, qu 
11. -Ve despidas cogitatus Uli 
12. Curwa ceniceli. Sie etiam 

antcquam tempore «iurattc redda 
creda! . Non obedia t ; In grate« o 

13. Operara in ilio. Operibus 

; . v u l t , moli tur . 
.in voluerimus partera, 
igeili» , virgls. — Non Tunda latera. 

M7tl8r,07) 

lnvalctudî 
valetudc 

Proven! 

18. Bona abscondita in ore clauso. l iona m u l t a renosità in divitun 
ai os cl&usum sit proptor agr i tur i inom, aut s tomachi nauscam, qu 
grieco e s t , ixMyypiw, affusa, apposita ori clauso- — Apposit iones 
brasi sepulcri? eibos imponobant ut cederent i n usura pauporum. qi 
funet is oxpectabont. Scnaus ergo est : u t e p u l i s sepulcrts impositis r 
noe male vaientes oblatia eibis a quibus s tomachus abhorret . 

19. Libalio. Vinum au t a l ias liquor in i l l ius honorem iusus . au t ci 
bibere poteSC au t comedere. Tales sunt œgroi i . 

20. Qui effugalur a Domino. Quem Dominus ob scolera morbi 
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. inquiétudes de l'avare. I-Ieureus le riche qui 
Leurë di» M S l'innocence. Modestie et tempérance < 
ecins. Sobriété dans l'usage du vin. 

2. Cogitatus pnescientia 
•um, et intirmitas gravis : 

Car. X X X I . - 1. Vigilia honestatis. Lo mot hone 
' mifior la richesse. Honestas el pauperlas a Deo sc 

it-il dit du patr iarche Jacob {Sap . X). 



I. Et in fine inops fit. D'après ta Sage : Les 
vail e t les autres restent toujours pauvres. c 
travail il faut joindre l'intellivence et l'esprit c 
pus pour nous enrichir, si Dieu ne répand sur 

. Qui est celui-là? et nous le le 
il a fait «les choses merveilleus 

parce 

larfait 10. Il a ¿16 ¿prouvé 
i gloire sera éternel 
andementde Dieu, • 
1 faire le mal, et il r 
11. C'est pourquoi : 

ins le Seigneur; et to 
jblicra les aumônes 
12. Si vous êtes ass 

>us laissez point aile 
} votre bouche. 
13. Ne dites pas : V 

14. Souvenez-vous 

10. Qui probatus est in illo, et per-
f e c t s e s t . erit illi gloria œterna ; qui 
potuit transgredi, et non est transgres-
s a ; faceremala, et non fecit; , 

11. Ideo stabilita sunt bona ilhus in 
Domino, et clccmosynas illius enarrabit 
omnis Ecclcsia sanctorum. 

12. Supra mensam magnam sedisti? 
non aperias super illam faucem tuam 
prior. 

13. Non dicas sic : Multa sunt quit 
super iliam sunt ; 

14. Memento quoniam malus est ocu-

des viandeî 

15. Qu'y a-t-il parmi les créatures de plus 
malin que l'œil? C'est pourquoi, quelque bon 
visage qu'il fasse, il pleurera lorsqu'il vous verra 
manger ses viandes. 

10. N'y portez point la main le premier, (de 
peur que son envie ne vous déshonore et ne vous 
fasse rougir.) 

17. Ne vous empressez point étant au festin. 
18. Jugez de la disposition de votre prochain 

par la vôtre. 
19. Usez comme un homme tempérant de ce 

qui vous est servi, de peur que vous ne vous 
rendiez odieux en mangeant beaucoup. 

20. Cessez le premier de manger par modestie, 
et n'v excédez point: de peur de tomber en faute. 

21*. Si vous êtes assis avec beaucoup de per-
sonnes, ne portez pas la maiu aux viandet 
avant e u x , (et ne demandez pas le premiei 

lacrymabitui 

•18. Ne extendas mai 
;l invidia contaminate 

17. Ne comprimaris in convivio. 
18. Intellige quœ sunt proximi lui ex 

teipso. 
19. Uterc quasi homo frugi his quœ 

tibi apponuntur ; n e , cum manducas 
multuiu, odio habcaris. 

ne forlc ofiendas. 
•dio multorum sedisli 

îfliciens est homini cru-
iguum, et in dormiendc 

Ut appareat. Ut quam bene sis mora-

ito morlbus. — Non laborabis al illo. Non gravabit s tomachum. 

18. InlcWg* qua sunl p> 
me, à table comme ailleur. 
•éflécliissez ou'un autre pet 
lui s'il le désire. 

méchante 

spomere qu» pie-



d'inqui&ude pendant le sommeil, et vous 
scntirez point de douleur. 

23. L m s o m n i e , la coliquc ct les tranchees 
sont lepartage de I'homme intcmpirant. 

24. Cclui qui mango pen aura un somrnei 
s a n t e ; il dormira jusqu an matin, et son am 
rfy'ouira en lui-iuerac. 

25. Que si Ton vous a contraiut de mm 
beaucoup, levez-vous. d6chargcz voire eston 
vous trouverex du soulageraent, (et vous n' 
rerez point une maladie a voire corps.) 

26. Ecoutez-moi, mon fils. et ne me meprisez 
point; et vous reconnaitrez 4 la fin la verity de 

27. So- ^ r n m p t dan : 
vous no lo ni! 

28. L e s lévres de plusicurs bénironl celui 
qui donne Jibéralement á manger, et Ton rendra 
a sa conduite un témoignage avantageux. 

29. Toulc la villc murmurera contre celui qui 
donne h manger avec Irop grande épargne , et le 
témoi^nage qu'on rendra á son avarice sera 

30. N'excitez point á boire ceux qui aimeut le 
v i n , car le vin en a perdu plusieurs. 

3 1 . L e feu éprouve la dureló du fer ; et le vin 
bu avec cxcés fait reconnaltre les cimirs des su-
perbes. 

25. Surge e medio, coome. La í a u t e commise , il f a u t y r emódior . L ' a n c i o n n e méder 
t'nisait prendre un v o m i t i f a celui qui ava i t irop i n a n g é . L e Sago consci l lo de s 'appl iquoi 
romfcde pour preveni r un p l u s g raod mal. Mais il n ' a p p r o u v e pos los mceurs abominables 
R o m a m s , qui so faisaiont vomir pendant le r epas p o u r p o u v o i r p r e n d r e p lus de n o u r r i l u n 

n o n laborahis ab i l i o , ct non senties 
d o l o r e m . 

23 . V i g i l i a , c h o l e r a , et t o r t u r a d o 
infrunito ; 

24. Somnus sanitatis in homine parco; 
d o n n i e t usque mane, et anima iUius 
cum_ ipso deleclabitur. 

2 5 . Et si coactus fueris in edendo 
mnltum , surge e medio , e v o m e ; et re-
f r i g e r a b a l e , el non adduces corpori 
t u o intirmilatem. 

26. Audi m e , fili, et ne spernas m e ; 
e t i u novissimo i 

l i b i . 
28. S p l e n d i d u m i n panibusbenedicent 

i a b i a m u l t o r u m , et testimonium verita-
t i s i l l ius fidèle. 

2 9 . Nequissimo in pane murmurabit 
v i t a s , et testimonium nequitiro illius 

v e r u m est . 

30. Dilip vino noli provo-
. mullos enim exterminavit v inum. 

a Judith. 1 3 . 4.] 
3 1 . Ignis probal ferrum d u r u m ; sic 
n u m corda superborum arguet in 

e b r i c l a t e potatura. 

. Vigilia. Qui nimia cibo V - ' " o u pos sun t . — Cholera. A\i-
. ,„• en im CIDI, a c pr.escrcim dulcos m bilera v o r t u n t u r . — Tortura. Dolor ct molestia qua 
to rque tu r . — Infrunito. Griecus appel lavi! à x X ï i ç s v , inexplebilem. Quid si t i n f n i a i t u s dixi 
s u p r a , c . 2 3 , 6 . 

24. Somnus sanila 
donnie t : qui voro nil 
d a n t . 

25. Si coactus fueris. Aliis convivís t e i n v i t a n t i b u s e t u r g e n t i b u s a d comcdcndum. — Surge 
e medio. In g n e c o e s t , a v a r a j«OTí7«pwv, surge in medio pomorum. in fine sc i l ice t mensa; , 

i bol lar iaque a p p o n u n t u r . Alii l egun t |xs«nrspS>v, id e s t , p e r medium a l lo rum con-

ìednrunl . absurd is 

v i v a r u m , ccetumque ministra 
26. Invcnics verha mea. Qure ego dico 
27. Velox. G r i r c e , t v n t / f e . velox , at 

s t r i a s ec a c u t u s . — Ut omnis infirmltos 
citatione corpori« ; paucior ibus enim inorb 
humores . Si vero vox cvrp»/_r.; soler tem * 
lerter caven t n e nimio d is toudantur c ibo 

28. In panibus. In cibis, c u m scilicet qui 
i!ide t rac ta t . — Teslimonium veritalls 'Ili/ 
id e s t , t es l imonium quod il l i d a tu r , quod 

29. Nequissimo in pane murmurabit civili 
s t - m t a m venale* inven iun tu r 

ixpona 

Vel Bensus es t , c iv i ta t 
r i i s panom nequUsiirn 
esl. Mer i to conqueri tui 
quam esse. 

30. Diligentes in vin 
iendum vinum, ei vir 
n e affectes a t re imitati* 
Cum ebr ie ta te g r a v e s r 

:i d e ilio 

d e x t e r , so l e r ? , c i r c u m s p e c t u s , in i 
ibi. P o t e s t acc ip i v o x velox de e x 

s it t e n t n n t i i r , q u i corpor i s uiotu p r a v o s discut i 
igni fleet e t c i r c u m s p e c t u m , s e n s u s e r i t . eo s qui 
> bone c o n a u l e ra v a l e t u d i n i s u » , 
i domés t i cos e t c u m opus es t o x t o r a o s i n cibo sp i . 
s fidèle. G r œ c e , ¡j.apT»p:a - rn ; xaXXovñ; aôroG « i f 

- : , i ce t si t c g r o g i e m a g n í f i c u s , (idele es t et v e r u 
s. C u m p a ñ i s es t p e n u r i a m a g i s t r a t u u m v i t 

e t l o q u i . q u i oh a v a r t i i a m p a u p e r i b u s e t ope 
•pponit. — Testimonium nequitiœ illius ver. 
m a g i s t r a t u r a g e r e a t e m a u t pa t re in f ami l i a s i 

mtire 

. S t r e n u o » p o t e t e r a s , quos I s a í a s , c . 5, n . 2i 
fortes ad miscendum ebri«tat*m. I n gr ieco i 
s tenta t ionem in m u l t u m b i b e n d o . — Mullos-. 
>rbos conci l ians , au t a l i a m a l a a d d u c e n s . u t n ì H o l o p h e r n i . 

31. Ignis probat ferrum durum. Gneca sic h a b e n t : Fornax probat aciem ferri in line-
tura. sia vinum corda in contentione superborum. E t s e n t e n t i a es t : sicut i g n i s p roba t e t 
„ ' J . ' ^ ' e m p e r a t u r a m . c u m illud pan in i igni i m m i t l i t u r , par t im aquo ; immerg i t u r ; s i c 

. m e i s i m u l ca iò re v i n i rostuantiura c u j u s t e m p e r a t u r a s í n t , • madidoi 
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32. ¿B-iua viia. Sensus e s t , v inum sobrie suinptum »quab i l e r a e t comrao-dam hoinini vi tam 
atferro. — Kris sobrius. Oavebis ebr ie ta tem- I n grwco v e r s u s hie s i c so habe t : ÍTÍOCV Çur,; 
cIvccàvéjoiirois.èàvìTivr.saòròv jiÈTpM a'irou, vinum vita kumancc accommodatum est, cum 
temperate bibilur. 

S3. Qui minuitur vino. Qui vino care t . 
31. Quid defraudai vitami mors. Carero vino , au t i l io non u t i , u t f ac lun t a b s t e m u . m o r s 

qua-dam e s t . quia aquie potu3 eorpori n o n i t a salut ir is v i t am m i n u u . . . . 
33. Jucundilalem. Ut exhi la rando animo desorvi re t . V i n u m cium hciificat cor hominis . 

lrrilalioncm. Aliorura conv ivan i ra quos vino cá l en los ve rb i s p rovocan t . 
39. Amariludo anima:. Molestia corporis e t an imi ; v inum enim . in temperun ie r potatura 

<rrassi8 crudis et bil iosis h umori bus s tomaehum et capu t in fes t â t . 
40. Animosi tu. Audac ia et i r a ; id en im Griecis e s l — Imprudenti* offensio. E s t 

offondiculuu. ebrio imprudente.- a g e n t i , c u m s u i compos n o n s i t . — Minoraos \>irtutem. R o -
ll ur ianguidum reddens . — Faciens vulnera. Ad r ixas , v u l n e r a et caídos i r n t a u s . 

41. In convivio vini. In q u o ¡nullum v in i bibi tur , vel s implici ter in convivio ; in g n e c o 
cnlm e s t , <rjo.-6aia. — Non arguas proximum. F a c i l e enim vino ca len tes iram concipiunt e t 
:n alios otiam e f f u a d u n t . —In jucunditate Hütts. Cum f o e t u s h l l a r i o r e x la rgo p o t a , loqui lur 
inepta au t faci t r idenda . 

42. Verba improperii. Probroso aliquo d ic to , n e scilicet i r asca tu r , e tc . — Non prema* 
illum in repeler,do. In repe tendo debi tum pecuniar i u m . a u t debitnm roqualis b a u 3 t u s , pr»¡"-
nat ionibu8 i l lum urgondo : in grœco n u n c e s t , £•• à w a t r w i t , olii tarnen l egun t , áv o - a v m o K , 
in occursu . Temuleudo enim si occurras . noe i l lum u r g e r e , noe ìrr.pellere h u m a n u r a es t cura 

imbruni luxet. * Vel 

cxto'K. 

serez sobre. 
33. Quelle est la vie d'un homme qui se laisse 

abattre oar le v i n ? 
34. (Qu'est-ce qui nous prive de la v i e ? c'est 

la mort.) 
35. L e vin a été créé dès le commencement 

pour être la joie de l 'homme, ( et non pour 
l 'enivrer). 

36. L e vin pris modérément est la joie de l 'âme 
et du c œ u r ; 

37. (Et la tempérance dans le boire est la santé 
de l'âme et du corps. 

38. L e vin bu avec excès produit la colóre et 
l 'emportement, et attire de grandes ruines.) 

39. L e vin bu avec excès esl l'amertume de 
l 'âme. 

40. L ' ivrognerie inspire l 'audace; elle fait 
tomber l ' insensé, elle ôte la f o r c e , et clic est 

imositas 

32. -Equa vita hominibus , vinum in 
sobrielale ; si bibas illud moderate, cris 
sobrius. . 

33. Quœ vita est ci qui minuitur v i n o ? 

34. Quid defraudai vitam? Mors. 

35. a Vinum in jucundilatem creatum 
e s t , et non iu ebrielalem, ab initio, 
[a Ps. 1 0 3 - 1 5 . Prov. 3 1 . 4.1 _ 

36. Rxultatio animcc et cordis, vinum 
moderato potatura. 

37. Sanitas est animai c l corpori so-
brius potus. . . 

38. Vinum multum potatura, îrrita-
tionem, et iram, ct ruinas multas Tacit. 

39. Amaritudo animœ vinum multum 
potatum. 

40. Ebrielatis 
tis offensio , minorans virtutei 
cicns vulnera. 

41 . In convivio vini nonargu 

'ec tempérance est une se-
I prenez modérément, vous 

e d'un homme qui se laisse 

s prive de la v i e ? c'est 

. le commencement 
ae , ( e t non pour 

spire l . 
el la- ' tomber l ' insensé, elle ôte la f o m 

cause des blessures de plusieurs. 
•i l . Ne reprenez point votre prochain lorsqu'il 

esl à une table où l'on boil du v i n , et ne le mé-
«1IU.IU . I prisez pas lorsqu'il se réjouit. 

42. Verha improperii non dicas illi : 42. Ne lui faites point de reproches, et ne le 
et non premas illum repelendo. | pressez point en lui redemandant quelque chose. 
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C o m m e n t o n d o i t « e c o n d u i r e d a n s l e s r e p a s . A v a n t a g e s 

d e l a - c r a i n t e d e D i e u . N e r i e n f a i r e s a n s c o n s e i l . 

.ut? noli extolli : I 1 . V o u s a-t-on établi pour gouverner les autres 1. R e c t o r 
esto in illis qui 

n te posi i-t-on établi pour gou-
t t a / n e vous en é lev 
comme l'un d'entre c i 

i point : soyez 



. 2. Curan illorum habe, et sic con-
side, et ornai cura tua explicita, re-
curabe : 

3. üt laten? propter i)los, et orna-
mentuiu gratiœ accipias coronam, et 
üignaüonem consequaris corrogatiouis. 

4. Loquere inajor natu : decet enim 

5- Primum verbum diligenti scientia, 
et non impedias inusicam. 

6. Ubi auditus non e s t , non effundas 
sermonem, et imporluue noli extolli in 
sapientia tua. 

7 . Gemmula carbunculi in Ornamento 
auri, et comparatio musicorum in con-

2. Ayez soin d'eux, et après cela awevez-vous: 
prenez-y votre place après que vous vous serez 
acquitté de tous vos devoirs; 

3. Afin qu'ils deviennent le sujet de votre joie, 
que vous receviez la couronne comme un orne-
ment de grâce, ( et que vous vous acquériez de 
la louange de la part de tous les conviés). 

4. Parlez, vous qui êtes le plus âgé, car la 
bienséance le demande : 

5. Mais parlez avec sagesse et avec science , 
et ne troublez point l'harmonie. 

C. A'e répandez pas la parole lorsqu'on n'est 
pas disposé à vous écouter, et ne vous élevez 
pas à contre-temps dans h dessein de faire par-
•raure votre sagesse. 

7. Un concert de musique, dans un festin où 
1 on boit du vin, est comme l'escarboucle enchâs-
sée daus l'or. 

3- Un nombre de musiciens, dans un festin ou 
I ou boit du vin avec joie et modérément, est 
comme un cachet d'émeraude enchâssée dans l'or. 

9. (Ecoutez en silence, et votre retenue vous 
acquerra beaucoup de grâce.) 

10. Jeune homme, ue parlez qu'avec peine, 
dans ce qui vous regarde. 

U . Quand vous aurez été interrogé deux fois, 
repondez en peu de mots. 

12. Conduisez-vous en beaucoup de chose* 
comme si vous les ignoriez; et écoutez en si-
lence , et en faisant des demandes. 

Ç " 1 ! ? C Û Q v i v c * désigné P» r l n sort. Il était c h urge de régler 
le service, de pourvoir à tout e t d'imposer dos loi» aux conviés pour le boire e t lo manger . 
C est pour cela que le Sage s'adresse a celui oui avait cette fonction pour indiquer ies râbles 
a suivre dans Jes repas décents et honnêtes. Cotte coutume est venue des Grecs • on n'en 
Í Í E ! i ' î î K Ï * ^ , h e ï ' C 8 anciens Hébreux. L'Ecclésiastique en parle , parce ou« l'hellé-
nisme avait déjà profondément modifié les mœurs de se» concitoyens. 
d h £ 2 i i p î ? , a } ' r A n T X - - 1 1 I " 9 ' d a o » I«* festins, les convivos se couronnassent 
„ ¡ 1 ™ ' d " ' e i a i l D V *" s,aDf d o u ! " couronne particulière que les autres lui met-
de ms vers do'Pl'aute - "" q u e r d , K n U Ó < l o n t n é t i , l t « v ê t u . Cos tee ijue l'on pout conclure 

J)o hane libi florentem florenti, tu sic cris 
Dictatrûo nolis. 

u t ^ u i o u . c s humaniter excipiantur et tracter.tur, suis locîs collo-
çontur, nihilque desi-lorent — Sic conoide. Cuín «a omnia qua; m.inus tuum reouirit effoctt 
d e d o m , ut au t im hoc eodeiu versículo additur. 4 reqnin t en««« 

3. Lœteris. Vidons omnibus satisfactam, idi-oque eos hilariter convivantos. — Ornamentum 
gratias. Grœce, E»*c«j«as yw-.v, e t s e n s u s commod^ imus osse poteal : eu quod bono et ordi-
ntue ommadisposuens , ne«: .pu s coronam. — Accipias coronam. Convivalem a reliquia con-

quasi m tesumonium quod aymposiarchœ muñere egregio fueria functua. — Dianas/O' 
nem consepuariscorrogattonis. Id es t , collectionis svmbolorum et fereulorum, quam ffccic-

* coa vi vw, ut eam quasi tributum suo modimperalori offerront. Vocatur er"n dionaSio 
corrogationis. id est corrogatio, qua convivio dlguantur convivio prarfectum. MJna"° 
con'vi^u?" f l r ' ! m a ^ o r m l u - U o c prweeptum non speotat ad sjmpoaiarcLam, sed ad alios 

8. Sicut in fabricatione auri signum 
est smaragdi, sic- numerus musicorum 
in jucundo et moderato viuo. 

9. Audi tacens, et pro reverentia 
accedet tibi bona gratis. 

1U. Adolescens loquere in tua causa 

11. Si bis interrogatus fueris, habcal 
caput responsum tuum. 

12. In mullís esto quasi inscius, et 
audi tacens simul et quasrens. 

5. Primum verbum. Anto alios loqui. — Diligenti scientia. Grace, h áxatSit ¿ s i r r ó « 
in exacta et diligenti scientia, u tsci l icet quœ èicis bene intolligaa, simulque consideres a u 
ï g n u ' m cTconviWil-óudimentum i " l * e d i a t mu*>™™- <Í™ c o n v i v í exbüarantur , et 

^ ^ ^ ¡ f / W 1 - ^ " ' f ? C Í 0 a t í : i diligitur. neosermo sapions admitUtur. — Impor-
tun-. non exioui. Noli sapientem arfere intempestive. 

7 Gemmula carbunculi. ü t carbúnculos auro illigatus splondet hi lar ius , ita musicorum 
concontus eonvivium lietius facit. — Comparatio. Gnsca es t , <riv/.î'.u.a, vocura et sonorum 
r V ^ í í ^ v ^ ^ ' ' 1 " ^ 0 0 5 C 0 7 0 S i t l 0 ' concentos. Itall dicunt': Concerta di música. -
uonvxv'O u n i . in convivio in quo lurgius potan aolet. 

8. Sicut in fabricatione. Sicut ainaragdinum aigillum auro diligenter elaborato inserto», 
menus w i g i e t ; sic, etc. — Numerus musicorum. Harmonía ex multis cantoribus conflata. 

^'P?? reverentia. Quam lormcntibua seniorlbusant cantantibua inusieis exhibes — Âc-
cedet Ubi bona gralia. Gratlor iffis er ia . oxn.oea. 

10- In tua causa vix. Etiam cum tua interest , paucis admodum loquere. 
11. Habcat caput responsum tuum. Grœce e s t , « c o s k i u c t v , id es t , ad capita et su in mam 

brevom red.ge sermone... tuum. Summatim verbis paucis multó complectere. 

twëni ttoizÏÏSLlS^iiiïtâF n 0 n inl».'U80D* • a c P f 0 i f l d « P - ' " " " loquens. — Auii tacens stmul et quœrens. Ut plur.mum tacens . mtordum utuieu ut docoaris interregans. 

17. Et super his omnibus. Ou voi t , d 'après oes recommanc 
• r e r ' : ' 3 ,ao comportassent dans les repas. Ce puasage c 

ft l 'usage des vieillards, .les jeunes eau» et do toutes l e 

¿ÇtmtÇov. 

16. Age c 
in del/ctis c 
aut aliorum 

17. ¡¡cnedicito Dominum. Dominum lauda, illiquo aratias 
bonis suis. ICffusissime et larglssime bonis suis t e dltantem 
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22. Vir consilii non disperdei inlelli-
gentiam. alienus et superbus non perli-
mescet timorem ; 

23. Etiam postquam fecitcum eo sine 
Consilio, etsuis insectationibus arguc-
lur. 

24. Fili, sine Consilio nihil facias, et 
post factum non peonitebis. 

22. L'homme consideré rie perdra aucune occa-
siou de s eclaircir de ce quii doit faire : l'étranger 
et le superbe n'a aucune crainte de se tromper. 

23. Non pas. mème lorsqu'il agit seul e t sans 
conseil : mais ce quii a fait de s a tòte le cou-
damnera. 

24. Mou fils, ne faites rien s a n s c o n s e i l , et 
vous ne vous repentirez pnint. de ce que vous 
aure/- fait. 

23- N'allez point dans une roule perdue, ci 
vous ne vous heurlcrez pas conlre les pierres; 
ne vuus engagez point tlans un chemin pénible, 
de peur que vous ne prépariez à votre toc un 
sujet de chute. , , 

26. Donnez-vous de garde de vos eufants 
mèmes, (et défendez-vous de v o s domestiques). 

27. Dans loules vos omvrcs , écoutez voi re 
ùiue, et soycz-lui fldèle ; car c 'est ainsi qu'on 
garde les comiuandements de Dieu. 

28. Celui qui croit. cu Dieu, est a l l e n t i f à ce 
quii ordonne; et colui qui met sa confiance au 
Seigneur, ne tombera dans aucun mal . 

O I I A P I T R E X X X I I I . 

D e l a c r a i n t e d e D i e u . I . e S e i s n e u r , p a r u n j u n t e j u s e x n e n t , 
r e l è v e l e - s u n a e t a b a i - ^ e l e « a u t r e s . C e q u e l e S a g o S ' e s t 
p r o p o s e e n è c r i v a n t e e t o u v r a j f e . D e l ' a u t o r i t e ( l u p e r e 

d e f a i n i l l e . C o m m e n t i l l ' a u t t r a i t e r l e s e s c l a v e « . 

25. In via ruin» non e a s , et non 
offendes in lapides ; nec credas te via» 
laboríos® . ne ponas animas tu® scan-
dalum ; 

26. E l a iiliis tuis cave , et a dome-
sticis tuis attende. 

27. In omni opere tuo crede ex fide 
anima; tu® ; hoc est enim con ser vatio 
mandatorum. 

28. Qui creditDeo, atlendil mandati*; 
et qui confidit in i l io, non minorabitur. 

1 . Celui qui craint le beigneur, ne sera surpns 
d'aucun mal; mais Dieu le conservera dans la 
tentalion, et le délivrera de lous rnaux. 

2. Le sage ne hai'ra point les commandements 
et les ordonnaoces ih Seìgneur, e t il ne se bri-
sera point, comme un vaisseau dans la tempéte. 

1 . Timculi Dominum non occurrenl 
mala, sed in tentationc Deus illuni 
conservahit, el liberabil a malis. 

2. Sapiens non odil mandata" et ju-
stilias, ci non illidetur quasi in procella 

e» Fili, sine Consilio nif.il facías. L ' B e r i t u r c , dil Sacy , no distingue point lei :es qualites 
ou des peréoi.nes ou des ac t i on , ; m a i s elle d i t a tout le monde et pour i l u t e s aortes à e r e n -
contresVAfon file, iw fa,les rien sans conseil. Si l'on pouvait excepter quclqu'un de cette 
règio ce serali u ¿ ho.nme aussi éc la i ró quo sainl Basilo, et qui fui «leve à la dign.te d ' a r -

... . ,..: . . . .. A..„• ..»„«» l..;.mcma .ini utxllri. OI1A c'AKt. Un OfCUeil lQSUUPtfr-
table quo do erolre qu'on i ra 

grandorcl ieveque , d i t qu'il 
plU! ut i l e pour notre sa lu t . Aussi sai ut Bernard , ccr ivant à un 

enee ¡. bien espérer de lui pour l 'avenlr, parce quSl avai t 
.•...„,. A.™, il „. .„„.. .t U ;nmieri> rt. n rèsola de so souméttro ñu "conseil d 'un evèquo doni il e s t ima t i l a iumiero et 1« piétè. 

Cap. X X X H l . - 2 . Non illidetur. D 'apr i* le Grec : Colui qui n'a pour la loi qu 'une < 
sance feinie sere corame nn va i s seau d a n s la tempète. Il sera toujours agi te , iant.1t -.1 
pieusomont pour pluiro aux a u t r e s , tantOt aveo impiété pour se plairc il lui-raème. Il n-
vra pas do rome certaino. 

22 Vir consili', l ' r udons , qui r e s suas eousllio regit . — Non disperdei. Non ncgl igel ; 
c r a c e enim est WRI «MÌSYJ. — Intelligentiam. ConsidcraUonem et deliberaiionom ; omnia 
enim circumspiciot et i imebit. — Alienus. A Consilio. — Non periimoscet timorem. Ibi non 
timobit ubi timendum luisset. 

23. Etiam poH'/uam fecit. EUam pos tquam cura 
sine Consilio operaius e s t , e t s a b o t a n t e etiara seri 
post factura non t imet . sed sc rupu lum d e v o r a t e i s 
lus ar'iueiur. Tcineritatis sc i l ice t , cura i n o d e r i t n 
est , propter ea qua; avide sectalns e s t e t q u a s s i e , o 

25. in via ruina non eas. In via in gua facile < 
offendes in lapides. Qui j u x i a hu jusmo , 

eo . hoc e s t , cura t imoro a l iquo , tornero e t 
:pulo ne forte illud esset pecca tum, adhuc 
¡ibi omnia tuta fingit. — Sui* inseclationi-
ì angustia» propter suas insectaliones, hoc 
t quorum causa divinara timorem neglexit . 
vst cadere e t in p r a c e p s rucre . — Hi non 

a solent. — Vice laboriosa. Qualis illa e s t , 

3 v idontur . I t a -

le. Viti 

26 A filiis luis cave. Monet etiara ibi cavcnda pericola ubi omnia 
quo etiam domi et inter domésticos v igi landum _ . . . 

27. Cr. de ex fida anima', luce. Soque re creduhta tem animie t u » , id e s t , dictamen tu® con-
sc ien t i» . — Hoc est enim. Sic en im manda ta et divinara legem aervabis. 

28. Qui credit Deo. Qui credit c o n s c i e n t e su:e credit etiam Deo, j u x t a cujus legera illa 
l i ieli t i'acieada e t fugienda. — Non minorabuur. Detnracntum non accipie:.. 

CAI-. XXXIII .— 1. In tenlationc. Dwmonis ; vel cum incurrcnt in illnra ma la , cujuscumque 
tandem generis s int . . . . . . . . . 

2. Non odil. Id e s t , dil igit . E s t «niosis , mimi* ennn dicitur quara sign.ficatur. - Non illi-
detur. Quin nmat e t servai legem ; n o n tacici e te rna i salutis nauf rag ium. 
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3. Homo sensatus credit lera Dei, et 

lex i Ili Hdelis. 
•i. Qui interrogationem manifestai, 

parabil verbum, et sic deprecatus 
exaudietur, et conservabit disciplinam, 
et tune respondebit. 

5. a l'necordia fatui quasi rola carri ; 
et quasi axis versatilis cogitatus illius. 
[a òupr. 21. 17.] 

lì. Equus emissarius, sic et amicus 
subsannator, sub omni suprasedente 
hinnit. 

7 . Quiire dies diera superat, ei iterurn 
lux lucem, et annus annum a sole? 

8. A Domini scicntia separati sunt, 
facto sole, et praceplum custodientc. 

9. Et immulavit tempora, et dies fe-
slos ipsorum, et in illis dies festos cele-
braverunt ad horam. 

10. Ex ipsis exoltavit et magnificavif. 
Deus, et ex ipsis posuil in numerum 
dierum. Et omnes homines de solo, a 
et ex terra, unde creatus est Adam, fa 
(¡en. 2. 7.1 

3. L'homme de bou sen3 croil à la loi de Dieu, 
et la loi lui est fldèle. 

4. Celui qui doit éclaircir ce qu'on lui demande, 
preparerà saréponse; etaprès avoir ainsi prie, ii 
sera exaucé, il conservera la règie de la doctrine, 
et alors il repondrá avec súrelé. 

5. Le corar de l'insensé est comme la roue d'un 
chanot , et sa pensée est comme un essieu cui 
lourne lovjours. 

6. L'ami moque.or est commc uncheval destine 
aux cávales, qui henmt sous lous ccux qui le 
montent. 

7 . D'où vieni qu'un jour est préféré à un autre 
jour, (un temps à un temps, et une année à une 

forme? p u i s < | u c c ' e s t l e m , ' m c s o I e i l 1 U ' l e s 

8. C e s i le Seigneur qui les a distingués jiar son 
ordonnance,(aprés que, le soleil a été créé, et 
qu il a su ivi inviolablement dans sa coursc les 
ordi-es qu'il a rctus). 

9. C'est lui qid a distingué Ics temps et les 
)oiirs de fètes (parmi Ics hommes, qui cn ont 
celebre queh)ues-unes à l'heure qui leur a été 
marqués. 

10. Dieu a élevé el consacré quclques-uns de 
ces jours , ci il a mis les autres a 3 ra2g des jours 
ordmaires; c e s i ainsi que Dieu traite tous les 
ìommes pns de la méme oouc et de la méme 

terre doni Adam a été formé. 

« lege, vel Ado-
ra suara in illa 
- sciiicet nb ilio 

3. Credit legi Dei. Tò credit gneca est, ¿ u m r í u n i«l est, fideliter vcrsit 
lis cst logi , ve! se totum_ legi Dei gubernanàurn pem.iitii. et tìduciam et spera sus 
m a l a a v e r t a t 0 1 e t b o n a o ™ ' n i & c l r ! l i ì h ' ~ l 6 X i U i fidel'3- v t s c i l k 

• Q u i ratewogaüo.iem sibi factara per aptain r 
V i ) - ? , a \ . - f r a l C U >-ars 1,1 c o h i e ™ ' cura procedentibus. 

wr. ò v-,(AOÌ auro raro;, „>; «pórr,[io SnXov, et lex itti fidelis est, sicut interrogano oraculi 
Non raagu e,.m lex decipiet qnam responsi.,,! per urini et thumraim, quod in rebus magnls 
principes popoli consulebant. Te D l - i y u r i m vertilur voce Num. 27, 21 et alibi _ 

<i-<;.dicl u r u s - " c t : s , a , i m a d loquondum pròsiliet. - E t 
sic deprecatus exaudietur. Pr^ralWa scilicet oralionc ut consentanea loco, tempori et i a ter-
rogai, OBI responderá possa. - Conserva bit disciplinam. In grMOO est, CV r.vàw, 
couiga atscxplmam, quod ad methoduiu, ordinem el oonnexionem direnilnmin --f-rri 

- t u s * f í S T ' - . ^ i " ' o s ' " * " ! «"" • 1"' ™ > f » d M M i M l w r « 

,.Hh%S"a 0»i « í « P » "«Imittitur. ut Ìli»! S V J . Ü U reddat. Kalio, tfioimu,. ¡o 

f i " I J M W « I « ™ . to^. . ü t t , l'Uni »»re U t o v i d « , „bripit ¿Z .lon v t ò 
¡Si^íf/rySESSSi ~ .*2S V-\T • •™n »«• voluptaii, rtlTulget et bláodi-
tur. amico ooiisaniit ce voluuiati illius sa accoramodat, a ioiiui loeei violat et t>ei-rQclluit M ni-

USS.'f.«™ »iS'ni"' tiC « » "fiWI, in «S S S -
a dies et lux aliam pracel la t . dies s 

Cum omnia lux dierum anni a s 
' cjusdem sint rat ionis. 

7. Quare dies diem superai. Quid CRUS» esl iiuod u 
licei festus diera profostum ? - Et antMsannuma s 
proflciacaiur, ac proinde seenndum naturam dies omo 

8. A Domini scientia separati sunt. Non c a s u . «ed divina provldcntia inducía varietas 
•nec dierum testorum et protanorum. — Facto sole. Post solem iam factum ci cursuni auura 
Z T ^ U Z r ^ T t , ' o r m ; , , u - r a - Divina enim lege positiva sabbati quietem el 

tesla l ' aschw, Pentecostés, e ie . , juss i sunt servare Hebr - ì ¡» i^^.. 1 

1). Immutava tempora. Vario disposuit Deus terap 
horam. Certuni et cons t i t uUm, juxta illud Levi t ic i , 2 
celebratili,* sabbata ves tra, et sic de aliis fostis qua- .-ci 
qu idam hora incipiebant e t flnlebaut. 

a ioge Mosi». 
- Dies feslos crìebraverunt ad 
: A xesprra usque ad vesperam 

uni tempore r e :u r reban t , ot corta 

IO. Ex ipsis. Diebus natural ibas . Exallavil et magnificavit. IJt celebriwle festorum essent 
A x n C u T . ^ ^ ^ Í " ^ d , e r u n i - "otabUes s u n t , oc tantum sunt numerus ad 

c o' -Et omnes homines de solo. Est apodosis simili-
' c r hommes omnes de terra e solo sumpia facci s u u t : ex ipsis tamen ho-

xmnibus aliquos eligu Doramus, aliquos vero non eligit . 1 



41. Le Seigneur, par sa sagesse qui se com-
munique en ianl de manières différentes, a mis 
entre eus des différences, et a diversifié leurs 

12." Il a élevé et béni quelques-uns d'entre les 
hommes, il les a sanctifiés, il les a unis et atta-
chés A lui , il en a maudit et humilié quelques 
autres, e t i l les a laissés aller, après qu'eux-
mêmes se sont séparés de lui; 

13. Comme l'argile est dans la main du potier, 
qui la manie e t qui la forme à son gré ; 

14. Et comme il l'emploie à tous les usages 
qu'il lui plaît, ainsi l'homme est dans la main de 
colui qui l'a créé, qui lui rendra selon l'équité 
de ses jugements. 

10. Le bien est contraire au mal, et la vie à la 
mort : ainsi le pécheur est contraire à l'homme 
juste. Considérez toutes les œuvres du Très-
Haut. : vous les trouverez ainsi deux à deux, et 
opposées l'une à l'autre. 

16. Je roas dis ces choses, niai gui suis venu 
le dernier de tous ; moi qui ai pain dans le monde, 
comme me réveillant après un long sommeil; 
et ramme ceux qui ramassent les grains de raisin 
après ceux qui ont fait vendange. 

14. Et reddetiUi secundum judicium suum. L'inégalité de« condition» soçialraest u n s des 
lois de ln nature. Dieu a donne aux uns p lus ec aux autres moins ; cette inégalité do don» et 
d'aptitudes entraîne l 'inégalité d e , mérite». Mais au milieu do cette variôté les a ro ;« do a 
iusttee seront toujours sauvegardes. Car Dieu rendra à chacun selon ses œuvres. S a m t l 'aul 
ctôveloppe avec beaucoup d'éloquence le plan divin dans so» Kpitre aux Romains (chap IX 
et suiv i . et il s'écrie : Oallitudo divitiarum sapientia et Sdentar. Dei; quam meomprehen-
sibiUa 'sunt indicia ejus et investigabile* t<ia> ejus! Nous faisons co rapprochement. pour qu'on 
ne perde pas de vue la ooneordaaie do l'Ancien et du Nouveau Testament sur ees points de 
doctrino si graves et si profonds. 

15 Et unum contra unum. Cette opposition des contrairos, qui se revôle partout dans la 
nature, avait frappe les dualistes . et ils e u avaient f;vit un des arguments principaux sur les-
quels ils cherchaient a établir leur doctr ine des doux principes, tìais lo fcage n'y voit eue des 
contrastes nui servent admirablement à fa i re ressortir la sagesse et la puissance de Dieu, e t » 
rendre plus sons::>1 e l 'ordre qui rCgne dans le monde au mihou de cette varieto si lecondc, 
qu'elle parait inépuisable. 

16. Quasi qui coUigil acinos post vlndemiatores. Les auteurs de co3 son tenons, dit Hoasuat, 

11. In multitudine discipline Dominus 
separavit eos, et immutavil vías corum. 

12. Ex ipsis benedixit. et exaltavit; 
et ex ipsis sauctilicavit, ètad se appli-
cava ; et ex ipsis maledixit, el humilia-
vit , el convertit illos a separatiouc 
ipsorum. 

13. a Quasi lutum figuii in manu ip- -
sius, plasmare illud el disponere;[a 
Rom. 9. 21.] 

14. Omnes viœ ejus secundum dispo-
sitionem ejus : sic homo in manu illius, 
qui se fecit, et reddet illi secundum 
judicium suura. 

15. Contra malum bonum est, et con-
tra mortem vita ; sic et contra virum 
justum peccalor. El sic intuerc in om-
nia opera Altissimi. Duo et duo, et unum 
contra unum. . . 

lö . El ego novissimus evigilavi, et. 
quasi qui colligil acinos post vuidemia-
lores. 

- Immutavi 11. In multitudine disciplina. Sden t i l e scilicet et sapientiw sua 
vias corum. Tum quia fecit ut alii aliam vitie rationoro soquerentur, « „, 
terentur ; tum maxime quia alios effecit sapientes e t sanctos, alios vero In sua insipientia et 
peccati» durcliquit. . 

12. Sanctiftcavit. Separavi!, e t . ut soqui tur ad se applicavi/, ut « ^ n t popu us Dei j u s -
que famiiia et ecclesia. - Malediteti, et humiliavil. In sua vii italo et abjection« rel iquia -
ConvertU illos a separai ione ipsorum. In Sr¡eco est, we. a v l ^ s y r / a u ™ * ç a ^ t o » ? «U7<ov, 
id es- subvertít <">s a stationibus sive sedibus eorum. Quod bene de Chananœis ìatelligitur, 
qulbus ejectis, Israel i t« in oorum regionem induetl sunt . Köster non legit separatilo, 
i m ç i a u ù i , sed coajunctim, « i r o ç ù « » « : significai autem xraçaot?scparat loneio , discessum. 
Sensustamen idem esso potest, hoc est . Deus convertit ilio*, hoc es t , evert i t , mit alio vertit . 
ejiciens eos a separations ipsorum, id e s t , a separata regiono, qua aeoraum ab lleiinels et 

Deus alios non eUgit, alios oiigit.— Plasmare. Formare, et cam quam voluerii % u r a m Inducete 
14. OmneS vite ejus secundum dispositionell eius. Omnes enim actiones ot plasmationes. 

( lgulisunt secundum ejus d i s p o s i t i o n s e t benepfacitum, u t est in gneco taxtu, qui habet , 
sòStwav. Sic homo in manu i/lxus. Sic Dous pro arbitratu suo alios elegit , alios non mé-
gi t . — iieddet Üli secundum judicium suum. Quod rectum est, et malos vitio suo peccante* 

^15. Contra malum bonum est. Causam affort nur hœc bonorum et malorum. justorum et pec-
oatorum distinetio sit in mundo. ot liane hu ju s rei affert rattonem. quod in alii« quoque rerum 
-'oneribuâ luec a p p a r a t opaositio : sic opposi ta sunt vita ot mors, etc. - Duo et duo. Quasi 
l i c a t : Multa sunt opposifentm paria. - El unum contra unum Oppositorum enim altomm 
pugnai contra alterum : sic calor fri gor i est c o n t e n u s , et (.umiditati sicc.tas. 

1G. Xovissimus evigilavi. Omnes otiini sacri libri v o t s m Testament« ante I-.ce'esiasticum 
scripti suu t , exceptis Machabais. - Quasi qui coUigit acinos. In grœco es t , w; K*X«;.¿wu.r»5S 
ut calamos vnl spicas post messe,n cotligens. Modeste so Siracide* cum spicilegi*. comparai, 
reliquo3 sacros scríptoras cum messoribus aut vindenr.atoribus, quorum messi» copiosa est 
hoc es t , über et multiplex doctrina. 

Cibaria. Grœct 7.cpTaojAxrc 

26. Operatur in disciplina. Sor< 
lore operantur. — Queer il requù 
w,us illi. Hemitte ali.iuid de c u 

liberta« 



27. Le joug et les cordes font plier le cou le 
los dur, et le travail continuel rend l'esclave 

2S. La torture et les fers ne doivent pas man-
quer h l'esclave malicieux; envovez-le au travail, 
de peur qu'il ne soit oisif : 

29. Car l'oisiveté enseigne beaucoup de mal. 

30. Tenez-le dans le travail; car c'est là qu'il 
doit être. Que s'il ne vous obéit pas, faites-le 
plier en lui mettant les fers aux pieds : mais ne 
commettez point d'excès à l'égard de qui que ce 
soit; et ne faites rien d'important sans y av 
bien pensé. 

31. Si vous avez un esclave, (qui vous f 
fidèle,) qu'il vous soit cber comme votre v 
traitez-le comme votre frère, parce que v< 
Pavez acquis au prix de votre sang. 

32. Si vous le traitez mal avec injustice 

33. El s'il se dérobe à vous et s'en v a , v< 
ne saurez où l'aller chercher pour le trouver. 

30. In opera constitue eum ; sic enim 
condccot ilium. Quod si non obaudierit, 
curva ilium compedibus, cl non arupli-
fices super omucm carnem ; verum sine 

ijudicio nihil facias grave. 

soit j 31. A Si est tibi servus lidelis, sit tibi 
vie; ' quasi anima tua; quasi fralrem sic eum 
'ous'tracia; quoniam in sanguine animée 

comparasti ilium, [a Sttpr. 7 . 23.j_ 
!, il 32. Si keseris eum injuste, in fugam 

j convertetur. 
;ous \ 33. Et si extollens discesserit, aucin 

I qufflras, et in qua via quœras illuni. 
! ncscis. 

27. Juguiii et lorum curvant collum 
durum, et scrvum inclinant operationes 
assidua:. 

28. Servo malevolo tortura et compe-
des, raitte illum in operationem, ne 
vacet; 

29. Multam enim malitiam docuil 
otiosilas. 

C H A P I T R E XXXTV. 
Vanité «le« .\vantag©* de l'expérience. Bonheur de 

celui ani oríLint Die«. L o Seigneur n eri horreur lew obla-
tions dei nxòchunte. l-'A-wsse pénitence. 

I. L'homme insensé se repaft de vaines espé-
rances et de mensonges. et les iroorudents bâtis-
sent sur les songes 

.-'.I I I 2. Celui qui s attache à de fausses 2. Quasi qui apprehendit umbram, et 
! celui qui embrasse l'ombre et qui poursuit ' p-rsequitur ventum: sic et qui attendit 

ad v 

et compede». On trouvera s i n s doute ce* 
ni abruti l 'homme, que cette barbarie ôtai 
ts. Le Sage encagu à traiter l'esclave ave 
table. C'est l'objet des maximes suivante, 
vec eux perpétuellement de violence. 

g., ebrioso, etc. — Tortura et compedcs. 
ad veritatem eliciendam, et compcdibus et 

insomnia significai; TÒ 
eos qui somiiiis fidon» 

3. Hoc secundum hoc visio somnio-
rum ; ante facicm hominis similitudo 
hominis. 

i . Ab immundo quid mundabitur? ct 
a mendace quid veruni dicetur? 

5. Divinali© erroris, et auguria men-
dacia, etsomniamelefacienlium, vanitas 
esl. 

6. Kt sicul parturientis, cor luum 
ohantasias patitur; nisi ab Altissimo 
fuerit ernissa visitatio, ne dederis in illis 
cor luum ; 

7. Mullos enim errare fecerunl som-
ma, et exciderunt speranlcs in illis. 

8. Sinc mendacio consummabitur ver-
bum leflis, et sapientia in ore fidelis 
complanabitur. 

9. Qui non est lentalus, quid scit? 
Vir iu multis espertus, cogitabit multa; 
el qui multa didicit enarrabit inlellec-
Uim. 

10. Qui non est espertus , pauca re-
cognoscit; qui autem in multis factus 
est, raultiplicat maliliam. 

3. Les visions des songes sont comme l'image 
d'un homme qui se voit lui-même dans uu miroir : 

4. Comment ce qui est impur peut-il rendre 
pur? et comment la vérité peut-elle sortir du 
mensonge? 

5. Les divinations de l'erreur, les aujures 
trompeurs et les songes des méchants ne sont, 
que vanité. 

G. Ce ne sont que des elîets de votre imagina-
lion , comme sont les fantaisies des femmes gros-
ses. N'appliquez donc point votre pensée à ces 
visions, à moins que le Très-Haut ne vous les 
envoie lui-même. 

7. Car les songes en ont jeté plusieurs dans 
l'égarement, et ils sont tombés pour y avoir mis 
leur confiance. 

8. La parole de la loi s'accomplira entièrement, 
et la sagesse sera claire dons la bouche du fidèle. 

9. (Que sait celui qui n'a point été tenté? 
l'homme d'une grande expérience aura de gran-
des vues ; el celui qui a beaucoup appris parlera 
avec sagesse. 

10. Celui qui est peu expérimenté connaît peu 
do choses ; mais celui qui a fail beaucoup d'é-
preuves s'est acquis une grande prudence. 



U . (Quelle est la science de celui qui n"a 
point été tenté? Mais celui qui a été surpris aura 
une grande adresse pour ne l'être plus.) ' 

12. J'ai bien vu des choses allant en divers 
lieux , et j'ai rémarqué bien des coutumes diffé-
rentes. 

13. Je m'y suis vu quelquefois en danger de 
perdre la vie; mais Dieu m'en a délivré par sa 
grâce. 

11. Qui tentatus r 
qui iroplanatus est, 

est, qualia scit? 

soin de l'âme de ceux qui le 
i regard les comblera de oéné-

13. Aliquoties usque ad mortem peri-
clitatus sum horum causa, et liberatus 
sum gratia Dei. 

14. Spiritus limentium Deum quœri-
tur, et in respeclu illius benedicetur. 

15. Spes enim illorum in salvantem 
dios, et ocuh Dei in diligentes se. 

16. Qui timet Dominum, nihil trepi-
dabit, et non pavebit; quoniam ipse est 
spes ejus. 

17. Timcntis Dominum beata est 

18. Ad quem respicit, et quis estfor-
titudo ejus? 

19. a Oculi Domini super timentes 
eum, protector potenlids, flrmamcntum 
virtutis, tegimcn ardoris, et umbracu-
lum mendiani ; [a/'j. 33. 16.] 

20. Deprecatio offensionis, et adjuto-
riuin casus, exaltons animara, cl illu-
mmans oculos. duns sanitatem, et vi-
tara, et benedictiouoin. 

21. a Immolantis ex iniquo oblatio est 
macúlala, et non sunt beneplácitos sub-
sannaliones ínjustorum. [a Prov. 21. 

22. Dominus solus sustinenlibus se 
in via veri talis et justitiœ. 

23. a Dona iniqunrom non probat Al-
tissimus, nee respicit in oblationes ini-
quorum ncc in multiludine sacriliciorum 
eorura propiliabitur peccatis. [a Proa. 

21- Immolantis ex iniquo oblalio. C'était uno erreur tr*a-oommune de eroiro qu'après avoir 
commis uno injustice, ou obtenait de Dieu l e pardon en lui offrant une partie de la proie que 
l'on avait saisie. Les brigands, en I t abo , font encore .;c mélange de foi et de superstition. 

¡ Ü f f i ^ X — q U U n ° P f t r 0 i U ° ^ ^ l 0 i D à 

14. Dieu aura 
craignent, et soi 
dictions ; 

15. Car leur espérance est en celui qui les 

K S f yeux d0 Dieu sonl sur ceix qui 

16. Celui qui craint le Seigneur ne tremblera 
point ; il n aura point de peur, parce que Dieu 
même est sou espérance. 

17. Heureuse est l'Ame de celui qui craint le 
Seigneur 1 

IS. Sur qui jette-l-ii l'œil et qui est sa force? 

19. Les yeux du Seigneur sont sur ceux 
oui le craignent; il estlcur protection puissante et 
l'affermissement de leur force; il les couvre 
contre la chaleur; il les met à l'ombre contre 
l'ardeur du midi. 

20.11 les soutient, atin qu'ils ne tombent pas ; 
il les assiste quand ils sonl tombés; il élève 
leur âme et il éclairé leurs yeux: il leur donne 
la santé, la vie et la bénédiction.' 

21. L'oblalion de celui qui sacrifie d'un bien 
d'iniquilé esl souillée, et les insulles des injustes 
ne sont point agréées de Dieu. 

22. (Le Seigneur ne se donne qu'à ceux qui 
l'attendent en paix, dans la voie de la vérité et 
de la justice.) 

23. Le Très-Haut n'approuve point les dons 
des injustes : il ne regarde point les oblaiions 
des méchants; el la multitude de leurs sacrifices 
n'obtiendra point de lui le pardon de leurs pé-
chés. 

g r a c e , — Ncquitia. Astutia, boua 11. Implanatus. Deceptus, falsi 
prudeulia. 

12. Vcrljû'rum consueludines. Rerum homimirnque eonsuctndino3 et mores. 
13. Horum causa. Propter peregrinationum discrimina, laironurn , naufragiorum. calum-

niarum, qmbuspercgnni in alieao solo circuinveuiuntur, etc. ° ' 
14. QuairOur. In grtcco nunc est, ÇY/Ktai, vivet; ad noster letfit Cr/rxct-ra«. qu»relur Doo 

scilicet qui sibi îldenles quicrit ut servet et a periculis oripiat. - In respeclu illius benedice-
ábundabY^' benigno oculo respicere , benedicetur, et omni bonorum geuere 

15. Spcs enim illorum. Queiaadmodum qui 3nam spem locoverunt in Domino ad ¡Hum res-
piciunt, et ab eo Implorant opem ot auxi l ium; ita vicissim Ileus illos respicit, et bonorum 
copiaui la illos írnmittit. r ' 

13. Ad quem respicit, et quis est fortilwlo ejus ! Quem specut , quo nititur ? oerte Doo. 
19. Proucior potenticc. Protector potens , vires sulliclons et roboran», tegmentum in ar-

bore malorum aut tentationum nos circumsistontium ot adurentiurn, et quasi umbracuium in 
cestu meridiano. ' 1 

20. Deprecatio offensionis. Evitatio offensionis, oo>.a/.r. iir'o irpoojcouuaToç, u tes t in grœco. 
— Adjutorium casus. Auxilium ne cadamus. — Exallans animam. Êri'-ens animam cum in 
raalumaliquodproL.p,* es t , siye culpie. s ive pcena-, - Illuminant oculos. Ignorantiam pel-
lendo, el cœlcste lumen quo d.rigamur. lmmittendo. - Dans sanitatem. Montis et corporis. 
— Benedtclxonem. Omne genus bonorum. 1 

^ V J r ^ - K n ^ ' r ^ ' ^ ^ ^ i - 0 ! ' 1 a,io^ui m a l ? P E s t macúlala. llujusmodi 
S Ç t t Î ^ " D c u " i r r i d « « parvipondit, qui 

C H A P I T R E XXXV 

a g r é a b l e s à : 

servat legem, r 
oblaliouein. 

2. a Sacrificium salutare 
dere mandatis, et discedere 
iniquitate. fa I. Keg. 15. 22.] 

offrait x. 
2. C\ 

lenlif ft 

BXT. D e la priere. 
d u p a u v r e . 

Celui oui observe la loi 
d nombre d'oblatioi 

sacrifice salutaire 
- les commandemer 

"etírer de toute iniquilé.) 
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25. Jusqu'à ce qu'il fasse justice à son peuple 
et qu'il rende la joie aux justes en leur faisan 
miséricorde. 

26. La miséricorde d e Dieu est reçue avec joii 
au temps de l'affliction, comme la nuée qui ré 
pand la pluie au temps de la sécheresse. 

, 2 5 . Donec judicet judicium plebis 
l sure, et oblectabit justos misericordia 

: 2 6 . S p e c i o s a miser icord ia D e i , in 
- t e m p o r e t r ìbula t ionis , quas i n u b e s p l u -

v i a ; i n t empore s icc i ta t i s . 

1. 0 Dieu, Seigneur de toutes c h o s e s , aye* 
pitié de nous , regardez-nous favorablement : fet 
faites-nous voir la lumière de vos miséricordes.; 

2. Répandez la terreur sur les nations (qui ne 
se mettent point en peine de vous rechercher, 
afin qu'elles reconnaissent qu'il n'v a point de 

deur ' j e " V O U B 3 e " 1 ' I | e l P u b l i e n l l a 

3. Etendez votre main sur les peuples étran-
gers, et faites-leur sentir votre puissance. 

4. Comme ils ont vu de leurs veux que vous 
avez été sanctifié parmi nous, faites que nous 
voyions aussi éclater votre grandeur parmi e u x ; 

5. Afin qu'ils connaissent, comme nous l 'avons 
connu , qu'il n'y a point d'autre Dieu que v o u s . 
Seigneur. 

8. Renouvelez donc vos prodiges , et faites 
des miracles qui n'aient point encore été vus. 

7 . Glorifiez votre main et votre bras droit. 

1 . Miserere nostri. Deus omo: 
et respice nos , et ostende nobis h 
miseralionum luarum : 

2 . E t . immille timorem tuum s 
g e n t e s , quee non exquisieruul te 
cognoscant quia non est Deus nis. 
et enarrent magnaiia lua. 

prœter te, Domi 
G. Innova sia ila mirabilie 

it brachium d* 

S. Excite» 
1ère. 

9. Détruii 
fait la guerr 

10. Près? 
les hommes 

ita furorem, et effundc 

CAP. X X X V I . - 1 . Miserere nostri 
r i è res , le Sage s 'adresse lu i -même 
içons qu'on lit k la messe le s amed i 
9 . Toile adversarium. Bosauet fai 

7o:r parlé dos obli 
frôlas. Cette p r i e r 

c royons que 
& souffrir bc et los Ju i fs c u r e n 

Mochabéos. Ptolé.-
s enfants de J a c o b 

n lbushomin ibus communo. Hic secuudo hoc modo accip i v i d e t u r . u t s e n s u s s i t .Dcum homin ibus 
pcsnas rependero , j u x t a eorum opera m a l a . — Et tccundum prtesumpilonem illius. Gr-eee, 
Ev6ua7laaTa : s ecundum cogi ta t iones . e t vota et d o s i d c r i a i l l i u s . Bene au tem iv8o-nia*TX, 
pr/esu-mpiiones vocantur , q u i a a n t e o p u s m a l u m m e n t e p r e e s u m u n t u r et p rxo ip iua tu r , 

25- Donec judicet judicium. P lebi sell icet et p o p o l o s u o eansau i ud jud i cando , e t i l lum a 
mal is er ip iendo. 

20. Speciosa. Decora, g r a t a , exoptata. 

CAI-, X X X v r . - 3. Alleva manum. E r igo b r a c h i u m t o u m ad ne r eu t i endu ra , et ad imroit-
t endas plaga-, in hos tcs populi tu i . — Genie* alienas. I n f ì d e l e s . 

4. Eorum. Earu in gent iurn .— Sanctificatus es in nobis. (Es tendendo «¡metani miscricordiam 
t u a m , quu- nos ex mul t i s malis l iberas t i . — Afagnifi:ab<n-is in eli. T u a m ¿Kiteutiam con t r a ilio* 
exercondo, e t vindice dextera tua ilio« flagelli* c a d e n d o e t a d e r e n d o . 

6. Innovo, sif/na. Edo n o v a s ìgaa . — Immuta mirabilia. Grasce e s t , ¿XXcioccv, id est , alia 
nova pa t ra mi racu la , immutu ve te ra in n o v a , pa t ra s i m i l i a , sed d iversa ab ill is q u a Mose et 
Josue populi ducibus p a t r a s t i . 

1. Glorifica minum, et brachium dcMrum, Snpo rb i r o l . u r s u m n p n e d i c a n t : sc i l iee t illud 
Dout. 3 2 , 2 7 : Manus nostra excelsa, el non Dominus. fecil h<ec omnia. Con t r a ve ro t u . 
Domine, gloriam tuam libi a s se re manti t u a , e t braohio t a o i l los con te rens . 

9 . Tolte. De medio. — Adversàrium. P to lemieum L a g i . 
10. Festina tempus. Fcstinare fac. Quasi dicat : Cito adsit liboratio nostra. — Memento 

fina. Quem desìina<ti mali3 nostrls. — Enarrenl. F idc lcs tui Jud»: . 
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testimonium hit. D'aprSs le Grec 

. e e t qui t e . 
a . . « u . y u . o - «vu .» ou. .va j n - u v w o « c w 3 pRT DÌO 
e la dé l ivrance de sa na t ion o p p r i m é e , p a r c e que Dioc 
ir du joug qui l ' a c c a b l e . 

Reow 



C H A P I T R E XXXVII« 
D u v r a i e t d u f a u x a m i . C h o i s i r s o n c o n s e i l a v e o s o i n . C o n -

s u l t e r l u S e i g n e u r . D e s d i f f é r e n t e s s o r t e « « l e s c i e n c e . D e s 
s u i t e s f u n e s t e s « l e l ' i n t e m p é r a n c e . 

1 . TouL ami d i r a : J ' a i fa i t a u s s i ami t ié a v e c l 1. Omnis a m i c u s d i ce t : Et ego a m i 
cet h o m m e . Mais il y a un ami qui n 'es t ami que i c i t iam c o p u l a v i ; s e d es t amicu3 so lo DO 
de nom. i \ ' es t -ce ¡ « s u n e d o u l e u r q u i d u r e j u s - mine a m i c u s . N o n n e t r i s l i l i a ines t usque 

13. Cum impio de p i e l a l c , 
ones to d e h o n e s l a l e , c u m 
grar io d e ornni o p e r e . 

CA>\ X X X V I I . — 5 . Et contra hoslem //ccipict scutum. Quelque* i n t e r p r è t e s croient < 
mdn. i t ici uue néga t ion et qu 'on devra i t l ire : Il ne p rendra point le bouclier , c ' c s t -à -d i r 
o l e défendra point. 
12. Cum viro irrcligioso tracta. On doit voir ici une Ironie ou supposer qu ' i l m a n q u e 

éga t ion . Celle n é g a t i o n est d'a-ltours d a n s lo G r e c , oit on l i t : .N'allez pa s consul te r 
î m m e s a n s re l ig ion , sur les choses s a i n t e s , e tc . 



23. Qui SOpbistice loquitur, odibilis 
est ; in omni re defraudabilur : 

24. Non est illi data a Domino gratia: 
omni emm sapienlia defraudatus est. 

23. Est sapiens, animo» sum sapiens: 
et fruclus sensus illius laudabilis. 

26. Vir sapiens plebem suarn erudii : 
et fructus scusus illius fideles sunt. 

27. Vir sapiens implebitur benedic-
tionibus, et videntes ilium laudabunt. 

honorem, et nomea "illius erit vivens in 
aitemum. 

30. Fili, in vita tua tenta animam 
luarn; et si fuerit nequam, non des illi 
po lestaient ; 

31. Non cnim omnia omnibus expe-
diunt, et non omni animai omne genus 
placet. 

32. Noli avidus esse ia omni epula-
tione, et non te effundas super omnem 

33. In multis enim escis erit inilrmi-
tas, el avidi tas appropiuquabit usque 
ad choleratn. 

34- Propter crapulam multi obicrunt; 
qui autem absiinens est, adjiciet vilam. 

23. Colui qui use dun langage sophistique, est 
digne de haine : il sera pauvre et vide de loul. 

24. l i n a puinf-recu la grâce du Seigneur, car 
il est dépourvu do toute sagesse. 

25. Il y a un sage qui est sage pour lui-même ; 
et les fruits de sa sagesse sont vraiment louables. 

26. L'homme sage instruit son peuple: et le 
fruit de sa sagesse est stable et fidèle. 

27. L homme saee sera rempli de bénédic-
tions; et ceux qui le verront le combleront de 
louanges. 

25. Les jours de la vie d'un homme sage n'ont 
qu'un certain nombre : mais les jours d'Israël 
sont innombrables ; 

29. Le sage s'acquerra de l'honneur parmi son 
peuple, et son nom vivra éternellement. 

30. Mon fils, éprouvez votre âme pendant votre 
vie; et si vous trouvez que quelque chose lui soit 
mauvaise, ne la lui accorde/. pHs. 

31. Car tout n'est pas avautageux à tous, e\ 
tous ne se plaisent pas aux mêmes choses. 

32. Ne soyez jamais avide dans un feslin, et 
ne vous jetez poiut sur toutes les viandes : 

33. Car l'excès de viandes cause des maladies, 
cl le trop manger donne la colique. 

t 34. L'intempérance en 
l'homme sobre prolonge s 

. tué plusieurs : i 
s jours. 

O H A P I T E E X X X V I I I . 
D e s m ^ d e o i n s et de l e u r s r e m c d c s . C o m m e n t il f a u t p l e u r e r 

les rao.'te, D u repos n o c ^ ^ u r e p o u r o c q u e r l r la sagesse. 
X.a p r i o r e aanotiiie le travai l . 

V n ° n o r e z l e ra«*ecin 1 cause de la n6ces-
tatem, etenim ilium creavU Allissimu3.| sit6, parce que e'est le Trts-Haut qui l'a crfitf. 

Car. XXXVIII. — 1. Honor a tnedicum. La profession de modecin fut d'abord exelusive-

23. Qui sop?tislice loquitur. Grœce est, ô omitôuEvec i; W-vcsc. id est. oui in -ce,-bis sauû-'i-
feSÎf^-fi^"^^ O ^ i b u s euim gravis esthujusinôdi jactantia. - In omni r.: 
dcfraudabitur huccessibus çarebil. Vel sensus est : fraudes patietur: nemo enim fer* ««t 
qui non gaudeat, euin oos qui «apientiara suarn vendituut dccipi videt: aliqui otiam suntqui 
noc genus hommum decipere stndeant, ut seipaos aliquando agnoscere discant Vel sensixs 
p T e ^ U a q u â ï ' s o ï l k e Î n C ' h a T e t ^ 0 m n l n c « o t i o a u t qu^ t iono proposita fraudari sa-

24. Qratta. Non est illi a Deo datum ut gratiam inveniat in coulis hominum, illisque placeat. 
2.-.. Anima sua sapiens. Non ut 111e de quo n. 21, animic suie iniiiiiîs. — Semus iUiiu 

Sapicntirc et prudeuiiw. «••»». 
2Q Fruclus sensus illius fideles sunt. Verosenim et solides fructus parit iilius saplentia , 

bitur ad populi Dei fidolis dies sunt irmumori, ot ideireo s.pientis memoTa , ^ n ^ s r a é î 22KÏÏ? î» l
,„naÛi<,UB:ni C X C , d e l - H : , n n n a w m c s a e I û c i »'ujus sententiam pate't ex versiculo 

sequenti, m qua idem clare repeti tur . 
30. Tenta. Explora, examina quinam sint eius affectus ot oropensiories. — Si furrlx 

maloprohibe. C U t ' U m * ^ ^ d c 8 i d e r i n s - " *«< POM***!Co2S?ot l 

31. Non omni anima omne genus placet. Id est , placer» debet. Vel sensus est , oxolorau-
a ? , n u n o 3 t r i ' , U L - s l a t u m P rudonter oligamus , qua in ro al a scud^c t 

CM etî ' placent; quidam enim ad otiuni littorarum apti s i n t , alii ad re3 bidli-
32. Omni epulatione. Ulla epulationc, ut etiam xi omnem 

33. Usqv.c ad Choieram. Nimius enim clbus cruditatcm e 
créât. 

34. Adjiciet vitam. Vivet diutim. 
CAP. XXXVIII. _ 1 Honora medicumpropter necessilaicm. In GRINÇA «St., irjh' r i e •/¡¡¡AC 

Ttuatî ctUTOÛ, quia illius opéra etministerio aliquando indigos, convenienti honi ràro seduli-
avwiïrSrt ** ilHa8 n"",cra' ~ Elenim creavit Aliissimus. Dominus urtis média» 

escam dicitur 

. bilem. et alios vitiosos humoros 

TOH p. I V . 



23. Qui SOpbistice loquitur, odibilis 
est ; in omni re defraudabilur : 

24. Non est illi data a Domino gratia: 
omni emm sapientia defraudatus est. 

23. Est sapiens, animœ sum sapiens: 
et fruclus sensus illius laudabilis. 

26. Vir sapiens plebem suarn erudit: 
et fructus seusus illius fideles sunt. 

27. Vir sapiens iraplebitur benedic-
tionibus, et videntes ilium laudabunt. 

honorem, et nomea illius erit vivens in 
aitemum. 

30. Fil i , in vita tua tenta animam 
luain; et si fuerit nequam, non des illi 
po lestaient ; 

31. Non cnim omnia omnibus expe-
diunt, et non omni animai omne genus 
placet. 

32. Noli avidus esse i a omni epula-
tione, et non tu effundas super omnem 

33. In multis enim escis erit inilrmi-
tas, et avidi tas appropiuquabit usque 
ad choleram. 

34. Propter crapulam multi obicrunt; 
qui autem absiinens est, adjiciet vilam. 

23. Celui qui use dun langage sophistique, est 
digne de haine : il sera pauvre et vide de loul. 

24. l i n a poinf-recu la grâce du Seigneur, car 
il est dépourvu do toute sagesse. 

25. Il y a un sago qui est sage pour lui-même ; 
et les fruits de sa sagesse sont vraiment louables. 

26. L'homme sage instruit son peuple: et le 
fruit de sa sagesse est stable et fidèle. 

27. L homme saee sera rempli de bénédic-
tions; et ceux qui le verront le combleront de 
louanges. 

25. Les jours de la vie d'un homme sage n'ont 
qu'un certain nombre : mais les jours d'Israël 
sont iunombrables ; 

29. L e sage s'acquerra de l'honneur parmi son 
peuple, et son nom vivra éternellement. 

30. Mon fils, éprouvez votre âme pendant votre 
vie; et si vous trouvez que quelque chose lui soit 
mauvaise, ne la lui accorde/, pas. 

31. Car tout n'est pas avautageux à tous, e\ 
tous ne se plaisent pas aux mêmes choses. 

32. Ne soyez jamais avide dans un feslin, et 
ne vous jetez poiut sur toutes les viandes : 

33. Car l'excès de viandes cause des maladies, 
c l le trop manger donne la colique. 

t 34. L'intempérance en 
l'homme sobre prolonge s 

. tué plusieurs : i 
s jours. 

O H A P I T E E X X X V I I I . 
D e s m ^ d e o i n s ©t d e l e u r s r e m e d e s . C o m m e n t i l f a u t p l e u r e r 

l e s m o r t * . D u r e p o s n e o e s * a i x - e p o u r o c q u e r l r l a s a g e s s e . 
X . a p r i o r e s a n o t i f i e l e t r a v a i l . 

V n ° n o r e z l e ra«*ecin 1 cause de la n6ces-
tatem, etenim ilium creavU Altissimus.| sit6, parce que e'est le Trts-Haut qui l'a crfitf. 

CAT. XXXVIII. — 1. Honor a medicum. La profession de medecin fut d'abord exolusive-

23. Qui sophislice loquitur. Grœce est, ô omitcusw< i: W-fcsc, id est. oui in verbis taoirn-
feSÎf^-fi^"^^- 8 r A V ' 8 e s thu jus inôd i jactantia . - In omni r* 
defraudabitur. hucoessibus çareblt . Vel sensus est : fraudes pat ictur: nemo enim fer* ««t 
qui non gaudeat , euin oos qui sapientiam auam venditant dccipi videt : aliqui otiam surit qui 
noc genus hommum decipere s tudeant , ut seipaos atiquando agnoacere discant Vel sensiis 
p T e ^ U a q u â ï ' s o ï l k e Î n C ' h a T e t ^ 0 0 m n l n c « o t i o a u t q u ^ t i o n o proposita fraudari sa-

24. Qrasta. Non est illi a Deo datum ut gratiam inveniat in coulis hominum, illlsque p l a ç â t , 
¿.-i. Anima sua sapiens. Non ut llle de quo n. 21 , animic suie inutiiis. — Semus iUiiu 

Sapicntirc et prudeuti;e. «••»». 
20. Fruclus sensus illius fideles sunt. Verosenim ot solides fructus parit iUius aapientia , 

bitur ad poputi Dei fidolis dies sunt innumort , et ideireo sapientia mémo " a T q u ^ t n u ï o l 
2 2 K Ï Ï ? i« A « W U " m i C X C , d e l ' H ; i n 0 n a l o m c s a e I u c i »'«jus sententiam pate't ex veraiculÔ 
sequenti, in qua idem clare r epe t i tu r . 

30. Venta. Explora, examina qulnani sint eius affectai et oroponsiori«*. — Si furrU ««. 
matoprohibe. m*am * T - i t a t ' d c 8 i d e r i n s - " *«< ¿¡SStm.Co2S?ot l 

31. Non omni anima omne genus pUtcet. Id es t , p l a c e » debet. Vel sensus es t . oxolonui-
a r , n u Q o a I r i - , U L - s l a t u m y ™ , prudontor oligamus , qua in re al a s t u d ^ c t 

o c c u p â m e s aJi., placent; quidam enim ad otiun. littorarum apti s i n t , alii ad re3 bd l i -

32. Omni epulationc. Ulla epulationc, ut etiam r i omnem 

33. Usqv.c ad Choleram. Nimlua enim clbus cruditatom e 
créât. 

34. Adjiciet vitam. Vive» diutiu*. 
CAP. XXXVIII. _ 1 Honora medlcum.propter necessitaiem. In grreco est, i r jô- RÀE yatiae 

r iaoci «OTOÛ, quia illius opera et miniaterio aliquando indigos, convenienti honoràrio sedul i -
S c S r M t amacrft' - Elcnim oreavil AUissimus. Dominus artis medic» 

es cam dicitur 

. bîlein, et alios vitiosos humoros 

Tour. IV. 



L ' E C C L E S I A S T I Q U E . 

2 . Car lou te médec ine vient d e Diei 
c ev ra de s p r é s e n t s du ' roi. 
'i. La sc ience d u médec in l ' é l è v e r a 

iur, et il s e r a loué d e v a n t l e s g r a n d s 

passages 

impars 
d i san t q> 

•ostre» 

(honorent : 1" 

il » r u m . P r o c o r u m . S. Exallabil caput illius. Ad m a g n a s opes el honc 
5 . Indulsala est aqua amara. Exod . 15. 2 5 . 
6 . Ad agnilionem homfnurn virtus illorum. Dcu 

tea i Horum agiioscerent ; imo hane ipsam cognition 
illis Altissimo», u t per hoc honorarctur in mirabili 
l'ocultatos operatur. 
. 7 . In his. P o r hcec med icament s , vel per hos modi 
a romatar i i i s , pharmacopjcus . — Pigmento. Gr iece . 
Miaveii! odorem oxhnton i , et na res ac cc rebrum * g r 
S a n i t a t e m afferent is . — Non consummaòuntur oper 
dici n o v a 3 modica mentorum mixt iones et compos i ta 
las : l'igmentarius ex Ulis (herbis , r ad ic ibus , n r o u 
opus s u u ' n , quin inde tale ss diffundat dulcís au 
p u t a n t aliqui l egendum tvay.sp:«, dulcís aura, s u i 

8. Pax enirn Dei super fadem Ierra. Benigni tà ; 
h e r b a s a c st irpes , e t a l i a hujusinodi in u s u m modici 

9 . Ne despidas tsipsum. Ne tibi desLs med ¡carnea 
fac iendo . 

10. Averte a delicio. Mentom et volunta tem t u a n 

morbi 

Ad r ee t am operat io-

11. Da suavit 
divin is na r i bus ifflment 

ibatur. Vido di 

ttiam medico le 
13. Qnando 

1 1. Ipsi vero. Sacerdote 
student medici. — P r o p t e r 
iiibus l iberat i communi al 
¿agtôxwojç, quod in Uibilis 

Requiem 

Us Klamini Nobili« 

15. Incidet. li 
bus propter pecc 

20. Produc la 

li to r tores , 

t r a d a s -
n hi lar» 

peraw. 
\tìa inopie ÍÍCMÍICÍÍ 

, thymiar 

il; 
n a , e t c . , qua» s 
ncraorialo sou E 
Imbottito t h u r o . 

u n t GRUT« 

Doo e re -
nera o b l a -

is medici 1, (egri tudine al !iqua cor-

i c g r o t o , puls is dolorili! 18, facera 
t legrólo r u m , u t a mal is va le tud i -
i r eddan i iur. In grreco . n i , vaoiv 
, propter ' restituendam valeludl-

c idunt . — Secundum judicium. Ut decet . e 
17. Propter delaiuram. Detract ionein et oblocut ionem civiurn t u o r u i n . q u i . si viderint t e 

propinqui mortem lev i te r f e r r e , ex i s t imabunt to ilium od i s se , ot mor to illius f a i s se l a t a t u m . 
— Amare fer luclum. E d e -signa dolor is . — Consolare propter trislitiam. Consolat ionem a d -
mi t to , n e t ibi noceat tr ist i t ia et m œ r o r . 

IS. Secundum medium ejus. P o m p a funor is persona* m e n t i s ot d igni ta t i consen tanea s i t . 
— Propter delracOonem. Quam de la turam dixit n . 17. 

19. Cooperít vlrtutem. Obrui t et opprimit v i res corporis , ot sen ium induc i t quo corv ix c u r -



:l sepultura; qua: 

Unie. Morino. — Ptssimabis. 

Qui ac t iva v i t e functioi 

ilo. Grajeo «st, tv Sisari jc ivrpw, id est, in hasta stlmulo p r e ß : 

C H A P I T R E X X X V I I I . 



4 0 6 L 'ECCLÉSIASTIQUE. 

C H A P I T R E XXXIX. 

>11 R du Sa«e; éloge de la Sagesse. J-lxhortation 
d'Isi-aël pour qu'ils bénissent le Seigneur dans 

us. De ltv justice de Dieu, 'l'ouïes les créatures 
it. 

In prophails. Grœce, in prophetUi. Totam socram Sccipturnm Intel-

CHAPITRE XXXIX. 

21. Opera Domini univers« bona valde. Cette doctrine était la condamuatK 
qui commençait déjà à se développer , et dont les Israélites avaient vu l'applm 
D'après la relinion des deux principes . le monde étant l'œuvre du princip 
principe du ruai, il y avait deux sur tes de créatures ; les unes bonnos qui étale 
principe, ot les autres mauvaise» qui étaient nées du principe mauvais. Le 



'est arrêtée comme verbe ejus stclil aqua 
ît in sermone oris illiuí 
iquarum; [a Gen. 8. 3, 
am in precepto ipsius ] 
ut minoratio in salute i¡ 

sa bouche; 
23. Car tout devient favorable 

le commande ; et le salutqu'il donne 
24. Les œuvres de tous les hor 

présentes, et rien n'est caché à se 

25. Son regard s'étend de siècle en siècle ; et 
en n'est grand ni merveilleux devant lui. 
26. On ne doit point dire de ses œuvres : Qu'est-
! que ceci? qu'est-ce que cela? Car tout se dé-
iuvrira en son temps. 
27. La bénédiction qu'il donne est comme un 
¡uve qui se déborde. 
28. Et comme le déluge a inondé toute la t e r r e , 
nsi sa colère sera le partage des nations qui ne 
; sont, pas mises en peine de le rechercher. 

impure 

Qaomodo cataclysn 
\> , s i c i r a ' psi US gf 

Gen. 7 . 21.1 
2!). Quomo 

siccitatem, et si 
illius viis illori 
peccatoribus olfr 
Exod. 14. 21.1 

30. Bona boni 

29. Comme il a changé ICÏ 
:t comme ses voief 

furent directa; 

de chute. 
30. Comme les biens dès le commencement 

ont été créés pour les bons, ainsi (les biens e t ) 
les maux ont été créés pour les méchants. 

31. Ce qui est principalement nécessaire pour 
la vie des hommes, c'est l 'eau, le feu, l e f e r , 
le sel, le lait, le pain de fleur de farine, le m i e l , 
le raisin, l'huile et les vêtements. 

et vestimenti!» 

: lis in bona, sic et 32. Or, comme toutes ce 

20. In tempore suo qiw< 

« lo plan di Y 

prend' 

¡onnaitra que Dion a tout fai 

pour les saints, aussi se changeut-ellcs en maux 
pour les méchants et pour les pécheurs. 

33. Il y a des esprits qui ont été créés pour 
itre les ministres de la vengeance ; et par leur 
fureur ils augmentent les supplices des méchants 
qui les auront commis. 

34. Ils se répandront dans toute leur violence 
au temps que la mesure de la justice de Dieu 
sera remplie; et ils satisferont la justice de celui 
qui les a créés. 

35. Le feu, la grêle, la famine et la mort, 
loutes ces choses ont été créées pour exercer la 
vengeance de Dieu; 

36. Ainsi que les dents des bâtes, les scorpions 
et les serpents, et l'épée destinée à punir et à 
exterminer les impies. 

t 37- Toutes ces choses exécutent les ordres du 
l i g u e u r avec joie; elles se tiendront prêtes sur 

la terre pour servir au besoin; et quand leur 
temps sera venu, elles obéiront exactement à sa 
parole. 

38. C'est pourquoi je me suis affermi dès le 
commencement, j e les ai considérées et méditées 
en moi-même, et je les ai laissées par écrit. 

39. Tous les ouvrages du Seigneur sont bons; 
et il met chaque chose en usage quand l'heure 

40. On ne peut point dire : Ceci est plus mal 
que cela. Car toutes choses seront trouvées 
bonnes eu leur temps. 

41. C'est pourquoi, dés maintenant, louez tous 
de loul votre cœur, et bénissez par 

impiis c l peccatoribus in mala conver-
tentur. 

33. Sunt spiritus, qui ad vindictam 
creati sunt, et in furore suo confirma-
verunt tormenta sua; 

34. In tempore consuramationis effun-
dent virtutem, et furorem ejus, qui fecit 
illos, placabunt. 

35. lgnis, grando, famés, et mors, 
omnia hiec ad vindictam creata sunt; 

36. Bestiarum dentes, et scorpii, et 
serpentes, et rhomphœa vindicaos in 
extermiiiium impios. 

37. In mandati s ejus epulabuntur, et 
super terram in necessitatene pramara-
bunlur, et in temporibus suis non'pr«-
terienl verbum. 

38. Propterca ab initio confirmais 
som, et consiliatus sum, et cogitavi, et 
scripta dimisi. 

39. a Omnia opera Domini bona, el 
omnc opus bora sua subministraba, fa 
Gen. 1 . 31. Marc. 7. 37.1 

40. Non est dicere : Hoc ilio nequius 
es t ; omnia cnira in tempore suo corn-
probabuntur. 

41. Et none in omni corde et ore 
collaudale, et benedicite nomen Domini. 

Ics paroles de votre bouche le nom du Seigneur. 

37. In ¡namlatis ejus epulabuntur. Dieu est l'auteur do tout co qui existe lin cróant les 
êtres !1 a conservé sur eux son empire. L«3 lois qui les régiront sont toutes'l'expression de 
*a volonté. U est le maitre do suspendre ces loi» quand il lui platt, comme il n éto lo maître 

l c s <r r e o f; Cô qui nous fait comprendre le miracle. Dieu commando a la terre, à la mer, 
™ Ì D K X Joua les êtres, h fa vie et 8 la mort, et tout lui obéit. U donne cette puis-

saura sous la lui nouvelle. 

33. Sunt spiritus, qui ajvindtctam creati sunt. Angoli « v e boni sive mali, ani sunt ad-
Z S ^ ' r K ' , ' ' ' ? ' " V " T " i , " 6 " ' inferunt. - C ^ n J n r u m tor-
menta a«.'. Consumer interunt Hagelia et tormenta, prout a Domino jnbentur. 

Si. In tempore consumma'.ianis. Consuinpttonis. finis, interim», nei-is curn scilieet Itans 
malos perd-r-- docrevit. — Effonde,il virtutem. Bserent vtm et notentiam saain. — ¡'uro-
rem... placabunt. Cam ouim vindieta do peccati* sorailur, rane placatur stsedaTlIr faror D S 

33. Rkomphva. Gladiua. - rhulicans in acterminium. Oeeidens et peni™, 
n ™ ' ! o ? " 1 " ¡ ! " í " ' 1 ' i ? . í i , ™ ' " ' • i5'am seornii, serpente* , gladiu,. ut ioanitur Moses in 
Doni.. e. Si, n. 42. decorati! oar.m, si jubeat Èommus, idquo ¡¡rompi, faeient et libeaior et 
quasi opuiarentur etconviviuni agit>reM.«aare t<o cpalabtmtur in eraco est. OaAMm^t,, 
gaiidebunt, exn.tabuul. — Innecestitasem praparabmtur. Maialiate et nosia parata sunt, 
'¡V n:vl '[ et necessitai tulerint, ad manum baberi poasint. — Xon praterient verbum. 
Ad untfuem u! effectum dahunt. quod jussa fuerint. 

33. ,14 initio confirmaim ettm. in hac semeutia. — Camiliaus sum. Grioco, $itvsr»r,v 
s e f u S i i r 0 0 " ' * n ' m ° - ® 'cripta dimisi. Animi et mentis me« deerota qua.' 

aJ^/umlnstituta s 'unt"'"™'' ' ' ' S ° ° c o m l l l i s S a b i ' « l s u l "P«ra sua eserant 

io. Non est dicéro : Hoc ilio nequius eli. Dei» nihil lecit noenam, id est, malum et repre-

paro tandem inoenient. ' essitas ea requ re . .11 vertunl, omnia suo torn-

ii. Et nuno. None igitur. — Omni carde. Toto corde. — Nomen Domini. Dociinum. 



L ' E C C L E S I A S T I Q U E 

M i ^ 

1 . Occupatio magna créât a est omni-
bus hominibus , e t j u g u m grave supei 
lllios Adam, a d i e e x i t u s de ventre matrii 
eorum usque in diem s e p u l t u r * , ir 
matrem omnium. 

1. Une inquiète occupation a été destinée 
d'abord à tous )e3 hommes; et un joug pesant 
accable les enfants d 'Adam, depuis le jour qu'ils 
sortent du ventre de leur mère jusqu'au jour de 
leur sépulture, où ils rentrent dans la mère de 
tous. 

2. L e s imaginations de leur espr i t , les appré-
hensions de leur c œ u r , les réflexions qui les 
tiennent en suspens, et le jour qui doit tout 
finir. 

3. Depuis celui qui 
gloire' jusqu'à celui q 
et dans la cendre ; 

i . Depuis celui qui est vêtu de pourpre et qui 
porto la couronne , jusqu'à celui qui n'est couvert 
que de toi le; la fureur, la jalousie, l'inquiétude, 
ragi tat ion, la crainte de la mort, la colère tou-
jours v i v e , et les querelles, 

5. Troublent leurs pensées dans le lit môme, 
et pendant le sommeil de la nuit qui est le temps 
qui leur a été donné pour prendre quelque 
repos. 

ti. L'homme se repose peu, et presque point: 
et dans son sommeil même il est comme une sen-
tinelle pendant le jour. 

L e s fantômes qu'il voit en son Aine l'inquiè 
tent ; il s'imagine fuir comme un homme qui s< 

2. Cogitationes eorum, et 
cordis , adinventio expeclaliot 
dies fmitionis ; 

de 3. A residenle super sedem gloi 
rre usque ad humiliatum in terra et 

ultus, (luctuatio, et timor morti 
ïcundia per^everans, et contenlio. 
5. Et in tempore refectionis in c u l 
unnus noctis immutat scientiam eji 

6 . Modicum lanquam nihil in requic . 
ab eo in somnis, quasi in die respcc-

s . 
7. Conturbalus est in visu cordis s u i . 
nquam qui evaserit i n die belli. In 
raporo salutis suce exurrexit, et admi-
ins ad nullum timorem ; 

n'avait aucun fondement. 
8. Toute chair est s u j e 

puis l e s hommesjusqu'uu 
encore sept fois plus que 

i les détrui 
j a m a i s ê t re 
pour accal 

les r e n d r e humbles 

CAP. X L . — 1. Occupatio. Negotlura, mo les t i a , i nqu ic tudo , ¡erumnie; grir.ce.c! 
— Matrix eorum. Tc r r i e , ex qua formati s u m u s , et in Cujus s inum omnos t andem oo-

2. Adinventio expectationis. M al a et Incommoda q u » sibi fingit a o i m u s , excogitot • 
v e n i t , e t anx i a expec ta t ione u t sibi impendea t ia re fonnlda t . — Dies flmtionis. Die3 

3. A residente. Quasi dicat : Nemo liber e s t a dictis molcstiis. 
4. Lino crudo. VOSÎO rudi ex l i no nondum e x c o c t o , noc lotiono pu rga to . 
5 . Tempore refectionis in cubili. Cum v i r e s , e o r p o r e i n s i r a to a d quiotem composii 

c i endœ sun t . — Somnus noctis immutat scientiam. Curie an imum lacé ran t , a l t e rnan t , 
in h a n c sentent iam i m p e l l u n t , modo ab i l la r evocan t . 

6 . Modicum tanquam nihil in re>iuie. M o d î c a e t quasi nu l la o s t r o q u i e s . — Ab eo. 
quo f u i t in requio. — In somnis quasi in die respect 
in diebus spécula. Corporc dormi t , sed somno paruir 
ot cxeubi to r ibus somnus ob rep i t , qui host ium t imoré , t 
can t intligonda», ex iguam et tlrr—~ ' 

7 . Conturbatus est in visu COI 
bnnt ; n a m p u g n a m c u m hos te s 
tem evadat . — In tempore salv 
t u n e evigi la t . — Admirons. Mi 

8 . Cum omni came. Id accidi 
a n i m a l l a somnian t . — Super p 
conscionUie s t imul is fodiuntur , 

dormiendum v ide t , i l lum con t i 
et difllciiem f u g a m , qua v i s he 

.. ua> «V I C V . I I , wiuuiv ••» « u n « lui SI01.M tViunii i SO disSÏpora en fai 
t t o m b e r la p lu io , de même l e s p révar ica teurs se dissiperont à la fin en la i ssan t tombe: 
leurs mains tout c e qu ' i ls possédaient . 
8 . VUa sibi sufficientis operarii condulcabiiur. Saint P a u l apprécia i t de même la douceu: 
l ' ex is tence de l ' h o m m e , qui s e suffit p a r son t rava i l : Argentum et aurum aut restem nul 
s concupivi... quoniam ad eo, qua mihi opus erant. et his qui mccum sunt, ministraw 
it manus iuœ t A « t . , X X . ;«) . 

t h a b e t . — Sic ut tonitruum magnum 



10. Uulîer immacuiata eomputabitur. Ménochius cil« l'exemple d'Artémise, qui a illustré 
Mausolo. Noua pouvons c i t e r , d'aprûs la sainte BcrUuro, Manassés, qui a été illustré par le 
courage héroïque -le Judith ( J u d . . VIII, 2); Iîooz, par la vertu do Ruth la Moabite (Ruth. , I I , 
I I I ; Cf. l ' rov . , XXXI, 28 e t seq.}. 

C H A P I T R E X L I , 
D u s o u v e n i r d e l a m o r t . L ' o p p r o b r e e t l a m a l é d i c t i o n s o n t 

l e p a r t a g e dc-S m é c h a n t s . I . , a b o n n e r é p u t a t i o n v a u t m i e u x 
q u e l o s r i c h e s s e s . D i v e r s e s c h o s e s d o n t o n d o i t r o u g i r . 

reputa te ora-



L ECCLESIASTIQUE. 

t rlivltia quas a majoribus a 

13. A maledicto in perditionem. Grsece, i?:b yjí' 
[>rùi>antur ut Deus illos perdat. — In perditiot 
in voto, ad perditionem in to . 

11. Lucius hominum in corpore ipsoi 

K 



I. 'BCCLKSIASTIQUE 

O H A P I T B E X L I I 
X>í?f chonea d o n t il l ie l a u í pan r o u s i r . Vigi lancje q u e le 

p&re «loit exeroex- «ur sen filien. Fui»* la o o m p a g u i e des 
femmc-s. L o u a n a c s de* o u v r a g e s du tfcignevir. 

7. Datura vero H aeceplUM omite, describe. On serait étonné que l'Eaprll-Saint fút entre 
dans de semblablos détails, si I'on ne savaitque la paix et le boabeur d'uno moison dcpohd 
souvent de l'ordre que le chef ¡uet dans l'ad>níní8lraii©n de se* aíFuiros. Le dcfaat d'ordro 
ameno la ruine, la ruine couduit k la misero ot la misero entrníno toutes sortes de fautes 
morales. C'est ainsl que le desordro mutcriol ct le desordro moral se tiennení. et que l'un est 
souvent la causo de í 'autrc. 

3. De verbo sociorum e¡ viotorum. Si inter peregrinum cc socium aüquem t 
controversia, eave ne vitioso ductus pudore jusiitiam violes, et uro socio prono, 
uirandas: sed iustus esto et rectus arl.:ter, ut etlam peregrino oiusam .vi indi ce. 
illius l'uorint pot.ores. -Dedatione hareditatis. amicorum. In distributione 
hieroditatis cequaliter ec lidelitcr inter coheeredos dividonda, noli ex pudoru ui 

a altor!. ICaque vertunt aliqui : Ne des /ocui/i pudori in h'firedUa 

4. D" legualüaie staicra: ct ponderum. Non te pudt 
ut icqutun tribual ct tibi debitara mensuram aut pondu: 
ducti hoe facorc non audcant. Vel sensus e s t : non te pudeat exactum esse in servan 
litate menaurarum et ponderum , etiamsi alioa cernía passiin fraudihus grassari, et 
simplleem aut nimia anxium rideri animadvertas. — /)•> /ic'juísitlone multorum et p< 
Non te pudeat si pauea aequiras, aláis ad magnos divitias pervoniontibus; noc propte 
tiam violare ve lis. 



L E C C L E S I A S T I Q U E . 

i s u j e t secret de 9. Fill 
d i e lui cause lui e l sollici 

)mmoraia 

•traitement une fille l iber t ine , de 
vous expose a u x insul tes de vos 

i ne vous rende l 'ob je t de la nié-
: une ville et la f a b l e du peuple 
vous déshonore devan t tout le 

11. Super illiam luxuriosam confira: 
cus tod iam; nequando faciat t e in o j 
prubriura venire inimicis, a delractior 
m ci vitale, et object ione plebis. et cor 
fundal te in multi tudine populi . 

12. Omni homini noli intendere i 

it un su je t de confus î 
souviendrai donc- d> Domini. 

ibscont 
liJle ri 

•0 ilia. LoSagc 

a la mai? 
tombe d-

ito s t é r i l e , ce 4 
urn Domini. Ic 15. Afdvnoi 

turelles. Mai-
qu'en Iigypt •éûéchi 

9. Abscond.it Fac i t enim ut noctu 
a x i « t o ï i , ne llore:u a 

liât superadulla, u 
1. — Odlbills fiai. E t 

10. Polluaiur h Corruptorem admi t t a t , di 
Cum \>iro commoratu. v 

ir adulterium. — Sterilis e, 

11. fiiiam luxuriosam. — Diligonter custodi filiam luxuriosam. — In opprobrium., 
inimicis. No inimici lui dodecus al iquod filial tibi opprobrara merito possint. In gra*-o eat 
imyjXQji*t tceliliam, id es t , ne Icetitice occasionem p r a b e a s inimicis. — A deiracliona it 
civitate. Propter deiractionem in e iv i t a t a . G r a c u s habot , XaXtav ivitot&t, fabulam in civi-
talc, no to fabuiam faciat. — El objectionc plebis. Qua: dotnesticura illud dedccus objiciat. -
Confundat. Pudefeciat. 

12. ¡«lenders in specie. Pu lchr lmdinom aspienre. 
13. Da vestimentis... procedil tinea. Quemadmodum ox vcstimcntis tinea nascitur, ita n 

muliore pulchra tinea amoris , qua- rodal eor a sp ic lea ib . 
14. Melifir est enim inlquita* viri. Melius enim est virura tibi iniquum esse, intostum et 

contrarium, quam mulierem erga t e benignasn nut blandam; in hae enim majus est per icu-
luiu. — Confundeng in opprobrium. Dedeeorans to ; cuui ud turpcm consuctudio— 

15. Memor ero. Commemorabo.— Qua; vidf. Qu» oculis inspexi, vel re 
sum. — In sermonibus Domini opera ejus. Vorbo jussuquc Domini omnia 
s u n t , couservantur et gubernantur . 

lfi. Sol illuminans per omnia respexlt. Es t enim sol quasi oculus mundi 
e t lus t rans . Gloria Domini. Miniatarium solis ¡ucom gumma veioeitate 
suo calore euncta foventis, etc. , in magnam Dei gloriam cedit. ' Vel sen 
omnia psr iust ra t , ita e topus hoe D e i , noaipe muudusplenus ost ipsius ma. 

ipicien! 

W W 

no peut e in brass 
iere immense qu 

e rdans 
i s'en di 

incell* nous t r a nsporte 
. la plenitude do sa gloi 
; ctornite que sa bonte« 



21). Il a all'ermi ce que chacun a de bon 
pourra se rassasier en voyant sa gloire ? 

i 2G. Uniuscqjusque confirmavit bona. 
IEt quis satiabitur videns gloriam ejus? 

C H A P I T R E X L I I X . 

G r a n d e u r d e D i e u m a r q u é e d a n s s e s o u v r a g e » . I , e c i e l , le 
s o l e i l , lu l u n e , l e « é t o i l e s , l ' a r c - e n - o i e l , l e s é c l a i r s , l e t o n -
n e r r e , l a g r è l © , l a g l a c e , l a m e r e t l o u t e s l e s a u t r e s c h o s e s 
d a n s l e s q u e l l e s é c l a t e n t l a t o u t e - p u i s s a n c e d e D i e u e t s e s 
p e r f e c t i o n s q u i s o n t a u - d e s s u s d e t o u t e l o u a n g e . 

1. Le firmament est la b e a u t é des co rps les 
p lus h a u l s , l 'o rnemcnt du ciel ; c ' es t lui qui c n 
rail lu i rc la gioire. 

2. Le soled paraissant à son lever annonce le 
j o u r ; c e s i le vaso, l'ouvr&ge exquis du Très-
Haut. 

3. Il brùle la terre en son midi : et qui pcut 
supporter sea vives ardeurs? il conserve uni: 
iournaise de feu dans scs chaleurs. 

4. Il brùle les montagne« d'uno triple fiamme; 
il lance des rayons de feu et la vivaci té de sa 
lumière éblouit les yeux. 

5. Le Seigneur qui Fa créé est grand : il bitte 
sa course puur lui obéir. 

G. La lune est dans toutes les revolutions qui 
lui arrivent, la marque des temps, ct le signe des 
chnngements de l'aunée. 

7 . C'est l a lune qui de t e rmine les j o u r s do fé-
Ics : c 'est un corps d e lumière d o n i la c l a r i é , a r r i -
vée a son p l u s hou t p o i n t , d iminue tou jour? . 

CAP. X L l l I . — 1 . Altitudini* fin 
due à 1 aquelle nous donno«« <« -». 
p lus d'eclat la beauté des « 

. D'aprfes le Grec : On soufflé dima 
un leu trois foi 

t Ics yeux ne pei 

1 . Altitudinis firmamenlum pulchri-
tudo ejus es t , species cceli iu visione 
gloriai. 

2. Sol in aspectu annuntians in exitu, 
vas admirabile opus Excelsi. 

3. In meridiano exurit te t ram, e l in 
conspectu ardoris ejus quis poter il su-
stinere? Fornacem cuslodiens iuopcri-
hus ardoris ; 

4. Tripliciter sol exurens montes, ra-
dios igucos exsuffians, et refulgens ra-
diis suis obcaicat oculos. 

5. Magnus Dominus qui fecil illuni, 
et in sermonibus ejus fesliuavil iter. 

6. El luna in omnibus in tempore suo, 
estensi!) temporis, et signum ce vi. 

7 . A luna signum dici fcsli, luminare 
quod minuitur in consummalione. 

•ntvm Le Arma: 
m do ciel. C'est dui 
e Ilieu. die Bossi 

3. Fo> im custodiei 
¡oleil brillo lo; 
erveille ft e s solei l d'fi 
m ani. Los Hébreu. 

asigne ici l ' immensité do l 'éton-
! im:nen si té quo brillo avoc le 
son compie, l à eat s a demeure, 
ne fournaise pour y exci ter le 
plus a rden t . Cet te description 

• l a lumière. 

9 qu'ils divisi 

rapport 
ï l 'année luna i re ; pa r 

:nt lu 
c'était 

mps . 

20. Uniuscujus'iue confirmavii Iona. Scilicct pe r oppositum s u u m ; sic materia perf ic i tur 
» r formant , potenti» per ac tum. S i c al bum e x nigro pulchr ius appa re t , j uven tus Consilio s e -
rum regi tu r . senes j u v e n u m i u v a n t u r auxilio Cl ari us hune sensum exhibent g rœcnqua ; habont . 
IV TCÙ ÌW; «çtpeoot T Í ; unum unita ihoe e s t , a l t e ram alterius) stabilivi! bona. 

CAP. XLI I I . — 1. AUUudinis fit-momentum pulchritudo ejus est. Pa r t í cu l a ejus referenda 
est ad vocom alliludlnis, ut sonsus sit : a l t i t ud in i s , ho« e s t , cicli altissimi pars nobil iss ima. 
puta nrmamentum , «ivo cœlum s t e l l a tum, est pulchr i tudo e ju s , scilicet a l t i tud in i s . — Spe-
:teseceli in visione glorio:. Species et pulchr i tudo firmamenti, uuie est specie» e t inilchri-

— : " - - r glor ia tura i p s i u s « d i . t u i a D e i ,qui " 

glorio* liei est in specie ccell. 
2. In aspectu. Cura nos incipit a: 

mus . - Annuntians. Adesse lucen 
— Vas. I n s t rumen tum, organum 

3. In meridiano. Meridie. — Fo 
j am in g r i ecoes t , çoaûv insuffla 
dien tes follibus a u t a l ù 
intel l igonda ut sensus consta t hoc 
r a n a tornaci* ignem exc i t â t , sic, 
pert ìciuntur. 

4. Tripliciter sol exurcns moni 
/ Ian*. Kmit tens, o j acu lans . 

ti. In sermonibus ejus festina» 

6. Et luna in Omnibus. Vel in < 

gnum tompons ; nam pei 

ordinci ordia mdum fuis 

guet 

— I' 

. Multo magi 

ut. Est au tem par t ícula al iqua similitudi 
ut f a b e r fe r ror ius aut cultos ca lcar ía ; , a 
iperibus ardoris. In operibus q u » igni? 

t l a ( 

signt 
lunara tempora d i s t inguuu tu r . 

m dici festi. Neomooirc qua: celebrabatur in novi 
Minuitur in consummation*. Luco nimlrura deci 

.rdore 

>1 montes exur i t . — Exsuf-

rimo cursuin suum conlìcit. 
s, ve l in omnibus mutat io-
ftuut. — Signum aoi. Sl-

dgnifieat Ipsa 

9. Vas caslrorum in excelsis, ii 
mámenlo cœli resplendens gloriose 

11 . In verbis sancii slabunt ad judi-
cium, et non deficient in vigiliis suis. 

12. Vide arcum. etbcncdic eum a qui 
fecit ilium ; valde speciosus osi in splen-
dore suo [a Genes. 9. 13-1 

13. Gyravil cœlum in circuì tu glorile 
su®, manus Excelsi aperuerunt illum. 

l i . Imperio suo acceleravi nivem, ci 
accelerai coruscaliones emitiere judicii 

10. I n magn i tud ine s u a posu i t n u b e s , 
e t confract i sun t l ap ides g rand in i s . 

17. I n conspec tu e j u s c o m m o v e b u n -
lur mon tes . et in volúnta le e j u s a s p i r a -
b i t n o t u s . 

18. Vox tûni t ru i e jus ve rberab i t tcr-
r a m , t empes ta s aquiloni 
t io sp i r i lus . 

9. Vas caslrorum. Dan" les P rophè tes , Ics étoiles sont ordinairement e. 
mëe ran gèo en batai l le . El les obéissent toutes ft la voix de Dieu , oomnx 
c h e f , et el les sont toutes nu posto qui leur a été assigné. 

15. Aperti sunt thesauri. L a même figure se t rouve non-seulement dm 
dans les Psaumes (Ps . CXXX1X. 7). Elfe est fondée sur P 
quo Dieu tenai t les v e n u ren fe rmés , et qu'il les lâchait a volonté. Dans l a m v t h . 
e t l a t ine , la légende d 'Eole repose sur l a mémo donnée. 

8. La lune a donné le nom au mois; sa lumière. 
oît d'une manière admirable, jusqu'à ce qu'elle 
it parfaite. 
9. Un camp militaire luit au haut du c ie l , et 

jette une splendeur étincelante dans le firma-

1(1. L'éclat des étoiles est la beauté du ciel ; 
c'esl lu Seigneur qui éclaire le monde, des lieux 
les plus hauts. 

11 . A la moindre parole du Dieu saint, elles 
se tiennent prêtes à exécuter ses ordres : et elles 
sont infatigables dans leurs veilles. 

12. Considérez l'arc-en-ciel, et bénissez celui 
qui l'a fait ; il éclalc avec une admirable beauté. 

13. I! forme dans le ciel un cercle de gloire ; 
et son étendue est l 'ouvrage des mains du Très-
Haut. 

14. Le Seigneur fait tout d'un coup paraître la 
neige : il se hâte de lancer ses éclairs, pour l 'exé-
cution de scs jugements. 

15 . C'est pour cela qu'il ouvre ses trésors et 
qu'il fait voler les nuages comme des oiseaux. 

•16. Par IR grandeur de son pouvoir il épaissit 
, et il en fait sortir la grêle comme des le: 

pierres. 
1 7 . Par u 

tagnes ; et s 
vent du midi. 

18. Il frappe la terre 
nerre , par la lempéle 
tourbillons des vents. 

r le bruii de son lon-
i aquilons, et par les 

8. Mensis s>. 
dici'.ur JMWH, 
H e b r e o s vero 

>me>t ejus. Tarn apiid Gr»c< 

ir r n 1 jar each, et ab illa m 

uam «pud I lcbrtcos ; na 
apud Lat inos, ut nliqui 
iarrv Jerach. — In < 

a Grtccis luna 
ratiuni. Apud 

V. Vas caslrorum in e-xcclsis. P r « c l a r u m Dei i n s t rumen t 
phrasi mili t ia e t castra cceli d icuntur . 

10. Species cceli. Pulchri tudo c<nli. — Mundum illumine 

11. In verbis 

bias 
nda, rlgeros dec 

vigil iasquo s 
12. A rcum. I r idem. 
13. In circutlu. Semicírculo queii 

grseeo onira e s t , i r á w u r a v . 
li. Acceleranti. Mitt i t n ives quie 

accipiendum est quod sequitur, necci 
v u a s suo tempore et sapient i judicio 

lt>. Aperti sunt thesauri. T h e s a u r 
claves in quibus nubes c l audan tu r e t 
t ex tus j u x t a vulgariura hominum c 
prodire exist imant . Sic, Job. 22 : 
grandinis aspeccisil, quœ praparav 

mim < 

describit . — Aperuerunt. I ixpanderun t , extendei 

mit t i t . 
nivi8, p l u v l a r u m , etc . Non quod sint apothec-,* aut con-
a iyes, et suo tempore inde piNimantur; sed loqui tur sacer 
l in ionem, qui hujusmodi meteora cum liunt , al icunde 
fumquid ingressus es thesauros nicls, aut ihesauros 

in tempus hoslis , in d i em pugna: el belli t — Nebula. 

16. In magnitudine su» posait nubes. Magna sua potontia excitât nubos. eas s t i p a i , donsut, 
flrmatque : ¡a gr¿eco enim e s t , tvyuot , firmavit, nibornvit , prieteritum pro pr iesent i , firmat, 

~~ Goffrarti sunt lapides grandinis. Loquitur jux t» vulgi opinionem, qui ex is t imat 
mbc decisa, 

eilicat qui respicit i 
grandi nom e 

17. In conpectu ejus. Do: .....%...., 
volúntate ejus. Ipso volente aut jubon te . — Aspirabit Notus. 

io • • Sonus, strepitìi*, f r a g o r . — V e r b e r a b i t . Ori tur cnim tonilru ex vohomenti 
- "Huium, quic vehemcncom faci» aeri s impulsum, quo terra vorboratur . Voi d ic i t a r 
o t e r r am, quia aures et corda mortalium horribili fulminant f ragore perce l luntur . — 

18. V o i 



procella)» 
, qui in or( 

p i l l an t , groppo di 
19. Sicut avis de 

magno numero vola 
aut similis osi oxer< 
opcriaut, obruant , 

20. Candoris. Qui 
cadondi e cœlo, ei « 
tur. — Expavescet. 

ad «cdondum, id 

li os» in nivo. — imbrem ejus, in grw.o 
quasi plucndi signiticat ; voi aquam i n e 
. Mulinili roir.ibitur. Grasce ÌX^YÌSÌTSH, 

aôviç, quod vel 

ùdotur. Es; 
i e s t , n ivem, qmc in summ 
« i l lb facere. 
:pûçaXXoç, c r j s ta l lus dioltur 
m aquarum requicscet. Giaci 
custam inducit. — Sicut ¡ori 

22. Gelavi I erystallus. Co; 
Ab aqua. Bx aqua. — Super 
eus et aquarum conceptaculi 
uquis. Enallage, pro aquas \ 

23. Devorabit monies. I»ef 
quodammodo devorat, — E x i 

congrega 
a t , ct aq 
uasi Iorio 

Bxaiccabit , arefaciet ; 
icstu urcbar, et gelu. 

a omnium in festinatione nebular. Remedium omnia 
, est nebula, nube» scilicet et r o s , hoc es t , pluvia 

t . et nix tabescit et solvitur. — Ab ardore. Aust: 
linuet nivem , aut glaciem quom crys ta l lum vocavc 
f ejus. Verbo ejus, prœcepto e ju s . — Cogitation* 
lattone, sermone. jussu. — Placavit abgssum. Seda 
ettiarum genera. Piscium, cc to ra rn , etc. — lit on, 
Ita l loratfus, lib- I, oil. S : 

lodorum 
<tro exci 

Bumilent 

pecprum. 

• Creatura Iclluarum. Immanes belle 
2S. Prople*' ipsum. Grace, à' . 'aùrò 

4 2 2 L ' E C C L É S I A S T I Q U E . CHAPITRE XLIV 

C T I A P I T I I E X L I V . 

E l o g e s d e s p a t r i a r c h e s e t d e * g r a n d s h o m m e s d© la n a t i o n 
s a i n t e , ©t p a r t i c u l i è r e m e n t d ' H c n o o h , de N o c , d ' A b r a h a m , 
d ' I s a a c e t <îe J a c o b . 

1. Laudemus viros gloriosos, et p a - | 1. Louons ces hommes pleins de gloire, qui 
rentes nostros in gencrationc sua. ¡sont nos pères , et dont nous sommes la race. 

29. Mutin dicemus. Les descriptions qui procèdent sont d'une grande richesse et rappellent 
les plus belles pages de David, de Job ot dos Prophetos. Cependant l'auteur sent qu'il est 
resté bien au-dessous de son sujet. Il complète donc 3a pensée on ajoutant que la parole hu-
maine n'est rien quand il s'agit de rendre compte des merveilles de la création, parce que les 
œuvres du Seigneur sont au-dessus de toute louange. 

CAP. XLIV. — 1. Laudemus viros gloriosos. I.e Sage loue los hommes célèbres de sa na-
tion. U comprend par lit les patriarches, les prophètes . le? pontifes . ot en général tous les 
chefs illustres du peuple de Diou (Cf. verset fe). Ainsi il loue non-seulement Aaron, mais 
encore Fhinéfcs, Jésus, flls de Josedcc, ct en dernier lieu, Simon, la gloire de son temps. Sui-
vant l'usage des historiens de cette époque, il peint tour caractère en peu de mots, en rappe-
lant sommaireme nt ce qu'il y a de plus saillant dans leur existence. 



procella)» 
, qui in or( 

p i l l an t , groppo ili 
19. Sicut avis de 

magno numero vola 
aut similis osi oxerc 
opcriaut, obruant , 

20. Candoris. Qui 
cadondi e cœlo, ei « 
tur. — Expavescet. 

ad «cdondum, id 

li os» in nivo. — imbrem ejus, in gratti» 
quasi plucndi signiticat ; voi aquam i n e 
. Mulluin roir.ibitur. Grœce ¿xçYÎCirat, 

aôviç, quod vel 

ùdotur. Esi 
i est, nivem, qmc in summ 
« illb fucere. 
:pûçaXXoç, cryst&Uus diollur 
m aquarum requicscet. Giaci 
fustam inducit. — Sicut lori 

22. Gelavi I erystallus. Co; 
Ab aqua. Bx aqua. — Super 
eus et aquarum conceptaculi 
uquis. Enallage, pro aquas \ 

23. Devorabit monies. I»ef 
quodammodo devorat, — E x i 

congregi 
a t , ct aq 
uasi Iorio 

Bxaiccabit , arefaciet ; 
icstu urcbar, et gelu. 

a omnium in festinatione nebular. Remedium omnia 
, est nebula, nube» scilicet et r o s , hoc es t , pluvia 

t , et nix tabescit et solvitur. — Ab ardore. Aust: 
linuet nivem , aut glaciem quam crys ta l lum vocavc 
f ejus. Verbo ejus, prœcepto e ju s . — Cogitation* 
lattone, sermone, jussu. — Placavit abgssum. Seda 
ettiarum genera. Piscium, cc to ra rn , etc. — lit on, 
Ita Horatfus, lib- I, oil. 2 : 

lodorum 
<tro exci 

Bumilent 

pecprum. 

• Creatura Iclluarum. Immanes belle 
2S. Prople*' ipsum. Grace, à' . 'aùrò 

4 2 2 L ' E C C L É S I A S T I Q U E . CHAPITRE XLIV 

C T I A P I T I I E X L I V . 

E l o g e s d e s patriax-ehes e t d e s g r a n d s h o m m e s d© la n a t i o n 
saint©, ©t p a r t i c u l i è r e m e n t d ' H c n o o h , de N o c , d ' A b r a h a m , 
d ' I s a a c e t d e J a c o b . 

1. Laudemus viros gloriosos, et p a - | 1. Louons ces hommes pleins de gloire, qui 
rentes nostros in gencrationc sua. ¡sont nos pères , et dont nous sommes la race. 

29. Mutin dicemus. Les descriptions qui précèdent sont d'une grande richesse et rappellent 
les plus belle»pages «1e David, de Job ot dos Prophetos. Cependant l'auteur sent qu'il est 
resté bien au-dessous de son sujet. Il complète donc 3a pensée on ajoutant que la parole hu-
maine n'est rien quand il s'agit de rendre compte des merveilles de la création, parce que les 
œuvres du Seigneur sont aa-dessus de toute louange. 

CAP. XLIV. — 1. Laudemus viros gloriosos. I.e Sage loue los hommes célèbres de sa na-
tion. U comprend par la les patriarches, les prophètes . le? pontifes , ot en général tous les 
chefs illustres du peuple de Diou (Cf. verset fe). Ainsi il loue non-seulement Aaron, mais 
encore Fhinéfcs, Jésus, flls de Josédcc, ct en dernier lieu, Simon, la gloire de son temps. Sui-
vant l'usage d « historiens de cette époque, il peint tour earacr,ère en peu de mots, en rappe-
lant sommaireme nt ce qu'il y a de plus saillant dans leur existence. 



2. Mullamgloriam freit Dominus. Mullarn gloriara per inclytos hosco viros sibi Dominus 
peperit. - Magnificencia sua. Magnifica potencia sua. — A sáculo. Ab initio mundi. 

3. Dominâmes inpotcstalibus suis. Tè dominantes non est accusat iva penden« os verbo 
laudemu*, sed nominativus, ut patet ex gricci, MMIGÙOVTÌC , idemque judicium de -iliisduabus 
vocibus, nuntiantes, imperantes. Hete igitur participi» accipicnda suat pro preteriti», quasi 

nundayerunt, iinpcrarunt. Sensu» ergo est : qui in regnis suis domi-
. ti ra t - p»oi>.tixt; aùróv. — Nuntiantes inprophetis dignitatem pro-
t tantum , ámrpfÜJtSTt; h i rpt^ireiat j , annunciarne/ in prophetiis ; 
>tcst : majores nostri orant nuntiant«* inter propicias dignitatem suam 
cat : Non semel aul ilerurn spirito prophelico acci prophetarunt, sed 
abitua, ex quo fìcbat ut in populo se prophetas esse, et banc divinitus 
»rotilereotur. Ita l'ere Palacfus. Vel sensus est : nuntiantes prophetins 

juxta dignitatem prophetarmn. Ita Einraao. Sa; quasi dicat : Majores nostri 
'~t. et vaticinia eorum digna proDhetis. Vel tandem sonsus est : majores nostri 

est , re ipsa ostendobant. e', exhlbehant dignitatem prophetic, à um earn a 
, et in libris conseribebant, ox quibus ilia populo legerotur et annuntiaretur. 
«mus. 

nc°?.v'' 1 0 p 0 p u l 0 h c w n 0 3 , ' r o Israelitico. — Santissima verba. SnncUssimas 

' : — - requirentes modos músicos. Aliqui ex majoribus nostri« non tantum rexc-
int popuium, eumou; docuerum le«em Dei, sed sua solertia peritiaquo invonerunt modos 
ínsteos quious Deus laudarelur. Talis prœîipue fuit David, qui Psalmos conscripsit, ct ca-
endos music» tradidit. — Narrantes carmina Scripiurarum. In «Reco est, BOTI 
' • explicantes carmina in Scripturis, qua scilicet sunt in Scripturis non iiilelli-
entibus interpretantes et declaranlos. Aliqui legunt, Eim ¿vvaacij. carmina scripta, quod 
i idem recidit. 
6. Divites in virtute. Magna virtute, hoc cat, fortiludino pried i ti 0 t instruct! ; in grwco oniin 

i l , xsy.cfn-yKixtvcc £v Itryßi. — Pulchritudinis Studium habentes. Merabrum hoc non est in 
rajco. Sonsus esse potest, fuisso studiosos pulchritudinis, hoc est, decoris et ornatus in re-
us sacri 8 ; s:c de se David aiebat : Dilexi decor em domus tuœ, I ' s a l 2 5 , S. — Pacifica/des. 
rxee , tisrviúiVTi;, pacifico e! prospere agentes domi su®. Vel etiam sensus est . paciflce 
ara finitiroispopuiis vixisse: quod onim diclUir in vulgata, in domibus suis, in grœco est, 

item irxsuxct accola* et finitimi. 

s sua. Suo sitculo, tempore quo vixerunt. — Kl in diebus suis. 
•t. — Habenturin toudi'sas. Inelyti sunt , celebrante, 
.mam et gloriam. — Narrandt tiudes eorum. Et amplnm mate-

plietarum. In g r : 
vulgata; sen 
pi-'_plicii<v»m 
s alpi us et pe 
dignitatem < 
cum prophet 
prophet» fu« 
nuntiabant, 
Deo acclpicbant. 
Ita explicat Jan¿ 

4. In prcesenli 

tpc'./.iac 

»bscuri 

1. ECCLESIASTIQUE. 

16. Ut del genlibus pamitentiam. L'ôpÎûîûXîûmraune des Pères est qu'Enoch ot Kile ont été 
nieves tous les deux au ciel pour eu revenir h là fin des temps et remplir leur ministère pro-
>hétique en appelant la génération derniöro à la pénitence. Ils croient que leur avènement 
ntur o t marqué daus l'Apocalypse (XI, 3 et suivants). 

ce. la alios miséricordes, et a Deo misericordiam consecuti. — Picca 

eorum flliis, nepotlbus, posteris. — Bona. Tarn temporali 



42G L ' E C C L É S I A S T I Q U E . 

21. Le Seigneur a affermi son alliance dans sa 
chair ; et dans la tentation il a été tro uve fidèle. 

22. Cost pourquoi il lui a juré d'établir sa 
gioire dans sa race, et de multiplier s a postéritó 
comme la poussière de la terre ; 

23. De lélcver corame des étoiles , et deten-
dre leur partage héréditaire dcpuis une mer ius-
qu'à I'autre, et depuis le ileuvc iusqu'aux ex-
trémitós du monde. H 

21. Il a traité Isaac de mime, à canse d'Abra-

25. Le ¿eigneur lui a promis que toutes le3 
nations seraient béniesen sa race; et il a confirmé " 
son alliance et l a fait passer en la p-srsonne de 
Jacob. 

26. Il a versé sur lui ses bénédictions, et lui 
a donné son heritage ; il le lui a partagé en 
douze tribus. 

27. Et il lui a conservé des hommes pleins de 
bonté et de miséricorde, qui ont trouvé "ráce 
aux yeux de tout le monde. 

21. a In came ejus stare fecit testa-
men turn, et b in tenlatione inventus en 
fidelis. fa Gen. 17.10. Gal. 3. 6. || b Ce». 
22. 1.] 

22. Ideo jurejurando dedit illi glo-
riara in genie sua, crescere illuni quasi 
terras cumulum, 

23. Et ut stellas exaltare semen ejus, 
et ha>rcditare illos a mari usque ad 
mare, et a flumine usque ad términos 
terras. 

24. Et in Isaac codem modo fecit 
propter Abraham palrem ejus. 

2ó. Benedictionem omnium gentium 
dedit illi Dominus, et te3tamentum con-
firmavit super caput Jacob. 

26. Agnovit eum in benedictionibus 
suis, et dedit illi heereditatem, et divisit 
illi partem in tribubus duodecim. 

27. Et conservavit illi homines mi-
sericordia?, invenientes gratiam in oculis 

C H A P T T R E XLV. 

ISlogCs de TVToYse, d ' A a r o n et d e f h i n ò c s . 

1. Mojse a été aimé de Dieu et d e s homrnes, ! i . Dilectus a Deo et hominibus \Iov-
et sa mémoire est en bénédiction. ?es ; cujus memoria in benedizione est. 

I [a Exod. i l . 3.] 

v i Ú V Z ™ ? * jU* r e e i l t m a m c n e v m . Allusion à ees paroles de la Genfiso (XVII, 1SJ : 
Ez-tlquv pactum meum in carne veslra in fatdus alcrnum. 

24. Et in Isaac eodem modo fecit. L© Groc lit : II a de méme affermi son alliance sur Isanc 
à cause d'Abraham son pére. et lui a promis de méme la bénédiction de toutes 1« nations 
en sa ruco ; et il a fait ensmw reposar oes infime* promesses sur la tète de Jucob. 

21. In carne ¿¡fus. In carne iilius eonst i tui t notara hujus pactl circumcisionom. o.ua illum 
omnesque ejus posroros consignatos esse voluit . — In lentatione inventu* esl fidelis. Cum 
Leos Abraliaim obed'.entiam teutavit, iinpernns illi ut sacrificaret filíuni. Invcntus esl autem 
h a b í r e t c r v á l d , t D o u m rosusci ta turum Isaac, ut proraissara ex eo posteritatera 

22. Ideo jurejurando. Respicit illad Gcucs., 22, 16 : Per memetipsum Juravi, dicil Domi-
nus. - Dedil Hit Diariam in gente s„a. Ut ex semine cjus Christux nasccretur. ét i»>*i»r¡ ejus 
in maxira&m erescoront multltudmem, fllii scilicet naturales, et multo magis spiritaalc« qui sunt 
fidoles. — Quas! ierra cumulum. Quasi magnum óreme cumulurn. In grmeoest ¿i; yoüv rr-, 
•pí; , tanquam pulvercm terne. 

J5¿J£¡ "i.1?.* exaltare semen ejus. Extoller* semen illius gloria, numero, opibus, regno, 
victorns, religioQc teropli inr-lyti, oracul is prophetarum, etc. — H<rcedí!ar* Utos. Concedere 
üIís quas: in hwreditatem. - A mari usque ad mare. A mari Mediterráneo nuod cst ad oecl-
dontem wme sanctro, usque admare Monuum quod cst illi ad oriencom. - Et a flumine. 
Euphrate, vel ccrt-: Rhinocolur* iluvio uui terrainus fuit Térras sanctio austrurn versus. -
montU C i r m i n 0 3 '~ r r a !- . vel intelligit pecuilariter tormlnum boreal em Libani 

Vidc GoS^^ÍT m ° " ° ^ ^ C U n ' l n s t a u r a n s Promissiones Abraha parenti ojus factfts. 

25. Betudietionem omnium genllum dedit illi. Deus fecit ut ex Isaac, non ox Ismael nas-
ceretur ciiristus Abrah® etsemini ojos promissus, in quo benedicend® , id ost iustific?nda 

— Trstamentum. Pactara et ororaissum. - ConfirmáM 
auper capul Jacob. Vonstituit ra Jacob, non in Esau frat.-e suo. Sic italice dicimus boneficium 

i n a , i c a j u s c a , , i , e c ü n s i i i u i : f a « 

26. Ag>u>vtí eum in benedictionibus suis. Agnitio Dei non est otiosa, sed etficax , amorem 
!?? . , ' ?no» "»onoru"»que cumulum secumfcrens. - Dedil ÜH kceredi-

! m (K'i"J
cnJ su'?,- -P1?'?'1 ¡Mpartem in tribubus duodecim. 

Hareültatem, quam illi dodit, in duodeciin tribus divisit ac distribuit 
« i L ^ T T ^ f f í l U ' " " " t ^ f »*\cr icordUx. Hoc Jacob o tribult Dorainus, ut sen,per aüqni 
essent pn el (¡deles ra populo sraolitico. licet passim vulgus et principes peccaront per idolo-
lntriam et alia scelera. V¡de dicti n. 10. — Omn'.s c a m i ^ Q a i non Deo t ln tum sedlioinini-
Jíi f^Tl^tL61^;.-,« ,5U,,Í? hic slc V0r(itur : KduxU ex eo virv/mtmisericor. 
d, H ineeniensem graliam m oculis omnis carnls. Qu» verba optime conveniunt Josepho. cui 
l'haraoni et univeiaa; /EgypW fait g r a t a s . H ' ' 

• CAP. XT.V. - 1. Cujus memoria in benedictionc cst. Cujus beata felixquo ost memoria. 

:his Abra-
ire inimi-2. SUnilem ilium fecit in gloria sanctorum. Fecit ilium simil; 

ham , Isaac, Jacob , etc., et *orum glori» ¡equiparavi!. — Magni 
corum. Quia per Mosem tot prodigi* in /l-.gvpto et in deserto pat! 
tem terrorem Phuraoui, iEgi-ptiis, Amnlerids. c»terisque Chan> 
In verbis suis. Verbo et jussu Mosis. — Monstra placavit. Mon 
Deus cessai-o fecit, y.ari«r*uoE, ut est iu gneco. 

3. Glorificava ilium in conspeclu ragum. Pharaone rege -Eg: 
r*ge Ilasau et Sehon rege Amorrhawrum, quos omnea Motes reg: 
magnani glorìain consecutus est. — Jussil uh coram popuio su 
ad populum suum, ut est in greco, evivtiXxTS auvii «p i ; X*bv < 
riam suam. Majestatis sum partieulam aliquam, Exod., 24, 22. 

4. Infide. Pidelltate, juxU iUud eloKiura quod a Deo tulit f 
omr.i do>no men fìdelissimus est. — Lenitale. Quiz, ut ibidem <i.. .._ 
simus. — Sanctum fecit ilium. Ornavit ilium et sanctitìcavit (idolitato et lenita 
num ex omni carne. Ex omnibus hominibus, ut pupuli dux esset. 

5. Audivi! enim eum. Farr.iliaros cum eo sermone* miscuit, et enm eo os ad o: 
In grasce est, f u r i a t i afirrcv r n ; aorou, audUam fecit Oli vocem suam. De 
In nubem. In oallglnem tempore datee legis in monto Sina. 

* G. Legem vita. Quw vita longas et follcls promissionem habebat. — Doce 
Israeliticum populura in lege instituoret quam a Deo accoperat m monte. — -
suum. Pactum. Pepicit enim Dons eum Abraham, Isaac .Jacob, Mose e: Ilebnci 
Dcum , id est , patroni , tutorem et provisorem, bac conditiono , si ipsl leges so« 
— Jwlicia sua. Legem suarn, juxta quam in ilubiis rebus jud ica t ion est. 

7. Excelsum fecit. Y^coas , extalit ad magnam in popuio digoitixtcm. — Sim,I 
mi I em Mosi; poniturenim sibi pro illi. 

8. Statuii ei testamenlum atemum. Pacco et promissione s te rna illi snccrdi 
— Geniti. Israieliiica. — Uealiflcaeit ilium in gloria. Ornatu vestium glor.t 
beatura reddidit. — In gloria. Grece , l-t sintcouia . in decoro corporis ornatu. 

9. Zona gloria. Cingulo eleganti et pretloso.'— Stolam glorile. Veste, amictu, 
eleganti pretiosaque. — Coronavi! eum in vasis viriulis , instrumentis vestium 
bus ejus virtus, id est , potcstas pontiflealis significobatur, ob cuara o m n c earn f 
reverebantur. Fortassis vasa virtutis appellahtur prsetiosw vestes, quo seasu 
corona, sivo lamina aurea, dioitur opus virtutis. Itaque vercerunt atiqui, inslru 
paraiu opulento. 

10. Circumptdes. Grace , r.z^n, podercm, vestem ad pedes usque demiss: 
tunicam hyacinthinam qui* pontifici*propria e ra t , de qua vide, Exod.. 2S. J. -
Ephod., sive superhumerale. Vide dicta, Exod. 2?, n. 6 — Tinlinnabulis. ^ ldc 

a Deus 
llebrac 

portent 

Id est , mandata dedU it 
ou. — " Oslendit illi gh 

•ere Jacob. lit 
Testcmentum 
ai*, se eis fore 

IntellL 

C H A P 1 T K E X L V . 

Il l'a sanctifié dans sa foi et dans sa dr 
:t il l'a choisi d'entre tous les homme?. 



qu'en b a s , la tunique et l 'éphod, et il mit tout 
autour de sa robe un grand nombre de soimelles 
d'or, 

1 ! . Afin qu'il fît du bruit en marchant; et que 
ce son, qui retentissait dans l e temple, fût uu 
avertissement pour les enfants de son peuple. 

12. Il lui donna le ralional qui est un orne-
ment saint, tissu d'or, d'hyacinthe et de pourpre 
par un homme s a g e , plein de jugement et de vé-
rité. 

13. Cet ouvrage était fait avec art de fils re-
tors d'écarlatc, et il y avait douze pierres pré-
cieuse enchâssées dans l 'or, taillées et gravées 
par un lapidaire, pour lui remettre en mémoire 
les douze tribus d'Israël. 

14. Il avait une couronne d'or sur sa mitre où 
était gravé le nom de la sainteté, et où iclaia.it 
la gloire souveraine ; et cet ornement était plein 
de majesté , et plaisait aux yeux en se faisant 

Sïcter. 

. 1 1 n'y eut jamais avant lui un vêtement si 
magnifique, depuis le commencement du monde 
jusqu'à hi. 

rnerale posuit e i , cl cinxit illum tintin-
nabulis aureis plurimis in g y r o , 

incessu s u o , 
in tempio, in 
e. [Exod. 28. 

ro, c l hyacin-

11. a Dare sonitum ii 
audituin facere sonitum 
memoriam filiis gentis so 
35.1 

1 2 . Stolarn sanctam. ai 
tho, et purpura, opus test i le , viri sa-
piente , judicio et veritate predit i ; 

13. Torlo cocco opus artif ìcis, pern-
mis pretiosis figuratis in ligatura auri, 
et opere lapidarti sculptis, in memo-
riam secundum numerimi tribuum Is-

14 . Corona aurea super mitrara ejus 
expressa signo sanctitatis, et gloria 
honoris ; opus v i r lu l i s , et desidcria 
oculorum ornata. 

1 5 . Sic pulchra ante ipsum non fue-
runl talia usque ad originem. 

16. Nul étranger n'a été revêtu de cette r o b e , 10. Non est indutus illa alienigei 
mais ses Ills seulement, et »nfnnic efe ¡ilimiia co<t ioni..™ «i;; i? mais ses fils seulement, cl les enfants de ses 
fils dans la suite de tous les âges. 

17. Ses sacrifices ont été tous les jours con-
sumés par le feu. 

18. Moïse lui a sacré les mains et l'a oint de 
l'huile saiute. 

19. Dieu a fait avec lui et avec sa race une 
alliance éternelle qui durera autant que les jours 
du c i e l , pour exercer les fonctions du sacerdoce, 
pour chanter les louanges du Seigneur, et an-
noncer en son nom sa gloire à son'peuple. 

aliquis, sed tantum filii ipsius s o l i , et 
nepotes ejus per omne tempus. 

17. Sacrillcia ipsius consumpta sunt 
igne quotidic. 

18. a Complevit Moyses manus e j u s , 
el unxit oleo saucto. fa Lenii. 8. 12.1 

19. Factum est sill in teslamenluin 
¡eternura, et semini ejus sicut dies c a l i , 
fungi sacerdotio, et habere laudem, et 
glorificare popúlum suurn in nomine 
ejus. 

12. Ju-Ucio n vertíate prediti. D'après to Grec : L e ralional du jugement avec l'oracle de 
la venté c'est-à-dire avoc TOrim et 10 Thommim sur lequel on avait gravé : DOCMIKB IST 
\BRirf (Cf. E x . , X X V I I I , 30; Lev. , VIII, 8). 

17. Consumpta sunt igne quotidie. L e Oreo a j o u t e bis assidue: pe rpé tue l lement deux fois 
chaque jour , d é s i g n a n t ainsi l 'ho locaus te pe rpé tue l du mat in et du soir (Num., XXVII I , 3, 4). 

11. In memoriam filiis gentil sua. Ut popu las hoc pu l su r e c o r d a w i u r divinai m a ¡ c 3 t a t i s , 
eamquc rove re re tu r m pontíf ice t cmplum ing red ien te . 

l 7 i l l ? l T r , S a n - m - I ° l e , ' i S i * r i o n a l e , quod vestís q u i d a m crai et pectoris o rnamen tum. 
"P*6"**:. A , a r t i f i c e f a c t u m . - Judicio et veritate pro-diti. Vera 

prudent i» et a r t o p r e d i t i a<t illud t exendum. 
13. Torto cocco. V i d e d i e t a Exod 2$, n . 15, ubi « t i o n a l i s fo rma et mater ia e sp l i ca ta e s t . 

Z á t T í ' ^ f A ? ™ - s c , h c c t P ° n t , f « n o m i n a fil iorum Israel p r a t i o s i s lapidibus insculp te 
gestan» in pectore, eorum recordare tu r , e t sacr i l ìcans o r a n s q u a . D c o commendarc i . Vel inme-

n d . D e 5 " ? ' h o c ®°QSU,> u t 8 c ' l i c « t D<=u* vidons pontificem ra t ional ! Indutnm, 
memor quasi roddore tur filtorum I s r a e l , quorum nomina gemmia illift vldebaL in scu lp t a . 
w i £ \ . • «.«*'«<'• E a t l a m i n a aure. . , de qua vide Exod. , c. 28. n . 3G. - Super mitram --jus. 
Pileum e j u s s ive , ut est m . g r a c o . cidarim. Vide dicta Exod. , o. 2S, n . 39. - Express» tigno 
ÍES» « o o . e u , i " u m « ¡ " " o s s u u i et inscu lp tum e r a t : Saudita* Domino. Yide diet* 
Bxod . , 0 . 2 8 , « . ¿6. Gloria honoris. O r n a m e n t u m houorif icum. - Opus virtutls. Vide dicto 
tiiim ¡ d ^ p e í í t m 0 n U U a ' 0 r n a i a ô u U " a < l u o d " « ' o * « d o s i d e r i a i n t u c n -

15. Usque ad originar*. Ab or igino m u n d i . 
16. Alienígena aliquis. Qui ex Aa rou i s filiis non asse t . ' 

b a t ì . * ì K m ? < à Q 3 U O d * D t 8 " Ì g C d ° j u * ' !"» 'ocaustorum sacrif icio, quod m a n e et veapere offer e -

o l S o S S ^ n v ^ Œ M o s o a c « n s « » v l t m a n u s Aaron i s , Implendo illas tutu 
oleo quo consecrando p o r u n g e b a t . turn muncr ibus et v ic t imis q u a s ipse i n i t i a n d u s e t con-
aecraodus pro sua consccra t iono Deo offerebat. Hlatorlam e t rituin consecra t ion is Aaronis in 
pontificem aabes Lovit. , 8. ^ u u d m » . » « o u « 

P . a c , u r a » t e r n u m . — Sicut dies cœli. Pe rpe tuo et quaindiu d u -
r a n t aies cteli . — Habere laudem. Officium Deum laudandi per b j i u n o s , psa lmos et saer i -
hcia, e t c . — Glorificare popúlum. Bonodicere popu lo : in grieco enlm e s t , cA'.yfvi F o r m u -

^ i n
n h î î ? f , 0 a i s habôa N r - G ' 2 4 : Eenedlcat Ubi Dominus,et custodiat te. e tc . - In no-

mme ejus. In nomine s u o , hoc e s t , suo pontificio j u r e et auc to r i t a t e . 

20. Ip* 
oITerre s 
bonum oi 

20. Il l 'a choisi entre tous les vivants pour 
offrir à Dieu les sacrifices, l 'encens et la bonne 
odeur, afin qu'il se souvint de son peuple e l 
qu'il lui Mt favorable. 

2 1 . Il lui donna le pouvoir de publier ses pré-
ceptes , ses volontés et son al l iance, pour ap-
prendre ses ordonnances à Jacob, et pour don-
ner à Israël la lumière et l'intelligence de sa loi. 

22. L e s étrangers se sont soulevés contre lui ; 
et ceux qui suivaient Dathan et A b i r o n , et la 
faction furieuse de C o r é , sont venus fondre sur 
lui dans le désert par un mouvement d'envie. 

22. a Quia contra illum steterunt 
alieni, et propter Invidiam circumde-
derunt illuiu homines in deserto, qui 
eraut cum Dathan et A b i r o n , et con-
eregatio Core, in iracundia, [ a Num. 16. 
1 . £.] 

23. Vidit Dominus D e u s , et non pla-
cuit illi, el consumpti sunt in ímpetu 
iracundia?. 

24. Fecit illis monstre , et consump-
sil illos iu fiamma ignis. 

25. Et addidit Aaron gloriam, et de-
dit illi hœreditatem, etprimitias frugura 
terrai divisit illi. 

23. L e Seigneur notre Dieu les v i t , et ce des-
sein ne lui plut p a s , et ils furenl lous consumés 
par l'impétuosité de sa colère. 

24. Il les punit d'une manière inouïe; et la 
fiamme du feu les dévora. 

25. Il augmenta encore la gloire d 'Aaron; i l 
lui donna uu héritage particulier, et il voulut que 
les prémices des fruits de la terre fussent son 

2l i . ' 11 prépara à ses es 
ibondanlc dans les prém 
naoger des sacrifices du S i 

satietatem ; nain et sa 
e d e n t , quai dédit illi et 

27. Cœterum in terra 
reditabit , et pars non . 

entes non h ai-
ti illi in gente; 
el h œ m l i l a s . est lui-même 

fils d'Elea?ar, est le troisième 
laron dans la crainte du Seignc 

28. a Phinees filius Eleazari tertius 
in gloria est, imitando eum iu timore Do-
mini ; fa .Vu». 2 5 . 7 . 1 . Mach. 2.26.54.1 

29. Et stare in reverentia gent is ; in 
bonitate et alacritate anima; suœ pla-
cuit Deo pro Israel. 

daus la chute houleux 
>aisa la colère de Diei 

bonté et 



C H A P I T R E X L V I . 

jEGloires tie .Tof*v»é efc <ie C a l e b , d e a . luge« e n g é n é r a l 

e t î l e S a m u e l e n p a r t i c u l i e r . 

\traxit 
habita. 

4. Qui a subsisté devant sa face? car le Sei-
leur lui a amené lui-môme ses ennemis. 
5. N'a-t-il pas arrêté le soleil dans le transport 
; sa colère, lorsque un seul jour devint aussi 

le Très-Haut et le Tout-Puissant 
:mis l'attaquaient de toutes parts ; 
id et suint l'écouta et fit tomber 
une grêle de grosses pierres, 

vec impétuosité sur les troupes 
les tailla en pièces à la descente 

7. Impeluiu fecit conti 
tilem, et in descensuperd 

de la vallée, 
S. Afin que les nations reconnussent la puis-

sance du seigneur, et qu'elles apprissent qu'il 
n'est pas aisé ae combattre contre Dieu. Il a tou-
jours suivi le Tout-Puissant. 

9. Et uu temps de Moïse il lit, avec Caleb, fils 
de Jéphoné, une action de miséricorde, en de-
meurant ferme contre les ennemis de Dieu, en 
empêchant le peuple de pécher, et en étouffant 
le murmure que la malice avait excité. 

•10. Ils furent tous deux choisis de Dieu pour 
être délivrés du péril de la mort où tombèrent six 
cent mille hommes de pied, pour faire entrer le 
peuple de Dieu dans sou héritage, dans cette terre 
où coulaient des ruisseaux de lait et de miel. 

11. Le Seigneur donna à ce même Caleb une 
grande force, et son corps demeura dans sa vi-
gueur jusqu'à la vieillesse ; et il monta dans un 
lieu élevé de la terre promise, que sa race, con-
serva toujours comme son héritage, 

12. Afin que tous les enfants d'Israël reconnus-
sent qu'il est bon d'obéir au Dieu saint. 

13. Ensuite sont venus les juges dont l'Ecrilure 
a marqué les noms, dont le cceur ne s'est point 
perverti', qui ne se sont poiut détournés du Sei-
gneur; 

H . Qui méritent que leur mémoire soit en bé-

8. Ut cognoscant gentes potentiam 
ejus, quia contra Deum pugnare non 
est facile. Et secutus est a tergo pu-
tentis : 

9. a Et in diebus Movsi roisericor-
diam fecit ipso, et Caleb iilius Jephone 
stare contra hostem, et prohibcre gen-
tem a peccatis, et perfringere murmur 
malitiie. fa iVwm. 14. 0.] 

10. Et ipsi duo constiluti, a periculo 
sexceutoi 

•11. Et dédit Dominus ipsi Calcb for-
tiludinem, et usque in senectutem per-
mansit illi virtus, ut ascenderet in ex-
celsum terrœ locurn, et seincn ipsius 
oblinuit h»reditatem; 

12. Ut viderent oinnes filii Israël, 
quia bonum est obsequi sancto Dco. 

13. Et judices singuli suo nomine, 
quorum non est oorruptum cor; qui 

. . . . , - • - - ici que les juges 
choisis. Il ne parle donc pas d'Abiméloeh, le fils de Gédéon, qui s'est ¡rave un 
tyrannie par In meurcre de ses f ròres , et qui ne su contenta pas d'ailleurs du t i t re 
J u g e , mais qui prit celui de roi (Jud. , IX, 5, 65. Mais tous les autres que Dieu a . 
gouverner son peuple , méritent l'elogo que le Sage en fait. 

14. Ossa eorur*pullulent. Cotte image fait allusion h la coutume que l'on ava 
les mores dans des endroits agréables et verdoyants {IV. Keg., XXI, 18, 26). I 



. C H A P I T K E X L V I I . 

K l o s e s d e N a t h a n , . l e D a v i d e t d e S a l o m o n . C h u t e d e c e 
p r i n c e . M a u v a i s « c o n d u i t e d e l i o b o a m . I m p i é t é d e J è r o -

1. Post a l u x m m < H Nathan pro-
Jhela In dlebus David, [a II. « e j . 12. 

2. Et quasi adeps senaratus a carne, 
sie David a Ullis iWaci: 

3. a Cum leonlbus lusit quasi cum 
agnis; et iu ursis similiter feiit sicul in 
^ . „ . ¡ „ j u v e a t m e ^ C a , . ^ . 

4. a Numquid non occiilii gisautcm . 

5. In [..«¿Udo manum. saxo fand« 
dejecit exuitationem Gollai; 

Ii. Nam invocavit Dominum omnipo-
tentem, et dcdit in dextera ejus tollere 
Bommern fortem in belln, et cxallare 

. 7 . o i i c todSem mlllibus glorillca-
vit cum et laudavit eurn in bciicdlctlo-
nibns Doraini in otTerendo illi coronain 
glori«; [a I. heg. 18. 1.1 

S. Contrivit enim inimicos undique. 
et extirpavit Philisthiim contrarias us-
que in hodiernum diom; contrivit conm 
ipsorum usque in aitarnnm. 

9. In omni opere dcdit coniessionem 
Sanclc. ut Excefsn in verbo glorias. 

.10. De omni cordc suo laudavit Do-
minum, et dilexit Deum, qul fecit illum; 
et dedil illi contra inimicos potentiain; 

I I . El stare fecit cantores contra al-

1. Apres cela , le prophite Nathan s'cleva au 
temps de David. 

2. David a a e tire d'entre lea enfants d'Is-
rael cornice la graisse que I 'm siparede la chair. 

•I. Dans sajeunesse il s'est jou4 avec lea lions 
comme avec des a m e a u x , et il a trails les ours 
comme il aurait fait les petits des hrebis. 

4. N'est-ee pas lui qui tua GolMi, cc g i a n t , 
et qui lit cesser l'opprobre du peuplc li '/lraii? 

i J . ' . « , T i " ' i e " j e i f ° i ™ ! f P ie trcdesafrondc , 
lerrassa 1 insolence de Goliath; 

H ™ i ' ? r i m ' T a , l ! ? l ' i p , i e u r toni-puissant qui 
donna la >orce i sa man, & renvenwr <m homine 
redoulable en guerre, et de relever la puissance 
dc son peuplc. 

7 . Aussi lui douna-t-on l'hoonear d'avoir tue 
¿ix nulle homines. On le loua en binissant le 
Seigneur; c l on lui offrit une couronne de elolrc! 

8. Car II renversa ceux qui altaquaient Israel 
de toutes parts, il cxtermina les Philistine ses 
cnneims jusou'wijourd'hui, el il ahattit pour 
jamais toute lour puissancc. 

9. Dans loutis ses ffiuvres il a rendu aräces 
au Dieu M a l , et il a hem 1c Trts-Haut par £ 
paroles pleincs de sa gloire. 

I.D. II a lou« le Sci,mcur de tout soncceur: 11 
a »line le Dieu qui l'avait cree, el qui Pavait 
rendu lort contre ses ennenils. 

I I . II a ilabll des chantres pour Strc devant 

m ' " P«ni . .nc e . i m sacraSaìomon ,11. R „ s . , v B T x i ì " i l ? ! « " " " ' 

d i ° » : S i e « adapk'subtijlor, f a e -

<3.£TJ"?ì""a '"*'' V'M! cum agni!. Sam ei lionem e, unum <mr/Mm> w u , /.,„'. 

V. hfaltatmun Golia. Exnltanwai (ioliam, v a a s W a oxultalionnm 
b a u , . Italica diccrcmus : K m i t e i « Soli™ • ja , .Un, .am, super-

i • l * * ™ - - Olorl.m , decus . poteat lam. 
.... » « , " miUlàut olorilUaeil rao,. Alludi! »d pueilaruia eplnlciuia, „m eaaabaiu • P . e -

« • ! » » ' , qolb». ci Dominus 

¡ I t a S n Ä 1 ; l S 2 f i ° ° ° " " . P " 1 , 1 » ' « ' * - toKTOn i t o T i d e o 
ipsorum. ' P nnnauam Israeliti , . in t domloali. _ Corm (psort™. Potantiau, 

o a o d o Ä h ' ' ' i * i ! i ° S S U ? u M 3 1 ' i d f 8 e i t ' , t a D " . l M a s ' " « « t a t a m retal i , , noe »ibi . r ibai t 

Ä W Ä Ä Ä Ä i a i S a 
S n t ì S f . f ™ ? , ® 1" '« dulces eanondi modo, e t tonos ipse per se et' por s o " musicos invea i t , ce eantoribus usurpandos prteacripsit. 

To»a IV, 2 , 



plen'o priedicaveriiti) Evangelium Chris ti : et II. 
Impleatur. — Dilectus es in pace tua. Ddigcban 
iasti et «ervasti . 
mis. Quale est Cant icum eant icorura quod adhuc e> 
omine Domini. Qui t e p r o t c g o b a t , et sapientiam t: 

13. Dominut purgavil peceata ipsivts. H r ' ? u c l iu tede David, dit Sacy, sinon 
uiie Dieu I'apwif.6 de son peche. L a p ' - a ' t e n e e qui (ait qu un via: peni tent *e a.iuvieut sans 
c c s s e d e son peche fait qu'un Dieu l ' o a b l i e . Uieu laisso toiober ses e lu s , comtnc une :n*re 
iaif.se oucluuefois tombor sou e n f a n t Doar lo t'aire marcher avec plus de som. Cost ¡a plus 
gr-ande marque de E l ec t i on de Diou~, l o r s q u e aos chut«» serveiit ft nous reudro plus torts 
c t plus humbles. Ce sont des retufedes d c o t Dieu sc sert pour purif ier los saints. l i s »out v.o-
l e n t s , muis aocessaires. 

IS. De<lit in celebrationis dccus. Ce lebr i fc t ibus et festi* (nam g race est, iOTTXii) addidit 
dccus musicce. — Ornavit tempo>•«. T ^ m p o r a et dies festivos hilaritate musiccs dccoravit. — 
Usque ad consummat/on&M altce. Q u a a i i i i u v is i t . ' In g r a c o e s t , lu'ypi oovTiXu«?, usqucad 
finem quod de lino anni potest i n t e l k ^ i . quo oyoluto rcdibat orbis testorum ot hymnoram. — 
Amplificorent. Cclebrorent , m a g n i d c a r e o t . — Mane. Non mauc tantuiu , sed etiam vospere, 
tempore saeriflcii, ut patct ex I. P a r a l . , 23. 

13. Purguvitpeccalaipsiua. A b o l - v i t peccatum illins, adulterii scilicet e t homicidii, cuui 
per Nathan Davidl dis i t : Dominus transtulii peccatum twin. I I . Keg. , 12, 13. — kxaltavu 
in atternum cornu ejus. Po ten t iam, g l o r i a m ct rognum, quod dedit illi in letornum; turn quia 
illud posaedit David in posteria q u a m d i u duravit «ynagoga et respubllca I s rae l i s , usque ad 
oius cxcieium per Chaldaioa ; turn qui.', mys t i ce long« excellentius rcgnum possidet per Chri-
s tum ex so prognatum. — Testament urn regni. Pactum et promiasionem regni. — Sedemglo-
riiz. Throaum regiura gloriosum. 

1>1. Pilius sensvtus. Salomon. — Dejxeil omnem potentiam immicorum. Quasi dicat : l ' rop-
tor merit.-, et sancti tatom Davidis D e u a dc jec i t omoeiu impetum iairnlcorum, ut nemo auderet 
Salomoni , Davidis Alio, ¿eso o p p o n c r e , a©«» i"« ubero r egnare t , la tequosuum lmperium pro-
pagare t . 

15. In dielais pads. Paciflce. — Do.Aurn in nomine suo. Tcmplum nomini e jus dicatum. — 
Pararet sanciitatem. Sanctuariurn. — Quemadmodum erudilus es. Sententia e s t : o quam 
(.apiens fac tus e s ! e tc . . In gneco e n i m habetur , £i; £oco-obrx. 

10. Terram retexit anima tua. I n g r s e c " est , faixaXwU, operuil, ut sit eontlnnatio a l -
legorise Iluminis terrain iaundant i s . N o s t e r legit ir.exa/.uvi , rotexit, e t s e n s u s esse potest, 
Salomoiiem terram et qua aunt a r c a n e i n terra rctcxissc; disputavit enim de naturis stirpium, 
animalium , motallorum, etc. — Anima tua. Tu. 

17. Repleiti in comporationibus amigr/iata. In parabolis tuis replesti ; plei 

L ' E C C L É S I A S T I Q U E . 

20. a Collegisti quas i aurichalcum 
a u r u m , i>t ul p lumbum complcsli a r -
gonlum, fa III. r,eg. 10. 27.] 

21. E t inclinasti femora tua tnulieri-
bus ; potestatom habuisti in corpora tuo. 

22. Dedisti maculam in gloria tua. ct 
profanast i semen tuuiu iuducere i racun-
diam ad l ibéras t u o s , e t incitari s tul t i -
tiam tuarn, 

23. u Ut faceres irapcrium bipar l i tum, 
e t ex Ephrai in imperare imperium du-
rum. ^ III. ¡leg. 12. 16.) , 

24. Ueus autem non derel inquct m i - j 
sericordiam s u a m , et non corrumiHti 
nec dclebil opera s u a , ncqtie p e r d e t 
a s t i r p e nepotes electi s u t ; et semen 
ç j u s , qui diligit Dominura, n u u cor-

25. Dedi t autem re l iquum J, 
David de ipsa s t i rpe . 

25. Et. finem habui t Salomon c 
t r ibus suis . 

a u o , genus st iuti t iam. 
28. E t immunitum a p r u d e n t i a , f l o -

bnam, qui aver t i t gentera consilio suo : 
29. a Et Jeroboam filiura N a b a t h . q u i 

peccare fecit I s rae l , et dedit viam pee-
candi Epbra im , et plnr ima r edundave -
runt peccata ipsoruio. [a III. Reg. 12. 
2S.J 

20. Vous avez fait des amas d ' o r comme on en 
/ait d a i ra in , et d ' a rgen t , comme on m ferai t de 
p lomb ; 

21. Et après cela vous vous ê t e s pros t i tué aux 
f e m m e s , vous avez asservi votre corps . 

22. Vous avez terni l 'éclat de votre g lo i r e , 
vous avez déshonoré votre r a c e ; vous avez a t t i ré 
la colère du Seigneur sur vos en fan t s , e t la mu-
nition su r votre folie; 

23. E n sor te que vous avez été cause q u e votre 
royaume a ete p a r t a g é en deux et qu ' i l est sort i 
d Epliraim une puissance rebel le . 

24. Mais Dieu n 'oubl iera point sa misér icorde, 
il ne dé t ru i ra point e t n 'anéant i ra point ses o u -
vrages ; il ne re t ranchera point par la racine l a 
postér i té de David, son é l u , et Î1 n 'ex terminera 
poinl la race de celui qu'il a a imé. 

25. ¿ » M i il a laissé quelques res tes à J a c o b , 
et a David quelques re je tons de sa race. 

26. Salomon a fini sa vie, et s 'en e s t allé avec 
ses pères . 

27. E t il a laissé après lui son. fils R o b o a m , 
qui a Vie un exemple de folie parmi son p e u p l e ; 

28. Un homme sans iugoinent e t sans p rudence , 
qui , par son conseil, détourna de lui son p e u p l e , 

29. Et J é r o b o a m , fils de .Nabath, qui a fait 
pécher I s r aë l , et qui a ouver t à Ephraïm le c h e -
min de l ' iniquité . Et les péchés ont inondé parmi 

. .niants qui déshonorèrent w, race. fout.* .lo Salomon ont >•"' la cause .ln .trhi.mi. 
tonunw lui -même l ' f f c f t e t o l i , « . <v. Kl); mai» u :. ,i .éricorde de Dieu a ï ï ™ ¿ S 
qu ' i l n ' a p u voulu priver pour cela tail ,lo l l é r t u g * .lo ses p r o m c o c s ( " . û ) . ' 

s a . « » 1 preeai-c fecu ¡trail. Il faut M « » entre lo .chisme politique et le «ohistn. rel--
B m i . î S . .?, n f ru ' nu crime, p . rooqu 'endé touruà t i t 1 « Israé-

j^sùss^isdr*" ***** l8""* '"P? 
v i ( I ° R e g . 10, 22. — Complcsli argentin. Argentum 20. Quasi aurichalcum aur. 

multtplieasti , ut est in grccco. 

vit corpus tuum : gneco enim es t , fa^Einuta;. 

. u i A o b o a m ai, , u „ ^ S . ' T i ' p S S 

Efhrain.Jmlm» enim erat m tr ibu Ephrnim. - ImpMm durum. Orsece. 
ô c o o t a m a x • rohelle regthuit J u d a , e t a Doo voro per idololatr'.am dedeieus. 

».ri: : miierteonlùm mam. Non abstulit piano romurn a Baviilis 4omo -

" " »»"llet u c p S e s Davi ' l i , é l é c . i s n ° . ' -
d'iwt. G n e e e , d i l e n t . — Won corrvmprl. Non perdet 

hoc est , alirpom e t prosapiam. - Jamb 
i t rkm ùt C J o I f c f , ^ ' » » • • » « « Boum d e « ; « o J . c o b e . « Davidi stirpem 
r -g i am. ut m o r a l pollieitus. — De tj'ea. Ex ipsa st i rpe. 
Inra ' afortuus Mt'''** " " " l ' a l r i b " i Dormivit euin patribua suis, u t stepo loquitur Scrip-

d e i n r S . i . T i o K - W a " ! parent ! minime iimilem . sed veeonlom et imprudentem. Vi-
oetur p.ir.isis hteo respondere i t a l t ae , cum dioimus iCoslni é la paaia dit ràmda. 

88. A m w u u n a prMnUa. .V prudontt» mal» ins t ruo tum. prudoutUe e t .nantis iuopoin. 
¡ ¡ M t T u i ? B £ i " l ? * " « " " » «»»»"ItatioM; i l ia cum j u v c S b u s 

29. DidU vian peecandt. Aperul t viara idololntriw, eamuqo iu r i e u u m suum induxlt — 
¡ ï i ï t " ' - I n , W l r i b u " W * » r t r t . . ot al i is et am t r tabS q S b ° ï i m ~ ™ « T . ï s < -

dundacerun!peccala ipiorum. P lur ima c t «ravisBima fuc ruà t ' 



30. Ils les ont fait enfin chasser de leur terre. 30. Valdc avorteront illos à terra 
31. Ils ont cherché toutes les manières de 31. Et quoisivit omncs nequitias, 

faire le mal. jusqu'à ce que la vengeance divine que dum perveniret ad illos defen 
est venue fondre sur eux, (et qu'elle a mis fin n et. ab omnibus peccatis liberavit co 
tous leurs péchés.) 

C H A P I T R E X L V I I I . 

é l o g e s d ' K l i e , d ' E l i s é e , d ' K z é c h i a s et d ' I e a ï e . 

8. Qui ungis reges ad pamitentiam, 
et prophetas facis successores post te. 

9. a Qui receptus es in turbine iguis. 
in c u r r u c a c u m 

10. a Qui scriptus es in judicus tem-
porum lenire iracundiam Domini ; con-
ciliare cor patria ad tilium, et resti-
tucre tribu.s Jacob, [a Malacfi. 4. 6.] 

11 . Reati sunt, qui te viderunt, et in 
amicitia tua decorati sunt : 

12. Naro nos vita vivimus tantum, 
post mortem autem non erit tale nomeu 
nostrum. 

13. o Elias quidem in turbine tectus 
est, et in Eliseo completus est spiritus 
cius; in diebus suis non pertimuit prin-
cipem, et polcntia nemo vicit illum: la 
IV. Iley. 2. 11.] 

14. a Nec superavit illum verbum ali-
qund, et Iiiurtuum prophetavit corpus 
ejus. fa IV. Ileo- 13. 21.] 

15. In vita sua fecit monstre, et in 
morte mirabilia operatus est. 

10. In omnibus istis non ptenituit 
populus, et non recesserunt a peccatis 
suis, usque dura ejecti sunt de terra 
sua, et dispersi sunt in omnera tcrram. 

.8. Vous qui sacrez les rois pour venger les 
crimes des mptes, et qui laissez après vous des 
prophètes pour vos successeurs ; 

9. Vous qui avez été enlevé au ciel daus un 
tourbillon de feu, et daus un char traîné par des 
chevaux ardents; 

J L l ™ I a v e z été .destiné pour adoucir îa 
colère du Seigneur, par des jugements que vous 
exercerez au temps prescrit ; vous qui avez été 
Choisi pour réunir les cœurs des pores à leurs 
enfants, et pour rétablir les tribus de Jacob? 

i l . Bienheureux sont ceux qui vous ont vu, 
et qui ont été honorés de votre amitié. 

• 12. Car pour nous, nous vivons seulement 

SodHnt cette vie ; (mais notre nom ne vivra pas 
môme après noire mort.) 

13. Elie a été enlevé dans un tourbillon: mais 
son esprit est demeuré dans Rlisée. Elisée n'a 
point eu peur des princes pendant sa vie, et 
nul n'a été plus puissant que lui. 

l i . Jamais rien ne l'a pu vaincre; et son corps, 
après sa mort même, a fait voir qu'il était un 
vrai_ prophète. 

15. Il a fait des prodiges pendant sa vie, et 
des miracles après sa mort. 

16. Mais dans toutes ces merveilles, le peuple 
dlsaêl n'a point fait pénitence; et ils ne se sont 
point retirés de leurs péchés, jusqu'à ce qu'ils 
ont été chassés de leurs terres, et dispersés 
dans tous les pays du monde. 

<*"f seriptusesinjudictis temporum. Cos parole., placées ar.r*« l'on lavement d'Elie 
E c E ¡ ¿ u S u ^ h ^ î 10 r f t , 0 / ' E l i 0 ">?' P " termine et qu'il' est reTervé pour a p l i â ï 

ac amitié : o .s il. ];, v 

«SS^T**- Dm" i0 " s m » f i * . * "S"" Israel. — Adpaini-
i , ? f ï P " " " " ° v i ' " i i 0 ' « " ' i«i>l»tra™m. O r a c e l i ; « m a * * » « . ¡.i M M t M t f Î M n . 
v.. ' . . . ' " " n u P»> Peccato reponderetor idololatris, duorum rew,,, ' islorum ministorio — 
' " « " ° ™ * Eliieura iotelliglt. Vide III . 11^., 19. 10 ^ 

9. Keeepiua es. Assamptos. Vido historiam IV. r-.-. s ]]. 

O . Î ÎA. ÎS?! ' "* , . " - Q ° ! PropjMioi« libri, 'scriptos in novia-ó,norum tempora,,, 
D o Ï Ï S ™ M"; .*"• V c l - 9,"i «criplo. et dsstbiauii a ad Imirad,«. Iran, 
uomini, CU.II »gn»_nov.«imi tempom mamfestatiuntur. - In j,Mài, l o u s m . Ortcco, 
sv W i p n i K *W(us , in rxlargulionibw ad ¡cmpor„. ut scilioet opportuno tempore redar-

T'ILì ' ffi"""»- eOria a Jud»is oorum portoris propior scolora ¡ v ^ oràveVmîtî; 
r , Î m i - ' S " ' ' ' "L"0 • » • " * . * • » ;aoi=n!loi aient et&m Jadici ad Ï S " 

In priaUuum 8talumPâdelhai"s 111 " " , M r o n t - ~~ "'"*"«•••' «•»«• Jacob. 

¿kSgfiï&iZÎ?. S H S ^ S S t a ^ S X ' K Ï Ï ' * T T I * ° M H ' ' J ' l " r " m 

SSu™^ ¿ S . " 1 m k t f ; . . " ^ " V * n o " ï a » quale tuum, oui „«• doprehmifóri. .»si 

J ^ j a B r e B » » ? f "»"S" . . Sulllui v-rbls (raetu. « invio.,.., ini,,', aoimu. , 

10. Fecit momtra. Prodigi . , miracola. 

oatrìret « • - . . M « « « W m p roph. t . m K Elisa.ua, et c m illu.trla miraenl. 



17. Et relicta est gens verpauea. Daus les 
Assyriens et les fba ldéens , i f s emmenèren t û 
resin plus en terre sainte q u ' u n petit nombi 
terre et à taire les ouvrages nécessa i r e s (Cf. 
treu princes que ceux qui é t a i e n t Je la maiso 

H. El inxocaverunt Dominar,». Ce qu'i l f a t 
S et suiv.; II. Paral. , X X X I I , 20). 

27. Spiriti*, magno vidit uisinta. L'Ecclcs 
môrno (cap. LXI, 1 ce seq.) : Spirit u s Domi t i 

différentes expéditions que firent en Judée les 
chaquo fois ua certain nombre de captifs. Il ne 
e d'hommes qui étalent employés à cultiver la 
IV. l ieg. , .XVII , XXIV). Il no resta p lusd 'au-
n do David. 
X entendre ô'Ezéchias et d'Iaale (IV. l t cg . , XIX. 

¡astique fait allusion a ces paroles d'IsaSe lui-
i super me, co quod unteeril Dominus me ; ad 

consolatila c s t l ugén te s in Sion. Usque [ d e l 'esprit ,1e Dieu; et il consola ceux qui pleu-
in sempiternum. j raient dans Sion. 

28. Ostendit f u t u r a , e t aLscondita! 28. 1! prédi t ce qui devait arriver jusqu 'à la 
antequam evenirent. | lin des t e m p s , et il découvrit les choses secrètes 

I avant qu'elles arr ivassent . 

C H A P I T R E XLIX. 

Eloges do Josla», do J cromie, d'ICsîéohlel, des douze petits 
prophètes, do Zorobabel, de .Tétsus fil» (te Josédec, de 
î\ clic-mias, d'Henoch, de .Toseph , de Sem et do Seth. 

Ezechia* e t J o s i a s , tous ont 

sel* 

quod rejçno e t 



consacré prophète dés le ventre de sa mère, et i a ventre mat ris consecratus est pro 
destine pour renverser, peur détruire, pour per- pheta, evertere, et eruere, et perdcie, 
dre et pour éditter. et iterum a;dificare. et n-novare 

10. Quant ù. Ezéchiel, il a vu cette vision d e : io. a Ezechiel qui vidit constituai 
c Aan.. 1.« ! o lor i» mi9m Aclomlit Uli i - ,,.„1.. - t . gloriai, quam estendi! Uli in curru chc-

rubim. a Estch. 1 . 4.1 
11. Non commeraoratus est inimico-

rum in imbre bciiei'acere illis qui os-
tenderunt rectas vias. 

12. Et duodeeim prophetarum ossa 
pullulent de loco suo; narn corrobora-
verunt Jacob. et redemerunt so in fide 
virtutis. 

13. a Quomodo ampliticemus Zoroba-
bel? nam et ipsc quasi signum in dex-
tera manu; [a /. Esd. 3. 2. Agg. 1. 1. 
14. et 2. 3. 5. 22. 24.] 

14 a Sic et Jesuni tili tun Josedec? qui 
in diebus suisaidificaverunt dcnnurn, et 
exaltaverunt templum ssnetum Domino, 
paratum in gloriaw sempiternam. fa 
Zach. 3 . 1 . 1 F 1 

IS. El Nehemias in memoriara multi 
temporis, qui erexit nobis muros ever-
sos, et^stare fecit portas et sera*, qui 

" l ì f . ' u ' ^ l ^ f 6'Ì ,au™cr<' propMte dos le venire de so mère. Cur il n 'v a rien qui comblo 
l>lus la mesuro des pcches des homnie» et qui au : r e davaatag., la eoiew de Dieu sur eux 
i'1?® «w-seulemen* i ? foulent aux pi*l* sa lo; saint*', ot qu'ils d ^ h i r e n t saus e e « 4 
Ieur Arne ;>ar des plaies mortollos, mais qu'ils s 'arment encorc de tureur contro les miniftres 

Ä i u T n ^ & n r q S e ^ ^ r ^ r ^ " ^ c h e r d " " 1 l o a d« P « * * 
IL .Von commemoratus « f D'aprè* le Grec : Car il a marouó par unopluie le , mau* uui 

i r ^ c r a , , x c ? n ® m . l 3 d u Scjgneur (Ezóeh., XIII, 11, 2H; X XXYHI, •>•>>, o t i l aauss i 
aunoace lea biens oue le Seigneur dovait faire 4 coux qui dirigoraien: leur voie - t qui mar-
ciiera:ent dana Ja droiturc et la justice (Kxcch., X V l t l , XXVII, XXXIV, ¿ 3 , ei surtout XL 
et surr.}. 

12. El duvtkeimprophetarum. Lo Sagene fait pas mention do Daniel, le quatriòmo des 
quatre grands proph«*s. D'où vieni celle omission Fon pout répor.dra a v « Bossuet que les 
llcorcux nava ien t pas coutume de comprendre Daniel parmi los prophitC3, alternili «U'il 
n avait pas mene uno vie oroplictique, mais sa t r sp ique . pour omplo\er Ieur exnr^ssion; Iis 

tait 1 enumération de 

S a d t« « C a a S o n / A & i ' l T n ì 0 Ä f f i ^ t f S d f f i rido^SÌ chee. D'aüleun? Ezócatel a lau un bel eloge de Daniel ( X I Y . Ì 4 ; XXVIII, 3). 
H ^ f 4 " " 1 ' Bosanet croit qu'il n'est pas ici fait mention d 'Esdcas, 

I i « " C rap^U0 ioH Pr?Phötes et ceux qui ont óié Ics chofs de la nation. A 
fu.Ì, 'f • . p a n c d o , è p n d s P < " " ! f c s ' P™ 11 "•» f*<t P ^ mention d 'Esiras qui tat un scribe 
illustre et un grand dooteur, mais cui n 'eut pas le non. de prophòte. 

gloire que le Seigneur' lui représenta dans le 
char des chérubins. 

11. Car il a marqué par une pluie les maux 
qui devaient arriver aux ennemis du Seigneur, 
et les biens qu'il devait faire à ceux qui avaient 
marché dans la droite voie. 

12. Que les os des douze prophètes refleuris-
sent dans leurs tombeaux : car ils ont fortifié 
Jacob, cl l'ont racheté de la servitude par une 
foi pleine de courage. 

13 Comment relèverons-nous la gloire de Zo-
robabel, lui qui a été comme un anneau à la main 
droite du Seigneur? 

14. El Jésus, fils de Josédec. qui en leur temps, 
ont rebâti la maison du Seigneur, oui ont re-
levé son suint temple destiné â son éternelle 
gloire? 

15. La mémoire de Néhémias passera aussi 
dans plusieurs siècles, lui qui a relevé nos murs 
abattus, qui a rétabli nos portes ct nos serrures, 
et qui a rebâti nos maisons. 

¡V^ ^ . T eunuchu* liberasse! eum, Jerera., 38, 7. - A venire nvAris. Eum scilieet coi dic-
tum est Jerero. 1, 5 : Priusquam t-c formarem <n utero, novi te, etc. - Evertere, cl eruere. 
bidein enim Jeremue dictum est ib. n. 10 : Constituí le hodie super genite et super regna, ut 
eveilas, et destruís, el disperda*, et dissipes, et œdiftees et plantes, 

10. Vidit conspectum glorio:. Vide Ezech., 1,4, 
_ Commemoratus est inimicorum in imbre. Sub allegoria imbris pradixl t mala inimicis 

13> S*. - , Benefaccrc Ulis. Videtur r.otari quod habe.nus 
Ezeen., 1 », S I , ubi converter.tibus se a vii» suis raalis, et faeientibus judicium, e t iust i-
t iam.c tc . , prorniMitur quod vivent et non morientur. 

12. Pullulât de loco suo. Floreat ct virescat memoria duodecim prophet . r a m , licet loéis 
suis , hoc est sepulcns suis condantur. — Corroboraverunl Jacob. Israeliticum populum 

1 , , " p i ^ R t 0 ' C1 , n v e r a fel 'giono stabilem reddero conati sunt . - Redlrbrunt 
se in/ine o M u a s . So immunes pnn t iMrun t ab omni labo impuri sacuU et idololatri» dediti 
studio virtutis, in quo vixerunt, strenue f.deles Domino et veric religioni. 

13. Amplificemue. Celobremus orneraus laudibus, magnificemus, ut est in gr»«>. — Quasi 
Signum in dextera manu. Respicit locum Agga.1, 2, ubi habemus : Assumam et Zoro-

etc., et ponam te quasi ssgnaculum, quia elegi te: ponamte quasi annulum algnato-
rium mihi charlsaimum, et quem Semper in manibus mela gesto. 

ìi. Jesum filium Josedec. Pontificem, qui simul cum Zorobabel teinplum re»dificavit.— 
Exaltaverunt templum. Kxcitavernnt, fabricati sunt . - Paratum in gloriam sempUernam 
Cujus gloria e t famacr i t ai terna. 

m ì L s ^ ^ i l T ^ T Ì ^ ' - S i l momoria et fama UUu> diuluraa- - ^ 

C H A P I T R E T j . 

K l o g e d u 
la p r i è r e 

»on , f i l s d ' O n i a * . E x h o r t a t i o n â 
d i g u e s d e h;iino o u d e mépris« 



réservoi r d ' e a u , une 
il s 'us i m i t d e la mer 
lus considérables (Cf. m. Reg . , VII, & 

4. Et liberarti 
Ces paroles cornu 
J é r u s a l e m , et a y 

Ici de Simon I I , r egarde 
ÎC Ph i lopa to r é t an t v e n u 
•y opposa et l 'obligea de 
es minis t res du t emp le , 

prtevaluit. Le Grec l i t : A v e c q u e l l e gloire ne p; 
, lorsqu'i l sor ta i t du s a n c t u a i r e , d o cet te par t ie dr 
1 c'est en qui nmfcne les c o m p a r a i s o n s su ivan te s . L 
nç lua i ro , ft l 'étoile du m a t i n q u i s e levo au milieu c 
oilos de la nu i t . 
' creiti rcfulgens. Ce3 i m a g e s o n t pour objet de r 
du g r a n d - p r ê t r e e t l ' éc la t de.< p i e r r e r i e s dont il é t ! 
Comme il offrai t à Dieu de l ' e n c e n s et qu'il oignait 
l ' au te l et los instrument-s d u s a c r i f i c e , il se trouvai" 
lait une agréable odeur . De l a c e s i m a g e s des ru&lo 

compi 

rail remol issa i t si 
i n t e l ' a r e b e , lo t-
milicu d 'uno fum« 

ci qu 'uno description généra le a y a n t pour 
lesquelles le g r and -p rn t r c Simon remplis-

3 . Emanaverunt putoS aquarum. P u t o i a q u i s r e d u n d a r u n l , aqu ieduc t ibus i n s t a u r a t i s . 
4 . Curavit genlem suam. Curam g e s s i t p o p u l i u t p o n t i f e s , et eum a rcu l t a p&ccatorum pe-

riculis e t l aps ibus . 
5. Amplificare civilotem. Domibus e t c i v i u m n u m e r o . — I n conversione genti/. In te r suos 

c ives ve r sando , e t q u œ munoris sui o r a n t p e r f e c t e ad impleudo, — Ingressum domus. Templi 

6. Stella *natutfna. I .ucifer . — In medio nebulœ. In te r nebu l a s t rans lucens et emic&ns, c a -
lami ta t i« acilicot popul i . — In diebus suis. Q u i t u s pieno orbe clar ius ftilget. 

8 . Arcus. Iridi». — Hfebulos gloria:. N u b e s sp lendore e t coloribus a rcus g lor iosas . — Thus 
redolens. I n g n e c o e s t , o>; 0>.«<rriî Xi€ecvoo, ut germen thuris, sive thnrifcr, ut ver t i t V a t s -
blus. — In diebus eestatis. Tune « n i m thor i for ic a rbores p r o p t e r solis a rdorem sua-
rem exha l an t . 

9 . Thus ardens in igne. Quod s u a v e m o l e n t i a m c i r cumsparg i t . 
11. In accipiendo ipsum stolam glori,Cum pontificio induere îur o 

consummalionem virtulis. C'um v e s t l r e t o r p e r f e c t o e t consummato ilio 
et pontificaHs v i r tu l i s et auc to r i t a t i s a r g u m e u t u m e r a t et ins igne. 

12. Glorlam dédit sanciUatis amictu>n. Gr ieco ÊSOÇÎWS ma&c\r.ve 
amiclum sanctUatls, g ravi ta te cl m o d e s t i a incossus et vu l tus . Italie« 
all'abito santo. Vulgati« senaus buie e x p l i c a t l o n i conscn t aneus e&so p 
s anc tu s esset g lor ia . Cum onim s a c e r d o t e * , verbi g r a t i a . . « n o t e se gei 

glorificavi 
Fece oner 



rendre' gloire H Dieu par 
glorifier de son nom. 
ncore sa p r i è r e , pour té-
puissance de Dieu. 
denant le Dieu de toutes 
t de grandes choses dans 
s a fait v i v r e de jour en 
sommes sortis du ventre 

IOUS a traités selon sa mi-
nostrai, 

25. Det nobis jucunditatem cordii 
licri pacem in diebus nostris in Isra-

;r dies serapiternos : 
26. Credorc Israël nobiscum esse D 
isericordiaiu , ut liberet nos in tliebi 

28. Qui sodent in monte Seir, et Phi-
lislhiirn, et stultus populus qui habitat 
in Sichimis. 

29. Doctrinam Mpicntiœ et disciplina! 
scripsit in codice islo Jésus filius Sirach 
Jerosoivmita, qui renovavit sapientiam 

m batc fecerit , ad 
lux D e i , vestigiu 

su* peuples sont . 

i en hostilité av'o 
le proprement dit 
'II, 24). Sichcm ft 

it qui furent dés le 

movavil sapieiUtom de corde suo. Bossuet voit dans ce ( 
de VEcclésiaUe : Cumque eitet sapientitiimus Ecelcs\ 

iiatiou de 

Salomon parle aii 

precabc 

24. Auxil die» nosli 
26. Credere Israël 

adder 
Dci misericordi 

;ordiam. 

ilicot Samarhai 

tl" Seir. Idums-i. — Si vit us popu Sichimis. Si 
em. templun' 

tdorarc 

ipientiam pene obsolctaut 

30. Ilonis. Prîeceptis virH 
31. Ad omnia xalebil. Ad 

neWis 

L E C C L E S I A S T I Q U E . 

ilit i 
OII A P I T R E L I . 

A c t i o n s «le i r r à c e s î l e l ' a i i t e t x r . C o m m e n t i l u a c q u i s l a 
Js^xhortatiora à la. r e o h e r o l i e «le l a s a g e s s e . 



quent ici la seconde personne de la ¿aiuto 
P è r e , et voient dans ces piroles de VKccié-

s do David : Dixil Dominue Domino meo (Ps., CIX, 1). • 
18. Cum adhuc junior essem. I.''Ecclésiastique nous apprend, par son esemplo, par quels 

moyens on acquiert la aafie**o, c'est 1« en la recherchant de bonne heure; ¡N avec un esprit 
ilotilo ; 3» avec beaucoup de travail et de persévérance;«" en la domandane a Dieu par la prière 

16. Perdutone. Interita. — Tempore iniquo. Ex pericoli 

25. Colludala est 
! faciendo eaai coni 

itione 
:mcnt 

propter hoc non dcrelinquar. 

29. Venter meus conturbato* est 
rendo illam, proplerea bonam possi 
pos?essionem. 

30.Dedit mihi Dominus linguam 
cedera meam ; et in ipsa laudabo cu 

Appropiate ad m e , indoct 

inint abandonné. 
29. Mes entrai 1 lesonl ctéémi 

st c'est pour cela que j e poss 
)ien. 

30. Le Seigneur m'a donn 

32. Quid adhuc retardatis ? et quid 
dicilis in his ? anima; vestraì siliunt 
vehementor. 

33. Aperui os meum, et loculus sum : 
Comparate yobis sine argento. 

34. Etcollum vestrum subjicitejugo, 
et suscipiat anima vestra disciplinasi ; 
in proximo est enim invenire pam. 

35. Videte oculis vestris, quia mo-
dicum laboravi, et inveni mihi multain 

encore? et 
it pressées 

argent. 

struction 

argenti, et copie 

Laitctur anima • 
:ordia eji ìfundemini 

lempus, et dabitvobis merceden 
stram in tempore suo. 

31. Indomum disciplinât. Dans Ir 
32. Quid dicilis in hisì Qu'oppose 

'. ous disponser de la recevoir /Vos : 

38. Operimini opus us montrent, dì 
mats dans les ce 
non dcficiamus co mot <lo saint Paul : 

déficientes (Gal., VI, 9). 
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P R E F A C E S U R I S A I E 

I»c la prophétie en généra). —2. De son antiquité. — 3. Dénombrement ries prophètes. — 
4. Leur genre de vie. — 5. Leur mission. — 6. Caractère de leur inspiration. — 7. Doublo 
sens des prophéties. — S. Vio d'Isaîe. — 9. Division générale de son livre. — 10. Son 
authenticité. — 11. Objet de ses prophéties. Des prophéties relatives â Israèl, h Juda et 
aux nation» étrangères. — 12. Des prophéties relatives 4 Jésus-Christ. — 13. Du style de 
ce prophète. 

L a prophétie est la connaissance de l 'avenir. Isaîe donne la prophétie 
comme une dos preuve» les plus irréfragables de la religion. Dans une multi-
tude d'endroits de se» é c r i t s , il rappelle'toutes les prédictions que le Seigneur 
a faites à Israël par l 'organe de se? prophètes; et comme toutes c e s prédictions 
se sont-réalisées, il on conclut que Jéhovah. leur autour, est le vrai Dieu. 

Les autres nations avaient eu leurs oracles qui n'étaient qu'une contrefaçon 
des prophéties véritables ; mais ces oracles c o n f u s , incertains . équivoques, 
n'avaient pour objet que des événements tres-rapprochés qu'il est donné à 
l 'homme de conjecturer, et bien souvent ils se trouvaient contredits par les 
fails. Babylone avai t ses mages et ses devins qui demandaient aux astres le 
secret de l 'avenir. M a i s la science do ces hommes mystérieux se tenait dans 
l'ombre et. r l'osait paraître au graud jour , comme les envoyés du Seigneur qui 
faisaient, au contraire , profession d e ne point parler en s e c r e t , ni dans un coin 
obscur d'une région solitaire . mais d e se manifester en pleine lumière à la face 
de toutes les nations (cap. s t .» , (9). 

C'est cc qui faisait dire à i s a î e , avec toute la confiance que lui donnait l ' ins-
piration céleste : - Que les partisans des idoles paraissent, qu' i ls nous prédisent 
l 'avenir et qu'i ls nous fassent connaître le passé , alors nous serons attentifs à 
leur parole ; et s i , a u nom d e leurs d i e u x , ils nous découvrent réellement ce qui 
doit arriver, nous reconnaîtrons la divinité de c e s êtres qu'ils adorent fean. s r , i . 
23 et seq.). » 

L e s apologistes d e la religion ont toujours fait reposer la révélation sur deux 
grandes bases : le m i r a d o et la prophétie. L e miracle est la manifestation d e la 
toute-puissance de. Dieu, et la prophétie est la manifestation de sa toute-science. 

ïï. La lumière divine ayant éclairé l 'homme dès le commencement , nous 
voyons A d a m prophétiser le lendemain de sa naissance. 11 y a v a i t , d'après les 
P è r e s , quelque chose de prophétique dans les noms qu'il donna aux a n i m a u x , 
et quand il vit la compagne q u e Dieu lui avait donnée, i! dit : « L 'homme q u i t -
tera son père et sa mère pour s 'attacher à sa femme. • Paroles mystérieuses 
dans lesquelles laTradit ion a v u l'union do Jéjus-Christ e t de son Eglise annoncée 
plus de quatre mille ans d 'avance. 

Avant le d é l u g e , l lénoch annonça aux hommes c o r r o m p u s , les malheurs que 
devaient attirer sur eux leurs c r i m e s , e t le patriarche N o é , que saint Pierre 
appelle le prédicateur de la j u s t i c e , prédit à ses contemporains lo déluge qui 

Après le d é l u g e , Dieu annonça à A b r a h a m . à Isaac et à J a c o b , la grandeur 
future de leur r a c e , qui devait donner a u inonde son Rédempteur. Sur son l it de 
m o r t , Jacob prédit à ses douze enfants leur dostinée, et désigne Juda pour être 
le père du Messie. 

Ces prophéties furent verbales d'abord , et conservées , comme toutes les tra-
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ditions primitives, dans lo souvenir des générations, jusqu'à ce que Dieu ait 
S S S S r ? 9 P'.'Ur » ? " ? * ? * * » « • u n c forme fixe à la religion dès 
Israélites. »1 cet homme d m n lut le plus grand des légis lateurs, il fut en S u t a Î 
temps un prophète incomparable. Dieu l u i parla face 5 (ace , et i l vit le Rei-ne, r 
non par ligures e t en énigmes , mais à découvert [Nuin., t. x u fi 7 s i Son 
„ I ï V o u ' e n résumant le passé , depuis l 'origine du monde jusqu'à son témns 

J ï ï J Œ f t S T Î , Î K M o P ? • S * " ™ 1 4 l a '«i». <>" son autorité et du don de 
E f c i t B a r a c e t l a plupart d o s j u g e s . sont regar-
dés par les Jiufs comme des prophètes. 1 s 

V ™ P W l . i 1 ' ! p 5 0 développa tout particulièrement au temps 
de. hainuel. L e s prophètes devinrent à cette époque Irès-nnmbreux. e t ce nro-

p e u p l e d e D Ï Ï S V M ! q U ' * 1 1 1 a l " r 5 d a u s ' " u t e l c i ' M « ' « " ' " » du 
«rends rois d'Israël David et S a l o m o n , furent aussi d e très-grands 

5 - . T r ? - " s V l r . e n t . p a î t r e f leur cour, Cad et N a t h a n , A d d o et Aluas , et 
d autres hommes inspires d e Dieu. A partir de c e moment jusqu'à la captiv té 
lo Seigneur ne laissa pas un seul instant Israël et Juda sans prophète. ' 
do 7e S a "*Î . Epiphano a compté s o i x a n t e - t i i s prophètes e t 
^ p r o p h e l e * « . Clément d ' A l e x a n d r i e , commençant son énumération seule-
ment a M o ï s e , n en compte qne trente-cinq. 

a v o n s , dans l 'Ancien T e s t a m e n t , h « écrits de seize do c e s prophète*, 
o n te» a divises en deux classes , eu raison do l ' importance d e leurs écri ts • les 
grands et les petits prophètes. 1 ' e s 

, „ ï , ™ ' H 1 " » g r a n d i , : ' s a » , J é r é m i e , Ezéchiel et Daniel ; et d m » p c -
^ M ^ S à â T ' ^ H a b a c u c , S o p h o n i e , 

4. U s prophètes vivaient en communauté e t formaient des espèces d'écoles 
On en compta jusqu'à c e n t , v ivant ensemble. Ils travaillaient de leurs mainS: 

^ ^ . « v a n t trop étroitement l o g é s , ils allaient eux-mêmes 
couper du bois pour bâtir , et ils étaient si p a u v r e s , que l'un d'eux emprunta 

œ s r t ; ^ ^ d . ' U l " ? c " c • <""i f " 1 ™ 1 " ^ ™ a u g r ^ u r Z Ï Ï à 
Daniel le dîner qu d avai t préparé pour .«s moissonneurs . uioHtre la v ie simple 
et laborieuse de ces hommes de Dieu. -"«i i i t 

Leur habit éta i t le sac ou le c i l i c e , c'est-à-dire ï h a b i t de deui l . pour montrer 
qu ils taisaient continuellement pénitence pour les péchés de tout le peuple. 
A i n s i , pour décrire E l l e , on dit un homme vêtu d e poil avec uno ceinture d e 

Les prophètes, a u moins quelques-uns, ne laissaient pas d'être m a r i é s - e t 
cette veuve dont El io multiplia l 'hui le , é ta i t la vouve d'un prophète. Il i i m b î e 
m ê m e que leurs enfants suivirent la même profession; car Ici prophètes sont 
souvent nommas en/an/s des prophètes, c ' e s t c e qui faisait dire à A m o s : « Je 
n e suis point prophète , ni fils de proohète, mais un simple pâtre . » pour mon-
trer qu d no prophétisait point par profession, mais par vocation extraordinaire : 
car bien que Dieu se servît le |5us souvent de ceux qui menaient la vie prophé-
r ô v é l a K o n à ^d'autre™r v o l c " U é s ' a n e 8 ' < t t d l point imposé de ne pas faire do 

Cependant on no comptai t d'ordinaire pour prophètes que ceux qui e u m e -
naient la v ie ; d ou vient que les l ivres de David , d e Salomon e t de Daniel ne 
Î Ï Ï L Ï A m ' s - a u . r a " « i « l ivres prophétiques, parce que les deux premiers 
étaient des rois vivant dans les délices et la splendeur, et le.dernier était un 
satrapo, vivant à la c o u r des Perses et dans lo grand monde. 

1. ! ; i £ f u r l î n ' f s «aints p e r s o ^ a g e s qui conserveront, après les patriarches , 
la tradition a plus pure de la véritable religion. Ils s 'occupaient à méditer la loi 

. e p ™ - l , l u - Î " ; u r i f " ? 'e j ® " « l la nui t , et p e u r e u x et pour les 
antre» et s exerçaient à la pratique de toutes les v e r t u s ; ils instruisaient leurs 
nisciples , leur découvraient l 'esprit de la loi e t leur expliquaient les sens relevés 
qui regardaient l'état d e l 'Eglise après la venue du Messie , ou sur la terre ou 

T o n IV, . ou 
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lians If ciel caoliés sous d e s a l légor ies <li; choses sensibles e t basses en appa-
rence • ils instruisaient aussi le peuple uui v e n a i t les t r o u v e r les jours du salibat. 
e T S a f u T f ê t e s ; Us lui reprochaient ses p é c h é s et l ' e x h o r t e n t en faire 
néuitence ; souvent ils lui prédisaient d e la part d e Dieu c e qui devait lui i m -

des lsraUitii.i' P a r t , , § X V I I I . 

Quand des rois introduisaient dans Israël on d a n s J u d a l e culte des aux 
d i e u x . ils élevaient la voix contre c e s superst i t ions i m p i e s , et aisaienl tous 
| C u t s ell'orts peur empêcher le peuple d e se laisser e n t r a î n e r par I exemple du 
souverain, Cétte opposition n 'é ta i t point mue par une p e n s é e d ambition, comme 
celle d e s tribuns et des d é m a g o g u e s ; ils n ' a v a i e n t d ' a u l r e b u t en protestant contre 
l 'erreur eue de maintenir dans toute sa pureté le cul te île l e u i s peu». 

Si la prévarication venai t d e s prêtres a s s e z oublieux d o l e u r s devoirs pour se 
faire les complices d e la r o y a u t é , ils ne cra ignaient pas ce. leur rappeler les 
prescriptions de la loi et de s ignaler leurs sacri f ices c o m m e d e s oblations »ouil-
ées u n e le Se igneur rejetait a v e c horreur . . 

S ' inspirant d e l a pensée g é n é r a l e de Morse qui a v a i t annonce à »a nation 
qu'elle Serait heureuse tant qu 'e l le marcherai t dans les v o . e s o u d lur a ait o u -
vertes au nom d e Dieu, mais qu 'e l le serait malheureuse a u s s i t ô t qu elle s en éloi-
g n e r a i t , l e s prophètes s 'ef forçaient de maintenir sous la r o y a u t é cette sorte do 
t f e c r a t i e , en persuadant aux r o i s de Juda e l d 'Israël qu ' i ls n e devaient p a s s a p -
o u v e r sur autre chose que sur l a protect ion du S e i g n e u r . 

L a " u e r r e leur étai t-e l le d é c l a r é e par l e s rote d ' A s s y r i e e t de B a b y l o n e , les 
prnphetes ne voulaient pas qu 'Israël k J u d a c h e r c h â t son s a l u t dans des al i imœs 
étrangères. Cet te politique était p u r e m e n t h u m a i n e , et n o devint pas ê tre celle 
de l a nation s a i n t e , du peuple de' Dieu. Ils conseil laient a u ro, de prier Dieu, 
d'attirer par leur foi et leurs v e r t u s la bénédict ion du c ie l sur leurs armées et 

r a S m i L ' o n '"à Ï Î Ï é r i l é , de prédire le règne ilu Christ et do 
son Egl ise. M a i s l 'objet de c e s prophét ies é t a n t é loigné i l s avaient besoin pour 
prouver la divinité de leur m i s s i o n , d annoncer à I 
rapprochés. De là c e s p r é d i c t i o n s sur J u d a , sur Israël e t s u r tas M ions étran 
"ères oui les environnent. L ' a c c o m p l i s s e m e n t d e cel les qui s e réalisaient de leur 
v i v a n t était leur lettre de c r é a n c e vis-à-vis de. cel les qui n e devaient avoir lien 
que beaucoup plus tard. 

6 L'inspiration n 'exc i ta i t habi tue l lement en e u x ni e x a l t a t i o n , ni enthou-
siasme. Ce' n 'était p o i n t , d i t l a B i b l e de V e n c e , c o m m e c e s prêtres ou ces prê-
tresses des faux d i e u x , nui é t a i e n t possèdes p a r un « 1 ^ é p r i t don ils 
n'étaient pas les maîtres d ' a r r ê t e r l e s m o u v e m e n t s e le» a g i t a t i o n , et qui leur 
était l 'usage des sens et de la r a i s o n , en sorte qu d s ne parlaient plus et n a -

t t Î S ^ t S Ï U , d i t saint P a u l et r F A e a c o n -
d a m n é f e r r e u r des S i o n t a n i s t e s , qui at tr ibuaient aux prophetes de I Ai cien 

S m e n t et à ceux du N o u v e a u c e q u i ne 
m * r e s d 'Apol lon , qui parlaient malgré, e u x , p a r 1 ns|m 1 ^ ™ 
orit Nos prophètes éta ient o r d i n a i r e m e n t tranquil les d a n , leur enthousiasme, 
ieur espri t était d é g a g é de n u a g e s et d ' o b s c u r i t é s , l e u r c œ n r épuré de passion, 

V ' c e p e m i a n t c e serait une e r r e u r d e cro i re q u e la l u m i è r e prophétique avait 

la v w a c i M e t l 'éclat de la l u m i è r e qui nous éc la ire 
!.n iioii nas lion nlu" se fisurer que e s prophètes a ient v u I .ivcnir avec, au 
t a n t d e p r é ^ o n e t i j c n c t t e t e q u e n o u s «fyoïSs le passé à l'aide do la chrono-

d?ello, ou elle tendrait à y rés is ter d e toutes :ses forces p o u r prendre ^ ^ 
d'elle-même e t se convaincre qu'el le n'est p a s * r e . ^ a r g u m e M q o e 
l irons des prophéties en serait prodig ieusement affaibli. C a r on pourra t toujoure 
craindre que leur a c c o m p l i s s e m e n t ne f û t l 'eltet de v o l o n t é s d é t e r m i n é e » a s ) 
conformer {Eludes bibliques. Les prophètes d'Israël, pag. 82). 
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Saint Piorre a parfaitement déterminé le caractère de la lumière prophétique 
quand il l a comparée à la lueur que répand uno lampe dans un l ien " S u r 
Cette demi-lumière a fait, quo Certaines prophéties n ' o n t é té pleinement c o m -
prises qu au moment d e leur a c c o m p l i s s e m e n t , et que les h o m m e s les ont e x é -
cutées sans le savoir ; ce qui a rendu d 'autant plus manifeste la dit m i t é de l e u r ' 
origine. 

En certains cas , le prophète l u i - m ê m e n 'entrevovai t que confusément le sens 
des choses nue le souffle divin lui inspirait. C'est c e nue l'on voit dans D i n i e l 
et dans Z a c h a r i e , qui demandent l'un et l ' autre à Dieu l 'explication de r e o u i 
leur est montré (Dan.. v n , l M 9 , v m , 1 3 ; Z a e h . . 1 . 9. „ ' i v i 4 1 

S o u v e n t , dit l 'auteur de la Bible de V e n c e , Dieu révèle à l'un 'ce qu ' i l c a c h e 
i 1 a u l ; e • « 11 d é c o u v r e on un temps c e qu ' i l a v a i t tenu secret d a n s un autre 
Sarouel avait c r u d 'abord que le, fils ainé d ' i sa i était celui que le Soigneur a v a i t 

J i W F i , e . f u t ' d i s f » r i en prières avant que le Se igneur lui r é -
v é l a i ce que d e v a i e n t faire les Juifs qui s 'adressèrent a lui après la prise d e 

O S U T ! " ! * a ¥ n é d i o t r à * < » » • < * « y « * <P» c ' é M H EsaU . îacob 

t p h r a ï m à M a n a s s é .contre le sentiment de Joseph qui était, prophète 
comme lui. N a t h a n parle a David p a r son propre e s p r i t , lorsqu'il lui dit q u e lo 
Se igneur approuve l a résolution qu'il a prise d e lui bât ir un temple L e o r o -
Phete qui fut e n v o y é à J é r o b o a m , roi d W a ê l . parla d'abord à c T p n ' ™ e P p £ 
I inspiration d e I E s p r i t - S a i n t ; mais ensuite il f u t t rompé p a r uu m a u v a i s p r o -
fe,» w » * < l " e D i l i u l u i c x h é , l a c a u a j d e l 'affiicUon do la S u n a m i t e , 
»on hôtesse ( P r é f a c e générale sur les prophète,, pag . 1 4 ) . 

J - J Î S S q u e l 'on ne doit pas perdre de v u e ,in seul i n s t a n t , quand 
on étudie les écr i t s des p r o p h è t e s , c 'est le m o d e d' i l lumination de leur intel l i-
g e n c e . Quand nous regardons eu arrière e t que nous considérons les é v é n e m e n t s 
p a s s é s , l e t e m p s établit entre e u x un intervalle qui nous empêche de les c o n -
SÎ. Î 5 ; M l c s ° n e | n e u L s futurs c o m m e s'ils é ta ient présents. 
U . ndtabl fcsent d o u e pas entre e u x cet te distinction qui résulte pour nous d e s 

« Ï S K f . - S ' T Ï s o u , s l l c s 1 . u e l l f i f " ' 8 ? n « f o n s l e * f i l i , s l ^ t o r i q i i e s . Ainsi 
ils voient s imultanément la prise, de Jérusalem par Nabuchodonosor et la ruine 
d e cet te ville p a r les R o m a i n s . C 'est ce qui fa i t que dans la m é m o d e s c r i p t i o n , 
o u si I ou voulai t , d a n s l e môme tab leau , 011 trouve des traits qui appart iennent 
év idemment tantôt à l 'un, tantôt à l 'autre de ces deux grands é v é n e m e n t 
J ' ï * P . u s f u . , . c " l > d e u x «tijets qui ont entre eux la plus g r a n d e analogie, e t 

qui se confondent tellement d a n s I esprit du prophète, qu'i l les représente s i m u l -
c o " 1 d e C 'est c e qui fait q u e sa phrase présente 

souvent, un double sens : le sens littéral et le sens figuré. 
A i n s i , C y r u s , le l ibérateur des J u i f s , étant la figure du M e s s i e , le l ibérateur 

d e I h u m a n i t é , I s a i e , en nous peignant l'un nous peint en même temps l 'autre . 
réafiS ? ,S0„" T 5 i l è , e ' - « t | u " , a m l a 8 8 u r o m ' ne p l u s s 'at tacher q u ' à la 
r é a l i t é , il t rouve d e s « p r e s s i o n s qui ne peuvent convenir qu'au Christ lu i-même. 

De m ê m e , quand il naint les différentes catastrophes qui doivent a m e n e r la 
ruine de J é r u s a l e m ; l a destruction d o la v i l le s a i n t e , ayant, beaucoup d 'analog ie 

ï i ' " C U 0 " ! ' ? .' " T 8 a l a U ? d B S l c m l J i • « nous montre tout à coup 
le Chr is t glorieux et tr iomphant appelant le monde ent ier d e v a n t son tribunal , 
e t trausformant le monde arr ivé à la lin d e sa destinée. 

Cet te double v u e doit nous être perpétuellement présente, s i nous voulons sai-
sir d a n s toute son étendue le sens qu'offrent ces divins orac les . 

S. Isaîe, l e prince des p r o p h è t e s , était fils d ' A m o s . C e t A m o s n'était p o i n t , 
c o m m e 1 ont cru quelques interprètes , le prophète de ce n o m , dont les écr i t s 
figurent parmi les petits prophètes. Ces deux noms ne sont pas é c r i t s , en h é -
b r e u , de la m ê m e m a n i è r e , e t , d 'a i l leurs , le prophète nous apprend qu'il était 
le fils d un berger, tandis q u e , d 'après une ancienne t r a d i t i o n , le père d 'Isaie 
était l e Irère d A m a s i a s , prédécesseur d ' O z i a s , roi d e Juda. 

On croit qu'i l reçut sa mission l a dernière année du règne de c e p r i n c e , et 
q u i l prophétisa sous les règnes de Jonathan, d ' A c h a z e t d ' E z é c h i a s , et qu ' i l 
m o u r u t sous Manassé. Sa int J é r ô m e di t q u e ce m o n a r q u e i m p i e . blessé des 
justes reproches que lui faisait ce prophète a u sujet de son idolâtr ie , le lit scier 
en deux au commencement de son règne. 
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9. L o s p r o p h é t i e s d ' I s a » sont t r è s - n o m b r e u s e s e t t rès-var iées . L e l i v r e qui les 
renferme se c o m p o s e d e so ixante-s ix c h a p i t r e s . Il a é t é p r i m i t i v e m e n t é c r i t en 
hébreu ; la t raduct ion lat ine q u o n o u s e u a v o n s d a n s la V u l g a t e est l ' œ u v r e d e 
s a i n t J é r ô m e . , . . , . . . 

Q u o i q u ' i l l ' a i t fa i te s u r l ' h é b r e u , il a suivi n é a n m o i n s q u e l q u e l o i s , d i t I abbé 
( î l a i r e , l es S e p t a n t e et l es trois a u t r e s v e r s i o n s g r e c q u e s q u i s e t r o u v a i e n t d a n s 
l e s H e x a p l e s d ' O r i g i n e . 

O n d i v i s e l e s p r o p h é t i e s d ' I s a ï e e n d e u x p a r t i e s p r i n c i p a l e s , dont l a première 
c o m p r e n d les t r e n t e - n e u f p r e m i e r s c h a p i t r e s e t l a seconde les vingt-sept d e r n i e r s . 

L a p r e m i è r e p a r t i e ne s e m b l e lias c o o r d o n n é e aussi r é g u l i è r e m e n t q u e la s e -
c o n d e . L e c h a p i t r e v i , qui r e n f e r m e la m i s s i o n du p r o p h è t e , d e v r a i t ê tre an 
c o m m e n c e m e n t d u l i v r e et lui s e r v i r d ' i n t r o d u c t i o n . 

C e c h a p i t r e a p p a r t i e n t à la fin d u r è g n e d ' O z i a s . 
Les c i n q c h a p i t r e s p r é c é d e n t s f o r m e n t un d i s c o u r s qui r e n f e r m e les prophéties 

q u e fil Isa le s o u s le r è g n e d e J o a t h a n . 
l>n c h a p i t r e v u a u c h a p i t r e x u ou t r o u v e d e s p r o p h é t i e s qui f u r e n t p u b l i é e s 

s o u s A c l i a z . 
A v e c le c h a p i t r e x u i c o m m e n c e u n e nouvel le série d o p r é d i c t i o n s qui s e r a p -

p o r t e n t a u x nat ions é t r a n g è r e s . T o u t e s c e s p r o p h é t i e s , j u s q u ' a u c h a p i t r e x x x v i , 
p a r a i s s e n t a p p a r t e n i r a u r è g n e d ' E z é c h i a s . . 

L e s d e r n i e r s c h a p i t r e s d e ' c e l l e p r e m i è r e p a r t i e ; x x x v i - x x x v n ) sent d e s r é c i t s 
h i s t o r i q u e s q u i ont p o u r b u t d e r a c o n t e r les é v é n e m e n t s d u r è g n e d ' E l é c l u a s , qui 
o n t é t é l ' a c c o m p l i s s e m e n t d e s p r é d i c t i o n s qu'Isaro avai t fa i tes a n t é r i e u r e m e n t . 

I.a d e u x i è m e p a r t i e (XI.-LXVI) est un t o u t p a r f a i t e m e n t c o o r d o n n e e t s y m é -
t r i q u e , dont toutes les part ies s o n t é t r o i t e m e n t l iées e n t r e e l les . T o u t , dit 
M . L e H i r , s ' v r a t t a c h e à trois idées m è r e s et f é c o n d e s : D i e u , J e s u s - C h r i s t et 
l ' E g l i s e . S a n s ' p r é t e n d r e y c h e r c h e r les d iv i s ions m é t h o d i q u e s d ' u n e thèse de 
p h i l o s o p h i e , on v d i s t i n g u e a i s é m e n t t r o i s p a r t i e s c o r r e s p o n d a n t à c e s trois 
t e r m e s , e t à pou p r è s é g a l e s , p u i s q u e c h a c u n e s e c o m p o s e do neuf c h a p i t r e . Les 
premiers I X L - Ï L V H I ) , ont p o u r s u j e t p r i n c i p a l l es a t t r i b u t s d e D i e u et ses 
p e r f e c t i o n s infinies o p p o s é e s a u n é a n t d e s idoles. L e s s u i v a n t s (XI.IX-I.VIL;, for-
m e n t un t o u t a v e c le c h a p i t r e i . m où sont d é c r i t e s t o u t e s 1® s o u f f r a n c e s expia-
toires d u M e s s i e . E n f i n l e s d e r n i e r s (LVIII-I.XVI) e x p o s e n t l e s c o n d i t i o n s néces-
s a i r e s p o u r e n t r e r d a n s son r o v a u m o ; q u e l s e n s e r o n t e x c l u s e t q u e l s v t rouve-
ront u n e p l a c e ; la c o n v e r s i o n 'des n a t i o n s i d o l â t r e s e t l e u r s u b s t i t u t i o n a u x J uifs 
c h a r n e l s e t i n c r é d u l e s ; E t u d e s bibliques. Les prophètes d'Israël). 

L e s déf i 

,-niers chi î p i t l e s , C£ qn 
i m i r a c l e p r o p h é t i e 

r b u t d e luire , qui 

c e p r i n c e . M i >is si Isa!« 
r u i n e , î s'il i i n n o n c e h 

q u e q u a i 1(1 i l a f a i t c e 
B l ' idolâti Stablie pa 
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quo la nailon ne sera point a n é a n t i e , mais qu'il s u r v i v r a (le précieux restes, et 
que c'est de l à q u o s o r t i t a le M e s s i e . le Rédempteur des nations. 

T o u t en traçant ainsi à grands t r a i t s l'histoire future du peuple de D i e u . b a i e 
décrit les destinées des uations é t r a n g è r e s qui l 'environnent. Kabvlone n'était 
pas encore a r r i v é e à l 'apogée d e s a puissance, et il voit tout à la fo is sa g r a n -
deur et. sa ruine. Il d i t aux M o a b i t e s , à D a m a s , à T v r et à l ' E g y p t e , les dest i-
nées qui les at tendent . T o u s ces r o y a u m e s , dit M"" P i a n t i « , sont fermes ; leurs 
bases n'ont pas encore c h a n c e l é ; l e u r s divinités reposent on paix sur de tran-
quilles a u t e l s ; tant d o m a g n i f i c e n c e e t de force environnent leurs rois qu ' i ls 
appelleraient volont iers , non-seulement les fils des dieux et d ieux eux-mêmes, 
m a i s encore les maîtres de l ' a v e n i r , j ' a l la is presque dire le désespoir du t e m p s . 
e t , chose é tonnante! pendant q u ' i l s se promettent ainsi d a n s le délire de l 'or-
gueil une gloire i m p é r i s s a b l e . un poète îsraélite qu ' i ls ignorent et q u ' i l s d é d a i -
gneraient sans doute s'il leur é t a i t c o n n u . se rit de leurs espérances . Des m o n -
tagnes éternelles qu'i l ba l l i le . il p e r a ) à l'infini dans les fu turs destins de ces 
E t a t s si fiers d ' e u x - m ê m e s ; il a t t e i n t du regard le terme o ù doivent about ir les 
bri l lantes évolutions qu ' i ls a c c o m p l i s s e n t ; il les v o i t se brisant les uns l e s autres 
c o m m e des vases d 'argi le entre l e s m a i n s du T r è s - H a u t qui s 'apprête à les 
c h o q u e r , et voi là q u e , pour les d é s e n c h a n t e r d e leur grandeur , il les traine b r u -
talement au spectac le anticipé d e l e u r ruine. Insensés, ils rêvent l ' immortalité 
du t e m p s ; et l u i . se tournant a u x d i v e r s points des cieux sous lesquels i l s repo-
sent , leur j e t t e à g r a n d e voix c e l t e sentence de mort : » Prophét ie contre Baby-
lone. Omis Babyltmis. Prophét ie c o n t r e M o a b . Ont« Moab. Prophét ie contre D a -
mas. Omis Damasi. Prophétie contre . l ' E g y p t e . Omis Jliiyiiti. Prophét ie contre 
T y r . Omis Tyri > ¡/Si « . t a littéraires sur les poètes bibliques, t . I«', pag. S i n ; . 

l a . M a i s ce qu'i l y a de plus r e m a r q u a b l e d a n s Isate . ce sont ses prophéties 
rrlativ es à Jésus-Christ . L e s é c r i v a i n s du Nouveau T e s t a m e n t , dit l 'auteur de la 
B i b l e de V e n c e , l'out c i t é plus q u ' a u c u n autre prophète , parce que , selon la 
remarque d o saint August in . ses p r o p h é t i e s sont plus c la ires et plus expresses ; 
d'où vient que plusieurs l 'appel lent plutôt un évangél iste qu'un prophète. 

A i n s i , il a annoncé que J é s u s - C h r i s t naîtrait d 'uno V i e r g e , et qu'on lui d o n -
nerai t le nom d 'Emmanuel ( -Matth . . 1. 52-2:1). L e précurseur s'est appelé lu i -
même la Voix d e celui qui c r i e d a n s lo d é s e r t , et s 'est appliqué ces paroles 
d ' I s a ï e , p a r lesquelles s a i n t M a r c c o m m e n c e son E v a n g i l e : « On entendra d a n s 
le désert la v o i x de c e l u i qui c r i e : P r é p a r e z la voie du S e i g n e u r , rendez droits 
ses sentiers ¡Joan. , 1, 23 ; M a r c . , i . 2 et sen.). » 

Saint Matthieu a v u les c o m m e n c e m e n t s de la prédication d e 1 E v a n g i l e annon-
c é s p a r ces paroles du prophète : .. L e pava de Zàbulon et. le p a y s de N e p h t a l i , 
l e c h e m i n de la mer au delà du J o u r d a i n ét la S a b l é e des nations ; le peuple de 
c e s contrées qui était assis d a n s l e s ténèbres , a vu une grande lumière ¡ M a t t h . , 
i v , M e t s e q . ) - » . . . , 

Jésus-Christ s 'es t lui-même a p p l i q u é c e passage d ' I s a i e , ou sont décri ts les 
c a r a c t è r e s de la mission du M e s s i e : « L ' E s p r i t du Seigneur s'est repose sur moi , 
ot i i in 'a e n v o v é pour prêcher l ' E v a n g i l e a u x p a u v r e s , p o u r guér i r ceux qiu 
ont lo c œ u r b r i s é . pour a n n o n c e r a u x capti fs qu ' i ls vont ê tre déliv r e s , e t aux 
a v e u g l e s qu ' i ls vont r e c o u v r e r l a v u e : pour renvoyer l ibres ceux oui sont acca-
blés sous leurs l 'ers; pour publ ier l 'année des misér icordes et d e s g r â c e s du 
Seigneur , et le j o u r auquel D i e u r e n d r a à chacun selon ses œ u v r e s (Luc- , i v , 16 
et s e q I » 

D'après s a i n t M a t t h i e u , I sa ïe a peint à l 'avance la mansuétude du Christ , 
qui ne deva i t ni c r i e r , ni d i s p u t e r , ni briser le roseau c a s s é , ni éteindre la 
m è c h e qui f u m e , m a i s ' s o c h a r g e r p l u t ô t , d a n s son ineffable c h a r i t é , d o toutes 
nos infirmités o t de toutes nos m i s è r e s (Matth-, v i l i , 1 6 o t 4 7 , et s u , l ô e t s e q . i . 

T o n t e s les principales c i r c o n s t a n c e s de la passion et d o la m o r t du M e s s i e , 
ont é té retrouvées p a r les a p ô t r e s , d a n s l s a l e l A c t . , v m . 2 7 ; P e t r . , n , 21 et seq.: 
M a r c , XV, 27 e t 28 ; L u c - , x x u . 3 6 , 37), et c 'est surtout à c e l l o occasion qu il 
a été plutôt historien que p r o p h è t e . . _ . 

Dieu lui fit voir tout à la f o i s , l e scandale et la ver tu de la croix . Saint. Pierre 
et saint Paul se sont a p p u y é s d e s o n t é m o i g n a s e . pour l'aire comprendre aux 
Juifs qu'une part ie d 'entre eux d e v a i e n t se heurter contre le mystère de la croix 
et trouver une pierre d ' a c h o p p e m e n t et de s c a u d a l e , où les autres puiseraient 
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inératrice de la g r â c e fl P e t . , n . l i et seq . ; Ro: 

son e m p i r e . 
idolâtre, q u : 
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C H A P I T R E P R E M I E R . 

1 ri tirati tu de dea enfant* d'Israel. Menaoes du Seiaueui 
coatre eux. Rétaljli«Heixienfc de Juda. 

Cak. I. — 1. Visio. Rovellilio, visum s 
autem proplietis V/d-j>iUs diccbantur. Vk 
Domini. — Fitti Amos. Non illiua qui es 
Hebrajis crediturfuissefrater Amasi» regi 
ad regnum Juda et Jorusalem. quie rogai 
nis regnavi«, IV. Rag. . 15, Ì. — Joathan. > 
soxdocim, IV. Reg., 1G. '¿. — Ezechia-. Q> 

rohetas minores. sed alius qui 
Jvdam et Jernsalen». Pertinont 
- Ozile. Quinquaginta duobus Ì 
. KéR., 15, 33. - A chat. Qui «ti 
IV. Reg., 18,2. Kx quo colligi. 

2. Audite, cali. Aliqui do cccli oi terrie incolte accipiunt, 
veriua d» Ipni ccclis et terra; utitur enim prosopopea ad 
glona indignationis gravior evadat. * Verba Monia repotit I: 
OcotJ&m illa venisse tempora qua» Moses prmvidernt, overs 
ritibus «manente. Sic et versus 10 est ex versu 32 dicti c. I 
W ¡oatliii esc. Quasi dicat : Non ego, sed saera et divini 
Filios. Intelliglt Judaos sui temporis, quos potissimuui pi 
aliis etlum accommodari possint. — " "' "' " n — " ' 
» Kpkriura, portabam eoa in brachi 
Alui. crescere feci, ot adolescero, a-
bellarunt eontra me. 

3. Cognovit. Conoscere solet. — 
— Me non cognovit. Esse Dominun 
spera ere me. — Non inicilexil. VK 

4. Oravi In (lutiate. Gravato. — S 
vetiquerunl Dominum. Ad idololati 
idolorum cultore« fasti, Deum re ip; 
nis et laudibns falsa numina eolebr; 

i animi 

Exallavi. 
Chald. re-benofìciis multipli 

nequam. Filiis degen 
inversi. — Illasphemt 
phemavorunt; blasphc 
in Hebraio et apud I. 
n J udrei blaspheraavci 
eie. — Sanclum lira-. 

potato rem, 
Alalienati 

t Paul rappello ce texte en parlnnt do« reste« lidelwt que 
ai Juifa au temps do 1" li vangile, tandis que la multitude 
. sur clic la colere du Seigncur (Kom., IX, 29). 



lisait le peuple dans le temple do J 
que Inculte intérieur lui en donuo. 

L la leurs dn la loi ot ils croyaient 
. Le prophète 8'élôve contro cotto or 

2?. Argentum tuum. Argenti et scowe allegoria signifie«.! magnera „.oram mnt tionera in 
eterius factum . multipliccaque :u rempublioam corruptolas Invectas. — In eeo/ium. acoro 
it excrciaemum et f » x argenti. - Vinum tuum miilum est <>'i»«. Justitia et probatt mores 
mirri a ex parto corrupti et depravati. Nulla est in tn Pincera virtus. 

23. Infinies. Hcbr. contumaces. Çhald rcMlts. LXX, « : sui» 
»morigeri, c o n t u m a c i , qui nulla disciplina rcg- volunt aed P r ^ 2 S S l r ? T e l fnto ì l i^ 
'ocii forum Ouia. ut aeauitur, omnes diligunt mimera. — Retribuitones. vei iniouigi« 
a ^ e r a S i l l c i t è r , v c l i ^ n l f l c a t vici^itudinem; nam magistrat« impunitawm tr.buento 
ae^iorosihominesdona vicianim retribuunU — Noix ingredilur ad illos. Quia a pauperculii 
iduis ni'lùl spora n t , ideocu'o en* i-ou audiunt, pro illisnon judicant, cura injuste vexantur. 
24. Heu, Id es t , vœ, ut eadem particnlam hebraicam >*," hot. supra verut lntorpros n. i . 

r. Surapta vindieta; aio enim juSlitiw rooâ  l a s » satisiadam. 
Pureabo te camino tribulationls, et tanquam raotallum purgabo. 

• Auferamomn*. Hunnum tuum. Ita ut purum remaneat argon-
ili peccati», sed propitii peccatorxbus. __ 
tiiiiiirura saneti sint et integri, et ¿ostiti* cultoros oxlmn, quale» 
Impiota est hac prophetia, cum post captivltatem Bnbylom^m 

reheraiam, Machabieos, et huj usui odi, et post <Mptivitatoml^ma-
•<is insti <riì;r-rl Christi. cum is nascetur, docobit et sauctiftcablt 

u X / l w A in eju. unius fide, cult» « . .ba ient i . 

• 27. ; » > • ! , i l o r e d i m e r , Israel per Cvrum liberabitur.» « » b y l o n o A r f f -
w „,.,1;,.,.. aeotuairnt. minorui« capi v tatis tolorataio. I l a nini» lue vocaiur ji'-n-
« S i r i o , id eSt. ex r i g d . jusUtia satisfecil, « rjdcmii Sion, i d . e s E c c l e s w n , Jufaoram et 
m i t t o , q u e ràpii in'Sion Jcrusalem. - J M * c M « m . capti . i l . loin «duoent in Jotnia-

Paupertate ei miomnia captività!:« in llabjlono 
» . Confundmlur... «» idoli'. PudeflMl. ob Idola q u * . lieo p o t u m o t «b il » 

liberai!. - Super horUt. Holto, .1 luco, ¡niellisi in quibu. oolebant idota, e J 
obscenum Beelpbegor, sive Prìapum. vide 11 Parai,pomon., «. I». n. lb. - Eleaeratis. A4 
coloni» ¡dolo. Voi quorum uaperatitionom ndmiseraiis. „ . ™ - i , 

30. Velai ,,uer,.w. Quo quondam llorcm, jam in hiorae. »ut soi^e detondejoBii», mareosei.. 
sresoil ol eiiorllur. - Boriili •"/»«• 0 ° ' s i M bn""'re arol e l squ.liclns m . 

35. Écccoiiuam ad pvrwi 
Quid »il scoria du i n. S2. -
min. Verba sunt brcc nei i 

26. Vt fueruntpriut. Ci 

dédit lieu? popill'o ¿sdraiti, 

25. Civiles iusti. urbe Métis. On peur aussi appliquer c e t » proplieiie au rOpn'-
qiii reelaura lo nuli , du Seigneur cl qui rendit ft Jérusalem, ftla cil" sainte, toul 
Allai. M j.., Ezccbins ayant été la figure du Meaaie . on poul une quo eo r^r.ouvi 
l'ombro et l'.iuaçe do i o qui devait arriver sous Jésus-Christ et dam son Egl i , 
vraie cité do In justice, la ville vraiment fidilo. 

30. Velue hortni o ì ^ u e aqua. liana les parties chnudea de l'Orioni. un iordin 
. - . . i_....... t.1-.^,..- il'— rli'~, et cultivée avec lilui i,c S«m que le rosie lie la 00 



ï l o i r e d e J é r 
S n e u i ' . M o i s 
s e v i 1 e x u l t é . 

C H A P I T R E 

»lem : le* nations vi 

de J a c o b re.jetée. Sup« 

Libus foliis, et vclut horlus absque 

Et crii forliludo vestra. uf, fnviUa 
œ , et opus vestrura quasi sein-
et succendclur ntrumque sirnul, 
a crit qui exlingual. 

I I . 

iCnl y ¡wloï'er le Bel-

humiliés. Die« 

5. Domus J a c o b , v e n i t e , et ambule-
m u s i n luroine Domini. 

6 . Projecisti enim populum tuum, 
domum Jacob; quia replcti sunt ut oliin. 
et augure* habuerunt ut Philisthiim, et 
pueris alienis adbicserunt. 

7 . Ropleta est terra argento et auro; 
et non est finis thesaurorum e j u s ; 

8. Et rculeta est terra ejus equis; et 
ìnnuinerabiles quadriga; ejus. Et re-
plcta est terra ejus idolis ; opus uia-
nuurtf suarum adoraverunt, qund f e c e -
runt digiti eorum. 

9 . E l incurvavitse homo, et humilia-
tus est v i r ; ne ergo dimiltas eis. 

10. lngredere in uetram, et abscon-
dere in tossa humo a faci* timoris Do-
mini , el a gloria majestatis ejus. 

1 1 . Oculi sublimes hominis huiniliali 
suol , et incurvabilur allitudo virorum; 
exaltabitur autem Dominus solus in di« 
illa. 

1 2 . Quia dica Domini exercituum su-
per omnem superbum, et exce lsum, et 
super omnem arrogantem; et humilia-
bitur. 

1 3 . Et super omnes cedros Libam 
sublimes, et erectas , et super omnes 
quercus Basan. 

ìple ne tirera plus l 'épée contro 
et ils ne s'exerceront plus à 

faux. Aiors un p 
un autre peuple 
combattre. 

ri. Venez, ô maison de Jacob ! marchons dans 
la lumière du Seigneur. 

8. Car, vous avez rejeté la maison de J a c o b , 
qui est votre peuple , parce qu'ils ont été rem-
plis d'iniquité comme autrefois ; qu'ils ont eu des 
augures comme les Phi l is t ins , et qu'ils se sont 
attachés à des enfants étrangers. 

7. Leur terre est remplie d'or et d 'argent, et 
leurs trésors sont infinis. 

S. L e u r s pays est plein de chevaux; et leurs 
chariots sonl innombrables; et leur lerre e3t 
remplie d'idoles. Ils ont adoré l 'ouvrage de leurs 
mains, qu'ils avaient formé de leurs propres 
doigts. 

1»; L'homme s'est abaissé profondément ; les 
premiers d'entre eux se sont numiliés. Ne leur 
pardonnez donc point. 

10. Entrez dans la pierre, et cachez-vous daus 
les ouvertures de la terre. Pour vous mettre à 
couvert de la lorreur du Seigneur el de la gloire 
de sa majesté irritée. 

1 1 . L e s y e u x ailiers de l'homme seront numi-
liés , la bautesse des grands sera abaissée ; le 
Seigneur seul paraîtra grand en ce jour-là. 

1 2 . Car le jour du Seigneur des armées va 
éclater sur tous les superbes, sur les hautains et 
sur tous les iusolents : et ils seront humiliés. 

13. Il ia 6dater sur tuus les grands et les 
hauls cèdres du L i b a n , et sur tous les chênes de 

i Basan. 

0. Projecisti enim populum tuum. Le prophète voit les Gontils se orécipiter vers la mon-
ta~no de Si un , prètor l'oreille à la doctrine du Christ et marc.-ier à la lumière de l 'Evangi le . 
Maia i l voit en'même temps la répudiation des Juife que Dion reiette parce qu'il* s o n t ¿ e m p i * 
" in iqui tés comm« las peuples de Chunaan qui habitaient autrefois la Palest ine , ntolim. 

Juda au temps de Sonnachôrib et de Nabuchodonoaor. 

5. In lumina Domini. In lumino Evangeli! . 
il. Projecisti enim populum luum Quasi dioat : W t e ^ a populkm i r a t o ut ad «ommurn 

convcrtaiur, quia tu , Itomino. populum turno a te d e f i c i e n t e ® ~ f ̂ « n t e t l 
cob. Israelitaa. — Reputi sunt. Opibua, et impinguati et inertsBatt recalcitrarunt. v e i ropieu 
sunt idôîia Vaut poccatla. - Augures. Au-urii nomine quamhbot magiara e t d i v i n a t o n e ^ 
intelligit. - Pueris alieni* adlivscrunt. V e r preder^uam ot notarmm ^ u o m i i c erimen. 
• Hebrrei quidam por nato» alieno* mtolliguut doetrinas et institut* gc.ntium. 

7. Replet* est terra argento. Notât Judaerum avarit iam, et iasatiabilom cupiditatcm divi-

8. Replet« <*t terra rjus equis. Vetuerat l )eus ilebrceorum rejjibua, e t magi.s populo, no «ibi 
equo* et quadrigas m u l t i p l i è r e n t , Deut. , 17,16. . . „ „ „ - , 

0. Incurvava se. Idolis. — Homo. Ploboiua. - Humiliatus. Idem est quou m e u r v a v « s o , 
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^lo'.Trt pelram. In spalancalo. — In fossa humo. l a io»:« lalila. - A faci* """'"Ì; 
v hr iaMrnir i» i l « Iwribili Domini. - Bt a gloria mojamit 'jus. Qui» gloriosa™ «naia 
fuâSJSSSfd"«'"lite», cam eos par«,»./« ..̂ «àda. 

" l L O a H n H f t a « . S u p e r b i a . - l « M > . P h M , M a n n . n - U " " 1 ' " 
IlabuDtnr. - Allitudo. E l m i » , ¡uparbia. - Virorum. S o b i l l i l a a l p r o g r a m popoli . 

12. Dits Domini. Vinda*. , 
13. C C T > < . i t » a a . - . S u p o t b o s , . l a l o . o l pol«ntt» d e s i a i , qui tal« l U m o M M t a n t . M 

i t i Libani. a o i W J U , inlar taiafiloiw u b o t u . - » « " « - ' " f " ï c t r " " * 
sima pascóià. In qua quorcua procor» al r imos lata oìtplicaoHs proTaDiobaot. 
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16. Et super orai 
et super omne quod 

17. El incurvabili 
num, et hurailiabilui 
et elevabitur Domini 

18. Et idola penili 

lulchrum est : 
»limitas homi-
udo viro rum. 
UH in die i l ia: 
ilerentur ; 

19. a El introibunt in speluncas pe-
trarum. et in voragines terra à facie 
formidims Domini, e l a gloria majesta-

des rocliers et dans les antre 
la terre, pour se mettre à cc 
du Seigneur et de !a gioire c 

dio illa projiciet homo idola 
ui, et simulacra auri s u i , qmr 
ibi ut adoraret, talpas o t v e s -

iugredietur scissuraspetrarum, 
irnas saxorum ù facie formidi^ 
m, et a gloria majestatis e jus , 
ìxerit percutere terrain. 

ir les adorer. 
U. Et il s 'enfi 

: à couvert de la frayeur du Seigneur et de 
ire de sa majesté, lorsqu'il s'élèvera pour 

Cessez donc, d'irriter cet homme qui r e s -
air , parco que c'est lui qui est le T r è s -

tor.-ibt (Luc,, X X X I I I , 30). Saint Jean 
nonçnnt le tteau marqué à l'ouvei 
i prouvent que la mftrne prophétr 
nalogie et qui ne sont sépares qu 
ç l'œil du prophète qui voit l'ava-

[popalyi 

'/Sum 

Tharsis. Na 
>t, Alia That 

17. Incurvabitur. l: 
19. Imroibunt in speWnr. J udtci timoro perterriti, eti 

20. l'roji, 
ulti i adeo 

idolo. Amon prohibante. 
- onom datura 
ibj&ctis idolis. — Talpas ci 'ocsp. 
ma quccque animalia pro diis hab 

S et 11. 
ve. Est prophotia do Christo , ut senti 
oim proplioia ad Christum avolat. Qii 
cturuui Ecclesiali» quaai montom, et 
oscatis a vexando et occidondo Chrl 
ex. — Cujus spirititi in narifats ejui 

/Egjjitior. 

ille faeicndi 

O H A P I T I t E I I I . 
Désolation de J vida et de Jérusalem. Tleproche-S du SeiRiieur 

contre les prince» de «on peuple. H condamne l'orgueil 

et le luxe de* tilles de S ion. 

1 . Ecce enirn dominator Dominu.' 
exercituum auferet a Jerusalem, et a 
J mia validam et for lem , omne robur 
panis, et omne robur aquœ ; 

2. Forte m, et virum bellalorem, ju-
dicem, et prophelam, et ariolum, et se-

1 . Car le Dominateur, le Seigneur des armées 
! va ¿1er do Jérusalem et de Juda le courage et la 

vigueur, toute la force du pain et toute la force 
de l'eau ; 

2. Tous les gens de cœur et tous les hommes 
• de guerre. tous les juges et les prophètes, les 

l | C ( l l . devins et les vieillards ; 

:?. 'Principem super quinquaginta, et 3. Les capitaines do cinquante hommes, les 
honorabilem v u l t u . et consiliarium, et personnes ri un visage venerable ceux qm 
sapientem de architect's, et prudentem peuvent donner consei l , les plus sages «ientre 
eloquii my s liei. l es architectes,.les hommes qui ont i intelligence 

de la parole mystique. 
4. J«; leur donnerai, i f i t le Seigneur, des enfanls 

pour priuces, et, des effemincs les domineront. 

5. Tout le peuple sera en tumultc. L'homme 
se dcclarera contre l 'homme, et 1 ami contre 
r a m i ; 1"enfant se soutevera contre le vieiUurd, et 
les deroiers du peuple conlre les nobles. _ 

6. Chacon prendre sou propre frf irc, ne dans 
la maison de son p o r e , el lm dim : \ o u s etes 
riche en votements; soyez notre prince, et sou-
lencz do votre main cetle ruine qui nous mena«?. 

7. 11 repondra alors: Je ne suts point medecin. 
11 n'v a point de paiu ni de vetemenls dans ma 
maison : ne m'etahlissez point prince du peuple. 

•i. a Et dabo pueros principes corum, 
el effeminati dominabuntur cis. ;a Ec-
oles. 10. 16.] . 

5. E l irruet populus, v ir ad v i ru iu , 
et unusquisque ad proximum 6uuiu ; tu-
multuabitur puer contra senem. et igno-
bili» contra nobilcm. 

6. Apprehendot enim vir fralrem sinim 
domeslicum palris sui : Vestimimtuin 
libi es t , princeps esto noster , ruina 
aulem hœc sub mauu lua. 

7 . Respondcbit in die i l ia, dicens : 
Non sum medicus, et in domo mea non 
est paois, neque vestimentum ; nolite 
constituere me priucipem populi. 

quae ccl lo-ci d'abord au» n u i dan. Jérusalem 'io' frappi® « 
i r . a ce oui arriva sous Ti los at Vespasian, ù la rmaa du lainple a l da la v i l la . c . 
S f l i i " e qui arrivarli a la 9n da mondo lorsque JMa»-Chrisi viendra j u g e ' l'univers. Il y a 
dos dclails qui na eouviennent qu'a ,ielle derniiro époque (Cf. plus l a m , verset 13). 

m E-csenim. 1'rophetat oxeidium Judseorum par Ti tamat yaspwia i ium.ob ocei-
sum ab elsClirisluia; h a ¿«man ol pieraqao q u * bio dial, adap^ 'a >lbi po»>aal Jud™ qui 
ar..al lampara tail* a l U»e ab illa S u d i a W - V M d u m « Omo. WMid.. . .a -rira-
rum farliom. - Bohur .1 omat r o i u ^ os tut . Omoam comi malum .nielligli quo Vila 
huaiana sustaolalur et robu*:a raddilur. 

2. Judicara. MaglaMWm, prinoipaoi.. - ArtMm. l a booao. p . r . ™ f ™ ? 1 ' ™ ; , » ' » ' - ^ î ' 
. a s a c . m coojoctaicra, qui a i ab.arv. l iooo prmlerila cau^rurn, s f c l o u a l 01 . i„oorum, dc 
1'oluris e l arcaaia conjralat. 

3. s . f . r Oui quiuqu.s io la milit lbu. p r » o » . - U ^ a ^ ^ V g m 

latorem. - I U I B . . ! « , in IA-

For libi, terra, cuius rev; puer — une.>n,n«,>. i- ; - • „-JK... 
tam Judœorum qiiam ltomanorum. L X X habent, iy-r.^y.-^'., Ulusores, qui scilicet ,:orpor.bus 
i l ludunt. et illis ad libidinem abutuntur : idem significai vox hebraica *3r |V haul, * qutc 

» H « 
videnlul' viri muliebris animi, 

fi. Hi irruct. Ut Ilari solai in soditione et popolari tumuita. 
0. Vir. Id o . l , quisque. - / W « ! « » i « i . E S lamilia palris sui - I « l ' » " ' « ™ 

« M «I- Oslandit inopiam virorum idonooram ad r .B .udun Î S T X Ë S 
ciillior, aul dilior erit, voa.bilur ad regimai, aapejsondum. -
bjpallaso, quaai dioal : Suppone m u t u a luaio, u n » rompublioaio incuoaiam »a . 

7. Non turn m e d i e « . Hebraico osi, C I H c i » b é t , id est, a«( S a»>, scilicet volnora ; q m a e s t 
ejus pariti modicia» <|U» chirurgia dlcitur. qaasl dioal ; Non !»»>"'» 1 

pull neceïsitaUbus provideam. 



C H A P I T R E D I . 

S. Or toutes ces choses arriveront dans peu; S. Ruitenim Jerusalera, et Judas c 
car Jérusalem va tomber e t j u d a est prés de sa cidit ; quia lingua eorum et adinv 
ruine, parce que leurs paroles et leurs œuvres tiones eorum oóntra Dorninum, ut p 
se sonl ékréei contre le Seigneur, pour irriter les vocarent oculos maiestatis eius. 
yeux do sa majesté. 

9. L'impudence même de leur visage rend 9 . Agnitio vul tus eorum respon 
témoignage contre eux : ils ont publié hautement ci s ; e t peccatum suum quasi Sodo 
leur pectié comme Sodome, et ils ne l'ont point prajdicaverunt, nec ahsconderunf • 
caché. Malheur à e u x , parce que Dieu leur a animaieorum, qaoniam reddita sunt 
rendu le mal qu'ils s'élaient attiré. mala. 

l ú . Mais dites au juste quïl enrf.rt b i e n , parce 10. Dicile iusto quoniam bene, a i 
qu'il recueillera le fruit do ses œuvres. niam fructum adinvenüonom suar 

H . Malheur ¡1 l'impie qui ne pense qu'au mt 
parce qu'il sera puni selon la mesure de s 

12. Mon peuple rebelle a été dépouillé pai* s 
exacteurs, et des femmes les ont dominés. M< 
peuple , ceux qui vous disent bienheureux, voi 
séduisent, et ils rompent le chemin par où voi 
devez marcher. 

Vi. Car le Seigneur est près d é j u g e r les pe 
pies : 

l i . Kl le Seigneur entrera en jugement avec 1 
anciens et les princes de son peuple, parce q 
vous avez mangé le fruit de la viene du Seigncu. 
et v o s maisons sont pleines de la dépouille di 

;arum 

12. Populum meum exactores ¡ 
spoliaverunt. et mulierns domina 
s u n t e i s . Popule meus, qui le beati 
dicunt, ipsi te decipiuut, et vi ¡ 
gressuum luorum dissipant. 

13. Stai ad judicandum Dominus, 
stat ad judieandos populos. 

les 14. Dominus ad judicium veniet ci 
senibus populi s u i , el principibus e j i 
vos enim depasti estis vineam, e t rapi 
pauperis in domo vestra. 

20. Et discriiuinalia , et periscel 
^tmurenulas, et olfactoriola, et 

teami 

idants d' anneaux d'or suspondus aux narines. D'aprê3 l'Hébreu 
agit en cct endroit. Le docteur John, dan* son Archec 
5), cite le3 relations d'un grand nombre do voyageui 
ies de l'Orient, les iommos 50 porcont les narines pour 
¡penduti uno pierro précieuse (Cf. E z o c h . . XVI, 1 « . beatui 

15. AUtriiit. Son 
mtunditis; L X X , . 
itis pauporos. Pass 
conapectu concllll 
lfl. Kl dixit Domi 

— Commoliiis. 
aomiiiia, vorbis ! 
»tus et ©jus aposc Prophète démasque 

14. Vos enim de, 

H. Hebrrco , w p 
iorporis. Aliqui < 
1 cubi tu m unum, 
rborum habitus 6 
« n d o , e t j iotulm 

de haie et de rempart, 
uu»,o»i lo fou y avait 

îedonte culi 
ad stituroni 

Un pour achever do le mettre en pondi 
vos vols e t v o s rapine», on les coai 
ez vos maisons. J'ai suivi avec des ï 
t que v o u s lui a voz en levé . J e le vois' 
i a p i n a pauperis in domo vesira. Tou 
vous ci sur vos enfants ; et lo fils d ' 
de sa colère (Koll in, Traité des étude. 

ium simul lra/u> 
ilii verbum hebrœuni 
, quod hebraica di ci tur 

hune di 
déguisei quod tympan' 

aux attentifs e t 
malgré l'appli-
demande v e n -

Sic Virgilit 

I ¿alice dicimu3 : Ande Quodetiam affec 

17. Decalvabii. lia&ura et dee al vatio «rat habitus debellatorum ot sorvorum. Dominus ergo 
luferet oapitis adsoititi.x ornamenta, et ctinni nstural ia , capillum scil icot, ut servis fier! so-
ot. — Crinem earum nudabit. Id e s t , pubem; L X X , TR.v aî<R/ÙVR,v XÙTÛV, ignominia m ea-
•um. In texto tamongrœco Vaticano osi, ayrpx aùr&v, flguram earum. Pagninus ot Vatablus 
¡X hebrseo vertermi"., notes earum. Sic i n f r a , c . 20 ,4 , dicitur : « Minabit rex A#*yrioruin 
raptivitatora áSgypt i , ote., discalceatam, discoopertis nati b u s , ad ignorainiam JSgvpti . » 

18. Omamentum calceamentorum. In hobrico ost, D'CSÌ? hacasim, qnic v o x significai 
îrepitacula in pedibus mulierum, quibus Inter saUnudmu utobantur. — Lunulas. Monilia 
:orniculata instar lumy. 

19. Armilias. Sunt brachialia, s ivo circuii e t catenulie ornantes brachia. — Mitras. Sunt 
.e ia , vel l'osci«; byss in» capit is , gemmis e t br&cteolia aureis tremullsque collncentes. 

20. Discriminalia. Instrumenta ad discornondos et segregando* capil los , et ad eos tor-

«d propilei®, qi. 
dicat : Iceo nemo volet suscipere reirï 
Lingua eorum. Maledica et blaaphê: 
miiehiuaîiones, opera. 

i». Agnitio vultus eorum respóndil 
iacie eorum eminnt arrogantia, t'astu* 
Peccatum... pradicaverunt. Quod c; 
dila sunleis mala. Reddentur e trep 

10. Dicíte justo. Contra vero dioica 
l lgoat. —Fructum adinventionum. 

11. Vœ impío in maium. In nialit 

— Respon 
8 impudent i» 
pro scoloribi 

»od bene i l l i s 

12. Exactores. P r 
sunt eis. Scilicet pr 
ot in perturbationih 

Mulleres dominata! 
»Iligunt. col l igi 

mariti 

Olfactoriola. Sunt 
vas halitus per forar 
itoria. Vestes pretios 

¡cribce, qui ob doua ot obli 
•ata tua, quibus teneri», n-

is quie non quotldie feruntur ssd aasumuntur diebus 
it. - Fallióla. Palliolls etlamuum nobile* matronie v 
nteamina. L X X , vestes per domum, scilieet quotidis 
int de ve l i s candidis et pollucidis quibus utuntur muli 
Tiîpi^wp.aT*, id e s t , subcinctus illos quibus subter pf 
lieo, grembiale. — Àcws. Intolligit acus crínales aui 
leciom gestaban t. 

13. Adjudicandum. Ad puniendum e t e . 
14. Cu m senibus. Contra senes , s ive s e n 
"i'tiM, id e s t , cum patriarchis , prophétie 
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•li. Leurs miroirs, leurs chemises de grand 23. El specula, etnindones, et vit-
prix , leurs bandeaux et leurs habillements U s , et Iheristra. 

24. Et leur parfum sera chaugé en puanteur, 
leur ceinture d'or en une corde, leurs cheveux 
¡ritós en une té te nue et sans cheveux, et leurs 
riches corps de jupes eu un cilice. 

25. De même tes hommes les mieux laits par-
mi vous passeront au fd de l'èpée, et vos plus 
braves périront dans le combat. 

20. Les portes de fiion seront dans le deuil et 
dans les larmes, et elle s'assiéra sur la terre 
toute desolée. 

24. Et erit prò suavi odore failor , et 
prò zona funiculus, et prò crispanli 
crine calvitium, et prò fascia pectorali 
cilicium. 

25. Pulcherrimi quoque viri tui gla-
dio cadent, et Cortes tui in preelio. 

20. Et muircbuntatquelngebuntpor-
la; cjus, et desolata in terra sodebit. 

C H A P I T R E I V . 

S u i t e t l e l a d é s o l a t i o n d e . T u d a . S o r » r é t a b l i s s e m e n t . 
T r i o m p h e d u S e i g n e u r . 

1. En ce temps-là sept femmes prendront un 
homme, et elle* lui diront : Nous nous nourrirons 
nous-mêmes, et nous nous entretiendrons nous-
mêmes d'habits. Agrées seulement que nous por-
tions votre nom ; et délivrez-nous de l'opprobre 
de la stérilité. 

2. En ce temps-là le germe du Seigneur sera 
dans la magnificence et dans la gloire ; les fruits 
de la terre seront abondants ; et ceux qui auront 
été sauvés de la ruine d'Israël seront comblés de 
joie. . , 

3. Alors tous ceux qui seront restes dans sion, 
et qui seront demeurés dans Jérusalem, seront 

1. El appréhendent septem mulieres 
virum unum in die illa, dicentes : Pa-
neta nostrum comedemus, etvestimea-
tis nostris operiemur ; lantummodo in-
vocetur nomen tuum super n o s , aufer 
opprobrium nostrum. 

2. In die illa erit permeo Domini m 
•e .. i . . i t 

3. Et erit : Omnis qui relictus fuerit 
in Sion, et residuus in Jérusalem, sano 

^ f f l ^ n t e ; . mars T c d ^ donT on va parlar. Dan, 
ees iours-lí«, c'est-à-dire dans les jours doni jo viens de faire mention ou dans los joura qui 
suivront. Cest uue liaison dans le discours, uno transition «i'uu sujet S ut. autre (Nolhac, 
Etudes sur te text* d'Haie, tom. I). Ce verset contient la suite des maux annonces <ions 
le chapitre précédant. 

S. Rrit gomen Domini. Selon l'Hébreu : En co tomps-lf», le germe du Soigneur, lo pnneo 
-uscito rie Dieu, sera dans la magnificence et la gloire ; et lo Iruit de la terrò, co germo sus-
cité par lo Soigneur, sera dans l'ëlévation et dans l'éclat, .1 la vue do ceux qui auront f è sau-
vés Je la ruino d'Israël. Ce gormo du Seigneur, c'est, selon les uns, Ezechia?; selon d autres, 
Zorobabnl, <iu plutôt c'est Jesus-Christ mémo figurò dans la personne d Ezechia* et üo Aoro-
babel. Le fruit de la torre est ici le Sauveur môme, dont i l est dit ailleurs : Aperiatur terra 
et germinet salvatortm (Infr. XLV, S). 

23. Sindone*. Lintoa veiamina, vol pcpla exùma, delicatissima et subtil isslIma.-r/Jg?!; 
D. Hieronvro. taanias interprete-tur; ahi. rodiraicula acupicta, capiti addita. Ica Arias. Fore-
ri¿¿ v e r t i t M a r e s . Kst auíem cidoris sive tiara, pi leo lus cap. Us rotundus. - Thenstra. Suiil 
voste* »stiva;, sic dict» quod sv fitpti id eât, tomporo calons e arum usus sit. 

a j . f.wiebunt porta. Port». in quibus forum, et pretoria, et maxima frequentia civium 
L ^ a o l c t . iara desolata; mvroio ct lugere vidobunlur. - Desolata in terra sederi: Est pro-
sopo pOìia : lo-iuitur enim de Jorusalom quasi de macrona aff l icu , et propter meerorem numi 
sedente. SicTnren., I, 1, dicitur : Quomodo sedei sola eivilas, etc. 

CAP. IV.— 1. Appréhendent sopiem mulieres. In cxcidlo Jerusalam tanta erit virorum pau-
eilus. «t septoni. id e s t , multa; mulieres vix unum virura cui nubant i n veri tur», c. ae es 
ccrtatura s¡ut. - Panem nostrum comedemus. líxpensis nostris vivemus. — Invocete 
-ionien tuum super nos. M est, noster maritila csto. Dicitur invocar! nomea mariti super uxo-
rem quia nomea maritorum assumunt uxores. Sic enim apud Ilebr.eos vocatur Maria Cleo-
phi.;' Slaria Jacobi, ole. Sic eticun Mattia rediro volens ad Catonem maritum ait, apud Luca-
num, lib. 2 : ««,,•*„* 

Conñubxi "l'ìceat tumulo ,cnp>we : Catoni» 

— Opprobrium. Sterilitatis. aul c»libatus. 
2 . Indie illa. Cura hac a Romanis Judœi patineur. — Erit germen Domini in 

centia. Cbristus Dominus gloriosus erit in sublimis. quia per ejus aposlolos E c c i t a prop*-
«abitur. Vocal Chriatum germen Judœ», quia .ludica quasi arbor exoisa per Chmtum repu, 
filiare et refiore&cero ccepft. — Fructus terree. Chnstus; est repeUtio : sic Psal.. 84, ld,, mciam 
est : Terra nostra dat.il fructum suum. - Et exvMalio. Magna erit la t i t i» Israelitas qui 
Christurn quasi Mossi « m suum rceipient, et ab co justificabuntur et salvabuntur. — His qt» 
salvati fuerint de Israel. Qui genUs s u « cladem evascrint. 

3. Qui relictus fuerit in Sion. Per Sion et Jérusalem Ecclosiam intelligit, qu» est Sion 
spirituali*, quasi dicat : Qui ciudi et exeidio Judreorutn superates rolicUis ment in bion, nou 

tam carnali quam spirituali, hoc 
fuerit adscriptus. — Sanctus vie 

id Ecclesiam Christl 
. D. Paulo et aliis v. 
Christl sont sancii il 
lpt1 sunt in libro vito 

q ui a syuagogi 
ur. 0mne3 enin 

, . . . i , et quia baptii 
Omnis qv.% scriptus est in vita. Omnes Christian! ali« 
cives futuri ccelestis Jerusalem; scrlptl, inquam , ini 
nam a qua tamen multi suo vltio excidunt. Completo i 
severaturi et morituri a l>eo privisi sunt. 

4. Siabluerit. Cum abluorit. — Sordes... et san$ 
Spiritus sanctus appollatur spiritus judicii^ quia faci) 

ardorls. Idem Spiritus sanctus est spiritus ardoris , q 
5. Et creabil Dominus. LXX habont, et venie!, s< 

si». — E t ubi invocatus est. Forerius vertit, et supe . . . 
«ecidit : nam in Ecclesia coaventibus Dominus iuvocalur. — ffwbem per diem. Alludit ad 
coluinoam nubis per diom, et ignis por noctom, qu» doduxit Israolitas perdesertum. Faoiet 
cum Ecelcsia christianorum spìritualiter quod olim fecit cum Judwis corporaliter.— Super 
omnem... gloriam. Super omnes viros gloria sanccitatis inelytos erit proteetio divina, ot su-
per ornnem Ecclesiam. Alludit ad tabernaculum Mosaicum et nrcam tostamonti qii^ erat glo-
ria Israel, et cui maxime incubabat columna nubis, indequo so spargebat circuiuquaque per 
omnia castra, oa obumbrans ot ab icstu protegens. 

6. Alsconsionem a turbine, et a pluvia. Qui enim sub divina proucllonfl latont, a procellls 
et toiiipestatibus violentis tuti sunt; quare David canebat Psal. SS, 5 : Quoniam ab fiondil 
•me in tahernaculo suo, in die malorum protexit me in abscondito tabernaculi sui. 

CAP. V. — 1. Cantato. Sensus est : Lubetcanera, imo pnecinera meo dilecto ot patruoli, 
sive cognato queiu uuice diligo, scilieet Carisio, carnem ipsiusmet Christi quod ipso canta-
bit vinose SUE, id est popuio judaieo, dicona, Matth. 21, 33 : Homo erat paterfamtlias, qui 
piantavit vincam, eie. — Canticum patruelis. Poni tur more hobrreo antccedena loco relativi; 
nam citra hebraismum dicere debuisset : Cantabo dilecto moo Christo canticum quod sive 
canetde vinea sua, ete. Porro canticum non propri» et presse sumllur, sod latius prò sen-
tentia memorabili, quro in animo late sedere flebeat, et ore frequonter usurpari. Vel canti-
cum dicitur hroc parabola, quod esso! clarc et distinctc propononda a Christo, ut jam non 

¡diurna*, judicam 
tentiam promitti. 
«re su» oharitalit 

C H A I 

I n i r r a t i t u d e d&H e n f u n t a 
l e s 

1. Cantabo a dileclo meo canticum 
patruelis mei vine» sua;. Vinea facta est 
dilecto meo in cernu Alio olei. fa Je-
rem. 2. 21. Matth. 21. 33.: 

' I T R B V . 

a'Israel. Châtiment doni X>ien 
f r a p p e r a . 

1. Je chanterai à mon pfiple bien-aiiné le can-
tique de mon proche parent, tju'il composa pour 
se plaindre de sa vigne. Mou-bien aimé avait plan-
té uue vigne sur un lieu élevé, gras et fertile. 
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-> Il l'environna d'une haie, il en ùtn les, 2. El sepivilcam, et lapides elegit 
•.¡erres, et la planta d'un plant exquis : il bâtit ex Ula, et planta vit eani electam, et 
mm tour au milieu, et il y lit un pressoir. Il a t t i r a n t turrim in medio ejus, et tor-
s'aliendait qu'eUe porterait de bons fruits , et cular extruxit in ea; et expectavit ut 
Pli.' n'eo a porté que do sauvages. : facerot uvas, et fecit iabruscas. 

3 Maintenant donc. habitants de Jérusalem, : 3. Nunc ergo, habilatorcs Jerusalem, 
e t vous, hommes de Juda, soyez les juges entre et viri Juda, judicate rnler me et vi-

m41. o i S - j ê g d û ' faire de plus à ma vigne que je " 4. Quid est quoddebui ultra facere 
n'aie point fait? Est-cc quo je lui ai fait tort vine* meœ, et non feci ei ? an quod ex-
d'attendre qu'elle portât de bons raisins, au lieu pectavi ut foceret uvas, et fecitlabrus-
qu'elle n'en a produit que de mauvais. cas? , . . , 

•. F. — « — 5. Et nunc oslendam vobis quid ego 
faciam vine» meœ ; au fer« m sepem ejus, 
et eril in direptionera ; diruaui raace-
riam ejus, eteri t in conculcationem. 

¡3. Mais ¡e vous montrerai maintenant ce que 
ie m'en vais faire à ma vigne; j'en arracherai la 
haie. et elle sera exposée au pillage; je détruirai 
tous les murs qui la défendent, et elle sera foulée 
aux pieds. 

6.'Je la rendrai toute déserte, et elle ne sera 

Ïiint taillée ni labourée ; les ronces et les épines 

couvriront; et je commanderai aux nuées de 
ne pleuvoir plus sur elle. 

7. La vigne du Seigneur des armées est la 
maison d'Israël, et les hommes de Juda étaient 
le plant auquel il prenait ses délices. J'ai attendu, 
dit le Seigneur, qu'ils fissent des actions justes, 
et ie ne vois qu'iniquité ; et qu'Ut portassent des 
fruits de justice, et je n'entends que des plaintes. 

8. Malheur à vous qui joignez maison â mai-
3. Judicate imer me et vineam mean. Le Seigneur prend pour juge entre lui «t sa vigne 

la maison de Juda.ee qui prouve que Cette prophotio reganie tout spécialement Israël. Le 
Prophète va annoncer les châtiments dont le Soigneur frappa les Israélites par les armes de 
Salmanas»r. Mais les événements décrits aux versets 5 et 0 ont plus d «tendue. La maison 
d'Israël, coupablo etreietée, reprêsoiite les Juifs incrédules et réprouves ; Juda et Jérusalem 
représententTe peuple chrétien, l'Eglise mémo de Jésua-Christ qui est seule vraunont ce plant 
auquel lo Seigneur prend ses délice* <Ip.fr. vers. 7). . 

S. Numquid habitabitis vos toli in medio terrez. L'éloquence profana, dit RoJliu , u rien 

6. Et ponara earn deserta m ; non pu-
tabitur et non fodietur; el ascendimi 
vepres et spinte, et nubibus mandabo 
ne pluant super earn imbrem. 

7. Vinca enim Domini exercituum , 
domus Israel est, et vir Juda, germen 
ejus delcclabile ; et expectavit ut face-
rot judicium, et ecce iniquitas; e t j u -
.stiliam, et ecce clamor. 

8. Vœ qui conjungitis domum ad do-

esset tersiversationi locus, noe posaent Juda-i Infleiari se officii sui admonitos fuisse. Sic itn-
lieedicimus : GlieV ha cantata chiara.- Patruelit. Vecat Isaia» Chr.stum patruelem ipso 
ooffnutum auum, œ quod ex eadem gente judaica 03set nasmturus. — In cornu, tn coite, ut 
v e „ i , Pagniuus: nam Bacchus amai colles. Chald. In monte exeelso. - FiliO olei. Fertili et 
pingui: itaque LXX vertu nt, in cornu, in loco ¡àngui. Frequenter Judiea celebraiur in sacra 
Litteris, quod sit regio ilucns ludo et «nelle. 

2. Sepioil. Sene? fuit lex divina et divina p r o t o e l i o e t custodia angeloruin. — Elegit. 
Exeinit, lapidibus purgavit. Hoc factum cum ejecit Cbananieos, ot lapidea ipsorum ido a. 
Concinit David P s J . ~9, 9 : Vineam de /Hgyplo transtulisti, ejecistigentcs, etc. — Pianta-
vii earn electam. BtecUa vitibus. Taies vîtes fucrunt saucti patriarchi et prophçtœ. — Tur-
rim. QUam alioui regioni dignitatem interpretantur. alii aacram Scripturam , ani doctores et 
pastore* qui q u U in specula coustimti vineam a furibus cuslodiuat. • Vol turr.s nomine m-
teilige ipsam urbem Jerusalem munitissiraaiu in medio Judiete silarn. — Torcular. Videtur 
Biffili doari altare QUO victimarum sanguis exprimebatur. — Labruseas. Agrestes uvas et in-
si lavi», quale* sunt labrusearum fructus. Signiflcatur idololatria et alia lIebr*orum vitia. 

3. Viri Juda, judicale. Non alia ratione melius causai ¡equitas ostendi potest, quam si 
actor ipsl reo (quod hic Dominus facit) scntentiam ferendi potestatem faciat. 

4. An quod expectavi. Au fortasse in hoc peccavi, quod de vinea lain dilige»ter eulta bene 
Ì P 5 . r / « direptionem. Hostibu* popnlis, ao prajsertim Romanis, qu: cam diripient, dissipa-
bunt, conculcabunt. 

fl. Non ptitabitur. Non compcscct Deus, nee resecabit luxuriantem populi inalitiam. — .¡»ora 
fodictur. Non suffodiet, non tanget, aut compunget peccantem populum coucionatorum Cla-
mor, aut conacientiœ aculeus. — Vepres et spina. Quibus omms gonerls peccata et abusus 
sign 111 can tur. — Xubibus mandabo ne pluant. Pluvia est ««lesti» doctrina qua vinca non 

7. Vinea enim. H;ec est apodosis, explicatio et applicatio parabola;, quasi dicat: Vinea 
hccc, est popultw Israel. - Vir Juda. Regnum Juda comprehendçn» duas iribus .Inda sciu-
cet et Benjamin. - Germi'* ejus. Intelllgit regnum Judu, quod ab Israele pullulavi« et prro-
cisuin esi". nolens sequi alias decern tribus dégénérés et iuolorum cultnces. — uetecta»ue. 
In hebrœo e s t . d s l i c i a r u m ; suaa enim delicios Dominus habuissot in regno Juda, mai etiam 
ipium ad idota et vitia defecisset. — Judicium. Id quod justum est. — Clamor. Oppres&orum. 
Voi quasi dicat : Clamant ad me injustit^a;. , . 

5. Vœ, etc. Jam ostendit in quo sit posila iniquitas et injustitla de quajoquitur. — Cwjun-
gitis domum ad domum. Vicinoa per injuriam submoventes. ' Cui sine nne dicitia : 

O si ungw'u« ille 
Proximui accedal, om nunc denormat agellum, . 

ut ait Horatius, lib. 2, serm. Sat. G. - Usque ad terminimi loci. Usque ad finora campi voi 
urbis. 

CHAPITRE Y . 

terminimi loci ; numquid hnbitabilis vos! 
soli in medio terra?? 

9. In auribus meis sunt hœc, dicit 
Dominus exercituum : Nisi domu? multa: 
deserta: fuerint, grandes et pulchrœ, 
absque habitatore. 

i habiterez sur la terre? 
ipris ce que vous faites, dit le Sei-
•mées, je vous déclare que celle inul-

T e m & c T s e r o n t t o u t ^ d S S e Î 

, et trente boisseaux 
in rendront que trois, 
ous levez dès le matin 
is excès de la table , 
i le vin vous échauffe ! 
les llûteï et les tam-
ent dans vos festins; 
pd à l'œuvre du Sei-

ebrietatem sect; 
quo ad vesperar 

12. Cithara, 
et tibia, et vint 
et opus Domini 

13. C'est pour cela, dit U Seigneur, que mon 
peuple a été emmené captif, parce qu'il n'a point 
en d'intelligence : c'est pour cela que les plus 
grands d'Israël sont morts de faim, et que tout 
le reste du peuple a séché de soir. 

14. C'est pour cela que l'enfer a étendu ses 
entrailles, et qu'il a ouvert sa gueule jusquà 
l'infini. El tout ce qu'il y a de puissant, d'illustre 
et de glorieux dans Israël, avec tout le peuple, y 
descendra. 

15. Tous les hommes seront forcés de plier, 
les grands seront humiliés, et les yeux des su-
perbes seront abaissés. 

16. El le Seigneur des armées fera connaître 

^rocho que '»¡t ici le Prophète aux riches de son 

', laquelle avait assigné il chaque particulier une 

rvabitur homo, et ht 
¡t oculi sublimium de 

com pat 

voisins <Trait 
11. Potandu 

«aient lo soir. 
midi. Chardin 

les éludes, liv. V, ebap. 3). 
usque ad vesperam. Les Juifs , com 
ir principal repas. Outre ce ropas, 
conte qu'en Perse, colui qui est inv 
, et que lo temps qui s'écoule jusq» 
ir* rafraîchissements. On sait quels 
'on usait de liqueurs plus enivrante 
uclus est populus meus. Cotto pregi 
î lea Aasyrieua ; et cette captivité éi 
i la mort do Jésus-Christ. c'en à eu 

Clamant nd me , et aurea meas feriunt ha?c scolerà. — A 
ist vox juramenti nxeeratorii, in quo snbaudiendum ost, r. 

• ^omi'iîi«... grandes et pulrhrat. Nimia ia œd 
.ur ex superbia et ad eamdom nugendam fac 
i scilicet ne palatia quidem , iu quibu* comn 

illud terr» quod uno die boves arando possu 
st . bolum, quie parva qu»dam est liquidori 

agitar, hnbitatore* habebunt. 
10. Decem... jugera. Jugorum estspatium 

invertoro. — L'igunculam urcam. In hebrieo es 
mensura; sign:.tìcatur ergo maxima vini penuri 

11. Qui conSurgltis mane. Oimnat ebrietaten 
nam, ut ait Apostolus 1, ad Thcss., 5, 7 : Qui e 
Adeo vino ingurgitati vos . ut ¡estuetis; est o 
vinum enim succendel, vel comburel cos. scilic 
et etiara immoderatorum affeciuum. 

12. Opus Domini non respicilis. Id quod Oc 
loci«, et vos negligiti«. Vel potius opus Dora 
ottani scolestorum puuiwo, quw iius imminet. 
quid moliatur, scilicet scelorum ultionom, eto. 

13. Caplivus duclus est. Ducetur. Solent eni 
per prateritum etferre, quod rei iofallibibm ev. 

nuni. — Et nobiles ejuS. Noblles ierjue ac plobc 
14. Infermis. Sopulcmm, vel loeus damnat 

eapacltatcm suam. — Fortes ejus. Potente^ el procere 
15. IncurvabUur homo, et humiliabitur vir. Omnes r 

nieutur et humiliabuntur, et in internum doscendent. 

Deus 

certissime futura 
Non habuit seleni 
tuia noncognover Domi-

Animant 
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tilicabitur in justitia. 
17. Et pascentur s 

suum , et deserta i 
ad vena comedent. 

IS. Vas qui trahiti 
niculis vani talis, t 
plaustri peccato m. 

leur rang: et les étrangers viendront se noi 
dans les déserts devenus fertiles. 

13. Malheur à vous qui vous servez d u r 
songe comme de cordes pour traîner une lo" 
suite d'iniquités, et qui lirez après vous le p 
comme des traits emportent le chariotï 

19. Vous qui dites en parlant du Seigm 
Qu'il se hâte, que ce qu'il doit faire arrive, 1 
lot, afin que nous le voyions; que les des« 
du Saint d'Israël s'avancent et s 'accomplir 
afin que nous reconnaissions s'il est vérUablt 

20. Malheur n vous qui dites que le ma. 
bien, et que le bien est mal; qui donnez au 
nèbres le nom de lumière, et à la lumière le 
do ténèbres; qui faites passer pour doux ce 
est amer, c l pour amer ce qui est doux ! 

21. Malheur â vous qui êtes sages à v o s 
près yeux , et qui êtes prudents en vous-mêi 

22. Malheur à vous qui êtes puissants â 1 
du vin, et vaillants à vous enivrer; 

ilatem iu fu-
si vinculum 

milium 

inlcnle la dévoi 

l'Hébreu : Malh« 

A mclor 1« 
mêler do 1' 

D'après l'Hébreu littéral. 

Mêler It 

alum nos novelli 
J iu; la ordine m 
s M i ç h » » 2 . 12. 

li'.icm 
lf>. TrahUls iniqui Kile 

ì . - qui tard at converti 
tide cl Psalmua : Proto 

rerc, et quasi niagno laboro oonvehere : quod ad maliliam, non Î 
tem pertinot. Alii'per înlquitatem intolligunt pwnam iniquitau 
Pcceatores Irahunt culponi pecoati, aut pœnam in tuiiieuhs vani 
sinia gravia scelera conirahunt . 

19. Festinel, et cilo veniat opus ejus. Vox Judœorum irridei 
dioant : Voniant quw minaris , nihil t imemus, non moramur vnc 
tanta nraîmeditalione indiget in quo per tôt annos Dominus dehbo 
Doi cujus sanctitatem Israël colit. - Scie mus illud. Cupunua t 
sii. hoc coajilium, ot quid facturus sit Domiuus. 

20. Qui dtcilis malum bonum. Signiflcatur judleiorum et mor 
hommes dépravai! peccatis, do robus maie judicant, ot qu» bons 
contra. 

21. In oculis vestris. Vesiro judicio, opinion«, et consilio humi 
regitia quam lege divina. 

22. Potenles... ad bibendum. Qui s 
"ebraico est, ad miscendam, id e*t, 

ua habet. Gneci oiduojwt dixorunt, q» 
23. Justificatis. Àbsolvitis. — Juslis. 
24. Lingua ignis. FI anima ignis, qu 

œorum populus radicitus cura suis fai 
rndet. In pulvorca ot ciuerea solutum 
elium, ut exponit S. Oyrillus. — Blas 

idendatn 

Israel. Legem Dei 
oniempserunt. 

t decablt signum. Co verset peut s'entendre doi Assyriens. Saint Jérôme l'entend <lns 
îs. — Et sibilabit ad eum. Allusion * la manière dont on appelle en Orient les essaims 
es Ceux qui sont chargés do la conduit» des abeilles ont l'habitude de siffler pour les 
irtir de leurs ruches et les y faire rentrer. Or, 1rs armoos nombreuses et los peuples 
iv io t «om tiares a dos essaims de mouches ot d'abeilles : Los Grecs accourent on foule : 
'élancent du creux d'un rocher de nombreux essniras d'abeilles (llliad.,U, 8, ot sui-

23. Conturlasi sunt monies. « Nos hyporbolico ¿ S o v ^ n t i ^ t i — Jfo ' 
C ^ n v e ^ ^ ' / n ^ i i ^ n i " « « ! Nee taineii adhuc his omnibus Judieorum inalis plueaius est 
Dominiis, sed adhuc muau ejus extenta est et elevata ad fonondum. 

26. EluvaVtl signum in nationibus. Vexillum quasi dux eriget ad cogendos miliies ex_om-
nibus gentibus contra Judieos. — Sibilablt. Convocabit loiniino signo maximaquo facililato. 
— Ad eum. Exercitum scilicet Roinanorum. 

27. Non est deflciens. Est hypotyposis, qua graphico depingit vires, cojeritatem , aviditu-
tem, fortitodinem et feritatem exercitus Romauorum contra Judaoa. - Nequc SOlMturcm-
gutum. Vosiiti, calceati, nrmati cubabunt ot somnum capient. — .yea rumpelur corrigut. 
Signilicatur eos bono arm:.s el vostibus militaribus instructos. 

28. Ui silex. Dui'issimie et solidissima-. — Rota ejus, Quadrigarum. 
30. Sonabit. Macno sonitu ot imnetu irruet Romunorum exercitus. — El lux obtenebraU' 

^ P n e magnitud.no vastitatis ot tribulationis, etiam lux ipsa misoris ot alto.iius Jud»is 
ohscura ut nox esse videbitur. 
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qui renvoi« 
* differente* 

Mission d'isaïe. TI vo: 
annoncer aux enfante 
revolutions «xu'ils doi 

Lt la gloire <lu Seigneur 
i d'Israël et «le Juda 1« 
.vent ¿prouver. 

CHAPITRE VI. 
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C H A P I T R E VTX. 
L i g u e d u r o i « l e S y r i e © t d u r o i d ' X w a o l c o n t r o . T é r u s a l c m . 

P r é d i c t i o n d e l ' e n f a n t e m e n t d e l a V i e r g e . M a u x q u i d o i -
v e n t f o n d r e s u r J « d i t . 

L. Au temps d ' A c b a z , tlls de J o a t h a n , lils 1. Et a factum est in diebus ACIIH* 
d 'Osias , roi de J u d a , Ras in , roi de S v r i e , et lilii Jonthan, filli O s i * , r c j i s Juda.as-
P h a c é c , tlls de R o m é l i e , ro i d ' Israë l , vinrent à j cerni il Rasin rex Syrhp, et Phacee, films 
Jérusalem pour ass iéger la v i l l e ; et ils ne la Romelia: rex Israel , in Jérusalem, ad 
durent prendre. prmliandum contra cara; et non pulue-

I runt debellare eara. [a IV. Reg. 16 . 5. ] 

scil icel 2. Domiti David. Dnabu» tribubua quie adhreaerunt stirpi Da 
— Jlequier.it Syria super Ephraim. S y ria e t e j u s rex Rajìin . 
conspirax.it. inita societate cum Ephraim, ìd est. cuoi Israelit 
potius SITI ara auper Ephraim , quam e convenio Ephraim aup<¡ 
rei bene gerendo; Syrus cuncepiaset ex f o d e r e cum decen» i n i 
debaat opportuni s tes , prospero bellandi propter vicinitatem 
nom. e tc . ; ut sensus sit : Ras in magnani ttpel au» partera in 
sibi Israelitas adjunxit. Vel etiam exercitus SvrorUm in regno 
ditionem parai in Judn-os. — Super Ephraim. Sic dieta; de 
primo rogo, qui fuit ox tribu Ephraim. — Commolum est. Tira 

3. El qui derelictus est Jasuò. In bebrtéo e s t , Star Jaeub, 
laaiin, ci s ignif icai , reliquia: eonvertentur, quod numen proi 
mystcrio. Sic Oseas, c. 1, S ci 0, proles suas nuncupat. A'>*qu> 
meus. Jubetur Isaias filium adduccrc , ut Achaz , qui populum 

; et constituit , quod 
nsederat, dum exp&-
Israe l , a Joroboam 

lndidit non sino 
i, ot JVonpopulus 
delondum time-

Fuilonis. Ubi ob 
n » ' t a l l o n i « , q u » 
¡nini ad pannos pi »piam ot loci 

oa copia aqi 
it apparat ei 

locus 

migant , sed paulo post est incuc projiciuntur ; ita hi reges ardobant ira in 
.nt se , et minaban tur, paulo post projiciendi inglorii . — In tra furori«. 
ter conceptam iram. 
irati». Coosilium quod tandem ipsi Ephraim erit noxium. Sic enim intor-
i Vaticanis Bibliis nota diatinctioni* ponatur post vocera Ephraim. Alioqui 
se posse*. Syriam ot Ephraim sìraul c o n s p i r a r e in inalum, id est , u t n o c e -
! filius Romelia. Piliura Romel ia appellat Phaeeon por eontomptum, ut 
la por scelus regem factum. 
n. Bello cuin lacessendo. — A vllamus eum. In hobrieo est , difflndamus, 
'.um scilicet ob Acbaz , et trabamus ad nos. Vel dilflndamus . id e s t , par-
ies 'ut partera unan, occupent Samaritre, alterara Syr i . - Tabeel. Noracn 
filium regem in Judœa constituer* vo lebant , i ta t i m e n ut eia raaneret 
ibjectus, aut feudatarius. 

pretendi 

6. Suecit 

Damasci 
iput Syria; Damas 

3. In via agri FuStonis. Coite piscine étnit au pied des murs de Jérusalem du cûté ce l'O-
rieat. I.e champ du Foulon eat à peu de distance do la villo aalute , aur le chemin qui conduit 
à Bethléhem. 

S. Adhuc sexaginta et quinqué anni. Le bui de cette expédition était dedcitrûner la taratilo 
de David et de donner son 3cep tre au f i s do Tabéel , qui aurait été le tributaire des v a i n -
queurs. Dieu dit par son Proph étu qu'il n'en sera p i s «inni; que Damas restera la capitale do 
la Syrie , que Rasi« un sera le roi sana ¿tendre au delà de ce pays son empire. Mais quant à 
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ut Ephraim Samar 
se filius Romelia;. 
. non permancbitif 
idjecit Dominas . 

Achaz , dicens : 
l i . Pete tibi signu 

tuo in profundum infe 
1 1 . Demande 

excel-
terre , ou du plus haut du ciel . 

1 2 . Achat répondit : Je ne de 
prodiae. et j e ne tenterai poin 

1 3 . Et Isaïe lui dit : Ecoutei 
David : Ne vous suffit-il pas di 

12. Et dixit Achaz : ? 
non tentaho Dominum. 

13- El dixit : A uditi 
David : Nuuiquid parum 
lestos esse hominibus , 
estis et Deo m e o ? 

hoc dabil. Domi) l i . C' 
lui-même 
enfanter! KMMASC 

> rubro 
aient du jour même où Isa'e 
s par Asur-IIaddou. daus le 
I . Esdr.. IV, 2). A partir <lc 
e débris de peuples si diffère 

annonçait semblait humain 
i semblable? En assurant a i 

« vonuo des Chutcens cuv 
Manass4 (IV. Reg., XVII, 
et liftte colonie fut compos 

ignuge 
son Prophète. 

13. Audits ergo domus L 
dresse plus & ce prince seul 
qui l'accompagnait. Il dit à 
ont été laites â David, son p 
Le Prophète voit cette grau« 

de "sa maison, à toute la famille royal® 
tro sauve*? on raison des promesses qui 
ur a choisi pour Être le pfcre du Messie. 
• l a naissance rniraculousc du Messie e n 
tt qu'il naîtra d'une vierge, 
qui ait annoncé qu» le Me3sio naîtrait 
el igion qui ait professé co dogmo. Car, 

tombé dans l'< 

même mariage 

, pour exprimer c.érlaii 
l e s porte dans l'usage 
\>ns celui du Sauveur , 
['ange l'a interprété* n 

IOÎD, Emmanuel, nou: 
l'est d'Oter les péchés 
plus de séparation e; 

rox Samaria; filius Romel ia desi: 
m nunc imperat. « Roxnutn etiai 
agabitur. Impleta est hœc proph« 
runt U m Syriam quam Samaria 
¡a oorum ropublica ot regno. 
idlderiiis. Vos divino auxilio lil 
ut- i 11 i in captivitatem abducomi 

Theglath-Phalasar et Assy: 

per me 

10. Loiui ad Aehas. Per Is 
11. Pile tili signum. In 

tondo, v. g . , ut grandi terra-
12. ;Von pelam. Ita res pi: 

eique diffiderò*., rtiinhat dromo: 
implorare. 

13. Domus David. Id est, ..< 
eorum praidicliones nihili fac 
tur por prophetas, etiam ipse 

14. Propter hoc. Quii, non 
Vol'ls. Domui Juda. — Signt 

tempi 

.d se dignun 
irgo concipi 
obiteum Deit manente. — E > 

16. Anteouam sci . 
ie, de l'Homme-Di» 
it (verset 31 qu;en c 
* cet entant qu il ce 

il au temps présont. Il faut 
ta•/., il avait amené avec lui 
¡sto. le Prophète le montre i 

if s prophét-. 

rois do Syrie et d'Israël les maux qu'il appréhonduit, le Prophète c i 
attireront 3ur iui la vengeance du Seigneur. Rasin e t Phacce vont : 
pour l'inquiéter, mais le roi d'Assyrie dont Achaz imploro le secours 
C'est en elToi ce qui arriva. Toglath-Phalasnr , anrès avoir désolé 
d'Isra-M , prélendit nu'Achaz qui l'avait appelé, devait lui demeura 
Sennacherib vint repjndro la désolation dans la Judée. 

20. In die Ma. Ce qui suit s« rapporte aux différentes expéditior 
dévasta irois fois toute la Judée et qui emmena à enaque fo i s un c«: 
Babylone. De telle sorte que le pays devint désert et stérile, parc 

Ut sciât reprobi 

regum 

ccndum. 
Uriel homo 

ios int 0 l l ig-t , quos muscs 
idinem . Loquitur de belle 
vel qui a sagittis utcbanti 
Loqui tur de expeditionc 

»1 torre ntibus vallium. <Ji 
irum et a p u m . q u a 

'ratetu m s ive frutetum, 



bceufs. ot'!. 
cjus. A la prophótie par paroles, los 
i, pour rniidra plus aeiisible el plus ex 
alo. Sos <lcux fils Jasub ot Mor-Silal-K 
m e d e s prophéties vivantes au milieu 
"evitndra; c'étalt done un notn d'espóra 

accreet ovos lacle turgeant, po&sitque illarura ac 
22. Comedet butyrum. Id quod in lacte melius 
tiantum volucrit melli.-i eximere ex cavornulis el 

23. Ubi fuerint müle vites, mille argentéis. Ex quibus mille argentoorum «clorum proven-
tum domini colligerent. — I n vepres erunt. Reaigentur ¡n spinas et vepres. 

21. Cum sagittiset arcu. Qui iam erunt quasl s i l v» veaationi aptie. * Vol quia neme uisi 
orínBtus eo audebit procederá metu ferarum et serpeaiium. Vid» Bavit., 26. 22. 

25. lil omnes montes. Montes otcol les vitiferi, qui non aratro, sed sai-culo proscindebantnr 
quippe spinoaa sope ad custodian! uvarum ot fructuum cingebantur, jam nemini erunt spiais 
illis sopiura terrori, quominus libere ingredi possint, et boves ibi paseore, et pécora nemime 
prohíbante conculcare. 

CAP. VIII. — 1. Líbrum grandem. Amplain membrana» circa cvlmdrum convolvilem, 
quales erant antiquoruui l íbri , qui ideo voluraina dicebantur. — StylO hominis. Litteris 
usltatis; chaldsus dixit. seripturam claram, quam facila quilibet vol eminus legas, ut Habac. 
2, 2 : Scribe vísum, et eicpLaiM eum super tabulas, ut percurrat qui legerit eum. Volebut 
enira Dominus hanc seripturam osso publicuni tostimoniuiu prophetiic ot promisaionis hujus. 
— Velociler. Yerba in libro scribend* erant hiec : Velociter spolia detrahe, cito pradare. 
Horum veboriun aignificationeoi et mysterium vido infra, versículo 3 et 4. 

2. Testes. Soriptur». — Uriam. Quisnam fuorlt hie Urins. ut et Zacbarias, inccrtuiu cst. 
' Videtur tamon is fuiasa ouiu* raentio ost IV. Rog., 10 , 10, et Zacbarias propheta. de quo 
II. Paral., 20, íí. Is i'onasso qui ex Asapl.i posteris filiase dieitur, II. Paral., 13. 

3. Accessi ad prophetissam. Multi prophetissam bañe volunt fuisse uxorem Isnise, ad quam 
accosserit Isaías eara cognoscendo, camque concopisse et poperisse flliurn cui Isaias noinen 
imposuerit : Acedera spolia d^irahere : Festina pra-.darí. Et hunc filium Christi ñguram 
t'uisse. Verum alii passim antiqui et reoentíore» do beata Virgine intalliguot, ot ita exphoant. 
Visus sibi fucrat Isaias verba illa scripsisse in libro, ut jussus fuerat; 3od cum Scripturíe 
sententiara non intoUigorcl, innuit ilii Deas ut adairet veuerandara quamuam malroaamet 

C H A P I T R E V I I I . 
}¿solation ele» tiende royaumea d'lrsvael ©t el© tíyrie 
lation t l f . Juila. Confiarte© d'Isaí'e. Px-édiotion des 
donl seront. accablés lea inoréduley et lets rebelles 

rnihi testes fldeles, 
•t Zachariam filium 



bceufs. oto. 
cjus. A la prophótie par paroles, los 
i, pour remire plus sensible el plus ex 
alo. Sos <leux llls Jasub ot Mor-Silal-K 
mcdes propbéties vívanles au milieu 
'ávtendrá; c'élatt done un notn d'espóra 

accreet ovos lacle lurgeant, po&sitque illarura de 
22. Comedet butyrum. Id quod in lacte melius 
usntuni voluerit mellis oximera ex cavornulin el 

¿"i. Ubi fuertTil mille vites, mille argentéis. Ex quibus millo argcnloormo sitlorum provon-
tum rlomiui eolligerent. — I n vepres t-runt. Reaigentur ¡n spinas et vepres. 

21. Cum sagittiset are». Qui iam orunl quasi s i lv» venationi aptie. * Vol quia nerao nísi 
armatus eo audebit procederá motu ferarum et serpeatium. Vide Bevit., 26, 22. 

25. El omnes montes. Montes otcol les viiiferi, qui non aralro, sed sai-culo proscindebanUtr 
qnippo spinosa sepe ad cuaiodiam uvarum el Iructuum cingobanlur, jam iiemini erunl spinis 
illis sopium terrori, quominus libero ingredi possint, et boves ibi paseare, et pécora nemítne 
prohíbante conculcare. 

CAP. VIII. — 1. Librum grandem. Amplaw membranam circa cylindrum convolvilem, 
quales oraat antiquoruui libri, qui idoo voluioina dicebantur. — StylO hominis. Litteris 
usilati.-t; chaldsus dixit. seripturam claram, quam facile quilibet vol ominus legat, ut Hubac. 
2, 2 ; Scribe vtsum, et eicplaiM eum super tabulas, ul percurrat qui legerit eum. Volebut 
enira Dominus hane seripturam osse publicuin tostimoniuin prophctiic ot promisaionis hujus. 
— Velociler. Vorba in libro scribendu eraut hiec : Velociler spolia detralte, cito prtedare. 
lloram veboriun significaliuneai e l rnysterium vide infra, vorsieul» 3 el 4. 

2. Testes. Soriptur». — Uriam. Quisnam fuorit hic Urias. ut et Zacharias, incertuiu est-
* Videtur tamon is fuissa euius momio ost IV. Rog., 10 , 10, et Zacharias propheta. de quo 
II. Paral., 20, íí. Is fonasso qui ex Asaphi posleris fuisse dicilur, II. Paral., 13. 

3. Accessi ad prophetissam. Multi prophetissam hano volunt fuisse uxorera Isui», ad quam 
accesserit Isaías eara cognoscendo, oamquc coocepisw ot poperisse fllium cui Isaias nomen 
imposuerit : Accelera spolia d*trahere : Festina pratdari. El hune filium Christi ñguram 
fuisse. Verum alii passim antiqui et recen tíore» de beata Virgine inielligunt, ot ita exphoant. 
Visus síbi fuerat Isaías verba illa scripsisse in libro, ut jussus fuerat; 3od cuín Scriptura 
seutentiara non intolligorel, inituil illa Deas ut addiret venerandara quamüam malronamet 

C H A P I T R E V I I I . 
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mihi testes fldeles, 
•t Zachariam tiliuro 



I t . Car le Seigneur me tenant dans sa main 
puissante, et m'inslruisant ntin que jo ne marche 
point dans la voic d e c c pcuplc, rn'a d i t : 

12. Ne diles point: Faisous tous ensemble une 
conspiration; car tout ce que dit cc peuple n'est 
qu'une conspiration conire moi. Ne craignez done 
point leurs menaces, etnevous ¿pouvantez point. 

13. Mais rende/. gloire it la saintet6 du Sei-
gneur des armees; qu'il soit lui-rucmo voire 
craintc of. voire terrcur : 

14. El il deviendra vnlre sanctillcation, au lieu 

Jerusalt 

je perscvcrcrai dans cetie atte 
18. Car mo voici, moi et mi 

Seigneur m'a donncs, pour t 

IS. Coniuratio est. Lo Scign. 
savaient .¡ue Dicu leuravaitdo 
engage (1 taire nahre de ces pri 
promesse ei iju'ils mJssciit on I 
tranger. [1 engage son Prophet 

«lifaut de foi des habitant 
nces de la maison ilc Davbl 
irait voulu qulls s'appuvas 
su lieu d'aller chercher *du 

contrc lc mystfere de la cro 
Liga lest ¡»ionium. La P. d. 
lir secrete sa prophetic, nou 
ucot- authontique (\id. au| 
qui ronferme cos predictioi 

traducti 

Chez los Orient 

11. Sicut in manu forii. Dous, ¡«quit 
>m et loquerer qui« populus hie, iaqu 
iia mo coliibuit. 
12. Non (¡¡cult's, conjurafio. Erudivit 
jrent: Cvnjuratio, hoe est, conjurcm 
el peribimus, quia rcgus potcnti-s cc 
ic eai.-n tun«; crat oranis eorum sern: 
Jntru aos. — Timorem ejus ne lime! 

quasi injc 

IS. Sanclifical 
Id. Erit vobis u'tilicabU, scilicet eo 

tern... oft'ensionis. Nj 

indaii. Id< 

txiimonium. Hanc prophoiiam liga et sigr 
ol vulgus has prophctias tuas ncgligut, lu 
:m memoriism cousorva. Videturque sumpt 
r, digituin ligant. Sic itallcodiclmu&,«e th 
anc obliga. et slgna ci impono, et da cust 
>s certum ait bicc abs te x-egi ac popolu ess 
dixit. - In disciputis meis. In gratiam c 
jrucuia a Christ», qui eis aperiet sensum : 
>.abo Dominum. Patiouter, licet vidoatur o 

idiendain di 
apud pos; 
testimoni 
bantur he 

17. Ext 
serobitor 

18. Ect 

Sicut in mauu forti erudivit me, no 
irem in via populi hujus, dicens : 

12. -Non dicatis : Conjuratio: omnia 
enim qua: loquitur populus isle, conju-
ratio e s t : et timorem ejus ne timeatis, 
neque pavcatis. 

13. Dominum exorcituum ipsum sanc-
lincale : ipse pavor vester, et ipse 
terror vester. 

U . Et rrit vobis in sanctificationem. 
a In lapidem antem offensionis, et in 
pelrarn scaudali duabus domibus Is-
rael ; in laqucum et in ruinam babitan-
tibus Jerusalem, fa Luc. 2. 34. Horn. 9. 
33. /. Pet. 2. 7.] 

15. Et otlendent cx eis plurimi, et 
cadent, et conterentur, et irretientur. 
ct capicntur. 

16. Liga testimonium, signa legem 
in disdpulis meis. 

17. Et exspectabo Dominum qui abs-
condit faciem suam a domo Jacob, et 
prsstolabor cum. 

18. Rcce ego et pueri mei, quos dedit 
mibi Dominus in signum, et in porlen-

uo peculiars auxi: lio prwstiti 

6Dominus, e t j u s sit etiam a 
. ct conspiromu8 c am hoste c 
irarunt contra no «. — Omni 

No"comniovc^in i metu eoi 

CILVPlTltli IX. 

22. Et ad tcrram intuebitur, 
tribulatio et teocbru!, dissolutic 
gustia, el r.aligo persequens, 
poterit avolare ile angustia sua 

O H A P I T R E I X . 

Premier* ooups porUrs sur la maiaon d'Israel. Begne d»> 
Mossic. Manx qui doiverxt tomher sur Israel. 

1. Prirno a lempore allcviata est terra 1. Dieu a d'nbord irappc 16g£remcnt la terre 
/abulon, c l terra Nephthali; et novis- de Zabulou el la Icrre de Nepbthali; et a la tin, 
simo aggravate est via maris trans Jor- sa main s'est appesanlie sur la Galilee des na-
danem tialilcea; gentium, [a Matlh. 4, lions, qui estle long de la mer de. nbiriadc. au 
15.] | dela du Jourdain. 



nis violenta pradatlo cumtumultu. S i cu t Gedeonis v io len ta p r o d a t i o 
cast roruin M a d i a n , u t in e juamodi robus fiori sol e t ; i t a Christi p n e d a l i o 

»vit, tuiu in t a r t a r o , t u m in cnstr la mundi e t díemoiiis. — El veslimen 
lö, erit in combustionem. S iou t vos tea sanguino c ruén ta la ; e t gladi is p 
non s u n t , »cd t r a d u n t u r i g n i ; i t a aciea dtemonis p r o f l í g a t e , et confossu 
sanguino c r u é n t a l a ; ; p a b ü l u m e r u n t ign is . 

Sicut in die Median. D a n s la dé fa l t e des Maöian i t cs p a r Gédéon , cea inf ideles s 'enire-
ren t et t u r e u l v i c t imes de leur t u reu r p lu lö t que du g la ivo des I s r aé l i t c s . Do mftme, dans 
•mee de S e u n u c b é r l b , de l ru i i* par l 'Ange e x w r m i ñ a t e a r , il y eut un eflroi universal qui 
quo ios Assyriens 3 ' on i r ' cgo rgc rcn t . De lá ce r a p p r o c h e m e n t qui p a r a i t tout d'abord cstraor-

6. PAUVCUIS cnim NATCS est nobis, e l ! G. CAR <;X PETO EXFANT KOUS FHT flt un lili 
Jibus datus est nubis, et factus est nous a été dnnné. II portera sur 30a ¿paule (a 
pnncipatus super humerum mus; et ¡marque de sa príncipauté, et ü sera nppelé l 'Ad-
vocabituroomenejus, Admirabihs, Con- mirablc , le Conseiller, Dieu. le F o r t , IB i>ére d u 
a l i a r í a s , D c u s , For t i s , I'ater futuri siécle fulur, l e P r i n c e de la paix. 

Sfficull. Princeps pacis. 
7. Multiplieabitur e jus ¡mperinm, el 7. Son empire s 'étendra de plus en p lus; et la 

liacis non e n t finís; supersohurn David, paix qu'il établira n'aura point de fin. II s 'assiéra 
e l super regnum ejus sedebit, ut con- sur le tróne de D a v i d , et il possédera son rovan-
firmet i l lud, et corrohoret in judicio, m e , pour 1'aiTeimir e l l e lortifier dan« l 'équilé 
et jus l i l ia , a modo e l usque in sempi-¡ c t d a n s l a j u s l i c e , depuis ce temps jusqu'á jamais . 

LR zéle du Seigneur des armées rera ce que j e 

8. L e Seigneur a envoyé sa parole á J a c o b . et 
elle a 616 vériflée daos ¡es maur. qu'il a i'ait 
soujfñr a Israel. 

9. F.t tout le peuple d'lsratl le saura; Ephraim, 
el les bHbitanis de Samarie qui disent dans 
J'orgueil de leurs pensíes, el dans l 'élévement de 

11). L e s maisons de briques sont tombées, mais 
nous en bfttirons dn pierres de tai l le: i lsonl coupé 
des sycomores, mais nous remnltrons des cédres 
en ieur placo, 

1 1 . L e Seigneur suscitera contre Israel les 
ennerais de Rasin, et il fera venir en foule tous 

(i. Parvulus enim natvs est. T o u t en vovan t la dé l iv rance do J u d a , lo P rophe t» apeivoi t 
une dé l ivrance bcaucoup p l u s g r a n d e , dont la p remiére é la i t la rigure. II voit la dé l iv rance 
g e n e r a l e <le 1 h u m a n i c e , e t il rev ien t a ¡a na i s saneo du Mossio á o n t il décr i t les c a r a c t e r e s en 
t e r m e s si propres , qu il n 'es t p a s poss ib le de les appl iquer ä uu a u t r o . Car quel est le fils 
d Isafe ou a 'Ezáohlas dont on pour ra ic diré qu'il ose ^ A d m i r a b l e . lo Conseiller. Dieu p u i s s a n t , 
Po ro de ; ó t e r n i t é , l ' r ince uo l a p a i x , quo son empire s 'é tondra de p lus en p lus á o p u i s co 
lemps j n s q u ' a j a m a 13, ot la paix qu'il é tab l i ra n ' au ra point do fln ? 

11. Höstes Rosin. Cos ennemis sont l e s Assvr íons qui trapp&rent Israel nnc r romiCre foiä 
sous T é g l a t h - P h a l a s a r une soconde sous Su ímanasa r , e t qui p o r t ^ n t le d o r ú ^ r coup ä Sa -
m a n o sous A s a r - H a d d o n , qui envoya don» c e p a y s des colonies c t raogäro3 . 

ß . Porvulus enim nalus etl nebt*. Qui min ins ignia victoria* anetor es t — Filius. Dei ot 
Virginia. — Principales fupey Humerum ejus. D i d t u r pr incipaiu3 esse in h u m e n » , qúia roa-
g i s t r a tu» , vel pro us, satel l te* humoris g e s u n t . v i r g a s , vel fasces , quasi s igna rc«irainis et 
imper i i , e t q u i a ipsi quasi humer i s reumubl icam fulc i re v identur . C h n s t u s otiam c r u c e m . sui 
p r ine ipa tus i n s i g n e , Tiumeris ges tav i t . - Admira!,ÍÜ*. Sun t enim in Christo recondiii et 
inrostimaoiies r m i m mirabi l ium ihesanr i . — Consiliurius. Quia consil ium redemptioni* hn -
mance prudentissimo et fldeüssune p e r e g i t , et aancUssitne consilia et documenta hominibus 
t radidi t ad sa lutom pcr t inent ia . — Jifus. In hebr¿eo e s t , el, qu® vox Deum signif ica! , 
-)iiia r o b u s t u s , fort is e t inv ic tus e s t . — Fonis. Hebraico e s t . T a i QihbOr. i d e s t , po i ens , 
v i r va l idus quasi K'gas et u t Vatnblus v o r t i t , )u-roi forli*. — Pater futuri saculi. Pater 
a>iernttuti$, ut voru t \ a t ab lus ; Adam onim genu i i nos rompori , Chris tus reternitati; Adam 
inont , ^nns tU8 resurreot io ins ; Adam ierra; , C h r i s ' u s ocelo. — Princeps pacis. Quia pacem 
mte r Doum el homines eonst i tui t , e t inui rnam animi pacem et t ranqui l l i t a tem l a r g i t u r . 

7 . Afu/tiplicabilur ejus Imperium. Nam dominabitur a mari usque ad mar*: et ado-
rabunt eum omn^s reg,-s terra:. P s a l m . , 71. 3 et 11. - Pocis non eril finís. Q.m.ndiu onim 
s tabi t regtiuin Chr is t i , lamdiu stahil is erit pax illa quam Deus suis tes tamento r e l i q u i t . et 
quam m u n d u s i gno ra t . — Super solium David. R e g n u m Christ i - l i - i tu r sode3, vel sol ium 
i>avi<l, qma regnuin e jus spiricuale adumbra tum fu i t r e g n o tempora l i D.avidis, et uuia Dav id i s 
s u b typo regni sui promissum fuit h<x; rc-gnum Mess i i e , w n q u a m filii su i . - Super re',n;m 
ejus sedebit. In r e g n o e jus rognabi t . — In Judicio et j'istitia. J u s t o judic io . — Zel'tS Domini. 
E s y p ' p h o n o m a , quasi d l c a t : Amor Domini ze lo typus , quo nos a m a t et amar i c u p i t , hoc 

S. Verbum. A párvulo E m m a n u e l e redi t nd sua t o m p o r a , hoc e s t , ad excidium S a m a r i » . 
Seii tentia ve rs icu l i es t ; s icu t D e m J a e o b o , s ive I s r a e l i , hoc es t , deeem t r ibubas et S a m a r i » 
v e r b o pned ix i l ot commina tus e s t , ita r e ipsacec id i t , id e s t , acciriit. 

9. Ei seiet omnis popvius. Quam imprudenter el ternero dixerit quíe sequun lu r versículo 
10. — Insuperbia. P r » aupe rb in , süpe rbe . 

10. Laleres ceciderunt. Quasi dicorenl : Destruxerunt civitatem nostram lateritiam; non 
eurainus , nam kdlficabirans marmoream. — Synmoros. De 3.vcomoro vide dieta III. Reg . , 10. 

« iu jus he in is i ich" sontentia eadetn es t c u m supe i io r i . sed a l io , provorbio oxpl ica ta . — Ce-
dros \mmutabimus. S u b s t i t u e m u s . 

11. Klevabit Dominus hostes Rasin. Dous hostes Ras in regís Syr i®, puta Assy r ios , s u p e -
r iores et Víctores f a d e t . — Super eum. P r imo con i r a l t a s i n , h u n c en::n proprie resplc i t vox 

m « demde con t r a E p h r a i m e t I s rae l . — In tumullum verM. Ve l , u t s ignir teat vox ho -
MULTU ' con'l'"xsaf>it - veI conglomeraba , ut scilicot cong lomera t i , ipsum ador i an tu r cum IU-

ternum; xelus Domint exercituum faciet 
hoc. 

8. Verbum inisit Dominus in Jacob, 
et cecidit in Israel. 

il. Et seiet omnis populus Ephraim, 
et habitantes S a m a n a m . in superbia et 
magnitudiiie cordis dicentes : 

10. Lateres ceciderunt, sed quadris 
lapidibus (edificabimus, sycomoros suc-
ciderunt sed cedros immutabimus. 

1 1 . a F.t elevabit Dominus hostes Ra-
sin super eum, et inimicos ejus in tu-
multiun v e r l n í : fa IV. Reo. 18 .9 .1 
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1" . Les Syriens du côté d'orient, et les Philis-1 12. Syriam ab oriente, ctPhiliatftìim 
tins du côte d'occident, et ils s'acharneront avec ab occidente : etdevorabunl Israel loto 
toute leur rage sur Israel pour le dévorer; et' ore. In omnibus his non est aversus furor 
après tous ces maux, sa fureur n'est point encore ejus|, sed adhuc manus ejus extenta : 
apaisée, et son bras est toujours leve. 

13. Ce peuple n'est point retourné vers celui 
i le frappait, et ils n'ont point recherché le 

14. .lussi le Seigneur retranchera dans un 
mime jour la tête et la queue de ce peuple, la 
branche forte ct le tronc. 

•1». Le vieillard et les personnes vénérables en 
goni la tète, e! le prophète qui enseigne le men-
songe en est la queue. 

lt>. Alurs ceux qui appellent ce peuple heu-
reux se trouveront être des séducteurs ; et ceux 
qu'on flatte de ce bonheur se trouveront avoir 
été conduits dans le précipice. 

13. Et populus non est reveraus ad 
te percutientem se, et Dominum exerci-
tuum non inquisierunt. 

14. Et disperdei Dominus ab Israel 
caput et cauilam, incurvanlem et refrœ-
nantem die una. 

15. Longmvus et honorabilis. ipse est 
caput : et propheta docens mendacium 
ipse cstcauda. 

16. Et erunt, qui beatificarli popu-
lum istum, seducente« :et qui beatill-
cantur. precipitali : 

17. C'est pour cela que le Seigneur ne mettra 
point sa joie dans les jeunes gens dIsrael; il 
n'aura point de compassion des orphelins et 
dos veuves, parce qu'ils sont tous des hypocrites 
ot des méchants, et que leur bouche ne s'ouvre 
que pour dire des folies : après tous ces maux 
sa fureur n est point apaisée, et son bras est 
toujours levé. 

IS. L'impiété s'est allumée comme un feu data 
Jacob : elle v dévorera les ronces et les épines, ... -K • 
die s'embrasera comme dans l'épaisseur d'une jet succeudetur in densitate saltus, et 
forêt, et eUe poussera en haut «les tourbillons convoivetur superbia fumi. 

dC/¿""Toute la terre sera dans ftiïroi par la, 19. In ira Domini excrcituum con-
colore du Dieu des armées; le peuple deviendra turbata est terra, et «rit populus quasi 
comme la pâture du ieu; le frère n'épargnera I esca ignis ; vir fraU i suo non panel, 
point le frère. 

17. Propter hoc super adolescentiis 
ejus non lmiabitur Dominus : et pupillo-
rum ejus, et viduarum non miserebitur : 
quia omnis hvpocrita est et nequarn, et 
universum os locutum est stultiliam. 
iu omnibus bis non est aversus furor 
ejus, sed adhuc manns ejus extenta. 

18. Succensa est enim quasi i^nis 
impietas, veprem cl' spinam * 

12. Syriam ab oriente. Adjaeet enim Syria terra: sanctaa ab oriente, ut Philiethici ab o r -
dente; ' quippo Judiete peau semper infensi ot infesti, émues îlli nocendi oeeasiouea arripio-
bant , ctalioqui verum e.st.llud, 

Ap'jòì r.vrJjnr,- r.à.', àvr,p ^wXîiierai. 
Quere* everta omnet aceurrunt ad lignandum. 

Toto ore. Avide, ut foro: faciunt. cum fame urgentur. — Non est aversvs furor ,-jus. Quia 
per hanc Assyrlorum vastetioncra Israelita* non reaipuerunt, nee .dololatnara dcscruorunt. -
Extenta. Ad feriondum. 

14. Caput et eaudam, incurnaniem et refrotnanlem. Quod dicitur, in«4r»anie«ief refranm-
lem, in hebrao osi ,rar, \um curo«,a etjuncum. Caput, ramus et tncurvans, vocatur senex, 
«eiiator reetor : cauda ver« , juncus et ««frienans, vocatur paeudopropheta : ut patet ox se-
eùentibus. Scnex ergo ot scnator vocatur caput quia honorabilis est pne caur i» , quos. eon»-

ZSSSZì 
kut curvai ut rdlio postulat. Vocatur ramus, quia in repubiica validus est , instar roborei ra-
mi. Porro ¿aeudopropheta vocatur cauda, quia viliiwiinua, vel quia adulato* est , ut canea 
«•nuda bl and i un tur vel pestifer. et similis caiid» scorpionis. Dicitur refrcenans, quia suis talstf 
oraculia et dogmntìbus f r ana i ot Jlectit populum. Dicitur etiam juncus, quia ejus> franum es« 
juncoum, (Vaiale, l'utile et inane, et quia ejus doctnna non e « solida, fortis et robuste, sea 
facile cedens. mollis etiam ot carni jucunda. 

16. Qui beatificar* poputum istum. Pseudoprophetas inteUigit, trota pnedicentcs populo. -
Precipitati. In mortem, captivitatem, oxiuum. 

17. Propter hoc. Propter psoudonrophetasum mendacia et vaaitntoni populi. qui seduci se 
nutinir uec so abducit » peòcatis. - Super adolescenti» ejus non latabitur Dominus. Non 
erit eis'propltlua et bene^olus, sed ne i l l iquide« teneriori rotati p a r e e t E t pupillo™*. 
Ne bornie quidom miserebitur, quos alloqui soloi peculiari studio protegere, quia bypoem* 
suol oi »celesti. — Stultiliam. Chaldrous, mendacium. LXX, injuste- — >" omnibus MS. 
potitur hoc cx 12 versiculo superiore. 

Succensa est... quasi ignis impictas. Impiota?, quasi incendium, late populatur regio-
nera. — Veprem et spinam vorabil. Ipsa impiotas plebem perdei . — Et succendelur in dea-
sitate saltiti. Et ipsos etiam precorea et potentes, qui slmiles sunt excolais arboribu». namma 
hicc et peocatorum pœna complet. - Convolvelur superbia fumi. In hobroso est , elevabunt 
3e secun>ium elevalionem fumi; eorum superbia instar fumi dissipabitur et cvnnescot. >ei 
vnpreset saltus simul altìssimo igne et fumo involventur. 

19. Conturbata est ferra. LXX, combusta est terra, ct propter incondium calamitaturaim-
rnbiburum conturbata. — Vir fra tri suo non pareet. Tant» erit Israehtarum tum ratues ci 
crudolitas, tum iames. 

U H A P I T K h 
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0. Je l'enverrai à une nation p e r f i d e , et j e lut I 
commanderai d'aller contre un peuple que j e 
re sarde dans ma fureur, afin qu' i l en remporte 
les dépouilles, qu'il le mette au p i l l a g e , et q u i i 
l e foule aux pieds comme la b o u e qui est dans 
les rues. 

7. Mais Assur n'aura pas ce sentiment. Il ne 
sera pas dans cette pensée; et son c œ u r superbe. 
ne respirera que les ravages et la destruction de 
beaucoup de peuples. 

8. Car il dira : 
9. Les princes qui me servent ne sont-ils pas 

autant de rois? Calane comme C h a r c a m i s , 
Emath comme A r p b a d , Samarie comme Damas ? 

10. Comme mon bras a détruit, l e s royaumes 
qui adorent le? i d o l e s , ainsi j'emporterai les sta-
tues qu'on adore dans Jérusalem e l d a n s S a -

" ' Î L Qui m'empêchera de traiter Jérusalem 
avec les dieux q u e l l e révère , comme j 'ai traité 
Samarie avec ses idoles? 

12. Mais lorsque le Seigneur aura accompli 
tontes ses œuvres sur la montagne de Sion et 
dans Jérusalem, j e visiterai, dit Se Seigneur, cette 
fierté du cœur insolent du roi à ' A s s u r , et cette 
gloire de ses yeux ailiers. 

•13. Car il a dit en lui-même : C'est, par la force 
de mon bras que j ' a i fait ces grandes cimes, et 

6. Ad gentem fallacem mitlam eum 
et contra populum furoris mei mandabo 
illi, ut auferat spolia, et diripiat pra>-
dam. et ponat illum in conculcalionem 
quasi tulum platearum. 

7 . lpse autem non sic arbitrabitur et 
cor ejus non ila existimabit ; sed ad 
conterendura erit cor e j u s , et ad inter-
necionem genlium non paucarum. 

8. Dicet euim : 
9 . Numquid non principes mei simul 

reses s u n t ? numquid non ut Charcamis, 
sic Calano ; et ut A r p h a d , s i c F.matb? 
numquid non ut Damascus, sic Samaria? 

10. Quomodo invenit manus mea r e -
gna idoli, sic et simulacra eorum d e Jé-
rusalem , et de Samaria. 

1 1 . Numquid non sicut feci Samaria! , 
el idolis e jus , sic faciain Jérusalem , et 
simulacri» e j u s ? 

12. Et erit : eum impleverit Dominus 
cuncta opera sua in monte Sion, et in 
Jérusalem , visitabo super fructum ma-
gnifici cordis régis a Assur, et super 
ï i o r i a m altitudini» oculorum eju». [« V Y. 
lira. 1 9 . 35. lnfr. 3 7 . 30.1 

13. Dixit en im : lu f o r t i t u d i n e m a n u » 
uieœ fec i , e t in aapient ia m e a tataliexi; 

7. Ipse aulem non ik ariitraUtur. L e roi d'Assyrfo no »e eonsidérora pas « " " > » 

r i a r J î î r r f t f i a s r 
Z S s ï o r g u c i l î a n s I» loti™ quo Ratfaacs» écrivi t a E z é c b i a . . o u , l e , mura do 

a 
rail « m I» m»«.» quo Oiaianet ( S a . , X , 10 . Arphad M u t . . t u e . « • n o r i ™ 1« T e r r e _ " » » 
m î U S W I . à p . « d» ¿ » M ; ' 

voit Samarie prise et il eu parlo c o m m e d'un lait accompli . 

comme dea idoles ; c'est pourquoi l e Prophète leur fait tenir co langage. 

G. G'ulen. fallacw. JUQÎOOS ^ M . t o . k M m » fr fe l l crum. - Populum 
niai. Eusdem Judieos, quibus furor meus irascitur, „ i . t i m . w t 

7 autem >wn aie arbitriibitur. Nlmirum Asayrius Sonnachorib. qui non oxiatu»«MJ 
« l i m m a d l ï i b l S u î . i t . l r s A Del ad c t i g a n d u m . l u d o ; « «U,.eque s e n t e . , aed vo l e t . . . 
omnino delero, putabitque sui» v i r i b u s , . n auctore , non autotn a Dca n o n . _ 

î idmo„, A re-

ssstcre^non^po ^ ^ Manus ot potentia mea expugna vi t. — Regna idoli. U t occupavi 

S i ™ M Î S , ™ u m » l o Assyriorum d e non c o m p o r a a d u m . - • S i c el sim-utaera. Vert , W 
»otost, O..-0eum ùmuluca prit tdiia) Jérusalem el Samaria,. 

C u ' i - u é & r ^ M 
S a m o S i n a w i ; S - I ™ « * . » magnifiai c o r d i , . C o t a t i o n « e t oper. s u p e A u -

« 

Z i S l t ï S e ^ » 
potens. Quippe polena. 

mablo? Car la cognée so glorifie-

i foule de Juifs so déflant des pro-



Veniet in Aja t l i , Iransibit in Ma-
• a p u d Machinas cominendabit 

C H A P I T R E X I 

nosira. Quasi die 
pernociaaaum esc. — Obslupuil. > 
Cives Ciabaath. 

30. Binni. Id ^ , 
Gallim. Urbs GaUiiu; Hebre 
gregatio, id est popule. — A 
ininot. 

31. 

31. Condensa saltw. Vide dicta aupra, a. IS. 
Car. XI. — 1. Et egrediclur. Itcrum Christo prophetat Isaias, 

currit oratio. — Virga. Symmachua et Theodotio vcrtnrunt. gernu 
Flot. Est Christ«S Dominas. — De radice «jus. Scilicotos stirpo 
et Christus pertinebanî. 



ISAIK. 

;ncur se reposera sur lui , | 2. EL 
:l d'intelligencc, l'esprit de Domini 
¡sprit de sciencc el de piété. tus, spii 

4. Mais il jugera les pauvres dans la iustice, 
et se déclarera le .juste vengeur des humbles sur 
la terre, et il frappera la terre par la verge de 
sa bouene, et il tucra l'impie par le soulue de 

3. La juslice sera la ceinture de ses reins; el 
la íoi, le baudrier dont il sera ceint. 

6. Leloup habilcra avec l'agneau, le lóopard 
se eouchera auprés du chevreau; le veau, le lio» 
et la brebis deineurerout eusemble, et un petil 
enfant les conduira. 

1. Le veau et l'ours irontdans les maraes pü-
turages, leurs petits se reposeront los uns avec 
les autres; et le lion mangera la paille comme le 
bíbuf. 

8. L'enfanl qui sera encoré a la mamelle se 
joucra sur le Irou de l'aspic; et celui qui aura été 
tevré portera sa maiu dans la cáveme du basilic. 

8. El dclcctabiti 
super foramine a?p 
reguli, qui ablacta 
buara mittet. 

Domini. Nous tr. 
: quú Id Réloinpt 
irlraic comino box :oprésor 

le aymbolo d-
.ur le signe de la fe 
imal tavant» , c 
LVgyptiaoismo les < 
rfeU*. Les rois d'E* 
enr (scplembre 1817] 

lítale!» copíameue 
mt. - Spirilu* *a¡ 

i ardua aggredinx» 
Scimtia. Est da 
raodum illis ben« 

Fortiludi 

»nducibili 

bcnovolont 

ii or Domi 
oculorui Non sccundi 

4. Jvdic'ñ. 

' r f b a ^ p f f i 
>t justo argüe se ejus 

jorepa-
Inlcr-

Uerfíc&lspirilu orís1 tul. II.Tbess. 2, 8. 
5. El eritjusiüia einovlum. Justitia. ot 1 
dhterebunt, ut humano corpnri a d é r e t e 
cr circum so habebit. lu» chaldasus. Tal« 

Pvcr itrariis ingenh 
parvult 
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i » t a r a m a n u s eorum, et lilii Ammon 
soumellronl 5 lours loia, s t Ics enf ints d'Ämraön 
(cur obéiront. 

l . ^ . I i r S e i ! M i f . , r ? n d r a , l é s e " 0 l a n ? » > «le la mer d E e v n t e : il ¿ l è v . . . . a m.: . . i . fìcuv(i -

obcdientes e r u n t . 
15. Et desolnhit Dominus linguam 

maris . E g y p t i , et levai,it manum snaia 
super llumen io fortitudine Spiritus sui : 
et porculiet e u m in «pieni r ivi». ita ut 
transeant per eum calceati. 

IC. l i t e r i t via residuo oopulo m e o . 

la mer d'Egypte ; il é lévera sa ¿ ä i s i r le Heu vi 
il l a n i e r a par sou soufflé violent: il le Irapuci 
et le diviserà en sept raisscaus; e s m i e q i v 
le pourra passer i pied. 

16. Et le reste de moli peuple , qui s e i . . . . 
rctaappó de» maio» d e s A s s y r i e n s , y trouvera : qui r e ü n q ü i i u r s i é u r f u i i 

k m « r ^ - — - l k ; ^ m • <M 

O H A P I T E E X X I . 

C S m t i q u e d ' a c t i o u o d e a r & o o a « „ j e t d e 1 » ( I c l i v r a n c e 

d ' I s r a i i l e t d o - T u d : , . 

I P 1 ™ « ^ J ü f ü u ü ! 1 " S ? n t C T e i •• 1, 1- El d i c e s i l l die ilia : Coniltebor tibi 
¿ Z « . . i . . L S l s " e i r ' d e V I » 0 . ' ' ' " m i n e . qiioniam iratus es mihi : con-
S voiis vous etes mis un colere contro moi, versus est furor tons, et c o n s o l a t a es 
votre fureiir s 'est apaisée, et vous rn'avei console! — 

-• Je sals que mon [lieu est mon S a u v e u r . l ' a -
girai a v e e conl lance, et j c ne craindrai point , 
parca que le Seigneur est ma torca et ma gioirò. 
CI qu ir est devenu mon salut. 

3 . V o o s puiserei a v e e joie des eaux ¡.urei des 
fontaines du S a u v e u r ; 

•l. Et vous direi en ce jour-là : Chantei les 

2. Ecce D e u s Salvator zneus, liducia-
h t c r a g a m , et non timebo : a quia for-
Illudo raea, e t laus mea Dominus, et 
faci US est mihi in salutem. la Exùd. 1 3 . 
2. l'ialm. 1 1 7 . 14 .1 

3. Haurict is a q u i s i n gaudio de fon-
tlbus sa lvator is : 

i . E t d icet i s in die iUa : Conlitcraiiii 

d ™ n U i S S m Ì 5 . 1 ' W i * " ? • * ? * " " " I « • 1 - i ' W ^ A q a n le fl.uv. 
h » , v J T ! 1 ™ ' f J " • " • " ' " branches. Mais liaes 1 . stvla d e . I l i -
oieux, .. rfeuee supplement d i i . r s t ordinaireuienl l 'Eaphrata, c i lo verse! sui vani oprati le 

1 » ? : 5"LH»5» 3 v o t a o w la division d . e . W e ' o a v r . no p s s a g o a J e u * , 3 
. Ì s 9 i T I B ' V ' :P,0C!t. r'-sle , des espressioni ligurees qui nnceucenl que le S e i . goeur leverà tou-T Ics obstacles qui pourraient 

comparer catte propbétie avee eelle de Zacliario ( X * 10, imiedeVence)." 

a C Ä 1 ' ; ? , L "T LoMllie 1» people de DÌJU sera délivré de Iu OaPÜvIti 

E S u K T « ' f a t ^ S S s • libera«!"-. A p r « le p a s s a i , ,10 ,„er Rouge, 
. enanfc le canti.jue il arlious de graces compose par Meise, Ca'.temui Domino. 

S S ' ' " * n v e , de l 'Eophr»! . . ile c W t e o . également eelul-ei : C'on-

M ^ . f ^ r ' S " . , " 5 " ^ ? " R S l a f Ì 1 " Tabernacles, ou memoir» do miracle „ „ ' « v a i t M i 
Morse en faisanl somr de l 'eau d'ori rocher daos le dòseri,, :es Juir* allaieai pniser ile l'oau 
dans la ronla.no de Siloe e! la r-ipandaieat avoc do grands « n o l g n » « . da j..io sur l'auiel des 
«MCIBCOS. Isale la:! a.lusioii a cene contorno qui élait elle-inénv: uS • .minto des eaux « a l i 
laires do |a graco , one Jésu.-Clirli! dovali fai™ jalil ir dos aacremonts c Z i . i e d i u u e source 
inépuisuMe pour eia fteouder teule l 'Eglise (Of. Joan., V I I , 3Ä e l m ) . 

4. Diente tu Ula die. Bossuet. dans son Coramealaire s u r co caii l iquc dir que Oes mots -

15. Desolatoti... lìnguam marie liyypli. Lingua maris ab Hobraiìs dlcilur sinus ostium 
a m hriLchium maris. Lingua ervo maris aE^ypti vocatur Promontorium slve sratpuliis in ouó 
situm est Peluaium. H< li.e etiara region. p ™ , t a „ „ „ , „ , „ p l a g , u t a „ ) . , t , r l t e r desolai,I-
tur. cum pas idolelatria , ctchrislianismus Indueotur. - - I^-mbit rnanum 
Kverlonlem :dololatria:n. — Flamen. Nilura intelligit aoptomfluum ; oliare si Septem ejus rivo-
rum mention. - - Ila ul Iraniani per eun eateeali. Adco mioucl idololatriam ; ut ferU ad ni-
hiluni redigalur. Sic flnvius ad nihiliim rodactus est, cam aioeo vest ig io et cslceis non lictracti. 
transiri potest. 

16. Elerilvia. Et^oopulu. mcus qui superfuerit a variis c ladibus . idololatriie ioondationc 

S S S Ä S Ä " * * " U ! a a " « » " » « " • » p»-

Cai;. X I I . - 1 . Et dice, p turba conversa et redempt. » e b r i a t o . - In die ilia. Cum videris 
completa q u a prsedixi. — Conttulor. L a o d a k . at gratias a g a m . — Iruiui mihi. Com ob 
peccala mihi e.sos iratus. — Conixrsva ,tt furor reus. In c lemcntiam el craiiam. - Como-
him et me. Condoosus peccata mea. Vet per tocaroatlonem otredomptio iem . 

.S. Salvator me M . Jllqul vertont, ecce Deus Jau s _ Non lime So. Cum per Josum 
sim Deo reconeiliat.. — Fortuudo mia. Robur incoia, quo dMmouis juvum excussi . — La'U 
mea. Materia et argumentum Inn.lem quibns te celebrano. 

3. Aguas. Sucric Seripluraj. doelrln.n evangol icK, saerainentornm donorum Soiritus 
sancii, etc., quo) omnia nobis cum Christo e", per Christum o b v e n e r o u t . ' 

Adinotnlionet ejus. Consilia et cogiiallones e j u s , quibus nobis si lulcm a i to l l l . — H x -
eehuoi est nomen ejus. Nam in nomine Jesu owac venu fleclitur, cieleslium urrestrimn et 
in femori, m. . ' 

C H A P 1 T R B X I I I . 

. o-pKétie contee Babylo 



l>. Poussez des cris et des hurlements, parco 
que le jour du Seigneur est proche, le Tout-
Puissant viendra pour tout perdre. 

7. C'est pourquoi tous les bras qui devraient 
te défendre seront languissants et ïon< fore, et 
tous les cœurs de tes habitants perdant courage, 
se fondront comme la cire, et seront brisés. 

8. Ils seront agités de convulsions et de dou-
leurs; il souffriront des maux comme une femme 
qui est en travail; ils se regarderont l'un l'autre 
avec étonnemenl ; et leurs visages seront dessé-
chés par la crainte, comme s'ils avaient été 
brOlés par le feu. 

9. Voici le jour du Seigneur nui va venir . le 
jour cruel, plein d'indignation, de colère et de 
fureur, pour dépeupler la terre, pour réduire en 
poudre tous les méchants. 

10. Les étoiles du ciel les plus éclatantes ne 
répandront plus leur lumière ; le soleil à son lever 
se couvrira de ténèbres, et la lune n'éclairera 

7 . Propter hoc 
solventar, et oma 
bcscet. 

iquitatem 
rinsoU -biam infldelit 

humiliabo. 
ir aura, et hc 

;t arrogantiam forlî 
12. PretWBior eri 

:œlum turbabo ; c l mo-
loco suo propter indi-
ii exercituuin, et prop-colère et ci» 

Jésaatres, les 
>ps. A la vuo 
esue-Christ lu 

ophèlos mê-
la ruine des 
uéme, on oa-
r avénomont, 
ilth., XXIV, 

•pprond ici d< 

6. Dies Domini. Qi Domino. Vast Has 
potest. 

adem timoré et rnccrorc propter 

S. Torsiones et dolores tenebunt. Daloro torquobuntur. — Onusquiique <fl proximum suum. 
Conyersus nt anient homines rebus pordttis et alHictis. — Fades combusta. Aridie. lurid» 
et ntgrie. Ita dictum a Christo, arescentibus hominibus pra¡ timoré. Lao., 21, 26. 

0. Dtcx Domini, lîodem sensu quo n. 6. Ad Utterarn h:cc dicuntur do oxcidio Babvlonis; op-
time tainen conyeniunt etiam extremo judicli dioi. - Crudelis. Scilicet impiis s*va videtur 
divina justitia. LXX habont, imanoMHs. - De ea. Ejectos. 

10. Quomam stellee. Est hyperbole el hypallago. Ita uSigentar Babylonii, ut cccli ol siella-
rum lux litis videaiur in cahginem vorti. 

11. Visitaba. Pu ni am. - Super orb« mala. Bibylonera intelligit, quia ob frcquentiam ho-
minum, op:ncum et merc:um, quasi parvus quidam muudus videbatur. — Contra impíos ini-
quttatem eorum. Scilicet visitabo. — Quiesccrc. Cessare. — In/idelium. Chald. impiorum, 
i.XX, miquorum. — Foriium. Potentium. 

12. Preliosior erit rAr auro. Ideoque Medí «6 Porsra aurum non acclpient, ut vitam aut 
libertatem non eripiant. Vide infra, n. 17. - Et homo. Repetitio ejusdsm sontent i ie . - Mundo 
obrizo. Auro rauodissimo et purissimo; Hebr. auro ophir, id est optimo. 

13. Super hoc .Propter hoc, scilicot ut ulciscar. - Turbabo. Tonebris. - Movebitvr terra. 
Amictis enim yidetur terra etcœlum moveri, rotari et confundí. Hic loquendi modus in Scrip-
tura mugnam Dei iram hominumque calamit.ttem slguifieal. 

11. Erit quasi damula fugiens. Kxereitus Chaldœorum fugiot veniente Cyro, sicut damula 
ot ovis inermis et îmbellis fuglt ad rugitum leonis. vel lapi. — Qui congreget. Scilicet ut aer-
vet , quasi <lica! : Kruaira fuglcnt, n e C enim poterunt evodere. - Vnv*;uis<,uc ad populum 
suum convei-tetur. Loquitur de exteris et auxi l iaries copiis quœ Babylonios deserent, et ad 

s'enfuit , et comme une brebis, sans 

y. Ec-ce dies Domini veniet. Dans la 
lent toi ijours des images qui nous trui 

leur esprit passe .1 In ruino du 
: la ruine de Jérusalem, parle de 

lorsquU 1 viendra «rapoer d'analhèine le 
2&; Mar e., XIII, M, 25). 

19. Et erit. Babylon illa gloriosa in 
regnis, inclvta supcrbia Chaldœoruiu; 
sicut subvertí! Dominus Sodomam et 
Oomorrham. [a Gen. 19. 24.] 

20. Non habitabilur usque in llnem, 
et non fuudabilur usque ad genera-
tionem et generationem , nec ponet ibi 
tentoria Arabs, nec pastores requies-
cenl ibi. 

21. Sed requiescent ibi bestiœ, c trc-
olebuntur domus enrum draconibus ; et 
habitabunt ibi stxuthioues, etpilosi sal-
tabunl ibi ; 

22. Et respondebunt ibi ululai in 
œdibus*eju3; et sirenes in delubris vo-

tu de daims ou rie brebis se dissipo 
ule circonstance est quo, la plupart 
itaient pas de Babylone; et qu'elles 
iirées sins être puursuivios par le* 
yens de Babylono quo la vengeanco 
ni crie tur. 
i lo peuple chargé des vengeances 
aent pariant, rien n'indiquait qu'un 
extraordinaire, c'est que ce mémo 
doit faire cette conquête. II nomme 

divine devait tomber : TTnusquisque a>lpopul 
17. Supereo* M t. dos. Isafo nomme ici les > 

et il n'avait plus pour capitales que Sus< 
la relever, mais il mourut avant d'avoir < 
loucio sur les bords du Tigro, et ils accord^ 
vollo ville, qu'on quitta en masse Bubyloi 
prophétie : i»0M habitabilur. La londatioi 

rois de Perse la voyant déserte, en fi 
pour la chasse. Elle devint ainsi ladem« 
phete : Requiescent ibi besliœ. Les murs 
lover. Les bêtos qui servaient à leurs pla 
scorpions , ou d'autres animaux cruels et 
Du temps de Pline, oe«* ville n'était p! 

15. Qui supervcneril. Qui se adjungot. ut vertit Pagninus.scilicet Babyloni 
17. Qui argcnlum non quceranl. Vide supra, n. 12. 
18. Super ¡< lios. Parvulis, pueris et infantibus. 
19. Ht erit Uabylon. Excisa et eversa. 
20. Usque in fiwm. I .XX, in ceiernum. — Usquc ad generationem.WX, / 

nerationes. Est repetitio vel explkatio prreeedentis ; nunquam enim redut ad m 
dorom. — Nccponet ibi tentoria Arabs. Timons latrones aut feras in ruinis Bf 
t e s , ut patet ex sequentibus. . . 

21. Pilosi. Fan ni et satvri, dtemones scilicet, qui in deserlts locis apparent 
hircorum. — Saltabunl. Ut soient hœdi lascivientcs. 

22. Respondebunt. Altérais canont, hoc est, varlis locis, ut una alteri rospon 
— Ululai. Nocturnie aves. Itali appeUant barbagiani. — Sirenes. Chaid. draeov 
cii. Hebr. ost, D ^ n thannim, id est , ut ait S. llieronymus, drcmoaes, aut m<» 
cônes magni, cristati et volantes. — In dclubris voluptatis. In palatiis volupt 

s bétes s 
>mbés, 1« 

»urd'hui, dit .M. Lf 

a vid eat 
LXX, . 

m. I .XX, per multas ge-
rediitad pristinum splon-
n ruinis Babylonia laten-

is apparent hir3uti specio 

ri rospon 
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para des Philistins « t renversé; car les ba lad-
ions viennent de i'Aquilon, comme un tourbillon 
de fumée ; ci nul ne pourra se sauver . 

32. Que répondra-t-on alors à c e u s qui pu-
blieront celle nouvelle, sinon que. le Seigneur a 
établi Sion sur un t e m e fondement, e t que les 
pauvres de sou peuple espéreront en lui t 

enim fumus v e n i e t , el non est qui etfu-
gict aginen ejus. 

32. Et quid respondebitur nontiis 
genlis ? Quia Dominus lundavit S i o n , 
et in ipso sperabunt pauperes populi 
e j u s . 

C H A M T E E XV. 

P r o p h é t i e o o n t r e " V J - o r i b . 

1. Prophétie contre Moab. A r , ni lie. capitale 
de Moab. a été saccagée pendant la nuit : elle a 
été réduite au silence. I-a muraille d e Moab a 
él.- renversée dura.il la nuil ; on n'eu parlera plus. 

•i La maison r e g o l a . «I Ut » « M a n í s de M x m 
sont montés à leitri hauts Ben», pour pleurer la 
perte de Nabo e t de Méiiaba. Moab sera dans les 
cri' el les hurlements; se! Mitants s 'arracheront 
tous les cheveux ; ils se l'eronl tous raser la barbe : 

3 . Us iront dans les rues revêtus d e s a c s ; les 
maisons el les places publiques retentironl de 
toutes parts du bruit de leurs t 

1 . Onus M o a b . Quia nocte. vastata est 
A r M o a b , cont icuit ; quia uoete vasta-
lus est inurus Moab, conticuit. 

2. Ascendil d o m u s . et Dibon ad ex-
celsa in plauctum super N a b o , cl super 
Mcdaba, Moab ululavit ; n in cunctis 
capit ibus ejus ca lv i t ium, el ornais barba 
radelur. (a 1er. 4S. 3 ! . Eiech. 7. 18.) 

3. In trivi is e jus accincti sunt s a c » ; 
. « « a oí»« ..i in piatele e jus omnis 

fletum. 
toutes parts du bruit de leurs plaintes mêlées 

^iTéséïïlt Eléalé jetteront d o grands cr is ; 1 . C lamabitHcsebon, etT.leale usqne 
i po r vniv se fera entendre iusqu'à Jasa. L e s plus i Jasa audita est vox e o r u m . aupei nnc 
San" ,ic Moab s'écrieront a c e speditele; et expedi l i Moab nlulabunt , anima ejns 
ce peuple dévorera ses plaintes au fond d o son | ululabit stbi . 
lime. 

comme l i l ia le dan» la iribn •!« Ruben. Jaia clait à l 'estremilo meridionale a u p>js ces 

Monbites. 

„ , , _ Phi l i s tá ic i s M *é aou l lone in . - l'umus verjel. K n e k i a r e g i s oae r e l t ua c o p l r a n s , mu t -
ium pul voris e x c i t a o s , i l í u t f u m u s a u t nubes v i d o a t u r . - A s u m í ejus. Exe re i lum ojua. 
• Yel s e n s u s es t : nomo 'Judseorum non p rompt l s s imus c r i t u á h a a c exped i l i onem; nam 

— ^ u f l d a r i l S i o * . D e u s r e g n u m J u d a i c n m fuudav l t e l s t a b i l i v i t , - I ^ M « 
I . X X , per ipsun tur humii.-e plebi,. F a c í a h a * S iom sp i r . lua l i . Id osl, 

E c c l e s l « , poSMM a d a p t a n . 

ct,ailentio traditus. quia plañe excisus est et everaus. 
2. A,„*dU domm. Id « s i , u t 1). I l ierouvi i .us i n t e r p r e i a i u r . d o m u s « f a m i l i a rcgaasceo-

d i i a d excelsa ubi sua colebr. t I d o l a . III Í6i rogn i Moab cladein l a i n e n t s r o l u r . - D ü o n . iota cSSs "bon.'quio e s t u r b s M o a b i t a r u m . a s c e n d í , a d e a d . m e xcols».. u l i t a g o r e t e x c K b i m 
N a b o »1 Medaba , u * o r . n l o p p i d . o j o . p r o v i n e » - P » ^ ^ ' T ^ f i S : . 
Calvitiam. Mam c . p i l a c t b a r t u m r a d o b n n l in d o l o n s M g u i n o n t u m , e l s a c i o j e inaneDani . 

3. Supcr tecla ejw. F r o q u e n t e r onim iu t ec t i s d e g e b a n t , quic in e n a n a U l e K a c t u plana 
B e b . n l - Deieeidll in líelam. U t asocnOii S c n s , lia e l d e s e n d : ! ¡ nu l iam e.i .m iu idolls 

in invenl t Vol sonsus e s t ' o m u e m ulu la to in l letua oxccpi t l 
a Ec,chati S u n t u r b e s a d dilionein M o a b i t a r o m p e r t i n e n t e » . * Vido N u m . 32, 37; e t Josas 

13 21. Nam mul t a loca l a n o l i n a a t t r i b u l a pa r t im p r a s s s s a ab i p s n n o o q u a m l u e r e . p e ^ p s o -

C07Uta in 5ÍIIU suo dolebit c ladein p a t r i a et p r i v a t u m e t iam damrium. 

b. üsque ad Segor. Ségor é t a i t a l luce à l ' ex t rémi té móridior 
ent ro Ax, la capitalo du pays de Mo*b e t Scgor . Qronaim é t a i t 
do Sôgor. Nemrim, dont il esc parlò a u ve r se t s u i v a n t , é t a i t 
Morte, l 'our l ' accomplissement de ce t t e p rophé t i e , voyez ce q-

. a n n a s a r (IV. Kcg . XVII et XVII I ) . 
CAP. X V I . — 1 . Emide agnum. Soigneur , di t le F. de C a r n è 

t ru i sez pa3 en t i è rement c e peuplo . F a i t e s n a î t r e cot Agnuai 
famil le de R u t h , Moabi te . et venir a J é r u s a l e m afln d 'y ¿ t ro 
I.ui seul peut d o n n e r quotano consolat ion il Moab duna les r 
l ' en lèvera pou r le mene r capt i f ft Habylone. E t a l o r s , e i e . — 
lea m a u x qui doivent fondre sur Moab , vo i t que c 'est de B u t ' 
t i r a , e t il mèlo ce t t e p e n s é e consolante h la pe in ture qu'il fa i t 

Moab . Si Cor mev.m ad Moab clamabit. Id 
i. CDmrnoveri , lient hos tes î l n t , qu 
: Dolco et clamo proptor Moabita» 
Scilicet f u g i e n t usque ad t e rmines 
jr t îs est et s imil is vitulze t r i oan i ; c 
m m et petulantissima?. — Per ase-. 

>,rnanU 
rituUc 

Moab in Br 
d e r u n t , ind pe rvene ru i 

valedlcent . 
Hiorenymc 

et idem HL 

e , è x infima à n i m i cen.ritio.ne et dolo. 
Lt Cornei, a Lap ide . Verum quia I .u i th 
na . ho'.- e s t , ve r s us mer id i em, et Chai 

"ideo credibi l i 
Vatablus. 
router e a r u m eemmedi t i i tem 
lalsfc maris Mortul il l is a d j ¡ 
t Je rom. , 48 , 3J. — Quia. 

Nemrim. J i 

possi im 

VisUalio. 
us, vel es t 

7 . Secundum magnitudiixem operis. P r o m.>ijnis demt 
Puni t io . — Ad torrente/li Salíeu.n ducevi eos. Torren* 
valli« Arabile, per qu*m e s Moab i iur in Assv r i am et B? 
Baby lon ; ibi enim a b u n d a a t sillicos : sic Psa ìm. , 136, 1 
nis, eie. In salicibus in medio ejus, suspendimos organa 

S. Circuivi! clamor lerminum tfoab. Omnia p i ena ere 
Oallim. Gallira e t El im duo sunt Opplda in finibas Moa 
c lamoribus complenda . 

». Repletes sunl sanguine. Cieaorum M e a b i t a r u m . — 
menta. P l a ^ i n i m ; nlairi« »ddarn ad p l a g a 3 , u t scilicet t 
terr.K, id est , rel iqui is Moabi tarum profug ls , inducam leor 
vol pot ius mili tes B a b y l o a i s , feroce« i n s w r loonum, que 
omnes fug i en t^ s Moabita» excipsr in t , cap t ivos f ace ren t , 

CAI-. XVI. — 1. Emilie agnum. Id e s t , Chr i s tum, qui de 

Sigaiiìiìat 

de Moab 

C U A P I X H E X V I . 

S u i t e d e l a p r o p l i c t i -
N o u v e l é c l a t « l u 
M o a b . 

•1. Eiuitlu aj-nuiu , Domine, d 

torem terrœ, de Petra deserti a 

tem fili® Sion. 

s u r M o » b . 
c g n e d ' K z c « 

D é f a i t e d e S c u n a d " ! ' r 
h i n s . A f i n e n u 
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p a v s d e s Phil ist ins est renversé; car l e s batai l -
l o n s viennent <le i'Aquilon, c o m m e un tourbillon 
de fumée ; et nul ne pourra se sanver. 

32. Que répondra-n>n a lors il c e u x qui pu-
biieronl cette nouvel le , sinon que le S e i g n e u r a 
Établi Sion sur un t e m e f o n d e m e n t , e t que l e s 
pauvres de sou peuple espéreront e n lui • 

enim fumus v e n i e t , et nou est qui effu-
g ie t aguieu ejus . 

32 . Et quid respondebitur nuntiis 
g e n t i s ? Quia Dominus fundavit S i o n , 
nt in ipso sperabunt pauperes populi 
e j u s . 

C H A M T E E X V . 

P r o p h é t i e o o n t r e " V l o . i l > . 

1. Prophétie contre Moab. A r , ville capitale 
de Moab. a é té s a c c a g é e pendant la nu i t : elle n 
été réduite au s i lence . I-« murail le d e Moab a 
é té renversée durn.il la nuit ; o n n'eu parlera plus. 

•i La maison rejal«, e l fes » o M a n i s t l e Uibon 
sont m o n t é s à leurs hauts l i eux , p o u r pleurer la 
perte de Nabo e t de Médaba. Moab sera dans le» 
cri' et les hurlements; s e ! kiUtaals s 'arracheront 
tous l e s c h e v e u x ; i l s se feront tous raser la barbe : 

3 . U s iront dans l e s rues revêtus d e s a c s ; l e s 
m a i s o n s el l e s p l a c e s publ iques retentiront de 
toutes parts d u bruit de l eurs t 

1 . O n u s M o a b . Quia miele va-tata est 
Ar .Moab, cont i eu i t ; quia uoete vasta-
lus e s t tnurus Moab , contieuit . 

2. A s c e n d i ! d o m u s . e î Dibon ad e x -
celsa in plauclum super S a b u , et super 
Medaba , Moab u lu lav i t ; ti ui cunctls 
capi t ibus ejus ca lv i t ium, et oinnis l>arba 
radelur. (a Jer. 4S. 3 ! . Ezech. 7. 18 . ) 

3. In tr iv i i s e jus accincti sunt s a c » ; 
. ; „ . in piate le e jus omnis 

f l e lum. 
t o u ì e s parts d u iiruit de l eurs p la in l e s m è l é e s 

^ ' . " u S é S I t Eléalé jet teront d o g r a n d , er i s ; 1. a a m i b i t H e s e b o ^ e t Fne . le usoue 
ipnr vo ix s e fera entendre iusqu'à Jasa . L o s plus i Jasa audita e s t v o x tsorum, *upci noe 
S a n " de Moab s eerieront é c e . « c i n c i n ; et e x p e d i l i M.oab u l u l a b u n t , anima ejus 
ce pcuple dévorera s e s plaintes au fond d o s o n | u lu labi t s i b i . 
lime. 

cornine B e a l o dui.» la tribù .1« Ruben. Jaia eu. it à l 'estremile meridional« a u pa j s o«« 
Moabitoa. 

' „ _ Phi l i í t ia j i s M * é aoui lonem. - Furnia veniil. Kaeehisaregís exereitua copiraus, mul-
l í™ pu!veris e x c i t a o s . . la ul lumus ant nul.es vidoatur. - Agmen ejm. Exereitum ojua. 
• Yel aensus eat ; nomo* Judieoruiri non proroptiasimus crit «a bañe oxpeditionem; nam 

— ^ u n d a r f í S í o * . Dous roKuuni Judoicnm fundavil e l atabilivit. -.Hp,yaíuu, paupeee, 
populi ciue. I . X X . per iptum humi!.-> ptebie. Fa.'.ie base Sioiu apir.luali, rf osl, 
Ece les i íe , possunt a d a p t a n . 

ct» silentio traditus. quia plañe exc i sus est ct eversus. 
2. AecendU damm. 1.1 « s i , nt O. Hierouymua i w » » , d o i n u . ¡ f a m i l i a rcgaaseen-

rtit ad oxce l .a ubi aua colebat ido la , ul Í6i rogni Moab cladein lamontaretur. - D ü o n . iota 
e S S s " b o n . ' q i » e>t urba Moabi tarum. aaeandi. a d e a d e m o xco Isa o . lugore « c u b a » 
Nabo el Medaba quu: o r a n l , , P f ida ejus p r o v i n e ! . - «« » r " 
Calvitiam. S a i . eapita e l bartam radebant in dolor. , Mguiaontuin, e l aacco s e • « ' • • » 

3. Super i-eta ejm. Froquentor onim in u c l i s d e g e b . n l , quic in p m n t a Ulo Iractu plana 
d e b a « : - Daeelda in tlelum. U l asccmli t S e o s , i » e l descendí! ¡ nul.am «...iu in idolls 

in invei.it Vol son.ua e a l ' omuem ululatiDD llelua oxcepiti 
a Heieboñ S u n l urbes ad ditione,,. Moabilarum portinenlea. * Vido Num. 32, 37; e l Jo.ne 

13 21. Nam multa loca l a n o l i n a a t t r i b u u parlim posssasa ab.ips.« nunquam t u e r o , . p e r i p i o -

eonim in 5iiiu suo dolebit cladein patria et privatuin etiam damriuiu. 

». Ui'/tv u<l S'!'j</r. Sèyor éunt alluce à l'extrémitó móridior 
cnlro Ax, la capitale du pays de Meab e t Scgor. Oronulm é tai l 
do Sègor. Nemrim, dont il esc parlò au verset su ivan i . clait. 
Morie, l'our l'accomplisserneni de cette prophélie . voyez co q-

manasar (IV. Kcg. XVII et XVIII). 
CAP. XVI .—1. Emil te ognum. Soigoeur, Hit le F. de Carnè 

truisea pa3 entièreniont co pouplo. Faites naltrc cot Agnnut 
famille de R u t h , Moabita. et venir it Jéruaalem afln d'y étro 
I.ui (teul poni doimcr quel.iuo cor.solatìon il Moab dan-f les r 
l'enlèvora pour le mener captif ft Ilabylone. Et alora, « l e . — 
los ìnaus qui doivent fondre sur Moab, voit que c'est do Rui." 
tira, e t il mèle cotte pensée consolante à la peintuve quì i faii 

Moab. Si Cor mev.m ad Moab clamabU. Id 
» CDmrnoveri , lient hostóa ì tn t , qu 
: Dolco ot clamo proptor Moabita» 
Scilicei fugieat usque ad términos 
jrtis mi et similis vítulo: trionni ; c 
mie et petulantissima;. — Per asc-. 

>,rnanU 
situile 

Moab in Br 
derunt, ind pervenerui 

valedlceuti 
Hieronyrnc 

et idem HI 

e , e x intima ànimi eontritio.no ot dolo. 
Lt Cornei, a Lapide. Verum quia I.uith 
us , ho-: e s t , VOMII* meridioni, el Clial 

"ideo credibili 
Valablus . 
rouler earum commodiiatem 
lalsfc maris Mortai il l is adj¡ 
t Jerom., 48 , Zi. — Quia. 

Nemrim. Ji 

passimi 

VisU'Uio. 
us, vel est 

7. Secundum magniCuditiem operis. Pro magni* demt 
Punitio. — Ad torrentelli Salieum ducevi eos. Torrens 
valli« Arabiw, per quam ex Moab iiur in Assvriam et B? 
Babylon; ibi enim abundaat sixlieos : sie Psaìm., 136, 1 
nis, etc. In salicibus in medio ejus, suspendimos organa 

S. Circuivi! clamor terminum Moab. Omnia piena ere 
Oaliim. Grillini e t Elim duo sunt oppida in fin ibas Moa 
clamoribus complenda. 

Repletes sunl sanguine. Cicsorum Moabilarum. — 
menta. Pla^-anim; plagaa addam ad p lagas , ut scilicet t 
l e m « , id est, reliquiis Moabitarum profugls, inducam leor 
vel potius milites Babyloa i s , feroces instar loonum, que 
omnos f u g i e c t i s Moabita» excipsrint, captivos faceront, 

CAI-. XVI. — 1. Emitre agnum. Id eSl, Chrislum, qui de 

Signlfhìat 

de Moab 

C U A P I X H E X V I . 

S u i t e d e l a p r o p l i c t i -

N o u v e l é o l a t d u 

M o a b . 

•1. Emilltí agnuiu , Domine, d 

torem terrai, de Petra deserti » 

tem Ali® Sion. 

s u r M o a b . 
c g n e d ' E z c « 

D é f a i t e d e S e n n a c l i < ! ' i 
h i a s . A c n e a u 
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8. Quoniaiu suburbana Hesebon de-1 S. Car les en 
¡erta sunt et vincaia Sabama domini ! les princcs des 
jentium exciderunt : flagella e jus usgue Sabama; ses bre 
id .Tazer pervenerunt ; errnvcrunl in de- Jazer; elles ont 
ur la , propagines ejus rcliclffi s u n t , 
ransicrunt mare. 

9. Super hoc plorabo in fletu Jazer 
•ineam Sabama; inebriabo te lacryma 
nea Hesebon. et. Eleale ; quoniam super 
rioderaiam tuaui. et super messem.tuam 
ox ealeanlium irruit. 

Il étendues jusqu'à 
e désert , et ce qui 
passé au delà de la 

9. C'est pourquoi je mêlerai mes pleurs a v e c 
ceux de Jaser, pour pleurer la vigne du Sabama. 
,le vous arroserai de mes larmes. 0 Hésébon et 
Eléalé , parce que l'ennemi s 'est jeté avec de 
grands cris sur vos vignes et sur vos moissons, 
et il les a foulée? aux pieds. 

10./Jn ne verra plus de réjouissance ni d'allé-
gresse dans les campagnes les plus fert i les , et 
Ton n'enlendra plus dans les vignes des cris de 
joie. Ceux qui avaient accoutumé de fouler le 
vin n'en fouleront plus; et j e rendrai muettes les 
v o i s de ceux qui foulaient Je uiit dans les eûtes. 

M . C'est pourquoi le fond de mon cœur fera 
retentir sur Moab comme les tristes sons d'une 
b a r p e , et mes entrailles pousseront des soupirs 
sur la ruine de ses murailles de briques. 

12. Et il arrivera que Moab étant !as d'avoir 
été tant de fois inutilement à ses hauts l ieux, 
entrera dans son sanctuaire pour y prier, et il 
ne pourra rien obtenir. 

13. C'est la la prédiction que le Seigneur avait 
faite à Moab, il y a longtemps. 

•14. Mais maintenant voici ce que dit le Sei-
gneur : Comme les mercenaires ont leur temps 
m a r q u é ; ainsi dans trois ans précisément, la 
gloire de Moab sera détruite avec tout son 
peuple, qui est fort nombreux. II y restera peu 

ni consihum, coge conc 
noctem umbram tuam 
n d e fugientes, e t v a g o s 

trahisf 

4 . Mes fugitifs habiteront dans votre terre. 
dit le Seigneur. Moab, servez-leur de retraite o i 
ils se mot'.ent à couvert de celui qui les persé-
-..(- AIA <i/> 1« i\r..*rri l'irrt ' 

4. Ilabilabuni. apud te profugi 
Moab osto latibulum eorum a fac 
slatoris ; finilus est enirn pulvis. 
snmmatus est miser : defecit qui cc 
cubili terram. 10. Et auferetur lœtitia et exultalio 

de Carmelo, et in vinois non exultabit 
neque jubilabil ; vhium in torculari non 
calcabit qui calcare consueverat; vocem 
calcantium abstuli. 

iséricordii 
solium. 
tate in 

judicium, et velociter reddenf 
înoses, el il rendra à toi 

•12. E l erit : eura apparuerit quod la-
boravit Moab super excelsis suis, in-
gredietur ad sancta sua ut obsecret, et 
non valebit. 

13. Fior. verbum, quod loeutus est 
Dominus ad Moab e x tune. 

14 . Et nunc loeutus est Dominus, 
dicens : ln tribus annis, quasi anni 
mercenarii, auferetur gloria Moab super 
omni populo inulto, et rclinquetur pur-
vus et modicus , nequaquam înultus. 

>lence et 
.îani fortitudo ejus. [a JerA*. 29.] 
7. Idcirco ululabit Moab a d Moab, 
îiversus ululabit; bis, qui leetantur 
iper muros cocti lateris, loquimini 

3. Ini MHsUfum. Dans l ' H é b r e u , ce verset ot le p récédent pou r r a i en t si; 
a u r a une disporsion semblable tt cel le de ces o iseaux e r r a n t s qui s 'échappent 
donné : que les fiîleï do Moab so t i e n n e n t a lors au passage de l ' A r n o n , pou 
ce» fugi t i f s . Assemblea l e conse i l , fa i tes un d é c r e t , préparez en plein midi , 
dai t le p a v s de Moab f. l 'occ ident . Le Prophè te exhor te los Moabitos ft r 
d ' eux les I s r a é l i t e s que v a m e t t r e en fui te l ' i r ruption de Salma.nasar. 

4. Consummatus est miser. Ici le P rophè te prédit l a dé fa i t e de Seanach t 
fu t de i ru i i e p a r le g la ive de l ' ange ex te rmina teur . L e roi dont il es t parlé 
es t Ezéch ias . Comico il c ta i l la ligure du Mess i e , p lus ieurs Pe ros ont appi 

S. Flagella ejus usoue ad Jazer. Jazc 
a u nord du pays do Moab. J é r é m i e par! 
a 'on iendre do ce lac . 

0. Super hoc plorabo. Ln P rophè te pl i 
ta i t pa s pour les l l éb reux un peup le e 
sorto à la rédemption de l ' h u m a n i t é . 

13. Hoc verbum quod loeutus est Dom 
M o a b , et o'est s a n s doute a ce l l e p roph t 

du môme 
l'armé© 

ti do prognatus e s t . Solet onim f roauen ie r propheta , quod su 
l a r e , deindo a d ins t i tu tum rodiro . * In hol>ra*> es t , mille agi 
ori t : O Moabita-, a g n o s q u o s prò t r ibuto Davidi nlìm pendei; 
8, 2, deindo rog ibus Israeli* iie;iondisiis ad Achab iu squc ton 
I3rael is regno, cand i te l eg i tuna hwrodi Davldia, id esc, EZÌC 

"est nomeu uroprium u rb i s qu:e Moab i t a rum «ra t metropoli» 
sa lem intcl l igi t , et p e r hanc Ecelosiaai tìdelium, cui Cnrisi i 

2. Et erit. Redi t ad cladem Moabi tarum. — Sicut avis 
Arnon , ubi s u n t termini Moab, in Babvlonem violenter et c. 
gontur , siculi d i spo rgun tu r avos e nido avo lan tcs , euin al iq 

3. Ini consiUum. Capecons i l iu in , rat ionem inquire, qua 
quasi nociem umbrani tuam in meridie. In meridie ¡estus 
t e g o , quasi umbram luam s u p e r illos oxtondons; sic enim i 
ser icordiam consequar i s : d ic i tur quasi nociem, u t significa 
ardore)« afll ietiouis oxc ludentem. — AbScvnde fugientes. li 

4 . Finitus esi tnimjmivis. l t cgem Babylonis intcl l igi t , r 
nescet sicut p u l v i s , et c i to miser consu iue lu r . Emman . Sa i 
3cquontcs cxc i t an t , duro eos inseo tan tur qui fuga so or ipiui 

5 . Py&parcMlur in misericordia solium. Solium regni 
e jusquo poster ia p n e p a r a b l t u r , id os t , conf i rmab iwr e t robe 

6. Audivimus, T r a n s i t a l i c a s l i gandam Moab i t a rum s u p e 

S. Hesebon. Orba M o a b i t 
ieam appel la i . — Domini g 
id Jazer pervenerunt- l ' u t 
ilniìom e r a v o r u n t . — T r o n i 
aa re Mor tuum t r ans io run t . 

9. Super hoc. Idcireo, u l 
- Vineam Sabama. Vide a 

deserti. P( 
u>runt 

s e t V a t a b l u s . — in fi 
Inebriabo te lacrymt 

¡upar vindemiam tua uoniara v i n d c i u i a t a e i 
•onculcarunt . Al legori 

adornile o x t r e m a m ll lari im nrb ium cladom dcscr ib i t . 
rmelo. Id e s t , locis f e r t i l ibus Moabi tarum Carinolo simit 
ìo lon ten im licluri et can ta re v ln i to re s in uber i v indornia , . 
lias : Nequaquam calcator uva: solitum celeuma canto-bit, 
• hoc. Idcirco. — Venter meus. I n t ima visccra mea tac t a t 
ra sonabit. I .ugubrem in vostra d a d o soauin edont . — Et 
n senwntiro. — Admurum cocti lateris. ;i>ixi s u p r a , n . ' 
proprium civ i ta t i s ; sonteut la ea t . et v isccra mea x-esoiial 
mpen t supe r C h i r - H a r c s e t h civi lntem Moabi t icam. 
avU Moab super excelsis suis. F r u s t r a f a t iga t i sun t Mo. 
> sunt iu excelsis . — Ingredietur ad sancta stia. Alia t e r 
ucoat. — Non valebit, A ca lami ta te l ibe ra r i . 

10. D.: 
¡xultabi >xactem 

,t r e p e -
laleris 

deos s i b ì pli 
13. Hocvtrbum, H i 

xb. Ululabi t ul lcr ad rd te ram, c ives uni . 
i. Vel Moab ad Moab, id e s t , Moabita 

Voi Moab ad Moab ; id e s t . Moab ad 
ates so ien t . — Super muros codi lai. 
Ì loquimini, ita u i Chï,"-Hareselh s i t n 
borei ; ita «Hum sent i t l ' a p u l o us e t Co: 
nera posa i t prò ipso nomino p rop r io , 
quoi exempta ex t rerao c . I. P a r a i . Sen 
ìa; ei3 ost a r x incxpugnab ' . l i s , in qua s~ 

idefinito 

Chir- Ilare 



S O i I S A Ï E . 

O H A P I T B E X V I I . 

i'ropliolié contre Damas et Samari« 

O H A P I T l t E X V X 11. 
P r o p h c l i e o o n t r e 1* H Û t h i O p i e . 

i . Vœ terra; cvmbalo alarma, qucc est ; 1 . Malheur à la terre qui fait du bruit de set 

trnns (lumina /Kthiooiœ. ailes! Malheur à ce peuple qui est au delà de; 

I (leuves d'Ethiopie ; 



ISAÍE. 

ìloces 
Talara 

laniera el conculcatimi 
runt (lumina terram e i i eds ; dont la ten 

ondations des lie 
3. Habitants du is qui de- 3. Omnes habilalores orbis , qui mo-

l'étcndard ramini in terra cum elcvatum fucrit 
v e r n a , et ! signum in montibus, videbitis, et clan-
trompctte. ; gorem t u b a audietis : 
dit : Je me ì . QUÌH h e c «licit Dominus ad me : 
eurs i<aiits Quiescam, et considerato in loco meo, 

ne lumière sicul meridiana lux clara es t , et sicul 
qu'est le soleil «n plein midi, et nubes roris in die messia. 
iage de rosóe pendant la moisson ; 
igne de ces superbe» fleurira toute 5. Ante messem cnim totas cffloroit, 
>s; elle g e m e r à sans jamais mtìrir ; . et immatura perTectio germinabit, et 

: in mare, légalos. Los Ethiopions avaient envoyé \ Juda leurs ambass.»deu rs 
de lour appui. Cesi a ces ambaasadeurs que le l'rophfcte fait adreaser par le roi 
scours plein d'urguei).- Ite, angeli veloces. Ce p*uple. déchiré et dó|>ouillc par 
e peuple qui a hv. terrible des sen origine et daos ICA autres toraps, c'ost lo pouple 
o Se'.gneur délivra de l'armée de Senuachérib. Tollo est. du moina, l'interpréta-
C a r r i è r a , quo nous preférous % cello de D. Calmet, qui croit que l'unibassadc 

itcndre* le bruit 
i' Vüici ce que le 

Seigneurae tiendra d'abord cu repu». Il laisser* -

Íiratifs. Il attendra que l'Ethiopien, appelé par ceu 
isserà germer cette vigne. puis il la laissera abat 

sa-jiienus soront couDès et enlevés. Cotte défaite di 
cunéiforme que possède le Muaée Unlanniiue. Dans • 
lit les campagnes do Sen nacheri b. Daca le récit de 
« L e i archers, los chars, les chevaux du roi d'iithio 
nirent et marchèrent contre moi. Lours chota dispos 
d'Altakou et inspectèrent Jours serviteurs. Dans 1'. 
combattis avec eux, et je les mis en fuite. Les cor 

O m ne i habilalores ori, 

cette inscription, qui compte 4S) lignes, or 
sa troisième campagne , Senimohórib dit 

pio, dos mul t i tudes innombrables , so rou-
vrent l 'ordre de batai l le en vue de l a ville 
adoration du Dieu Assur, mon maître, n 
idueteurs des c h a r s e t le i fila du roi d'K-
de Méroé fu r en t a t te ints v ivau t s par m; 

us villes d 'Al takou et de T a m u a , et. i 'en-

geem« 
— Con-
ilumine 

itibus 

tur -Egypium, et comrnovc 
mulacra" ¿E^ypti a facie eji 

adversus .•Egyplios ; et pugnabit vir s'élèveront contre ! 
contra fratrem suum. et vir contra ami- i combatir« contre le f 
cum suuia, c m t a s advereus civitatem, j contre la ville, et le 
regnimi adversus regnum. 

3. El dirumpnlur spiritus ¿Egypti in 3. Car l'esprit de 
viseeribus e jus , et consilium ejus prin- cl je renverserai toi 
cipitabo : et interrogabunt simufacra ioni leurs idoles , l t 
sua, et divinos s a o s , et pvthones , et leurs magiciens. 

•i. Ht Iradaui ;Egyptum in manu do- 4. Je livrerai l 'I 
7. Dcferetur rntmus Domino exercituum. Tbaraca et lea Eth 

vant livré à la merci des Assyrions, lorsqu'il n'avait ¡»lus aucun 
le Seigneur parut dans toute sa puissance et détruisit en une 
Alors Juda, délivré, alla dans le templo offrir h son Dieu son of 
voir si miraculeusement sauvé. 

CAP. XIX. — 1 . Onus yEgyptl. L'Egypte s'était associée a ! 
cour* de Juda. Le Prophète, charge de condamner cette ligue, 
annonce d'abord la désolation de ce pava par Sennachcnb, q i 
et les Ethiopiens réunis. Tel est l'objet do cettn ¡.ropfcétio jusq 

2. Et concurrere fociam yHgypUos adversus¿Egyptios. Le fil 

Soétra en Egypte et ayant conclu une alliance avec les petits i 
la Dassc-hKypte, et ayaut réuni à se» possessioni ce* petits 

«ypto et d'Ethiopie. Do nouvelles révolutions bouieverseron 
essaya de secouer le joug des Assyriens et dos Ktl.iupiens, et ; 

Sennaohér ib . 
mercier de l'a-

luur marche r 
itre les P h a r a 

nuachérib, Asar-Haddc 
Delta, il oha8sa Thjirai 

4 . El tradam ¿Eeyptum. D'après Diodore, l a gue r re civile f u t te rminée par ¡a Dodéearchic. 
Douze des principaux conspirateurs .ie réuniront ù Memphis ot gardèrent le pouvoir 1.-» a n s . 

G. Rclinque-ntur. Avibus et fori» laniena. — ¿Estate perpetua erunt super cum vojucret. 
Nam tanta er i t strages e t copia c a d a v c m m insepul to rum. ut tota » s t a t e , et sequenti e t iam 
bin ine , loris ad oscam su l fec tura aiut . 

7. In tempore ilio. Tempore Chris t i . ad qu*m more suo ayolat Isaías . — Dcferetur mxwus. 
In snbjcet ionis s ignum ; nam Christi j ugum ad in i t t en t /E tb iopes , de quibus dictum 1 sa l . 71, 
9 : Coramülo procidcnl JSthiopes, etc. — A gente expectante. Hwe suut exphea ta s u p r a . 
n. 2. — Ad locum nominis. Ub i invocatur numen Domini. 

CAI-. X I X . — 1. Onus. Du ium et t r is to vatícinium c o n t r a ^Kgyptum. — Dominus asccndel 
s « p e r nube m levem. Dicuntur ha-C poetice; fingitur cnim Dommus vindex nube quasi curru 
vehi . — Lc-vem. Celerem. — Commovebunlur simulacro ybg'jplt. Assyrn a¡iohabii:iL ->t airi-
pient t emp la , deosoue áureos et a rgenteos /Kgypt iornm, eosquo cura . 'Kgyptuani Babylonem 
captivos aoducent , u t ait Je rom. , c . 43, n . 12. - Tabescet. Timon, e t m a r e r o solvetur . 

2 . sEgyptios adversus y E g y p l i o s . Discordes aoiui ia , ahquibus Assyrus se dedere j u h e n t i -
b u s , aliis vero ropugnant ibus . — Regnum adversus regnum. L X X h a b o n t vo¡wí tm »(MV, 
id es t , prefectura adversus prœfecluram. . . 

3. Dirumpelur spirilui ¿Egypti inviseeribus cjì<s. Idem est quod dictum est suP«"®» 
siculo , cor ¿Eg>,pli tabescet. L X X h a b e n t , turba'nCur fpiritus. Pogmnus e l V a t t b l . vertu au 
cvacuaWur.-Precipitato. ConsUium ac raentem «Ili e r ip iam. - Pythones. Vide dicta I . 
Rog. , c. 28. n . 7. 

C H A P I T R E X I X 

C H A P I T R E X I X . 

c o n t r e l ' E g y p t e . 

1 . Prophétie contre l 'Egypte. Le Seigneui 
montera sur un nuage léger, et il entrera dan: 
l'Etrvpte : el les idoles d'Egypte seront ébranlées 
devant sa face ; et le cœur de l 'Egypte se fondn 
au milieu d'elle. 

2. Je ferai . dit h Seigneur, que les Egyptien: 
s'élèveront contre les Egyptiens. que le frèn 
comlwtlra contre le frère, l'ami contre Vam: 
contre la ville, et le royaume contre le r 

i . Je livrerai l 'Egypte entre leí 
Tharaca et lea Ethiopiens vaincus, . 
n'avait plus aucun secours à attondr» 
„1 détruisit en ute nuit P â m é e de 

u Dieu son uffraride pour le ren 



CHAPITRE X I X . 



C H A P I T R E X X . 

L e « J S g y p t i e m * e t l e s K t l i i o p i e n s s e r o n t e m m e n é s e n c a p t i v i t é . 

I . L'année que Tharlhan, envoyé par Sargon, ' 1. In anno,quo ingressusestTharthan 
roi des Assyriens, vint à Azot, 1 assiégea et la in Azotura. cum raisisset eum Sargon 
P « l ; ¡ res Àssyriorum, et pugnasse! contra 

I Azotum, et cepisset eam ; 

C H A P I T R E X X I . 

P r o p h é t i e c o n t r e H i i b y l o n c , l ' i d i u n c e e t l'.A.x*i»V>ie. 
1. Onus deserti maris. Sicut turbines : i . Prophétie contre le désert de la mer. J( 

ab Africo veniunt, de deserto venit, de vois venir du désert des armées nombreuses 
terra horribili. Elles viennent d'une terre affreuse, comme dei 

| tourbillons poussés par le vent du midi. 



•Onus di 
>111 P'i-S <1 

iterpréte* onviennent. qu'il s 'agi t ic i de Babvloae 
eserti maris. L'Euphrate asi probublc-
Nil . — Da dejarlo venii. Lo ProphSte 
jusqu'au golfo Pcrsiquo, e tquié ta iem 

. roi des Perses, appelés pour lnrs Ela-
ve la s i é g e , et l i i l >y Ion o va tombor. 
suivuntes peuvont tendré d u Pro-
croirc quo c'est Balthasar, le deruiei 

lors fori peu connuos. 
2. Ascendc, JElam. Lo St 

irrum duorum e 
it prendre Babyh 

um. Cea deux eavalL 
Darius lo Méde efc 
D trfts-bien Ménoehii 

2. Visio dura. Vaticimum triste et durum Babylon! futurum. — Mil,i. I sa i» . — Qui incre-
duius esc. In Hebr. e s t , ecce prteearicator pratvarlcator, et er.ee vasto.tor oastator. Id e s t , qui 
alii s gen ti bus Adorn fofollerunt ot prrevaricat: sunt , Porsic scilicet et Med I. idem faciont cura 
Babyloni is , cosque vastabunt, ut a l ios populo3 vastaverunt . Itaquo incrcdulus idem est quod 
fidem datam non servan». — /Elam. Persa. Vide d icU sup. o. 11, n . 11. — Ok*id*, Mede. 
Adeste, Persic et Modi, civitstem mihi invisam obsideto. — Omnem gemitum ejus cessare 
feci. Aecipiendum est hoo active, quasi d i c a t : Cessare feci gemitum ejus , scilicet Babvlonis, 
quem ipsa sua tyrannide e t oppression© ab al i i s oxprimobat. 

'i. Proplerea. Magnitude cladis Itabylonis ad misericordia«! commovet etiam ipsum Isaiam. 
l icet civitas esset Judwis iuimica. " Vel h?cc et sequontia sunt verba eorum qui In deserto ad 
maro habitabunt. — Repleti sunt lumbi mei. Meminit lumborura, quia de se loquitur propheta 
sub allegoria mulieris dolores partus patlontU. 

4. E mar exit. Pavore, dolore et miseratione pene l iquefactum ost cor moum. — TenebrCt. 
Quasi quadam calígine oculos ot montera obdueentes . — In mfracuiutn. Rulnte , angustias, 
pavoris et tremoris, hoo enim est Hebr . H T I H charada. 

5. Ponemensam. Ironia. Epulare sane , Bi l taasar, ot gen 
templare in specula, Gaude ot l ictare conspectu convivaruu 
inforioribus mensisassidontos contemp!aris. * Ve l sententia e< 
contoraplontur quid agatur in 0 as tris Ovri ot Dar i I, quasi di 
mis ; jam enim adsunt hostos. — Surglteprincipes, arripit< 

ile conviviura instruct — Con-
quos tu o throne tuo sublimiori 
statu spoculatores qui e turribus 
» t : Frustra hoo e s t , a sero ni-
:lypeum. Id ost statim h » e vox 

L X X habent. videris. 
7. Vidit. Speculator. Ego I? Cur rum duo» 

i habebatIn qi 

quem 
comp: 

ISA IB 

8. E l clamavit leo : Super speculam 
Domini ego sum, stans jag i ter per diem; 
et a 3uper custodiara meara eco sura, 
slang tntis noctibus. 'a /lab. a ! 1.1 

!t. Ecce iste venit ascensor vir big® 
equitum, et respondit : et d i x i t : a Ce-
c i d i t , cecidit Baby lon , et omnia sculp-
tilia deorum ejus contrita sunt in ter-
rain. fa Jer. 51. 8. Apocal. i i . 8.1 

10. Tritura mea et fllii are® m e a , 
mi« audivi a Domino exerciluum Dno 
I s r a e l , annuntiavi vobis. 

ílinelle 
emeure pendant tout 
et j 'y passe les nuits 

!). L e s deux liommes qui conduisaient lc cha-
riot s'étant approchés , j 'entendis une voix qui 
me d i t : Babylone est tombée; elle est torn We , 
et toutes lea images de ses dieux ont été brisé«* 
contre terre. 

1» . Vous , non peuple, q u e j e laisse dans l 'op-
prcBBion, vous que jo laisse brisé comían la 
paule dans l a i r e , voi l i ce que j e vous annoncc 
et ce que j 'ai appris du Seigutsur des armées. 
du Dieu d* Israel. 

\ I. Prophétie contre D u m a : J'entends qu on cric 
a moi de Séir : Sentinelle, qu'nvez-vous V u cette 

comm 

quaírilis, qu®rite 

menacé. 

9. Cecidit, cecidis Babylon. Cetto 
raltra iucroyablo, e t quo pour y ají 
uouveile. Saint Jean . dans l 'Apoca 
do Romo palcnne (Apoc., XVIIÍ, 2), 
qui ne doit périr qu'au dernier jugei 
ses desseins fc son peuple , pour que 
ne servant qu' i ranimer sa foi . 

11. Onus Duma. Duma éta i t , dit 
paraissent avoir lu Edam, »u lieu 

laboriosi et malorun 
ora multitudine belli 

>m perai 
jus currus crat Cyrus rex. — A s 
r e x , quia Medi bellicosi erant e t 
sanguine a a t u s , illuatrls erat oi 
qui-spnculatorom agebat , nimiri 

S. Et clamavit leo. Et ego Isai 
cora exal taos , quasi rugitum lei 
cum apeculor, et observo diligen 

9. Ecce isle venit. Video adve 

?ronymi 

Super speculam. Di 

irbem 

Cyrus intelligitur, q 
W x i s c , distribuit. 

oqueatrl et b e l l i e s . — 
intorreKat: sic s®p<;' 
— Cecidit, cecidit. P 

10. Tritura mea. V« 
virga ot tribuía afflig 
tura; nam ipso Domi 

h a b i -
Idom Pilit 

propria pati 

ct do liostibus intcrrogatis; vc 
lane, ot taraon ndhuc nox est . -
rite ut oportet, et ab eo qui vol 
prredara, aut alio excurrere ve 
itato, pwnitcntiam agite, tuncqi 
am reportabitis. ' Vol, riirsum 

12. mane et nox. Id 
arum sollieiti de hoste qu»ri l 
ncarite. Si effugium a mal is -
»test, nimirum a Deo." Vol q 
- Convertimini, venite. Resi 

ltoquam hostt 

CHAPITRK X X I . 

TOMB I V . 



nis. Quidnam qi 
:endisti et tu 01 

: pleine de tumulte, ville pleine de 
¡lie iriomphanle? Tes enfants sont tués, 
sont point morts par 1 épée : ce n'est ; 

x premiers « 
iprès qu'elle Cédai 

la captivité , événements qui étaient t 
CAP. X X I I . — 1. Omis valli* Vision 

nationale contre Jérusalem (1-15), ot 
paux officions d'Bzêcbm* (15-25). Que 
Vallée de Vision. parco qu'ollc était 

indi vidi 

ir lo* plates-ioru.es des 
2. Nec morivi in bello. 
enfuirent et périront rie 

18. Onus in Arabia. Prophotia mina* contra Arabes. — In s< 
V o s , Judtci, a patria exules, in alieno solo, nimiru.n In regimine 
sub dio dormietis. — Ad vesperam. llebr. 3 3 T O barahab, quod < 
— Dedanim. Dedan et Theman, inquit S. I l ioronymns, insolit 
cipiue luisan Ismaelitaruin provincia. 

14. Occurrenles silienti. Judico. o s pavoro e t fat lgat iono in fui 
tum. — Qui hnbUatU ter rara austri. Vos , Arabes , quorum r e g 

16. Quoniam hac dieil Dominus. Quoniam vero in miseros h 
fuistis misoricordes, h « c vobis denuntiat Dominus. — Adhuc in 
olapsum, vel post brevo tompus, ita ut tempus deflnitura prò in 
in anno mercenarii. In anno quo dabuntur IU preedam quasi in I 
di t i* , prò labore quo ipsi Chaldai servierunt divintc v ind ic i» 
Vide dieta sup.. c. 10, a. 14. — Gloria Cedar. Arabia-, Arabes 
pellancur ot Cedareiii. a Cedar filio Ismaol, Gcncs . , 25, 13. 

17. Reliquia* numeri. Rel iquia numerabiles, id est, p a u c a A: 
innumeri et peritissimi sagittari!. — Invminuenlur. liruut in 
vertit : Et restduus numerus arcui fortium filiorum Cedar paw 
locutus est. Contra quoin neo consi i ium, noe vires va lent , e 

•A Ismaelita Cedar ap-

Dominus... D 
; falli potest , 

Vallis Vision<s. Jeri Cak. X X I I . - 1. Onus. Prophetia tristi 
ir vallis respoctu montis Sion cui erat s i 
tela erat, et abjecta propter scolora. Dici 

idem cum monte Sion ot tantum distin 
Tibi. 0 Jérusalem. — A scendisi' et li 
icct inde calamitatom patria spectotis 

Oliin piena eras populo, atque exultabi 
iris es piena. — Non interfecti gladio 

2. Clamoris piena, urbs frequens, 
tubis et t jmpania ; nunc , dum vasta 
l'amo mortai su ut, nec data est il l is 1 

C I T A P I T K K X X X I . 

P r o p h é t i e c o n t r e J é r u s a l e m . S i è g e d e c e t t e v i l l e . D e s t i t u i i « 

d e S o b n a . i Q l i a c i x a e s t é l u à s u p l a c e . 



&T£U!Ut 

cam spcrantium am tiraeniium, ac propteroa ventri, gulic ot venerl indulgentium. 
14. Revelata est. Audita eat a me vox Domini. — Si dimittetur. Particula si est jurnotis 

quasi dicat: Si dimittetur, ita ut ieratis impune, non aim, aut non oxistimer Deus. -
moriambti. Non dimittetur, sod morto luet is . 

15. Hacdicit Dominus. Prophet ia contra Sobnam prapositum tcrapli. — Qui habit 
bcrnaculo. In cxcilra, sivo cubiculo prop* tcmplura. L x X oadem signiflcationo verlua 
inpastophorium. id est, in thalamuin , cubicuiuui, vol oxodram in qua Sobna degil. 
positum lempli. Quem aliqui summum pom.deem fuisse aiunt, alii negant; oxlstfmai 
iuisso unum ex dignioribus sacerdotibus cut cura templi et sacri lerarii esaet commisi 

I f Quid lu hid Quid facia in toioplo Dei . o Sobna , homo profane? quasi dicat: Ii 
indiguus es hoc loco. — A u t quasi quis hie < Quid ta hie l'acis , homo nihil!, qui UOL . . 
aliquis quam quasi aliquts, non tarn homo quam homlnis simulacrum t Simile est illud Za-
char., 11, 17 : O pastor el idolum, id est, o pastor, qui nou tarn pastor os quam idolum, simu-
lacrum ot larva pastoris. — Excidisti tibi hie aepulcrum. Hieroaolymls, magno sumptu ad tui 
memoriam. —In excels». Bdito et conspicuo loco. — Memorials. Sopulcrum cum inscrip-
tlone ad perpetuam nominis memoriam. — Diligcnter. Accurate ut artificiose elaboralum. — 
Tabernacuium. Ubi post mortem habites. 

17. Ecce Dominus. Quasi dicat: Sed , o stulto, alitor de te Dominus statuit. — Asportari 
te faciei.Longo ab eo loco in quo tibi sepulorum parasti. —Sicut cuvortalur gatlus gallina-
ceus. Pedibus ligaiis, et pondulus in caput. — Quasi amfctum. In Hebr. e s t , el amicienlte 
amiciendo, ut vertunt l'agninus et Vntablus : scnlentia est, ©bvpluto capite te asportabunt, 
ut quo deferaris non satis cognoscus. 

18. Coronabit le tribulations. Id es t , oircamdabit to terumnis. Putat Sallan. anno mundi 
¡«22, n. 35, Sobnam pontlilcein non fuisso , sod coronam pontificis et aureaio laminam fortassc 
per superbiam sibi assumpsisse, unde etiain gallo gallinaceo sit cornparatus, qunm crista 
coronant, et hoc loco dicatur tribulationo coronandus. LXX eliam illi tribuunt fvfo&v, 
coronam gloriosam. — In torram latam. In Assyrian.. — Ibi erit cumis gloriv, tux. Et 
hunc iatcficem ct tristera iriumphi et g lor i« t u a fincm tibi superbo et arroganti paravit Deus. 
— Ignominia domus Domini. Morietur, vol ibi erit. Do sublato coasabit et abolebitur dedo-
Cus templi quod eras lu. 

Vadc 
pree-



C H A P I T R E X X T I T . 
Fropli^tie contre Tyr. 

CHAPITRE XXIII . 
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ISA VE. 

toutes 10. Attrita est ci v¡tas vani 
ine n'y est omnis dumus nullo in ti 

pan« i l . Clamor erit super vin 
«fiver- ; deserta est omnis leetitia ; 

seront 

12. La ville ne sera plus qu'un c 
les portes en seront détruites. 

13. Et co qui resterà d'habitants 
la terre, au milieu de tant de pe 
comme quelquea olives qui demei 
arbre après qu'on Ta dépouillé de t< 
ou comme quelqucs ruisins apr&s r 
vendange. 

l i . Ceux-là élèveront leurs voix 
teront des cantiques de louanges ; 

•12. Relieta est in urbe soliludo, et 
ikimitas opprimet portas. 
13. Quia fase erunt in medio terree, 
medio populorum ; quomodo si pau-

ì olivffi, qua; remanserunt, excutian-
r ex olea ; et racemi, cnm fuerit finita 

élant instri 
: nom du Se 
les plus ree 

sntendu dui 16. A lìnibus terra; laudes «uditimi 
oriam justi. Et disi : Secreti 

¡Ilusión 
¡formé« 

i Lame Quomodc 

ivaricatl 

"il polio. Vinum illis non sapi. 
10. Al trita Vaatata, desolata 
eolesiosten 1 , 2 : Toñitas van-. 
11. Supervino. Conload ontibi 

omnia va 
emptoribi illud emat ; tanta erit ejus penuria 

tu: pure quam p i 

14. Ili levabunt voccm suam. Jux 
iam appropinquai redemptio vesti 
njus mundi, j»iii portum propinqui! 
15. In doctrinis glorificale Domir 

latitile tolleut 

Deum, orbcm 
In doctrinis. In licbr 
gite »eli vestrl et lumi 
Pagninus et Vatablus 

iterprotf igniñcí 

>heta, vidotu 
ire laudantii ilorum ad ChrUtum cid\ 

ludantium et gloritìoantii 
nu* i t i cxplicat : Non pc 
)x dolore concludi', ur. 
• Prevaricantes, .ludsei v< 
« , sed ex luatiùa ot sturiic 

Secreti 



C H A P I T R E X X V . 

CHAPITRE X X V . 

riturobUur Moab. Los Moabîte3 qui descendaient <le Loth, neveu d'Abraham, 
nsi liés au peuple de Dieu par leur Origino , tandis nu© par leurs crimes, ils 
l>jet de la colère du Seigneur, peuvent représenter les Juifs incrédules et les chr 
leurs srparés do l 'Eglise par l 'hérésie ou par le schisme, cl devenus ainsi l 'ob 
le Dieu. — Pal-ce in plamlro. C'était uuo machine ù roues fer rées , doul 
in3 ¡e Lovant pour brj&er et couper les pailles qu'on donnait à muugcr am 



IS AÏE. 
C H A P I T R E X X V I . 

10. Misereamur impío, et non discci 
justitiam ; in terra sanctorum iniqui 
g e s s i t , et non videbit gloriara Domini. 

1 1 . Domine, exaltctur manus tua: 
et non vidcant ; v ideant, et confundan-
tur zelautcs populi ; et ignis toste* 
tuos devore!. 

12. Domine, dabis pacem nobis ; om-
nia enim opéra noslra operatus et 
nobis . 

1 3 . Domine, Dens noster, possede-
runt nos domini absque te, tantum in 

Il n'apprendra 
actions injustes C H A P I T R E X X V I . 

C a n t i Q u e s u i ' la , d é l i v r a n c e d o . T u d a . 

1 . Alors on chantera ce cantique dans la terre 1. In die illa cantabitur canlieum is-
de Juda : Sion est notre ville f o r t e . le Seigneur tud in terra Juda : 
en sera lui-même la muraille et le boulevard. Urbs fortiludinis n o s t r a Sion salva-

tor, ponetur in ea murus et antemurale. 
2. Ouvrez-en les portes, et qu'un peuple juste 2 . Aperite portas, et ingrediatur gens 

v entre , un peuple observateur do la vérité. j u s t a , eustoaiens veritatem. 
3. L'erreur ancienne est bannie. Vous nous 3 . Ve lus error abiit ; servabis pacem. 

conserverez la pa ix , o u i , vous nous la couser- pacem, quia in te speravimus. 
verez , parce que nous avons espéré en vous. 

i . Vous avez mis pour jamais votre confiance t . Sperastis in Domino m sœculis 
dans le Seigneur D i e u , dans le fort toujours in- œternis , in Domino D e o forti i n perpe-
vincible. tuum. 

5. Car il abaissera ceux qui sont dans l 'é léva- 5. Quia incurvabit habitantes in ex-
t ion, il humiliera la ville superbe , il l'humiliera ce lso , civitatem subhmem humiliabit. 
jusqu'en terre, il la fera descendre jusqu'à la Humiliabit uam usque ad terram, dé-
poussiéré. traliet eam usque ad pulverem. 

G. Elle sera foulée aux pieds, aux pieds du li. C o n c u l c a c i eam p e s , pedes pau-
p a u v r e , aux pieds de ceux qui n'ont rien. pér is , gressus egenorum. 

7. L e sentier du juste est droit , le chemin du 7 . Semita just i recta est, reclus callis 
juste le conduira droit dans sa voie. justi ad ambulandum. 

8. Aussi nous vous avons attendu, Seigneur, 8. Et in semita judiciorum tuorum, 

ni cette gloire, et qu'Us soient couverts 
on; el que le feu dévore vos ennemis, 
neur, vous nous donuerez la paix ; car 
qui avez foil en nous toutes nos ŒU-

roeur, notre D i e u , des maîtres nous 
lés sans v o u s ; et faites qu'étant en 

ai tes que ceux qui sont morts , ne revivent 
ue les géanls ne ressuscitent plus. Car 
IUT cela que vous êtes venu contre e u x , 
is les avez réduits en p o u d r e , et que vous 
effacé toute la mémoire, 
ous avez favorisé cette nal ion, Seigneur, 
ivez favorisée, vous y avez établi votre 
;n faisant qu'elle se soit étendue jusqu'aux 

15. Indulsisi! gent i , Domine, indui-
sti gent i ; niimquid glorificatus e s ? 

ctrémités d i 

humble 

>ontledésir de notre àme. ct-memoriale tuum in desiderio animai 
,'ous a désiré pendant la nuit, et 9 . Anima mea desideravi! te in nocte 
ì é s le point du jour, pour vous sed et spirito meo in priecordiis meif 
te l 'étendue de mon esprit et de de mane vigilabo ad te. 
s lorsque vous aurez exercé v o s Cum feceris judicia tua in terra, ju-
t terre, les habitants du monde j stiliam discent habitatores orbis. 

douleurs. 
ìpimus, et parturivi- 18. Ni 

mur impio. Littéralement d'après l'Hébreu : Quand 
i usera it et il ne pratiquerait pas pour cela la just ice, 
ice de Nabuchodonosur e t des autres ruis de Babylonc 
, exallelur. D'après l'Hébreu : Seigneur, quoique -
ipercevront pas , ou s'ils l'aperçoivent i l s en rougirc 
outre votre peuple ; ainsi vous ferez périr vos en'.iei 
Deis noster. D'après l'Hcbrou : Soigneur, notre Die 
ampire en usurpant votro place; mais pour noua, no 
> confiance et nous n'avons invoqué que votro nom. 

CAP. X X V I . — 1 

iction puissante dont il la OOUVM 
2. Custodiéis veritatem. Cette 
snnu où était la vér i té , elle de 
jjeter lo culto dos ido les , que 
smonto jusqu'au temps d'Abraha: 
'est c e qui s'est réalisé encore pl 

die , formée 4 l'écolo du malhc 

Quasi dicat : Juste desidi t acolostorura puoit io-
In Ecclesia, post tot 

* videbit glorian Do-XL e l e 3 onfant '"'ii. Sed • 
11. Domi 

ite excludendur. 

6. Cvncuicabii e> 
c quo lodit deCy. 

• Videant, 
r umbram 
tabescent 

f , et quasi ne 
invidia e t zolc 
L X X habeat CAP. X X V I . — 1. In terra Juda. In S ion , in Ecclesia cœlwtL — Urbi fortitudini. S i 

is super nie civitatis propugnator et cusios est Dominus; ipso urbis hujus murus est et ant-
lurale, ideoque sub ejus tutela securi degi inus. 
2. Portas. Croli. - Veritatem. L X X , justitlam; eos intelllgit 
ustodes fuerunt , ac proinde justi . 
3. Velus error abiit. Error voluptuariorum et damnatoruin, qui i 
ini per anttam Domini seraitam incedobamus. — ScroabÌ3 pa/iem 
nniurn abundantia, cum perpetua animi tr-.mquillita.te, pace e ' volu 
4. $ per «st i>. O socii. — In * inculi s (eternit. Pro in sœoula ¿eterna, 
terna. — Forti in perpeluum. Que:n ad pnestanda promissa foriera 
5. Quia incurvabit. Ostondit Dominimi esse foriera in perpetuum, id 
am ipse incurvât et deprimit omnes qui habitant in exce lso , id osi , 
jrbos. — CivUaietnsublimam. Muadum. 
6. Pedes pauperis , gressus egenorum. Apóstales inwlligit aliosque fldch 

y- apprehendet populum iner 
at em. — Opera nostra. Hebi 
factum, oranem evenium s:-
|u¡::curaque nobis evenoruut. 

Inferi 
facilit riBum r . t ' V C mahat 

igniflcat. ltaque sens 
, a te evenerunt ; erg 
ara opera nostra act bonori 

«s insane 
Gaudobì 

bec/ia, id e s t , in t< 
lentia 06t : tantum 

14. 3forientes. Se 

Semita justi. Q u a illnm duxit ? 
Sustinuimus. Bxpectavlmu» ut 15. Indulsisti. Non puniendo, vel pana i 

>rum lines e t latifundia : numquid ideo g 
1«. In angustia. Polius contra accidit 

ibulatione murmur is. In tribulatlono gr í 
¡a eis. Prodost correct« t u a , ois ost sàlu 
18. Concepimus, et quasi parturivímus. 
: opera bona quasi feet uni videbamur edei 

idem ad pramium 
. — y omen tuum. 
auctura et celebre liud qnidquam magis erat u 

id omnos. — Memoriale tui 
ma mea desiderarti le in 
a e s t , cupe re se Deo inhtcrc 
fecerls judíela tua in terre Ltores puni 



ro3éâ de lumière 
taroles se rapport 

irreclit 

iuper Leviathat 
me. Le Prophèl 
oust CPS monarqi 
les chefs de cet 

roprèf 

dément hostile 

'auidorn 

lino moriuntur. — ln-
i ex Ecclesia veritatis 
irtls. — Qui habitatis 
> est m i N oroth, qux 

jî. Rosurgont . 
genero mco Israël i t< oo, 
Expergiscxmini. Evigili 

iriontt 

m justori 
martyre: buta est. — Non 

nés vita functos, 
CAP. X X V » . -

vlribus et armis. 
e t quasi t rucidabit . — Gladio suo. Suo robore, su 
n est »«tus sive balama, et ita dicitur ob vasUtate 
iub allegoria autem Leviathan diaboius intelligitur.-
, vcl propter longitudinem , unda ahqui vor tun t , se 
r n i , ut vcctis , damnatoa claudet; quare Symroaohi 
obur ; quare Theodotio reddit , serpentent robusl"» 
Occfdel. Morte « te rna , relogaudo eum et roligani 
c rorum mundanarum pelago dominari videbatur. 

I erpenl 

C H A P I T R E X X V I I . 

[ P u n i t i o n <1© l ' o p p r e s s e u r d e s o n i a n t s d ' I s r a ë l - D é l i v r a n c e 
« le c « p e u p l e . 

1. En ce temps-là le Seigneur viendra avec sa i 1. In die illa visilabil Dominus 
grande épée. son épéc pénétrante et invincible, gladio suo duro , et grandi, et for 
pour punir Léviatnan, ce serpent long et fort I super Leviathan serpentem vectem, 
comme un levier: Léviathan, ce serpent 4 divers super Leviathan serpentem lorluosu 
plis et replis: et il fera mourir la baleine qui est i et occidetcetum , qui in mari est. 

CHAPITRE X X V I I . 



10. Cioitas enim munita desolata erti. Coleo dcsolntion cut lieu Iorsque Jérosalera fut prisi 
par Nabuchodouosor et quo lo tempie fut brillò. Les Juifs. etani emmones co captivité. feun 
torre« aliandonnéc-s dev-areat sterile«. C'osi après «rètte épouvantable épreuvo qu'out heu le 
retour de la captività dccrit plus loin (vorsct 13). Mais rentier aecompliasement do ces prò-
messea n'aura lieu que dans la deruifere réunion quo Dieu fera do sos elus do toutes les na-
tions. au aon eclatant de la prédicatiou do l'È vangile, dans umt l'univers, a la »in dea sSècles 

:M 

. XXVIII.— I. Corona superbia. Regno superbo.— Ephraim. Israel iutclligit. hoc 
i tnbus. — Fiori decidetai. Cujus corona; gloria siiuilis est fiori decidenti. qui ¡ni 
l , marcaseli et perii. Corona cum ex alia materia . tura ex floribus pleetebantur. • 
similitudine ostendit non diu duraturas doiicias illaa et factum. 'lato illud ia e 

et populabitur agros Samaria;. — 

Tomporaneum appellai fruotum pr;*-

C H A P I T B B X X Y I H 



3 3 2 ISAÏE. 

neuvent so soutenir. Le praire c l le prophète1 sacerdos et propheta uescierunt prit! 
sont SMS connaissance dans l ' ivresse, ils «onl ebrietate, absorpti aunt a v i n o , çrra-
absorbés dans le v in , ils chancellent comme vcrunt in e b r i u l a l e n e s c i e r u n l viden-
élant ivres, ils n'ont point connu la prophétie, ton, ignoraverunt judicium. 

' V T o f f i e s t a b t e sont si pleines de ce que | 8. Omnes enim mens» replet«, sunt 
rejettent ceux qui vomissent , et de saleté, qu'il ] vmmtu^sordiumque , l ia ut non esset 

onseignera-l-il n " ? < jû™ docehit «cienliam? et quem 
l o i à qui donnera-t-il l'intelligence de saparole , , inlelligero faciei auditum ? ublaetatos a 
s'ils soul comme des enfants qu'on ne lait que | lacté, avulsos a b ubenbus . 
de sevrer, et qu 'on vient d'arracher de la ma-

" j h ' i n s t r u i s e ! , instruise! encore ; instruise«, 10. quia manda remanda, manda 
in*lriii*ez encore. Attendez, attendez encore, remauda, exspecU rcexspecta, exspecta 
attendez, atlcndez encore, t o w n ' a « : pli' ¡u'm rccxspecta, modicum ibi , modicuin ibi. 
peu Je temps à rester ici; nous ne resterez plus 

' ' " i T E i s " i e Seigneur parlera d 'une autre ma-
nière à ra peuple, il ne lui tiendra plus le mime 

l a " | a g n ' l u i avait dit : C'esl là mon repos , si vous 
soulagez celui qui est l a s , c 'est la mon rafraî-
chissement. Ht cependant ils n ont point voulu 

' " " Î V c é t t e parole du Soigneur qu'ils oalr t j ié-
Uctmtii " 

11. a in loquela enim labii, et lingua 
altera loquetur ad populum istum. [a 
/ . Cor. 14. 21.] 

12. Cui dixit : Hate est requies mea, 
rcflcilo lassurn, et hoc est meuin refri-
gerium; et noluerunl audire. 

13. Et erit eis verbum Tlomini : Manda 
'ltie fois o r eewwuer i e - Instríúsez, instruí- r emanda , manda remanda, exspecta 
i c o r e " i n s l r u i s « , instruise! encore ; »lien- reexspecta, exspecta reexspecta, mndi-

dez al lende!ehctffé , attendez, attendez encore ;i cum ibi , modicum ibi ; ut vadant , et 
xrns ne resterez plus qu'un peu ici . vont ne res- cadan*. relrorsum, et conterantnr, et 
lerez plus uu'un peu ici , s'accomplira en eux ; ¡ illa queenlur, et capiaolur. 
île *ortc Qu'ils sortiront du lieu qu'ils occupent : 
t ú seront renversés en arr iére , ils seront brisés, 

-neur vous qui vous moquez de lui, qui oser- mini, vin illusores, qui dominamim su-
votre domination sur mon peuple qui est à per populum moum, qui e s t in Jerusa-

Jénisalem. 

1 « injur« que le Seigneur a rwam.de leur InMélilo. 

R * S S ! S S Í * R ^ F E ^ K Ï sssïïat¡ trsüssssr. S i . . S ¡üiüliKmi noluerunl pronhelas Domini. oui Fill C M appellator in Scnptur». 

i U5'"von Z'""ZT<ocus. Vacuus soriibus. • Sub Usura monsarum towlllgit tribunal». 
s ' Doceliil. Ueu5. — AiwHnttfi. Disciplinan^ auditurcroiíHu'. - A t t u M M « * » » • 

Aíe lS l t e se» vlla imperfecta. Hoe est quod ait divus Fauta a-I I bAmee o, 13 : Ornna enm 

et hoc. aut il luil ñüt. Itaqua docot hujusmodi imsoros selenti* ct <J.scipun¡c u m a a susci 

pi en die capacc-s non ease. Vu«ohln«t <-t nlii e s hebrteo vertont, balbutientibus 

mmhiîuc « ? T O » e t prophètes m e s irridoiii ; at «go vos vicissun v e s t » malo imdebo 

cera • loquar cnim lingua forrea inimicorurn vestrorum.. „, l i f l t a m 

S S K Î é T d m S S t auxilio sao, ut . W i n exitium; mérito iis misericordia subtrahitur, qu, 
in alios miséricordes nen fucrnnt. 

Juda l'alliar fœdus cum morte. Les prophète? rappels 
ieur. Los incrédulo* so moquant de cettc 
la mort, c'est-ft-dirc avoe lo démon. que i 

réussi, il nous a protégés; nt quand viend 
trine.«, que vous appelez erreurs et mens-
encore ccnx que tiennent les incrédules de 

16. Qui crediderit, non festine!. Les Se 
fondu. Les Apôtres ont ainsi cité ce toxto 
Paul, aux endroits ciiés, ont vu dans ce 
même. 

19. Quandocumque pertransirrit. On v< 
Sennacherib et durant la captivité de Bab 
ont fondu sur le peuple Juif ont été onceri 

Jéaus-Chi 

Paceomplï 
de Jésus-Cbi 

15. Percvssim'i* fr.dus cum morte. Non timomus morwm. — Cum mferno r"Clum. 
Estrepetitio eiu'dem ^ontentiie. In fer nu« hoc looo sumitur pro sepulcro. - FU'geUum "atn-
dans. cum mala inundaverint. flageïluinque divinum terram longe latequç pervaserit, no. 
communera plagam evademus. — Quia posuîmut mendacium. ÎSon Ita Uh dicunt, sed ,ta 
interpretatur propheta, scilicut fullacem es9e illorum s¡wim. 

16. Idcirco. Moro suo propheta avolat ad Christum, quasi dicat : Idciroo ut fldociam vestram 
mendacem sapientior« ct wilidiore consUio overtam, imo eorrigam ot omendem» volua, Ucel 
indignia, misericorditer mittam Christum aalvatorem. — Mittam in fundamentos S>on lapi-
dem. Duôo Christum oui Eeclesiam œdificet, el sit lapis illius fundamentalis et angjJam. -
Lapidem probatum. Cuius oxplorata et soliditas, protiositas, ot ad hoc munua aptitucio, 
ideoqueelectuaest. ut illi toto molos incumberet : • in hebreo est, lapidempretxi.- In 
fundamento fundalum. Constitutum : * in hebneo, fundamenlum, fundatum. id est, soimis-
simum. — Qui crediderit, non festinet. Volons statim lapi 
sibi exhiberi. 

17. Et ponam. Redit ad sua terni 
dere judicium. Ego Judíeos illos il 
grando spem mendaeii. Por grandi 
Romanos lmmi3«am, quas ¡Danos Ju 
bunt. Murum quo ves protegitis, et 
omnia inundan?, transill" 

18. Delcbiti 

Ponam in pon-
io. — Subvertet 
er Chaldœos aut 
i cufWK tnunda-
«tilis quasi aqua 

Protc 

15. — Britîs •um cum ¡norte. H«ec iawlliguntu 

um Dei. — Toiles vos. Prosterne! 
•te. Hieo graudo, hoc flagellum cit 

19. Pertransierit. Flagelli 
pertransiMl in die el in noet 

rit;is et continuuUo flagelli. — Intellectum d'ibis auditui. Facict i 
vera esse vatiiúuia et minus prophetarum quas audieratis ; ex hebrw« 
iris vel famam inlelligerc, corma scilicet, quœ vobis evenient. 

SO. Coangustatum est enim stratum. Lectulus angtistus est , ncc 



'24. Numquid tola die arabit. l,os incrédules demandent pourquoi Dieu ne lea châtie pa« 
immédiatement, et pourquoi il s'y prendra a différentes fois pour les punir. Isiue leur répond 
que le Seigneur n'est pas uuo force aveugle comme les païens se le Apuraient, mais une puis-
sauco libre et intelligence qui proportionne son châtiment aux fautes, qui frappe quand il lui 
plaît et dans la mesure qu'il lûi convient, et que sa sagesse éclate aussi daus le monde moral 
comme dans lo monlo physique , oft chaquo chose est il sa place et vient dans son temps. 

29. Et hoc a Domino Deo exercituum I 20. Or toute cette conduite vient du Seigneur 
exivit , ut mirabile faceret consilium Dieu des armées qui a voulu faire ainsi admirer 
et magnificaret justitiam. ! ses conseils et In grandeur de sa justice. 

C H A P I T R E X X I X . 



mfondue par la prcdication d 
ix ypux IÌCS Gontils (I. Cor., I. 

17. ConverUlur Libinoti in Charmel. Littéralemet 
nent dann la délaito de Sonuachérib. Le Libati repn 
e Charmel reprósente Ies Juifs alors anéantls. Apri 
cu ròlos sopt chaogóa. Daos un sena allégoriquo 

applique c 

telligis. Chald. Non inUMgit ym. L X X , Non sopì 



C H A P I T R E X X X . 

V a i n e c o n f i a n c e «le l a J u d é e d a n s Je s e c o u r s d e l ' i i r y p t e . 

ï t e t a . b l û œ e m e n t d e J t x d a . D é f a i t e d e » e s e n n e m i s . 

22. ¿Von laoa'o confundetur Jacol. Le nom de Jncoli signifia supptantaleitr; la maison de 
Jacob représente particulièrement la Gentilité chrélienno qui a c l t mise sur l'olivior franc a 
la place des Juifs qui en on! et* retranchés. dernier trait du chapitre pani t se rappariai 
* la conversion future dos Juifs. 

¡gyptum, iniqi 

t piotaiè suorum putriarcharum. 



CHAPITRE X X X . IS AIE. 

étendard 
Torca. 

18. Propterca expectat Dominus ut! 18. C'est pourquoi le Seigneur vous attend, 
misereatur yestri ; et ideo exaltabitur ! afin de vous faire miséricorde: ; cl il signalera sa 
parcena vobis ; quia Deus judicii Domi- gloire en vous pardonnant, parce que le Seigneur 
nus; beali oiunes qui expeclant eum. est un Dieu d'équité. Heureux donc tous ceux nui 

l'attendent. . 
19. Populus enim Sion habitabit in 19. Carie peuple de Sion habitera à.Jérusalem. 

Jérusalem; plorans nequaquam plora- 'peup le fidèle, vous finirez entln vos pleurs; le 
bis. miserana miserebitur toi; ad vo- Seigneur vous fera certainement miséricorde 
coin clamons lui stalim ut audierit, lorsque vous crierez à lui : il n'aura pas plus tôt 
respondebit tibi. entendu votre voix qu'il vous répondra. 

•20. Et dabit vobis Dominus panera 20. Il est vrai qu'auparavant le Seigneur vous 
arctum, et aquam brevero ; et non la- donnera du pain de douleur et de l'eau d'alllic-
ciet avolare a lu ullra doclorem tuum; tion : mois il fera ensuite que celui qui vous ins-
eterunt oculi lui vidantes pneceptorem truit ne disparaîtra plus de devanl vous, vos 
tuum. yeux verront ie maître qui vous enseigne. 

21. Et aures tuœ audient verbum 21. Vos oreilles entendront sa parole lorsqu'il 
post torgiira monmtis : Ilœc est v i a , criera derrière vous : C'est ici la voie; marchez 
ambulatc in ea ; et non declinetis neque dans ce chemin sans vous détourner ni à droite 
ad dexteram, neque ad sinistram. ' ni à gauche. 

22. Et contaminabis laminas sculpti-! 22. Mon dociles à sa voix, vous mettrez au 
liura argenti tui. et vestimentum con- : rang des choses profanes ces lames d'argent de 
tlatilis auri tui, et disperges ea sicut vos idoles, et ces vêtements de vos statues d'or; 
immundiliam rucnslruala:. Egrcderc, vous les rejetterez avec abomination , comme le 
dices ei : linge le plus souillé : Sortez d'ici, leur direz-

vous avec mépris. 
23. Etdabitur pluvia seiniui luo, ubi- 23. Le Seigneur répandra la pluie sur vos 

cumque seminaveris in terra ; et panis ; grains parioui ou vous aurez semé : la terre pro-

voiedes erreurs, pour nous séduire. 
1 1 . Eloignez de nou3 la voie de Dieu, détournez i l . Auferte a me viarn, declinate a 

de nous ce sentier ; que le Saint d'Israël cosse de me semilam, cesset a facie nostra Sanc-
paraître devant nous. tus Israel. 

12. C'est pourquoi voici ce que dit le Saint 12. Propterea h«c dicit Sanctus Is-
d'lsraíil : Parce que vous avez rejeté la parole rael : Pro eo quod reprobasi is verbnm 
du Seigneur, el que vous avez mis votre con- hoc, et sperastis in calumnia et in tu-
fiance dans la calomnie et le tumulte, et que muttu, et innixi estis super eo ; 
vous y avez mis votre appui ; 

13. Cette iniquité retombera sur vous comme 13. Propterea erit vobis iniquitas 
une haute muraille qui , s'étant entr'ouverte, et hiec sicut interrupts cadens, et requi-
ayant menacé ruine, tombe tout d'un coup lors- sila in muro excelso, quoniam subito, 
qu'on ne croyait pas sa chute si proche, dum non speratur, veniet contrilio ejus, 

H . Et se brise comme un vase de terre qu'on 14. Et comminuetur sicut conleritur 
casse avec effort en mille morceaux, sans qu'il lagena figuli contritione pervalida ; et 
en reste seulement un têt pour y mettre un char- non invenietur de fragments ejus testa, 
bon tins «l'un feu, ou pour puiser un peu d'eau in qua portetur igniculus de incendio, 
dans une fosse. ' aut hauriatur parum aquœ de fovea. 

15. Car le Seigneur Dieu, le Saint d'Israël 15. Quia haie dicit Dominus Deus 
vous dit : Si vous revenez, et si vous demeurez Sanctus Israel : Si revertamini et »[mes-
en paix, vous serez sauvés, votre force sera catis, salvi eritis, in silentio et in spe 
dans ie silence et dans l'espérance. Et vous n'n- erit forliludo vestra. Et noluislis; 

vez point voulu l'écouler. , . 
16. Vous avez dit ; Nous n'en ferons rien. et 16. Et dixistis : Nequaquam, sed ad 

c e , ascendeiuus; il 
i t , qui perscquuntur ibondance 

sn ce !em[ 

homines a facie terroris 
facie terroris quinqué fu-
; relinquamini quasi malus •t Dominus. bans 1» 

aour laissa ¿'abord I' 
; tal cm 

maître 12. In calumnie tumuitu. D' 
it corrompu ; 
a croyanco. 

10. VideMibus. Prophetis. — Aspldentibi 
Hcbrrcis repetitio. — Placentia. Qua nostris 
sub quibus sajpc error latet et decoptio. Vol 
fug» ln -«gypium. 

11. Auferte à me Viam. Sunt verba Judœo 
vitro mod uni et rationem sequi quam nobi 
Sanctus Israel. Chald., verbum Sancii Israt 
Sanctus Israel. 

12. Sperastis in calumnia. Spe 
tumultuose calumatati estis Jeretr 
primordi*. Vide Jeremiam, 43, i . 

13. Sîcul interruptio cadens. Sicut miirus interruptus, rit 
— Bt requisita. Ingerís, subita et improvisa, eu jus scilicet 
parct, por admirationern iiiquiritur; sic de subito et tristi c 
vid : Quomodo cecìdarunt fortes ' H. Keg. , I » 19. — Vt niel c 
cadit et opprimit cos qui sub ilio fuerint; sic iniquitas ha* 
vana, quam contra Dei jussmn collocati» in .'Egyptiis, vo* 
ctesi a Chald rei» conterentur. 

15. Si revertamini et quiescatis. Si ab hac fuga desistat i 
sed in eo quiescatis. — In silentio a in spe. Si quiescatis it 
fortes oriti* et tuli a Chaldoiis. 

10. Adequo* fugiemus. Ad equos/Kgyptiorum;abundat 
ut patee III. Keg.. 10. S3. cum Judwi in bellis vix uterontu! 
et profligati. — Super veloces. Equos ¿Sgyptioram. — Ids-

17. Mille homines. FugieuL — A facie terroris unius. Cc 
— Eta facie terroris quinqué. Et si Chald«i fuerint quinqu 
" Pavor tentus erit ut paucorum conspectus plurimos in i 
w<i>!is in vertice monlis. Scilicet fixus, quem navigantes asr 
sic vostra? oalamitatis oxemplo multi pericula vitabuut. Vel 
naufragio ojectus, et In scopuli verilee temere et negletti 

—Errores. Qu 
ila de prospere ;. Quia tanta futura est vlades, propterea expectat Deus 

so vostri misortus, " auxilium afferai, et maje>r inde appa-
abilur parcena vobis. In allum tolletur, quasi elongans se 
cplicat.suspendet ictum. — Deus judicii. Justus, nec pu-
ni expectant eum. Qui spera suam in ilio colloeant. 
dolos .ludici, qui sperant in Deosub Bacchia, vcl post re-
*biiatuntin Jerusalem. Vldetur propheta sub his symbolis 
JÌ pacifico habitabit in Sion et ia Jerusalem, hoc ost, in 
is, o civili* Jerusalem, qute modo plora«. — Clamor is tui. 

18. Propterea expeclal Dom 
ut monili pconltentiam agatis, • 
reato]us potentia. — Et i-leo e 
suamque manum ; ot, ut Vatabh 

19. Populus enim Sion. Veri 
ditum ex capti vitale Habylouici 
significare populum Christian un 
Ecclesia. — * Plorans. Non diu 
Orationis tute. 

a). Dabit vobis Dominus. Sub 
Lxignum cibi ot potus demonsu 
angustia:, s;ve oppr ess tonti., i 
Quia prophetre non deerunt a q 

•kscribiiis. - Declinate. Est 
¡epe e ni MI propilei ¡e repetebant 

ti estis in calumnia et tumulto, qi 
'Otantem fugam, quasi l'alsum prophclum, u 

trì'sulatk i quam 
us. S i a 
fiducia 

tiain /Bgypti 

21. Verbum post ter gum mo¡ 
er adesse solot, cosque .sequi 
si via. Sunt verba doctoris mi 
rwsortim Chris ti. 
22. Et contaminabis. Sub Es 

¡orgum mo nere, ' e! ad rectum iter revocare. — Hœe 
Jer viam intelllgit dostrinam logis et prophetarum, ao 

tgis sub Christo, abjicies, oomhures, calcubis idola, 
sculptilium. Laminas in inoli aimilitudinora (ìgura-

ant idola. — Vestimentum conflatUis auri luì. Ido-
a erant. ut etiam ipsum idolum. — Egredere. Quasi 

Lami 
cpreasi 

f . C 
:rs etès-
i i pour-

ille rt'en-
u 5 trap-
squ a ce 

isïnt 'S® 

l'Hébreu 

fagiet 
vindici 
m taxât CholdíBum i 
íes vos in fugam v-
sit dan irus. - Qua 

quasi malu; 
>ns. Pr (or explican-

IS. Proptc 
¡abuehodonc 
1 entendit e 
ajui 

3 dos justes qu 
a que s íorJi 

20. VidenUSprotceplorem tuum. Littéralem-
même que Diou avait donnée à son peuple poi 
faire. Mais ¡a loi était elle-même la ligure du 
l'A vont, l'Eglise a fait l'application do ces parc 
louco, notre Docteur et notre ilatire. 



25. In die in 
santauraé té t . 
ment à Sennachéril) el £ 
quo ne l'a falt lo Prophète aux ver 
carnaio est la vallèa de TopheUi, 

de l'Eicypte. 

1 .Va qui \/l'lum. Celle proplièlie a le mèrae objet quo la précédente. Il 
.esignó au versoi S «lo ce chapiire aoua le nora d'Assur, corame 
e prèc^dent. Los prédictions du Prophct« reneonuvaient sana 
pari du parti polliique, qui le iraitait d'inscnsé. C'eat pourquoi 

avee tener*.« d'un homme qui esi sòr de la divinile de la 

C PI A F I T U E X X X I 

CHAP1TRB X X X I . 



25 . In die in 
s a n t a u r a é t é t . 
meni à Sennachéril) el £ 
quo ne l'a falt lo Prophète aux ver 
carnaio est la vallèa de TopheUi, 

d e l ' E i c y p t e . 

1. Voi qui \/l'lum. Celle proplièlie a le mèrne objet quo la précédente. Il 
.esigné au versoi S do ce chapiire aoua le nora d'Assur, cornine 
e précédent. Los prédiciìons du Prophct« reneoniraient sana 
pari du parli polliique, qui le iraitait d'inscnsé. C'eat pourquoi 
{. avee Pénerii* d'un hornme qui esi sòr de la divioìté de la 
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5 4 4 

3. Car c 
lit non pas 
ir ut nun 
r étendra f beigoe. 

qui doi 
renversé par terr 
couru tombera a\ 
enveloppera tous. 

e da>is l'Egypte est uu 
ÎU : ses chevaux ne sont 
îsprit. C'est pourquoi le 
lin contre eux, et celui 
aux autres sera lui-même 
li qui espérait d'être se-
, et une iu6me ruine les 

•4. Cai 
lorsqu'il 

sentent deva 
point, et !eu 

il lui. tous h 

) Seigt 

multitude 
ur des armée 
ontagne d. 
irti l'atlaqu 

lionceau fond en rugissant 
troupi; de bergers se pré-

î l'étonnent 
inte point ; 

Sioi 

3 . /Egyptus ,hoi 

i prœsta-

1 la protégei 

i . Quia hœc dicit Dorainus ad me : 
Quomodo si rugiat leo, ut catulus leo-
nis super prœdam suam, et cum oceur-
rcrit m multitudo pastoruin, a voce e o 
rum non formidabit, et a multitudine 
eorum non pavebit; sic descendet Do-
minus exercituum ut prœlietur super 
montem Sion, et super collem ejus. 

5. Sicut aves volantes, sic proteget 
Dominus exercituum Jerusalem, prote-
sene et liberans, transiens et salvans. 

ni us donc à 
iùl, selon qut 

i du fond du 6. Convertissi! 
cœur, enfants d'I: 
éloignés de lui. 

Car en ce jour-là, où chacun de vous rejet-
tera ses idoles d'argent et ses idoles d'or, que 
vous vous étiez faites de vos propres mains pour 
commettre un crime en les adorant; 

8. Assnr tombera par l'épée, mais non pas 
d'un homme : l'épée qui le dévorera ne sera point 
l'épée d'un homme. Il fuira sans être poursuivi 
par l'épée de ses ennemis; et ses jeunes hommes 
seront eux-mêmes tributaires. 

0. Toute sa force disparaîtra dans sa frayeur, 
et ses princes fuiront étant pleins d'ellroi. Voilà 
ce que dit le Seigneur, qui a un feu dans Sion, 
et une fournaise dans Jérusalem. 

3. Et cadet eut prceslatur auxiliu 
à repousser l'invasion <les Assyriens 
do l'Asie Occidentale contre le fléau 
Nabuchodonosor; c'est ce qui a fait • 
à Tharaca. 

7. In -
rgenti s 

;ut in profimdum 

ilia abjicict \ 

sstraj peccatui 

gladio non v 8. a Et 
et eladiu 
fugiet non a iacie gladii ; et juvenes 
ejus vectìgales ervmt : [a lnfr. il. 30 
IV. P.eg. 19. 35. IL Par. 32. 21.] 

ft. Et fortitudo ejus a terrore transi-
bit, el pavebunt 
ejus', dixit D. 

i '•]•' il I 
. Ils lui 
12 l'appui 

iute l'a 
nini». On 
Î de Sem 

, et c 

r les paro 

icr ln glai 

i principes 
s Igûis est 
Jerusalem. 

ter/its qui « Juifs 

J ^ i 
substantias immortali». — Inch 
quam cos qui fcrunt auxilium. 

4. Quia htec dicit Dominus. 
runt, osteudit propbota malo fa 
tern Sion. Super Jen 
ab impetu pasterum. 

5. Sicut ubes volan 

es sunt fragile* 
o. — " Caro ,e. 
Ad percutioudu 

Exeraplo 
scisse Sar 
it iilam tu 

s I>èl 
avium pietas, e l 
ut aves pullos suos. — T> 

p. Sicut in profundum 
dicat : Sicut profundi 
redite. AUoquitur dee 

7. In die enim ilia. Coi 
j deci ir 

tribu: 

talora. In similitudin 
is : quasi dicat : Deu 
Circum Didum voliti 

. Hebralce est. 
s ad idola icut jrrofundasiis iniquitne 

¡celera de< «dentés, ita 

i ad Deum. o decom tribi 
mini, perindo ac mox experientur duie tribus, cum abjei . , 
eorum tempore Acbab fecerunt, uunnimes toto corde mo colent et invueabunt; tunc e m 
liberabo eas etCffidam Assur, iii est Sennacherib eas impugiiantem. 

8. Non viri. Sed augeli 185 millia ictorficientis. - Non a facie gladii. Nan ab hamano gh 
din, a quo nihil pas*i sunt. —Juvenes f j w vectigalrs /-runt. Assyriiqui prius aolebant all 
vcctigal iraperare, jam ipsi illud pondero cogentur. 

0. Forlitudo ejus a terrore transibit. Ob tcrrorem 3olvolur. — Cujus ignis est in Sion. Q 
oolitur sacrificiis qua incendentur in Sion. — El caminus ejus. Ilepotitio ejasdem sententia 

- 1. licgmbii rex. Isale décrit ici le règne d'Ezéohias, qui était la figure di 

R è g n e d e j u 

C H A P I T R E X X X I I . 

Juda. Desolation de la - - - — » ^ / t w i a u o n 
JUduo. Son moMtawm««. Ruine .lo Bea «nnemi 

in juslitia regnabil res 
n judieio prfeerunt. 



• s. Princeps vero ea qua; digna sunt 
principe, cogitabit, et ipse super duces 
stabit 

9. Mulieres opulent», sorgile, et au-
dite vocem meam : fili® confidentes, 
pereipite auribus eloquium meum. 

10. Post dies cui m et annum, vos 
conlurbabimini confidentes, consura-
mata est enim vindemia, colleclio ultra 
non veniet. 

11. ühstupescite, opulenlie, contur-
bamini confidentes : exuite vos, et con-
fundiroini, accingite lumbos vestros. 

12. Super ubera piangile, super re-
gione desiderabili, super vines fertili. 
' 13. Super humum populi mei spinai 

et vcprcs ascendent : quanto magi 

5 4 6 ISAÏE. 

8. Mais comme le prince aura des pensées 
dignes d'un prince, il conservera son autorité 
sur les chefs de sot peuple. 

9. Femmes comblées de richesses, levez-vous, 
et entendez ma voix : filles, qui vous croyez si 
assurées, prclez l'oreille à mes paroles. 

10. Dans quelques jours et dans une année, 
votre assurance se changera en un grand trou-
b l e car on ne fera plus de vendanges dans les 
vignes, et Ton ne recueillera plus rien. 

11. Tremblez, riches, pâlissez, audacieuses; 
dépouillez-vous de vos ornements, couvrez-vous 
de confusion, et revêtez-vous de sacs. 

12. Pleurez VOB enfante, votre Ierre qui était 
«i ahondante et vos vienes qui ont été si fertiles. . •• 

?•( Les ronces et épines couvrir,,« les 13. Super honra» pop». me, s p i » 
champs de mou peuple : combien donc ylu» CM- Ä ^ J Ä J K 
m m ï t - i U f toutes ces maisons de plaisir d une per „nines domos gradii civitatis exul-

, « . t e li^ Dvmus enira d i g e s t , muW-
Tille . iSe ìSébdeviendra une selli,ide : ses Ca- ¡ lud,, urbis relíela esl, tenebra, et pai-

" " un cl, L a r m e l . et eharmel in saltum reputa-
cultive i et le champ cullivi en un bois sauvage. |bitur. 

peint lo Prophète dans los versets suivants. 

15 El crii dessríum m charmtl. Ou a t u le. mimas vicissitudes annoncées (et,»p. XXIX, 
versoti"). 

T i « — . Biechi» H Christus. - Co»Brt«. Kt effect» «lam d a b i t . - <<j"f 
MI.' Vigilatili el explorabit ,,io,nodo .o forant an por raudo, pulonlur , i t j j m m m . 

ÏÎTrêid.o a Konianis. - C o » » . « « » "< '»{»> m i m i * - Bim J 1 ™ " ™ " ' " ' S , • 

t S , « S S V « . -inteMgit » « » S m . fertile» 

« S R 

tre. onagri eaudetant, ot < * < * ib. habitai,«» « P«>oonW' 
i - nn>\«r rffundalur super nos spiritus de excelso. Cum enim spiruum sanctum « »"^y 

„ h S S F Ä t o f ü dfilpnlos, tune reûorobit Jerusalem non tenon», Sri spir.tu.lls, «,,-
l i ï ï t l c e l i î f . - Et rrfl far!» in ctermri. Hiec supra «plicata sont e. ffl, „. 17. 

C H A P I T R E X X X I 1 1 . 

D é f a i t e d e S f r t m a o l i i r i b . D é l i n - a n c e d e J u d a . O l o i , 
d e J e r u s a l e m . 



>mmtí 

ipse est iheaaurus pju 
identes clamabunt forU 
mare flcbunt. 

iu Sei«neur en w a lo trésor 
is avaat. CRUX de la campagne 
¡ n w m i w s e r o o t dans les c r i s ; 
aaix pleureront amérement. 
i chemins soot abandonnés, 
•sonne dans les sentiers; il a 
¿ a renversé les villes, il ne co; 

mrgain 
léverai maintenant, dit l e Seign« 
i ma grandeur; j e ferai ftclater 

dorem, parietis sti-
,1er ut i sais vorabit 

comrm 

mt semblables á des 

un embrasemeut , et k 

met d a n s le fcu. 

L e Liban ctait una é p 

DÍSjMfí 

>lic bruchc 

K J & » ( ¿ » « i " « : <*" 
q S r l é » . p r j ¿ l i ü t «i opem « l i b o n v 

6. E r f t / M í S . Aprarebit i-CTilas. SCJ 

S E nirum M.IO. ln,.ruo< 
7 Eeee vidente* clameibwtl roñe. ) 

A s s v t í w u » " P ' í ? , d v ? l " S " ' ; ™ 
raunia. — p«et>. Hl aun 

Dci. Chald-, faoiet Deus qvod ptW" 

¡dentes intell igit spcculator 

,s Ezoebias ad Rabsacem d« 
, Sobua et Joahe, qut cun 

»nnocherib mis 
, a tyranne n. 

itur Int'ra, c . 
redeuntium 

'ertit Vatobli 

jlont pací quampe 
everliique civite 

patct IV. lteg. 18. 
icciderant Assyrü. 
ilibus c t t runos oin 
ref io est Galilrcie 1 
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erunt populi quasi de incendio 
,iiKe congrégate igm combu-

et au figure, ses cftírea élnvés 
t le' Carmel, et¡»ient des l ien* 

Sons eos images, le Propbéte 
. la désolation, et ligurativemen'., 



olatdomore ad excidium 
inelur. — Omne getmen 

C H A P I T R E X X X I V . 
Ve14ieao.ce du Seigneur contre les nation« et en particulier 

contre l'Iduince. 

1. Venez , nations. 4 c o n t e - m o i ; peuples, s o y e i ' 1 . Açcedi lc . g é n i e , et. audi les e l p o -

aiienii ls- nue la l e i r e d'nne extrémité à l autre pull attendit«; andial l e r r a , cl pieni-

prète l 'oreil le; le monde et tout ce qu' i l produit. I ludo e ; u s ; o r b i s , e t ornas R e n o m ejus. 

» . Vi'Mum Jmnaum. Siou e t Jérusalem représentant ici l'Esli««>,, M j l •»»>• 

et le peuple qui habite parmi eus prendra sa paît du b u t » . 

CAP. X X X I V . - A « e * H K , .,-«"• C R T » » ' A . S L J ° » Î , ? R ± & C X K Î IciseVs 
phétie centre l 'Humie nue nous . M vue résumée su.«.nctcme»t-.u cbj l»tre X X I versets 

Asar-Baddon, le lils cl le successeur lia Soanachenb. 

. « S S ™ l e J u d o m i m e n t poroetua solemnitas, in m taalum occupât» beatis ut Doute 

C d m t <Jt i " l o ' f n ï ï . r u ™ - B « « W « » > ( f — . » • Q u i . f j g S u T 

ï L ; W l e « o S r ù 8 e £ . a c u l o r u m « m toW» ¡»teuduutur et clavis, ad ques reheautur lunes. 
firraantur n e vento, a u t a l i a ratîonoovortantur. 

SI. Quia solummodo »< «uyni/te* tu Dominuf imwr. Quasi dicat : Bm ommaquœ 
cernero est in patria lllacoalesti, quiasub nno taalum p n m ipe , y " . 

enumei.ni i' ' . , „ :. , „ „ . instruct^ s u a t . — I.OC.UA iiuv'">">n. In 

S ^ I S S A S S K F F - R ^ 
M a turbel, «el opes diriniat. - Tri-ru. Trireiola, v o s | m , W ' „ „ „ . , „ . „ _ _ 

23. L,aMt KM funkuli lui. Transit ad i s . j r i u m J m t o r a m hoslem, que." " ¡ J j « ™ ^ . 
tînuata »avis altegoriaj sensus est : rudomsii navistu»: l a ^ i s u n t , a o m u , ^ v a | o n „ , 

U l i m i t a t e , u t fleri solet vexiUum 

iHptenl y opinant. Adeo nullus eriî qui prohibent. . . . „ „ . . e ; 
•2t. Sedica oicinm: f.tangui. S.<1 omnes circumieot. loca habitante; elnerM « u n i j , 

ereeti in eolligendi. spoliis. - An /trairai " ' " S » " ? * ' SZh. 
H quibus upprimebMur, populo in ea regiooc liabnanti melior . 

CAP. X X X I V . - 1. tccn'lli. E s clade Seanaçherib assurait, 
erbis in Hue sœeull. - PIcMudo ej'i.». «uldquid K r r « ambita 
tjas. Chald. l.aUlatorcs. I . X X , popului. 

1 S A Ï E . C H A P I T R E X X X I V . 
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11. Le bntor et le hérisson la posséderont; 
l'ibis et le corbeau y établiront leur demeure. Le 
Seigneur étendra la lifine sur elle pour la réduire 
au néant, el le niveau, pour la détruire de tond 
en cuuible. 

12. Les grands du pays n y demeureront plus; 
mais ils invoqueront un rnl qui ne pourra les se-
courir : et tous ses princes seront anéantis. 

13. Les épines et les orties croîtront dans ses 
maisons, les chardons rempliront ses forteresses, 
et elle deviendra la demeure des dragons et le 
pâturage des autruches. 

14. Les démons et les onocenlaures s y ren-
contreront, et les satyres y jetteront des cris les 
uns aux autres. C'est là que la syréne se retire, 
c'est où elle trouve son repos ; 

15. C'est là que le hérisson fait son trou , et 
qu'il nourrit ses petits: et qu'ayant fouillé tout 
autour your l'élargir, il les fait croître dans 
t'ombre de sa caverne : c'est là que les milans 
s'assemblent, el qu'ils se joignent l'un à l'autre. 

16. Cherchez et lisez avec soin dans le livre 
du Seigneur; et vous trouverez qu'il ne man-
quera rien de ce que j'annonce ; une seule de 
mes paroles no sera pas vaine, parce que ce qui 
sort de ma bouche m'a été inspiré de Dieu , et 
que c'est sou esprit qui rassemblera tous ces 

" " i l . c 'est lui qui leur l'era leur partage; sa 
main la divisera entre eus avec mesure; ils la 
posséderont éternellement, ils y habilerontdans 
la succession de tous les siècles. 

11. Et possidebunt illam onncrotalus 
et ericius; ibis el corvus habitalnmtin 
ea; el exlendetur super earn mensura, 
ut redigatur ad nihilum, et perpendieu-
lum in desnlalionem. 

12. Kobiles ejus non ernnt ibi; reacm 
potius invocabunt, et c.mnes principes 
ejus eront in nihilum. 

13. Etorientur in doroibusejnsspinar, 
et urticai, et paliaros in munilionibus 
ejus, et crit cubile draconum, et pascua 
strnthíonum. 

14. Et occerrent daimonia onocen-
tanris, el pilosus clamabit alter ad al-
temm; ibi cubavit lamia, el invenit 
sibi requiem. 

15. Ibi haluiit fovcam ericius, el 
enutrivit fatulos, el circumfodil, et 
fovil in umbra ejus; illuc congrega« 

i sunt milvi, aller od allerum. 

16. Rruuirite diligenlor in libro Do-
mini, et legile; unum ex eis non defuil. 
alter allerum non qinrsivil; quia quod 
ex nre meo procedí!, ¡lie mandavit, et 
spiritus ejus ipse cougregavit ea. 

17. Et ipse misil eis sortcin, ct mamis 
ejus divisit earn illis iu mensuram; 
lisque in internum possidebunt earn, in 
generaliuuem et generationem habila-

1». lieoem palias « t w h i l . D'aprta l'Hébrou : On no parler, plus la 
ráad.oVtousses orilleos soronl aueaolis. 1.« 1'rophSlo nous represóme lo pavs flagelle sous 
p.lnaee d'uno terre complètement al», n donnée, d'une .olitud. alfteiwo, et II » » « • 

i n i ï g i i l'étM do désolation dans lequel tombé on peuple que le lros-llaut a 
condamne. 

11. Oaaerolalm. Quid si. oiioorotalus dial Levit. 11, I S . - g » Doquo vide sup» v». 

' » - A S S I S T 

s s ï h j k s -
S , qu,,o quis meritus s i . , sed omuem ounitionis niodum quasi perpend™ o am 
íunússl j h S i - i t tdumteorum ot impiorum acelera tan. multa cra.it, taroque .trocía, ut 
piano desolaodi'sintet ad oibilum redigendi. 

12. Kon er,M iti.Sal vol oecidomur, vol a b d u c o o l u r c a p t j v i • » S 

k 14. - Krum in n>i,ilum. Ad extremam miaeriam redact». 
13. Paliurus. Eat genus «pinœ et rubi, inquit Pli»..- lib. 21, c. 13, de quo Virg., Eclog. 8 : 

Car/iuut et tpim's surgit paliurus acutis. . 
_ Cubile draconum. Iduimoa vastata s«pbutibus,dr*eonibus. struthionibus, ahlsque hujns-
modi feris relinquotur. 

14 Occurreut damonia onocentauris. ïlonstra, spectra ct larv« In desortis loois apparo-

dldil «ntiquitas. Allud.t alijoando Scriptura sive ojo» h m J * J S ? 1 " 
« , u p . nier, ^ ^ • ^ « ^ R S J Î S Ï Ï I ^ I ^ « ¿ R S I Â R C T S ^ X 

15. Ericius. Vide dicta supra , c. 14, n. 23. 
16. Requirite diligenter in libro Domini. "rîiSnïate. c™' 

ññ» Allerum ínonstruni vol infortunium opus non habuit ouœrçro comparera siium, 
ónia scilicet adorât. - Spiritus ejus Ipse congregavit ea. Spiritus Domini. voluntas sou 
et jussio Domini, hoc agmen nialorum congregavit et ordinavit. 

17. Ipse misil eis sor um. Id est, Dens jam diotls aniraulil.ua et f ' y f . ' J ' ^ ' ^ c 
et cuiuuc dedit suam soriem, locum ot »«mauram, quasi propr.i ct perpetm ejus meóla e»eni 
luluri. 

ins la première, le ProphíW 
nations ennemies du peuple 
mis ont disparu. Otto pro-
iprès la ruine de l'armée di 
iccbias. Mais les expression? 

lui allaient fondi 
joie .pre. quo 

tendre di >t do l'Evangile, et de 
ir cola qnc l'Egliao n. 
vent a la premiere Epi 

ici marqués désif 
>rps (M at th., XI, 5), n 

XXXV. - 1. iteie 
>. In hcbrjeo esc, itatem intolligit hucteaus a Deo descr-

e í florebU quasi I ilium. Cujus mirus 

lovas et oopiosas fronde*, flores et iruc-
— Luudatis. Scilicet Deum per quem 
est ci. Omnia ornamenta, opes e.l deli-
iran.if*rentur ad Ecclealani ; licet mous 
llebraioa, ut patet Josuc, 13, 6. - Decor 
it decor Carmelí ac Carmelus decorus. 
quem sonsum Ilebr. efficerc pos»uüt, et 
Saron. Ager cjusdom Judœie araœni-tai-
ni. Christum, ojusquo pr»dlcationom ot 

Van«« dissolutas. Gentium abjectaruin, 
:i salutis ot bonorum oporum. — Genita 
a. 
Ittionem adducet retribution!.*. Diabolo 
pari retribuondo, oiquo severo et rígido 
n ilium dedit potosuiom. - Drus ipse 

et odoris fragr 
Produce 

Gloria I.lbani d-

Libanus a gentibus occupât 
Carmeli. Carmelus mona Je 
l,XX, Gloría IAbani data 
Vulgata otiam nostra editio 
mus et uberrimus, — Ipsi ¡lorlam De 

3. Confórtale. O apostoli < 
inortium ot tlmidarura , ct c 
debitia robora!lijnsdem 

4. Xolüe timoré. Desporn 
oui vos sub juguin miserat. 

um. Multis 
iles claudic-rlaudus. 

•r Chrisi 
rlgarunt aqi 

ibundabit. — In cubilibus. In 
poriori c. n. 13. — Viror cala 
ad ubertntem graCiie desi^i 
iiuibus est aqn» et humons c 

O H A L ' I T E E X X X V . 

i t d e l a J u d é e . S i e n s p r o m i 
d e J u d a . 



b u s , in quibus prius dracnnes habita-
l iaul , orietur virar calami et junci . 

S. Et erit ibi semita et v i a , et via 
sancta vocabitur; non Iransibit per 
eam pollulus. et h f f c erit vobis dircela 
via, i ta ut stulli non errent per eam. 

9 . Non erit ibi l e o , et mala bestia 

8 3 4 I S A Ï E . 

soif, en des fontaines. Dans les cavernes où les 
dragons habitaient auparavant on verra naître la 
verdure des roseaux et du jonc . 

S. il y aura là un sentier cl une voie qui sera 
appelée la voie sainte : ceint qui est impur n y 
passera point; et ce sera pour vous une voie 
droite, en sorte qne les ignorants y marcheront 

Il n v aura point là de lion a craindre, la b6le - - , - ; 

farouche n'y montera p o i n t , et ne s 'y trouvera non ascendet per e a m , nec invemelur 
point. Ceux'qui auront été délivrés y marcheront ! ibi ; el aœbulabunl qui liberati inermi. 

" l i T í ' é ú x que l e Seigneur aura rachetés re- 11). Et red empli a Domino conver-
lourneront et viendront en Sion chanlanl s c s l c n t u r . et veulent ,n Sion cum l a u d e ; 
louanges ; ils seront couronnés d'une allégresse ¡ ni umilia sempiterna super caput eo-
élernelle : le ravissement de leur joie ne l e s rum ; gaudi,ira c i hotitiam ubliuetnmt, 
quittera p o i n t , la douleur et les gémissements et fugiet dolor c l gemitus. 
en seronl bannis. 

C H A P 1 T E I 5 X X X V T . 

S c n n a c h c r i b m a r c h e c o n t r e , l e s J u i f s . D e p u t a t i o n d e T l f t T l s a o ò e i 
à K a c o l a l a B - U l s e o u r s i n s o l e n t d e c e t e n v o y é . 

1 . La quatorzième année du régne dT.rfr.hias, 1. E l a factum est in qrartodccimo 
Sennachérib. roi des Assyr iens , vint assiéger anno regístzechue, «scendi! Sennache-
toutes les villes les plus fortes de Juda et l e s r ib r e s Assyriorum super omnes e m -

tales J u d a munirne, et cepit eas. fa II ' . 
p n t ' 1 Reo. i S . 1 3 . //. Par. S I . i . telt. ! S . 

203 
2 . Il envova R a b s a c è s , attrai de m m m , . 2 . Kt misil, r e s Assyriorum H a b ™ 1 » 

. le La chis à'Jérusalem . a v e c uue grande armée, | de L a c h , , in Jerusalem, ad regem 
contre le roi Ezéchias. Kl /laltaai y tinnì ar- hzechiam lu manu g r a v i , et - l e b t i n 
r i M , Il s 'arréla à l 'aqueduc de la piscine supé- aquteduçlu p i s c i a » » p e n o r » m ™ 
rioure . dans le chemin du champ du f o u l o n . agri M o i n s . 

3 . E l i a c i m . Iiis d ' i l , - le ías . qui était grand 3 . El csressns est ad eum bliacim 
mailro.de la maison du roi; S o b n a , d o d e u r de t j l i u s I l e l c i j , qui erat s u M r domum et 
l a lo i . et J o a h c , Iiis d ' A s a p h , secrétaire d 'état , | Sohna s c r i b a , et Joahe lilius Asaph a 
l 'é lani venus trouver , . coinmealariis. 

4 . R a b s a c è s leur parla de la sorte : Dites à 
P.réchias ; Voici c e uue dit lo grand r o i , le roi 
des Assyriens : Quelle est celle contiance donl 
vous vous llatlez? 

5 . P a r quel d e s s e i n , e t a v e c quelles forces 
prétendez-vous vous révolter contre moi? e l s u r 
quoi vous appuvez-vous lorsque vous rerusez de 
m'obéir '! 

.1. Et dixit ad eos R a b s a c è s : Dicite 
Rücehite : naie dicit rex m a g n o s , res 
Assyriornm: Quai est isla f iducia, qua 

3 . A u l quo Consilio vel fortitudine 
rehollare, d isponis i super quem habes 
f ldnciam, quìa r e c e s s i s l i a m é ? 

10. Et Miel doter et gemitM. Ces derniers trait» caractérisent visiblement la paix d u ciel, 
la le l le iw éternelle des é lus (Apoc.. X X I . 4) . 

XVIII , vers. 14 et suivants) , nous renvoyons à nos notes sur cotte partie de la Bib le . 

S Et er il ibi semita via. Quasi dient : Non quia ibi futurum dixl calamuia ci jnneum, 

snnelura locuiii , boe e s t , »ci cujluiu. - Non transiti! per eam polirne, l 'er pollution intelu-

y. Mala bestia non ascendel per eam. Nam dœmones et oorum «nwdlaa amollictur Cbr Stoa 
a -sua Ecclesia, vel corte ita coorcebit ut a volciitibus facile superan p«MMfc -
bunt qui liberati fUerint. Hanc insistent semitam qui ab crrori6u» e t dœmonis *erv.tutc noe 

' 1Û. Redempti a Domino. A pristino cultu et impiotate ad Christum tradußli. - j» 
Sion. In Ecclesiam supernam e t triamphanf.m. - C a m ^ « d e . Deum ^ e b ^ n t e a a quo re 
dempti sunt. — Super caput eorum. Super ìpses ; nam capuf pro toto homine ponitur, p*™ 
pro teto per synecdoehen. 

CAP. X X X V I . - 1. Et factum est. (Quo- Me habentur explica sunt supra, IV. Reg., c. v>, 
an. 11 el deinceps.) 

6. Ecce confìdis super baculum arun-
iineum coniraclum ¡slum, super ¿Bgyp-
uni ; cui si innixus fu crii homo, intra-
tit in manum e j u s , el perforabit eam : 
;ic Pharao r e s /Kgypti omnibus q u 
:onfidunl in eo. 

7. Qnod si responderis mihi : In Do-
ttino Deu noslro confìdimus; nonne 
pse est, cujus abstulil Ezechia* excelsc 
:t altaria, et dixit Juda: et. Jcrnsalem 
•oram altari isto adorabitis? 

X. Et nunc trade te domino meo r e e 
Usvriorum , et dabo tibi duo milhc 
iquorum, nec poteris ex te praiben 
iscensores eorom. 

fi. Vous vous appuyez sur l ' E g y p t e , sur ce 
roseau c a s s é , qui entrera dans la main de celui 
qui s'appuie dessus, et qni la transpercera. 
C'est ce que sera Pharaon, roi d 'Egypte , pour 
tons ceux qui espèrent en lui. 

7. Que si vous me dites : Nous mettons notre 
espérance dans le Seigneur notre Dieu : n'est-ce 
pas ce Dieu dont Ezéchias a détruit les hauts lieux 
et les autels . avant dit à Juda et à Jérusalem : 
Vous adorerez «levant cet autel que j'ai dressé f 

8. Maintenant donc rendez-vous au roi des 
Assyr iens , mon seigneur et mon maître, et j e 
vous donnerai deux mille c h e v a u x , si vous 
pouvez seulement trouver assez de gens parmi 
votre peuple pour les monter. 

9. Comment donc pourrez-vous seulement 
soutenir contre l'un des moindres gouverneurs 
des places de mon maître ? Que si vous mettez 
votre confiance dans l 'Egypte , dans ses chariots 
et dans sa cavalerie , 

10. Crovez-vous que je sois venu dans cette 
terre pouf la perdre, sans l'ordre de Dieu? C'est 
le Seigneur qui m'a dit : Entrez dans cette terre, 
et détruisez-la. 

M . Eliacim, Sobna et Joahc répondirent à 
R a b s a c è s : Parlez à vus serviteurs en langue sy-
riaque , pHrce que nous la savons. Mais nn nous 
parlez point la langue des Jui fs , pendant que 
tout le peuple qui est sur la muraille nous 
écoute. 

12. Rabsacès leur répondit : Est-ce à votre 
maître et i vous que mon maître m'a envoyé 
dire ceci ? et n'est-ce pas idulôt à ces gens qui 
font garde stfr la muraille, afin qu'ils ne soient 
point réduits à manger leurs propres excréments 
avec v o u s , cl à boire leur urine. 

10. El nunc numquid sine Domino 
ascendi ad terratn i s l a m , ut disperde-
rem eam? Dominus dixit ad me : As-
cende super lerram istam, et disperde 

1 1 . Et dixit E l i a c i m , e l Sobna, e l 
Joahc ad Rabsacen : Loquere ad servos 
tuos Syra l ingua; intelligimus enim ; ne 
lofluaris ad nos Judaice in auribus po-

13. Et steli l Rabsaces . e t c l a m a y i 
voce magna Judaice , et dixil : Auditc 
verba regís m a g n i , regis Assyriorum. 

14 . H « c dicit rex : Non seducat voi 
Ezechias. cuia non poterit eruere vos . 

15. Et non vobis tribual fidueian 
Ezechias su per Domino, diccns : Ernen: 
liberabit nos Dominus , non dabitur cí 
vitas ista in manu regis Assyriorum. 

tez los paroles du grand r o i , 

14." Voici ce que l e roi m'a c< 
dire : Qu'Ezcchias ne vous tro 
ne pourra vous délivrer. 

l o . Qu'il ne vous persuade 
votre contiance dans le Seigne 
Seigneur indubitablement nous 
ville Î'U appartient ; elle ne ser 
tre les mains du roi des A s s y r i 

16. Gardez-vous bien d'écou 
voici ce que dit l e roi des A s s 16 . Nolitc audire Ezechiaiu ; bœc 

dicit rex As?yriorum : Facite mi 
benedictionem, et egredimini ad. m 
comedite unusquisque vineam snar 
nnusquisque heum suam; et l: 
unusquisque aquam cistera® suaï. 

1 7 . Donec vcniam, et tollam v c 
terram, quas est ut terra veslra, te 
frumcnli et v ini , terram panum e 

¡anger? 

•17. J u s q u a ce que j e Vienne v o u s emmener 
uue terre scmblable à la v ò t r e , une terre de 1 
et de v i n , une terre abuadante en pains et 
\àgnes. . , 

18. Qu'Ezéchias ne vous trompe point , en ; 
sani. : Le Se igneur nous dnlivrera. Chaque d . 
des uations a-t-i l délivré la torre qui 1 adorait 
la puissancR des Assyr i ens? 

liberabit r 
i gentium 

C H A P I T R E X X X V I . 

6 . Vous vous 
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19. Où est le dieu d'F.math et d 'Arphad? o ù 
est le dieu de Sépharvaïm ? ont-ils délivré Suma-
rie de ma main puissante!' 

20. Qui est celui d'entre tous ces dieux qui ait 
pu délivrer son pays de mon bras , pour oser 
croire que le Seigneur en sauvera Jérusalem? 

21. Tous ceux qui entendirent ce discours de 
Rabsacés demeurèrent dans le s i lence. et ne lui 
répondirent pas un mot. Car le roi leur avait 
commandé de ne rien répondre. 

22. Après c e l a , Eliaeim . fils d'Helcias, grand 
maître de la maison du rni ; Sobna, docteur de 
la l o i , e t Joahé, fils d ' A s a p h , secrétaire d 'état , 
allèrent trouver Ezécbias , ¡avant leurs vêtements 
déchirés, et lui rapportèrent les paroles de R a b -
sacés. 

19. Ubi est deus E m a t b , et Arphad ? 
ubi est deus Sepharvaim? numquid li-
beraverunt Samariam de manu mea? 

20. Qui est ex omnibus diis terrarum 
is tarum, qui eruerit terram suam de 
manu mea. ut eruat Dominus Jerusalem 
de manu m e a ? 

2 1 . Ht siluerunt, et non responderunt 
el verbum. Mandaverat enim r e x , di-
cens : Ne r e s p o n d e a t ci . 

22. Et ingressus est Eliaeim filius 
Helci», qui erat super domum, et Sobna 
scr iba , et Joahe tilius Asapb a com-
menlariis, ad Ezechiamsciss isvest ibus , 
et nunliaverunt ci verba Rabsacis . 

C H A P I T R E X X X V Ï I . 

IR-Hïe rassure iSaéofaias. T>ricre d * ce prince. L ' a m - e du 

Seigneur extermine l 'armée de Sennaohenl. -

1 . I.c roi Ezéchias ayant entendu ces paroles 
déchira ses vêtements; il se couvrit d 'un s a c , et 
il entra dans la maison du Seigneur. 

2. ill envova en même temps El iaeim, grand 
maître de sa' maison, et S o b n a , ducteur de la 
lo i , et les plus anciens d'entre les prèt tes , cou-
verts de s a c s , au prophète Isa ïe , fils d ' A m o s , 

3. Qui lui vinrent dire : Voic i ce qu 'EzècMas 
nous a commandé de vous dire : Ce jour est un 
jour d'aflliction et de reproches, un jour de blas-
phèmes contre Dieu : Les enfants sont prêts de 
sortir du seiu de la mère: mais elle n'a pas 
assez de force pour les mcltre au monde. 

4. Ma « l e Seigneur votre Dieu aura sans doute 
écouté ce qu'a dit R a b s a c é s , qui a été envoyé 
par le roi des A s s y r i e n s , son maître;, pour blas-
phémer le Dieu v i v a n t , et pour lui insulter par 
des paroles que le Seigneur votre Dieu a enten-
dues. Offrez donc à Dieu vos prières pour ce qu; 

5. L e s serviteurs du roi Ezécbias étant venus 

trouver Isa ïe , . . . . 
6. Isaïe leur répondit : V o u s direz ceci à votre 

maître : Voici ce que l e Seigneur a dit : Ne crai-
gnez point ces paroles de blasphème que vous 
avez entendues, dont les serviteurs du roi des 
.Assyriens m'ont déshonoré : 

7. Car j e m'en vais envoyer un souffle contre 
lui. I l n'aura pas plus tòt entendu une nouvelle 
qu'il retournera en son p a y s , où j e le ferai mou-
rir d'une mort sanglante. 

S- En effets Rabsacés ayant su que le r o i d A s -
syrie avait quitté Lachis, l 'al ia trouver au s iege 
de Lobna. 

9 . En même temps le roi des Assyr iens reçut 
nouvelle queTharaca, roi d'Ethiopie, s était mis en 
campagne pour le venir combattre; ce qu'avant 
appris, i l envoya ses ambassadeurs à E z e c m a s 

a % l0 . C Vou3 direz à Ezéchias , roi de Juda : Que 
votre Dieu, auquel vous avez mis v o t r e confiance, 
ne vous séduise point; et ne dites point : Jeru-

1 . Et a factum e s t , cum audisset rex 
Ezechia«, sc.idit vestimenta s u a , et ob-
volutus est s a c c o , et intravit in domum 
Domini, fa IV. Reg. 19 . 1 . ] 

2 . Et misit Eliaeim qui erat super do-
mum, etSobnam scribam, et seniores de 
sacerdolibus, opertos saccis, ad Isaiam 
filiura Amos prophetam, . 

3. El dixerunt ad eum : Ilœc dicil Eze-
chias :Dies tribulationis, et correptio-
nis, et b lasphcmiK, dies hice; quia 
veneruntfili i usque ad partum, et virtus 
uun e s t pariendi. 

4 . Si quo modo audiat Dominus Deus 
tous verba R a b s a c i s , quem misit rex 
Assyriorum dominus suus ad blasphe-
mandum Deum viventem, et exprobran-
dum sermonibus quo3 audivit Dommus 
Deus tuus; leva ergo orationem pro 
reliquiis qum repertie suot. 

r>? Et veuerunt servi reg is Ezechia; 

a 6? Kt dixit ad eos Isaia- : Ha».c dicetis 
domino vestro : H»c dicit dominus : 
Ne timeas a facie verborum quœ au-
dist.i, quibus blasphemavernnt pueri 
regis Assyriorum me. 

7. Ecce oso dabo ci spiritual, et au-
dio! nuntiuin, et revertetnr ad terrain 
s u a m , et corruerc cum faciam gladio 
in terra sua. 

8. Reversus est autem R a b s a c é s , et 
inveniet resem Assvriorum prœliaiitem 
adversus Lobnam. Xudierat enim quia 
profectus esset do Lachis ; 

9 . Et audivit de Tharaca rege A t h i o -
piœ, dicentes : Egressus est ut pugnet 
contra to. Quud quum audisset , misit 
nuntios ad Ezechiam, dicens : 

10. Hœc dicetis Ezechia*, regi Judas, 
loquentes : Non te d.;cipiat Deus tuus, 
in quo tu conf idis , diceus : Non dabi-

C.U>. X X X V I I . - {Hoc caput idem est cum capii* 19, TV. Regum, Mquc totum cxplica-
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tur Jerusalem in manu reg is Assvrio-

1 1 . Ecce tu audisti omnia quai fece-
runt reges Assvriorum omnibus terris 
quas subvcrlerùnt , et tu poteris libe-
rar!? 

12. Numquid eruerunt e o s dii gen-
tium quos subverterunt patres mei , 
Gozam, et l l a r a m , et R e s e p h , et filios 
Eden qui crani in Tlialassar? 

1 3 . a Ubi est rex Emath, et rex A r -
phad, et r e x urbis Sepharvaim. Ana, et 
A v a ? [a IV. Reg. 18. l i . et 19 . 13.] 

l i . E t tulit Kzechias libros de manu 
nuntiorum, et legit eos, et ascendit in 
domum D o m i n i , et expandit eos Eze-
chias coram Domino. 

1 5 . Etoravit Ezéchias ad Dominum, 
dicens : 

Il i . Domine exercituum, Deus Israel, 16. Seigneur des armées, Dieu d 'Israël , qui 
qui sedes super Cherubim ; tu es Deus êtes assis sur les chérubins, c c s t vous seul qui 
solus omnium reenorum terrœ, tu fe- ê les le Dieu de tous l e s royaumes du monde; 

c'est vous qui avez fait le ciel et la terre. 
17. Prêtez l 'ore i l le ,Seigneur , ut abaissez-vous 

jusqu'à m'écouter. Ouvrez les y e u x , Soigneur, 
et voyez , et écoutez les paroles que Sennaché-
rib m'a envoyé dire pour blasphémer le Dieu 

™ i t . i l est vrai , Seigneur, que les rois des As-
syriens ont ruiné les peuples et leurs provinces; 

salem ne sera point l ivrée entre les mains du roi 
des Assyriens. 

1 1 . Vous savez ce que les rois des Assyriens 
ont fait à tous les pays qui ont osé leur résister, 
comme ils les ont ruinés, et après cela vous es-
pérez uue vous vous eu pourrez sauver ? 

12. L e s dieux des nations ont-ils délivré les 
peuples que mes pères ont détruits? Gozam, l la-
ram, R é s e p h , les enfants d'Eden qui étaient à 
Thalassar? 

1 3 . Où est maintenant le roi d'Emath, le roi 
d'Arphad, le roi de la ville de Sépharvaïm, d'An» 
et d ' A v a ? 

14. Ezécbias ayant reçu la lettre du roi d'As-
syrie de la inain de ses ambassadeurs, et l'ayant 
lue , monta à la maison du Seigneur, 

15. Et il lui Ht cette prière : 

16. î 

Cisti ccelum et terrain. 
17. inclina. Domine, aurem tuam, et 

a u d i : aperi . Domine, oculos t u o s , et 
v i d e , el audi omnia verba Sennacherib, 
quie misit ad blasphemandum Deum 
viventem. 

18. Vere enim. Domine, desertas fe-
cerunt reges Assyriorum terras , et re-

19. Et dederunt deos earum igni; non 
enim crani di i . sed opera manuum ho-
minum, lignum et lapis : et comminue-
runt eos. 

20. Et nunc , Domine Deus nosler. 
salva nos de mànu e j u s , et cotmoscanl 
omnia regna terr« quia tu es Dominus 

2 1 . Et misit Isaias, Alius A m o s , ad 
Ezechiam, dicens : Hesc dicit Dominus 
Deus Israel : P r o quibus rogasti me de 
Sennacherib rege Assyriorum. 

22. Hoc est verbum quod locutus est 
Dominus super eum : Despexi t t e , et 
subsannavit te, virgo Alia S i o n ; post 
le caput movit , filia Jerusalem. 

23. Cui exprobrast i , et quem blas-
phemasti . et super quem exaltastl vo-
c e m , et levasti altitudinem oculorum 
tuorum? A d Sanctum Israel. 

protrast i Domino; et dixisti : In 
multitudine quadrigarum mearum ego 
ascendi allitudinem uionlium, juga 
Libani : e l succidam excelsa cedroruin 
e j u s , et eleclas a b i d e s i l ium, et in-
troibo altitudinem summitatis e j u s , 
sallum Carraeli e jus. 

25. Ego fodi, et bihi aquam, et ex-
siccavi vestigio pedis mei ornnes n v o s 

26. Numquid uon audisti quie olim 
fecerim e i? e x diebu3 antiquis ego 
plasmavi illud ; el nunc adduxi ; et fac-
tum est in eradicationem colliuin com-
pugnantium, et civitatum munitarum. 

27. ï labilatores earum brevia lamanu 

19. Et qu'ils ont jeté leurs dieu* dans le feu, 
parce que ce n'étaient pas des d ieux, mais 1 ou-
vrage de la main des hommes, un peu de bois 
c l de pierre qu'ils ont mis en poudre. 

20. Maintenant donc. Seigneur notre D i e u , 
délivrez-nous de sa main, afin que tous les royau-
mes de la terre sachent qu'il n'y a point d autre 

Seigi r que v 
. Alors I s a ï e , fils d ' A m o s , envoya dire ceci 

à Ezéchias : Voici ce que dit le Seigneur, le Dieu 
d'Israël : J'ai entendu ce que vous m'avez de-
mandé touchant Sennacbérib, roi d 'Assyrie. 

22. Voici ce que le Seigneur a dit de lui : Il 
vous a méprisée, il vous a insultée, ó vierge 
fille de Síoñ ! il s 'est moqué de vous en secouant 
la tête, ô tille de Jérusalem! 

23. Qui avez-vous attaqué par vos reproches 
insolenls, prince superbe? qui avez-vous desho-
noré par vos blasphèmes? contre qui avez-vous 

hausser votre v o i x , et élever i n s o l e n c e de 
vos v e u x ? A"«» t-ce pas contre l e Saint d Israel ? 

2 i . Vous avez outragé le Seigneur par vos 
servi teurs , ct vous avez dit : Je suis monte avec 
la multitude de mes chariols sur le haut des 
montagnes, sur le mont Liban, j 'ai coupé ses 
grands cèdres et ses b e a u x sapins; j e suis monte 
jusqu'à la pointe de son sommet: .ie suis entre 
dans les bois de ses campagnes.les plus fertiles. 

25. J 'ai creusé des puits, et j'ai épuisé les eaux 
du pays ; j 'ai séché par la multitude de mes gens 
de pieds toutes les rivières qui étaient retenues 
par de? chaussées. . 

20. Ne savei-vous p a s , dit le Semeur, que 
c'est moi qui ai disposé toutes ces choses des 
l 'éternité? Il y a longtemps que j e les ai ordon-
nées : et c'est moi qui les fais présentement, et 
qui les exécute, en renversant les collines qui 
s enlrebattent, et en détruisant les villes fortes. 

27. Cal par me* ordres (¡ne la frayeur a saisi 
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les habitants de ces v i l l e s , comme s'ils étaient 
sans cœur et sans mains; et s'ils sont couverts 
de confusion, s'ils sont devenus semblables au 
foin qui se s eche dans les champs, aux herbages 
q u e les troupeaux paissent , et à cette herbe qui 
croit sur les toits , qui devient toute sèche avant 
qu'elle puisse porter son fruit, ce n'est que parce 
(tue je l'ai ordonné ainsi. 

28. Car j 'ai su o ù vous ét iez , d'où vous sor-
tiez, et où vous êtes venu ; et cette fureur ex-
travagante que v o u s avez conçue contre moi ne 
m'a point été cachée. 

29. Car lorsque votre rage s'est déclaré« contre 
moi, votre orgueil est monté jusqu'à mon trûne. 
C'est pourquoi j e vous mettrai un cercle aux na-
r ines , et un mors à la bouche , et j e vous ra-
mènerai par le même chemin par lequel v o u s êtes 

30. Mais pour vous, 6 lizéchias ! voici le signe 
que vu us aure¿ de la tirité de me s paroles : man-
g e z cette année de ce qui naîtra de soi-même, 
et l'année d'après vivez encore des fruits qui 
viendront d'evx-mtmes. Mais la troisième année 
semez avec confiance, et moissonnez sans craints; 
p l a n e z des v i g n e s , et recueillez-en les frui ls . 

31. Et ce qui sera échappé et demeuré dans 
la maison de Juda poussera en bas sa racine et 
produira 3on fruit en haut. 

32. Car il y en aura dans Jérusalem qui échap-
peront de sa ruine ; il y en aura du moot de Sion 
qui seront sauvés. C'est ce que fera le zèle du 
Dieu des armées. 

33. Voici donc ce que le Seigneur a dit tou-
chant l e ro i des Assvriens. 11 n'entrera point dans 
cette v i l l e , et il n'y jettera point de f lèches; il 
ue l 'attaquera point avec le bouclier. Et il n élè-
vera point de terrasses aulour de ses murailles : 

34. Hais il retournera par le même chemin 
qu'il est venu. Et il n'entrera point dans cette 
vi l le , dit 1B Seigneur; 

35. Car j e protégerai celle vi i le , et j e la sau-
verai pour ma propre g lo i re , et en faveur de 
D a v i d . mon serviteur. 

36. L 'auge du Seigneur sortit et frappa cent 
quatre-vingt-cinq mille hommes dans le camp 
des Assyr iens , et de grand matin, quand on fut 
l e v é , o ù trouva le camp plein de ces corps 
morts. 

37. Sennachérib, roi des A s s y r i e u s , partit de 
iff et s'en alia. II retourna en son royanme, et il 
habita dans Ninive. , M 

38. Et un j o u r qu'il était au temple de Ncsroch, 
son d i e u , el qu'il l 'adorait , Adramélech et S a -
rasar, ses ec fants , le percérent de leura é p é e s , 
el s'enfuirenl dans la terre d'Ararat. Et Asar-
I laddon, son Ills, régna en sa place. 

conlremuerunt, et. confusi sunt; t'acti 
sunt sicut fœnum agri , e l gramcn pás-
eme, el herba lecturum, quai exaruit 
anlequam maturesceret. 

28. Ifabitalionem tuam , ot cgressum 
Inum, et introilum tuuin c o g n o v i , et 
insaniam tuam contra me. 

2!'. Cum fureres adversum m e , su-
perbia tua ascendit iu aures meas; 
iionam ergo circulum in naribus tuis, 
el frenum in labiis tuis, e l reducam te 
in viarn per quam venísli. 

30. Tibi autem hoc erit signum : Co-
mede hoc anno qua; sponte nasountur, 
et in anno secundo pomis veacere ; in 
anno autem tertio scminate, et metite, 
et plant ate vineas, et comedite fructuni 

3 1 . El mittet id quod salvatum m e n ! 
do domo J u d a , et quod rd iquum est , 
radicem deorsum, et faciei fructum 

SU-l2 lf*Quia d e Jerusalem exibunt reli-
qui ie . et salvatio de monte S i o n ; zelus 
Domini excrcituum faciei is lud. 

3 3 . Proplerea IUEC elicit Dominus de 
rege Assvriorum : Non inlrabit civita-
tem hancv, et non jacict ibi sagittam, et 
nun occupabit earn clypeus, et non mit-
tet in circoitu ejus aggerem. 

34. In v i a qua venit , per earn rever-
tetur, et civitatem hancnon ingredielur, 
dicit Dominus; 

35. Et protegam civitatem is lam, u' 
salvem cam propter m e , et propter 
David servum meum. 

3<i. a Egressus est autem angelus 
Domini, et perenssit in c a s t a s Assyrio-
rurn centum octoginta quinque milha. 
Et surrexerunt raaue, et ecce o m n e s , 
cadavera mortuorum. [a S « p r . 3 1 . 8. 
IV. liea. 19 . 35- Tob. 1 . 2 1 . Ecch. 48. 
24. /. Mac.A. 7 . 4 1 . ¡1. Maeh. 8 . 19 .J 

37. Et egressus e s t . el a b u t , et re-
vcrsus est Sennacherib rex Assyrioruro, 
e l habitavit in Ninive. 

3S. Et faclum e 3 t , cum adoraret m 
templo Nesroch de»m suum, Adrame-
lech et Sarasar filii ejus percusserunt 
eum gladio; fugerunlque in terram 
Ararat , et regnavit Asar-Haddon filius 
e jus pro co . 

C H A P I T R E X X X V I I I . 

M a l u d i o c l ' T C i s é c h i a s . S a 

d ' a e t i o i i ele s i ' à c ' 
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12. Le temps de ma demeure est fini : je suis i 
comme la tente d'un berger qu on plie. 

Dieu coupe le fil de ma v i e , comme l e tisse-
rand le f& île sa toile. Il la retranche lorsau'cl le 
ne taisait que de commencer. L e matinée disais : 
Seigneur, vous la terminerai ce soir. 

13. Le soir j 'espérais tout au plus d'aller jus-
qu'au matin, le mal , comme un l ion, m'avait 
brisé tous les os. L e matin je disais encore : Sei-
gneur, vous finirez ma vie ce soir. 

14. Je criais comme le petit de l'hirondelle : j e 
gémissais comme la co lombe, mes y e u x se sont 
lassés à force de regarder en haut. Seigneur, 
vous ditai»-je, j e souffre une violence extrême : 
répondez pour moi. 

12. Geiieratio mea ablata est, et con-
voluta est a me, quasi tabernaculum pa-
stnrum. 

P r e c i s a est velut a t e x e n t e , vita 
mea ; dum adhuc ordirer, sueoidil m e ; 
de mane usque ad vesperam finies me. 

13. Spcrabam usque ad m a n e , quasi 
leo sic conlrivit omnia ossa mea ; 

De mane usque ad vesperam times 

14. Sicut pul lus hirundinis sic cla-
m a h o , meditabor ut columba. 

Attenuati sunt oculi mei , suspieien-

Domine, vi in patior, responde pro 

" " l o . Quid dicam, aut quid respondebit 
mini , cum ipse t'ecerit? 

1 0 . D o m i n e , si 
bus vita spiritus r 
vivilìcabis me. 

: vivitur, et i i 
i , corripics n 

15. Mais que dirais-je au Seigneur ? o u com-
ment répoodra-t-il pour m o i , puisque c e s t lui 
même qui me fait souffrir f 

Je repasserai devant v o u s , 6 mon Dieu ! toutes 
• les années de ma vie dans l'amertume do mon 

à"1®- . , . . 
10. Car, Seigneur, si c e s t ainsi que 1 on v i t , 

et si la vie de mon esprit se passe dans de telles 
dispositions, vous me châtierez, et vous me ren-
drez la vie. 

n . Car lorsque / ¿ t a « dans la paix, cous m axez 
envoyé cette amertume la plus amere d e toutes, 

u Vin, valior re/POnde pro me. I.® Prophète tire cette image do la violence qu'exerçait 

il na le fera pas , puisque c'est lui qui lu» envoie cette epreuvo. , 

U sAiit« et aue vous prolonge* mon existence. 

17. Ecce in pace amaritudo mea ama-

. e ^ u g » , « b u B A R Ï S Î K 

v.-lut a lexente Vita -mea. Siout textor hoatibus venient io .*> am ana >.•• 

que ad vesperam. Adeo gravis erat morbus , u t putarem me co »«i» -

„1 calumi«. Dlcltur colomba mc.1 i !« , . q u i . " . m » « S " " ? ' ' ¿ ¡ L . j D ' o S o m , ut ocoll 

minuantur, imo tollantur dolores. . , . . . • 
17. Sccein pace amaritudo mea ansissima. In media j u ^ ^ ¡ J ^ ^ ï m ' ¿ - » " S «ûm ' 
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Ruccliius montre ses trésors aux amliassacleiir» «lu roi 

<le Rabylone. Isaïe l'en reprend. 

1S. Non infer nus eonfitebitur libi. C'est dans le même secs que David a die : Non morlu, 
lau'labunt le, Domine, neque omnes qui dcscendunl in infemum (Ps. CX11I, 17). 

CAP. X X X I X . - - [Omnia qua frv-rtilur hoc capile explic 
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Irésors, que vos pércs onl amassés jusqu'aujour-
d'hui, seront emportés à Babylone, sans qui) 
en reste rien du lout. dit le Seigncur. 

7. El ils prendront de vos nn fanti, de ccux 
auc vous auree engeudrés, et qui sereni sortis 
de vous, pour servir d'eunuques dans le palais 
du roi de Babylone. 

8. Ezéchias" répondit à Tsai'e : Cu que le Sei-
gneur a dit est très-juste. Seulement, que la 
pai* el la vérité durent pendant loute raa vie. 

thesaurizaverunt patres tui usque ad 
d i r a liane, in Babylonem; non reliu-
quetur quidquam, dicit Dominus. 

7. Et de filiis tuis qui exibunt de te, 
quos genueris, tollent, et erunt eunu-
chi in palatio regis Babylonia. 

8. Et dixit Ezéchias ad Isaiam : Bo-
nuin verbum Domini quod locutus est. 
Et dixii : Fiat tantum pax et Veritas in 
diebus mois. 
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